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Anciens forçats ^ur leM|iieU %e portent !«** soupçons ui^ à rentrée

<iu bois

8t .îfnTinï*- Qué.. ti Ea n lit dernw- 
r» , vt-rs 12 he : •« ’T*»* \ .>■ -s ^ >. • t
introduit* nvec ettrat^t.ou dautt la mi - 
►•hi M. Jean Pr(Vvo»t. a tocs T. Il* 
ont i^nerr^ Uni* la sali,* \ dtuer l*ar 
ht • ft*netpe. M. Piév ayant eui-nln

m
v \er et a vu. i>ar la portière il na»itié 
t rée, <leux hrvnuuea dont Ym\ était prè' 
• !»* la porte, et ’autre. «K>«u|>é ù **inj t*

i
le; M. J': ■% .xt j t r. un coup d* re 
' ver sur .-elui qui prenait rarfeute- 
i .e . .*elui*ci t ripoaté ^une touteftu» 
atteindre M. Prévost. (’« ui-u a tiré 
eu on» trois <%iujpii -le revolver s ir • *

trouvait
vailtait 
•: r» u’o 
prime ;t 
L'TU IK)
de M 
V nd 
a*sez

nt {*a- 
U»r i.

en ee ni'
: «Havigra 
04^ n. u k 
I/un d<

•nient, et tra- 
[d»e. 1a«*» étrau- 
i jeune tille de 
j» homme*, un

fuy qui >e s*-nt pr Vip:t<V il t raver*
la jiort** vltréi

t * 'i dt** fu\arus a été blessé, croit-on. 
t’ne% nipuAunte coïneidenee s’est 

fera tout pn*baMenn»nt 
qiabîe»».

M. Filion, politûer. an- 
an is-nitencier de Saint- 
aud a reeounu troiü un-

pn ! :it«* qu
t

Hier math 
fieu pur lien\

: : s formats qui ^ont débarqué* du 
tr.i.u «u jraie à ! \ heure*. <’ v trois 
I !unu*s m oit dirigés e matin vers 
h * lM»i*.

Hana l’aprés-midi. hier, deux hom- 
ri"s a*sez bd*!! mis sont entrés !an« 
le bur. au il*1 MM. Piév.>>t et de Mai 
tisriiy, avocats. Eu c!avijrraidii*te se

b. un. est entré dan* le bureau 
Prévost, et l'autre, un oourteau 
ayant il la tiirure une cicatrior 

v. y ante, habi.lé d’un complet 
- -. «^t dan* le bureau de M le
Mart ir\y.

tjuan 1 e* deux homukeii aperçu 
la ela\urraphisTe qui avait momentané­
ment i:item»nn>u son travail |w>ur n'­
ira nier le* étrnrcers. ils s** siuit enfuie 
pi'VipitaiiMncut par la p»rte.

< >n est tout porté A croire que c’est 
le iN t : blond *ur lequel M. Prévost a 
tiré, du tu in', u apnV la description 
qu’il a fait»* de l’homme qui a essuyé
Svll feU.

E ** .t ►yen* de St .Téréme eommen- 
ce*'t A s’ajer<vv»»ir que Àa protect ou 
poli, ère n’e*t pa* *,uflf saute. Ee* vo*s 
m* (‘ommettent le jour en jour avec 
plu* l'audace. II est grand temps que 
ie pub i • songe A se protéger. I^es ei- 
t» yeiv le S* J.'/Ame songent A deinan- 
drr au gouvernement d’envoyer quel- 
q . ' (on.xtvbles de la Police Provin- 
«•ia'e qui le* protég»*rotit contre le* dé­
prédations »io plus on plus nombreuses 
de* ban lit** qui semblent a’étre donné 
rende* vous ici.

lis fout santor le coffre-fort de la inaiiiifaetiire Tom-

byil à St Henri

Détails intéressants sur une bande qui opère à Montréal.

f(Tk

ooffr -f< r d.- la manufacture Tumb 11. tel u'i'i’ se -» jyalt e matin, après la tournée do?
I tintillés Indlfue Iss alléss et venus* des visiteurs noc­

turnes dans rétablissement.
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Eoa cambrioleurs ont do nouveau don­
né signe de vie la nuit dernière. Il* ont, 
cette f"ig. choisi pour théAtre de leurs 
exploits, le Tombyll Epi: Utering an i 
lEuufacturing Co., rue St .Tnequee.

gle de T
Walker. I>-’aprè.-» lee hiv» *tigati> n*- du 
rr pré*( ntant de “La Presse” il •-st A 
j mi prés certain que lea v. b urs qui ont 
feit rauter b- - dire-fort dt ««’t** com- 
I agnie. rsont let< mêmes qui ont opé*ré 
aux ateliers de carr sérié de NI. !>*•- 
tb-ux. rue Osborr.c. "tnodus 'peren- 
d ” semble être parfaitement analogue, 
l a peigné d< la p«*rte du c fîre-fort 
fut arrachée et. dans le non béant ou 
i: iroduiédî une charge de nitr'»-glycê- 
r *•. t Mi e •iinaît 1 résubat. Ea perte
r
rieur. 1
s-t- sur tout ce qui était A leur portée. 
< ' *t -!'r*- qv'lèr* ! r •••)!. -• m*Ku- 
e -ni! nt î"iis i*1*- îi: '.r-. Heure':*'ment. 
CMix ci r.o conten tent q ’ quelqurn 
p »‘j «l’argent -!♦ • ux à cinq dollars
M \ir"ti. Il* tnlevcia ut aussi à l’atelier 
un vilebrequin tout neuf.

Ee* cambrioleurs p- iiétn'rent A l’inté- 
r eur par u:y feiiêTn- d- iii::,, t ir l’av* 
nue Walker. I!<5 trav« mê-rent !e>i ate- 
! • -
niteimlr»* les bur» aux oft iis travaillè- 
T‘ nt A l’abri sans être ni» par i*'r-
s* une. \a‘ coffre-fort a «1T >.iut«,r v« re 
l’ .’TM heures. « ar le cadran de l’efri 
g-ait. re matin, parmi l«r décombr*s 
et i«e aiguilles marquaient !’h* un* sus- 
n • • tionnée.

î'n déteetive étranger, trè* exp'ri- 
r ’é et dont la t^ersp ea -ité tr«*s 
1 icn connue, a bien v«»u n donner A un 
r présentant d«* “La Pr " .. ma-
tir. une description détaillée. «le la

“l>ande” qui opère A Montréal depuis 
quelque tempe.

“Cette l ande, nous a-t-il dit. se com­
pose de cinq membre* : deux grands et 
maigret-x et les tr«»i* autres, courts et 

, r<jhii*îe*. Ec plus grand «les deux pre- 
1 mi ers *st connu «le la jHiliqe. sous le 
nrm de “B^t<»n Slim” ; son copain 
o*t un “expert” du Haut-Canada du 
n <m «le Jackson, machiniste de son état. 
E’un dtv tro’e derniers est un voleur an­
glais qui a nom < arkney (b-orge. lueurs 
quart - rs généraux sont A Montréal. Ile 
so réiini*»s« nt sur la me Vitré. Lorsque 
cela eent la “roueae” de trop près, dans 
la métropole, ile *e répandent immédia­
tement «lans les cnmpagnee «ni il* font 
dai:Her. magasins. btmaux «le p»ste, 
eiicciirea^ejs «1«* banqu»**. enr«>e de che­
min* de fer. etc. Maie ile reviennent 
toujours A Montréal oû ils .*«• refont la 
main t«»m en se reposant. J« prédis 
b* aucoup de troubles aux cit«»y«,ne pour 
•'•t hiver. I>es autres bandes constate­
ront c«*rtainement l’immunité dont jouit 
celle «jui nous occtif^e en ce moment et 
viendront opérer dans nos parages.”

N'oijfi apprenoT:# que la veille de la 
tentative* dont M. lèdoux a été victime.
' • i bvi.li! fH»rr«*sf>ondant exactement 
T ' i ('• ^ i ption de Jackson, se présenta 
jm rr obtenir de l’emploi. Il paraissait 
vr»* «*t fut natureHement refusé. Il de­

meura quelques instants dan#* les bu- 
r‘aux et eut tous le tetnp» d’examiner, 
à s-Jb ai*e, l’intérieur et b s alentours. 
Ee même pr »cé<lè s’est ronouvol*'* f»our 
ia mat:r.facture Tombyll. Seulement au 
i km d’un homme mince et de grande 
r. : !<•. ce fut un individu court et trapu 
qui se présenta pour demander de l’ou- 

j mge.
i

1>* malheureux est touibe d*une hauteur de 7.% pied* sur de la pierre eoueassce Rupture d'une p:rne

4!
• j. t 'v
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«lniis raffain* 1’am‘an 

i rs ma \ ius« ;i‘ia s aast i i. aiu mrn iu \ r icoimmon

I.Viuiiu'Io ujouriit't' “ sliu» dio ” »>ii H(t«>nilaii( 1<* rn|)|><>i*l *lu
i*r Kalanl

t*3U;**j

Hfr -t.'*- /1 H Iff:

!r' *
Il a I HV9HLIl

P’, éjiïærrf.

v i yb»/// iLiÿï ! •N*™
I

[t,[l. Z*

S

/y//*

//

rs»P<MiAtant paril*'uHsrt
' l’a pré* raidi. !« >l«»ct«*ur 
un «le* médecin* au top 

é A «lontier lecture, aux 
■ rt qu’il a pivpuiè « n
1 »! I »* ' ! I \ v
• i «nier M ignau t. 1«* t.

E’*crld*nt de Saint-Jf'an-Papt lnf'rl< ur en « <•!.*«ru-tlon d«* la nouvell* As e
piel** de Saint .Iean-Baptl»tr I,e> deux croix Indlryu^nt 1 A. hafaudage su i l*n • I t:.i 
valllatt le malheureux Joseph Par A et l’endroit "0 11 a Até ramaasA Inantn •' >. 
sa chut»*. Ee portrait qui occupe l’angle de notre vignette est celui de lu \ • tlm*

I, A VrCTIMl PA un

Un jouru ilier du nom «le Jos« ph IVi | Tin ]»r«*tre
i a été victime, hier, d’un terrible et M. !*«bbé Pré-fontaine. d«* l’hosin. Au

Un pn*tre fut immédiat«,inent mamb 

* clair arriva A temp* p«*ur administn’r

n ngl«*f’ dès les pr«»miers

l’iré était marié deuils mn- couple 
A |N»ine. « t n’élait Agé que <!«• 
I! la *►»«• une f«'imn«‘ « I d«*ux 

l a ni s «*n tr«'s bas Age.
I i m 'le.m «•>-1 al f,iir«' «-onsta

fatal accident en fravai ant à la con
truction «le i’égü**1 St J« an Ba t st« . les derniers sacr«*nients au monbon.l .
nu* H a «heî. I! était «nviron inq heu- que l’on transporta a l’intirroeri»* •!•• 
res «le l’après-midi. Bar*' était grimpé i rho«p4ce.
sur un échafaud qui s'élevait A 7ô |m!s L’échafaud était en bon état et lac 
environ au-dossu* du soi «‘t Ü p« un-ui- cid**nt ne peut être attribué A nu «nine tafoui* m« . a •- Iiht ^»ir «•! l«- «’"'o
vait trauqui'Jlerm-nt sa tAcho d’aide- né*glig* nce <le la part d<‘ ceux qui sur- m r ax.Mii. -•uvrmi prebabl- in«Mit un*-
i........ lorsq u son conwi m. M. vei ent ea tra^ lux • - '
Bourgouin Ibiit.-ndit tou» à coup s Y E’un des contreniaîtres que non» in- - v nm" «pu dr-ni.iF ,f hi«* M'-u»
crier: “Je m’en vais...” CV cri fut ternigbms «*e matin, d^-îara ne i*o i '“a.m. 1. turoni li«’ii *anu r malm,
suivi d’une chute. Ee maiheiireux avait voir donimr aucun «létail sur b- Tie-ment A" m«Mit «*it !• représentant «l*‘

et «on * ■
nui intenant inerte au milieu de* «ai- t.'-m-dn est M. B< urgonn. et 1 émolmn .*«•• «b- <’« » •••‘•enb-iit. lui, «•«
loux. des éclats de p.nv- qui jon- «pt’il a r^sentie au moment oil il vit r - u;- -'»•'• '»' • P " h» vapMii

P ' ’ ..
accoururent en t«mte hâte «d 1« irons qu il a l**ine à .*«* r.«p| •• «t a* qui ** ^ 'i “ ■' ir' /,l ' ‘..' l ^ 1 .n‘!

rue* K i«‘h«-' « t Hrob*’ «jû •• Hr .Nous ne raconterons pa - la »'C«^iie Ira < i i- t<.nf* Hripru«.« ik’* . ri'ui-s «unonsGermaUi* lui donna bl pmn .rs ^>ins. gique qui s’« st ■! r • 'é, ,, don, «’i e d«- , mm d* x - '-i* mona.i,^ A en
Le blessé était mortelbment atteint la victime lorsqu. M 1 abbé Bréf«»n- r , mt. ' " un c.iml b1 «• d«* pierre
(■«•pendant et le* sec..ur* «le l’art furent faine pr^enté a la fami’3e !- »r - i-Uy.r ni «EjA , "ne hauteur

lui annoncer 1«* fata événement. Mme c«uisidérabl«‘ lorsque !« «•Able -«• rompit.
bricé et le crAne portait une plai« bénn- l’a ré. une toute j«une f«*nm.«‘. lut la v' I>*‘ Y" de pi*‘rr« Y«’i..~n sur le sol

' ' ’ ’ déni.irche «In prêtre et ’ av« <-

» tx* »'.»r
A la *éauce «1 

iVschaïubault,
*i*te*, •k*t ap,(»«*l 
jur«é*. «tu i ap|* 
c<impAguie du 
que*tiotu» «lu «n 
limin «lit que le* intestins «lu défunt por 
talent les trace* «1» \i«'iMes a»ihér«*nc«**. 
»*»* qui p ! >1 u v «' qu»- M B:ig«‘nii avait dU 
être malatle autérieur«»iiieut. E»* IM 
UeachaiiibNult »*\p!i«pn‘ aux Juré* qu»' 
ce* adhi-tvm «'•» ne |H>uvnient mv»ui « au 
se la mort. Ee* a»ihéreiu‘**s «le* p«»u 
in«ms hsl «|Uiii« nt uu« nncleune ph iir»' 
sic 1 >«• même |H»ur le* a«lher«»n» »■* «lu 
foi.» «*t «lu diaphragme. 4\*s aiicietine* 
mahulie* n’ont pu «'aus<‘r la in«»rt. E.** 
«le«hirur.s* r«'in;ir«|u«‘‘«‘* aux \m1vu1« * mi 
trnb s du « oom* ont «In êtr«* «'au*é« s par 
les viobuit* «,IT«*I,I» «ju’A fait* le défunt 
«»n vomissant. <’«* isuivnit «vir«‘ mu* «‘au 
s«‘ «b* mort rapntc.

Ee t’onuuT. Han* v«*tre «qiinioii, 
«lo«,teur, «iu«*ll«* a «'té la cans»» «1«* ht mort 
«b- M Bageau V

M. U«'s«'hauibault. Une gastro «'n 
térit»' a« «•ouipagué»* «l’um* niala«ll«* «!«• 
eoeur. I a gastn» entérlt«* peut être «»«• 
casitmiiée par un** indigestion. d«*s ali 
ments pris «*n trop grand«* quantité «'t 
trop ntl changeiiU’Ut uubit «ie
nounilm»*. «ie* substatiees («ixiques, et. 
Bar aubstami's io\i«|ui s «m entend «le* 
po|*oiis. Br«,sqin' lotis l«'s poisons p«*n 
vent » .i'i*«T un»' i:a*iro «ait. riti» qui *" i 
utn* iiitlammation «le I'estomac et d< s 
iiit«*tiiis En poison «austiqin* violent 
laisserait «l»v trn«’«s visible* «lans la 
boiieln*. «‘I**. Bien «le tel, «lit !«• témoin, 
n’a été retnnixiué «lau* !«• « a* «pii iioum 

« m a • i i p. ■ Eue pr«*parat uni ars*ni« ah* A 
îr«q» haute «lose aurait pu produin* mie 
ga.*tr«» « ntéritc «*i le* *\iii|il«'uiu's «|è 
«•rit* «buts n«»tre examen, sur IN'stomiic 
«•t les intestins.

E. Eoroiier. U.unnu'iit «‘Xpliqin • 
von* alors, si l*** syuqitAnies sont i«len 
tiques, <|u'i! y ait ciupoi^omiciiit'iil «m 
tout simplement mie indigestion, c«*n 
mots euiltcmiH «lans voir. rapport : 
Bien «|iic nous n«* eroyons pas A un oui 
poisoiiiitvnient ?

VI I U s. iiMinhitult. Je ndranehernis 
«•«•s ni«'ls, n'ilexion fait»', par». que l«*s 
syinplêmes «le In maladie qu'il a r«*in»ir 
q nés dans le* organes du défunt.surtout 
aux inti'sliiis, poiirriiient éli» (ont ans 
si bien cans*-* par un (,mp«>isoiineni(*nt 
<10 A mie préparation arsenical» a«1mi 
nistréc à ii»q» haut** *l«»se qu«‘ pur uiu* 
nulr»* «*ause.

E«* coi’oin*r fait donner b'cture aux 
méib » in* aut«qisist4‘s «fo In déposltbm «lu

1 « ,.Mr K* O -e.
Ec t«'nu»ln termine sa «lépoaition «’ti 

disanl que si le* n'inêdes nditiitiistr»* 
par N- Hr Si Ong*- *«»nt bi«‘U »»iiiiposéM 
d*** substances énumérée* dans son u 
iiioignnge ils n«* p«’iix«ni avoir «’ausé la 
mort.

E« d»m l «• u r S. DesJardins est ensuit*' 
app«'lé II eorrobon l«* ténioignag»* «l«* 
s*»n «a»llègii«* l«‘ témoin préeé«lent. sauf 
la «lernli'n* parti** de la eonrluslon : 
“Bien <|u«' nous n«* «•r*»yion • pas A mi 
enip*»iM«>nnemetit”. Dans mon opinion 
e»'s mots «loivent êtr» mninteniis. Et 
voici pourquoi. S'il y avait »'U ottqH»i 
soniu'inent. réllmimiti«»n «lu poison au 
rait produit queî«|ii«*s lésions stir «’«t 
l.iitM orgatie*, surtout «lans !«• eus oA le 
poison aurait été pris par iVntofiiar. Il 
) aurait «•u «'«mg*eti<»n qnidqn** part, 
d’après l’e.xi*érien« « que .i'aU«le «•«•* s«»r 
t«‘s d’autojmies.

Ee e«»n»ncr Dans votre op.nn'ii, «lo** 
leur. *’il y a eu ei»qs*i*«»nnem«,ut .ni 
tii«>>«*u »l«' pr»*i»;irai »»n arsen eiil»‘.» r»i> e.*. 
x «mis qu’il s.Ta «‘Ueore facia* «l’eu tn*u 
ver b** trace* V

. ir le défunt n’» ét«l 
«»u quatre jour». S «1 

iigt<mi|is U»* «bltleullis 
iimiibr«*uses, «*.ir l’éb- 

pîtis complète.
ne «‘r«*y»‘/. pas à un 

mais vous n’ètes pas

^ l M
i|u«* tr

Kê,
ma la»
rut véeu plus 
auraient •'»!«' | 
miualion «*i\t «

I .«* cormier. 
cmpoiMmti«*mc 
«*« rlam V

Be|s»ns» \«m. »*t «*e*t p«»itrqiioi 
» *uiM‘i r<'xam« n «diimnim* p ar m«

té
\ .

nt

J <»
«m «t

.b' P
M

ténu
U|.|M

n»-»*
Dix i M thi«Mi «pu 

ag»' au «lêbut .!«• 
i ubir un s» « • ‘iid 
uner léuioiguag«‘ « 

jivo» «N*lm »b
I» t t. »lé«m i x i
(*»*t

i «li'ja r« ndii 
‘•‘lujnêt**, «**t 
• \ imeii, » ar 

» t «u «‘outra 
M !«• t » « utlii» i. 
la* »'«*r»*ner lui 

h
dicimu
« |>OU*C
dolim* le.*tur«‘ «lu teimugn ig«- «h- «•elle 
d> i l.n'l•«^ t*vm«»igna-;»‘ «pi*’ u«>u* avons 
rniiporté hier, «'t appun* surtout Mir U* 
p.ïAk igc ou » < ti«' ibinu* ra«,cnt« «e que 
I» t.mon. i. a «in M Mathieu avoti» 
avoir été rei’«lre visiM* il li famiiU' i > r, 
•|u*i < oimuit lepuis longtemps.

M M.ithieu. Oui, le per*’ Bageau m i 
«lit «pi d avait ta t uin* l*êlis«* eu « nu

.a lui tlcmaudais- 
v«*is pr«''s «b» unmrir. 

’ \ ««ii' que i« d«vfuut

|.*r

nn»it. t ••mimmt <• 
j«» Bare» que je me 

!*• «sii’om*. .liir«,z
n dit .1* m«*m s «l’mu' m i- 

t«'l «pu* h* rupp«»i i« M l«* 
n t« nioiunage.
m* m'a pas «ht • «vi <*i
paroi “Je «'rois «)ue mou 

■ port' A r«,*t«Mii.n‘ et 
rois, x « mi' fair«
:«• «h' M Matliii 
M « b * • ’y r. «iiiiint 
l’a g«-a u n i u a «le

un
tiioiinr. la 

u « ««riohon 
A i’«*mplAtri 
h« i vir au d«*

n«‘ v
UlilU
i yr «biu 

Non, 
s«>s prep 
riimna l i.' 
cela, je • 
tt'nioigiiiii 
«•« lui «le 
«|IU‘ M d«‘
Inut.

Api*’ rambtioii «i. «« «teruier ténuon, 
b* eorom r ajoiim*' r«‘ii«piêt«‘ "sin«* «Il ”, 
m i i n «|iu I* «b * jur. Bbisiimrs un­
ir. léinoiii .«m sur la ÜNle. mai M 
le Di Miguiiu i «I- ni .b* i»« l«s «‘iitan- 
dr. ..r.ipié i • « pi nui du i app. i l «lu 1 M’ 

«l«‘ l'« xaim n «le* vis. ères. 
IM'i'Honm** «' «b'inainient 
affah'i' va s«‘ teroiiiu'r. 

«I St«* riiérêso suit av«' • 
«U t des si illl' • «l«’ I U

FiifanI «haï ( 
B«uu« «mp «l«‘

• < imm ul < « I le 
I i p«ipu lu I i«»u 
ix i«iité o rapp

«iiiéi«*. «|oim«' par ' I i B; < «u jour
a r

< «imun nous l’axoïis «lit au «•onihion-
* ••nu‘i«l «I répété A plus « ur ri prp'S, 
n* du « II.X ill I* • llox « u «pii na

> : i p i a un «'m|M»i- «niieiin nt «'K
• in-un iiioin A un • i uip Mata aiud
PotiioK u\ ont « « iix qui «Toieut I** * «.n
i - in , Si •• . i i.in r. «vin «epré eut* ni
Ju.'i «•• , i « ru «lev«»ir ouvrir mie «‘nquéte, 

• « «pi appar. minent les rumeurs, c * 
riponti. «i !«■ soiqs.-on* aiai«*nt «pi«d 

«I • « «m lain ' Ee représi'Utant «le “E.v 
Br«* ", < aiisait, hier après-midi, après 
raj«uini«'m«'nt. av«' un group»- «b- «d 
lo.xMe de Sl«‘ l 'i ré ' Topf, oui «'lll!«
r««pinion «pu !• D< Mignau t avait agi 
■« igem**iit. élaiit donné les eir.'oiistan<>esy 
«n or.loniiant une empiète minui ;* use. 
“S’il n x a pas «l«' eoiipaitle, «•«•tti* enquê- 
!«• l«Ta tair** b-s soupçons « t b H im»u- 
v.ii -“s 1 iiigui « t s'il y « n a un, il « «t du 
«levoir des autorités «b» !«• «bVouvrir.”

Entin, !«' r«' iillat «!«• l'ntia ysc ehimi- 
«pi«> «• i iitembi iv*e im pa » i«n. • tjuel
q oit, h Juré semblent - â
fain* leur <l«'Voir. t'«• résulta» pro-
hahlcinent eotinu au eoniuiMU ' ni > «ni 
v«*rs b* milieu de ai semainé prix haiu**.
Non t « n Inui •f« ur' ai coiirHtif.

inutiles. Ea colonne vertébral»* ét ait
le crAne portait une plai«* léan- Baré. une tout*- jmiip femme, mt in x*- , «c ►

te par mA s’échaidait un fl»»t de song. rité dans la démarche dn prêtre et ave,* fraca:

^..;^X*dK»*X**X^X**:**>‘X*‘X**>>v*cd**i*<“*“»“^’«“*“*“*“*“***** *“*”*”*”*”****”*’•”’’’*”*”:**>,:*’****‘*’*V‘*”* ***‘********’ *’ **”’**’* * **,** ****‘***M****M*’
M. le dé[»u té-proton ota ire se leva fiour 

d«»nt.er lecture «!<• la commission «!«• E.B. 
a»*cordé«‘ par U- goiivern**ment A M. Wii 
fri«l M«-rcier.

Imriiéd:,Tt«*ment I>*iirR Honneurs ont 
fai» arréliT cette lecture pour s»* con-

__________ «____________  • , ■ • , Puia Ei!« - ont annon-
, , - . mm | - q * i«- n* g ' e * ,|< pr,tti»|ii»- de* pari*-

Jugement iinportmit roiicfrnunt «iuBîtiiis liîi t iD*tU‘ tioiiirtbi iMl,, enn, . , ^ent «pp tout .!<>

gagne une cause — Les leltreK aux juces — Jn^ements puni 

les patrons — rontloléanees, etc.

v«naiit «b* leurs parts s«ût lu, 
tant* «levant m* tenir de-

K )n adversaire.
de Wmiier. eut 'le malheur. r.Veni- J ^ pr« chaine fol* q e la chose se 
ment, de *•• faire «-onterfer «on s f-g»- présentera. Son Honneur dira Je nom 
par NE Michel <’»ni|*aii, s**ue :«* pr« d- i’aw.at «pii aura agi avc«- autant 
texte qu'il ti'est ni citoyen l»ritanniqu«*. ! *1 indélicatesse..
ni naturalisé Bonr *♦ «•«méorimT aja | j ^ ( HT; VIE IDBIJT'SE
loi b* cvyns*’ 1er présenta mie requête
a ^ (V„îr î. Ein-uir, b nmn lant nu Madame Mieh* ! Simard ayant été 
a<qé de i ratura l:saî ion. M. (’amp au ' victime d’un accident, sur un trott«nr. 
s’y «ybjerta. bA«aut sur trois mot 

1o Ea requête en natura'.isation 
pi ♦'•maturée ; le certifient d« 
aurait «Ifl «“•tre t i» p 
nier jour d’un terme
Cireuit. ce qui n’: pa* • fait. ' • t j BOEK LES BATTIONS
f.\ une objection ?*'r «m***. a fait r' ina

>Vid**nce 
r « t le «1er- 
:i Emir de

poursuivit la «dté en reeouvrement d’u­
ne somme <l<‘ S! U S». Sa poiir*uit«* a été 
r« nvoyée « «* matin, par !*• juge Bagnu»- 
lo, parce qu’elle-n’a pu prouver la dé 
f«*<-tu .- té «lu trottoir.

quer b* jug»* D- i- n. «-e mat . «*n pu 
«îant b* j»vgem«*nt en '*ett.* affiire.Mais

.
ce f<iint. Son IE*nneur Va iis**' «b* 
«Ne 4.

2 • !
rés bien ce du requérant oft é».'* 7.-été* 
devant un «b'-pnté greffier «U- a Cour 
de (’ r^î f- Ea -d «'di«'f•• devant qu 
dorvenf être pr * ees e* *• «b* ** r-
mentri et un greftb r «d l'puté gr-fficr 

*
de les re f voir: i*1 r quc.iY «*
serments re sont pas ^ l -* pour -*0*- 
vir A 'a natun -h >n i'»in aubain.

»’1V«

kk-:*-x*-:-:-x*x-x-x-x^vX*v x-x-x-x-:->x-x*x-x-x-x*<-:->
umternite eavab

-
feur- • ‘En:v« : - té I vu’. « nv -q'j.' 
dnn« but d’éüre ie premier ministr»* 
du T’;»-!» ‘"••"t NI«■•• •'•» c .j.rr-iir* n u* '

et s i Ymand»- de NE B T-. pr*'
»
m lieu «p undi — '• 7.H»• ' •■ur»-' dauc
Bu* des §ai.e« de î*t'&iTer&:tèk

LE TELEfiKAPHL A DAWSON

de télégraphe (Jrest
ami on c* qttVTle a«*»mfe

« ; ;
de ta 
qu’il

s j »rx 
,n renv

Igi . mpsgnw 
Norfli Western 
te tlMl: r‘cnn r’t de* neissag»** A destina­
tion le Daw*'»n C ty. !>•* message* 
^«ruf ttnsm r 1’.'T>or«l A S^-a’t.»*. pu:* 
p.ir betinu jnequ’A Ska way. d’n»ù i>s 
i ml téb'’gr,qiiüé» îl Davx s4jn Citj;» ^

3o On Ti a fai 
moralité «le M. 
était néanmoins »irg' 
ee confortm r A la b 
fier qui a fait prèt-r 
qtrérant ne U» «*,rnn•«f

Pour c 
juge Dor 
s« i.ler H rosi* « 
hti.

AVOUAT INDKEKIVT

1^» juge Dorioti a jug' eêvr 
la cc-nduite d’un av<M-at. !«iii *1 a tu 
'.«• r«»rn. qui lui a envoyé* une «-ttre. 
iy;?rès un prm**s. |s#ur lui f-i re p.irt 
d’atifoiités faT-*ra>»b*« A su cause.

Ee n'est [si« la manière «le pr - «Nî« r. 
Quand, après une enquête. «>d v it ap

: «Uté-gfef-
•rit u Te-

a Taon s. b* 
e d»» con­
ns contre

■ment

Ec juge Eorangcr a r< lu une déci 
si»»n dans une cause d« Jos^iih E« u « 
«•«►ntr« MM. Prott et C:i! «.b«- . faisant 
affaires sous la rm-on d> “A^une f'on 
Work*.’’

Ia‘ <l«*Tnnn«ler s'était fait cwper un 
d«>igt en faisant fonetiorm r une machi 
ne destiné** A eoup«r «1* - cotivereles «b- 
bottes «le f« rblan**. Ea preuve h été 
contradictoire, mais le j» • «•* «J«*s témo1 
gnages a penché du eécé (J«h «léfcui 
«leurs.

Il a «'■ é prouvé rjin c demandeur 
ét . t un exf»“ft. q ; ût faire *-«./
travail av«*<- ses mains, que ce travail 
était dangereux, nr».^ qu’il était pay«' 
en conséfjiienee. Enfin. demandeur 
a é*é- nnpru*b*nt <•’ • *' ‘ üégligen««‘
n’****! imputable aux défendeurs.

Ea pr* iiv. a *luré«- r é- jours, en cet 
le affaire et plusienr* e: «erts ont é*é 
ent* ndn«. MM. S i \“rre. Bé --i-r 
et Wilson re]tré-M'Tit.« « nt t «lemandeur; 
le« défendeurs a va o nt « «nume avof^ts
M M W O. Ul C. 'R.,
(‘b «rien igr,« K/elier. * -“«I-

lit b ut D momie d** se lever pour eu- 
t< ii Ire 1m bs tur*' >b* la «• ►mirib<inn. 

(iKOS BIP M'ES RENVOYE
M«b Janes II o\v !« y |K)tir*ii ! vit B. B. 

An. 11- «t T. S. Siiauhin'-s.v «‘îi nnnu’a- 
t,<ui «l’iim* vent«- A « b* f.ii:«' par b*K «]«'* 
f«*n bu rs «l’un iumn-ubl* ayant nom 
“Souv ; V « f - tué part *• «lin- !«■ quar­
tier S’ Antoife- et partie dans la cité 
d*' St«‘ ( ’uTe'g«»:i«b

En *•litr*,. la «b manderesae réi-uni iit 
jCjr,.«SH» «|e <Ié:l«iiiimagcment [»mjr b'S 
amélioration» qu'ille a faites sur l'im- 
riieiibb-.

I i : 1 u af»[H»rfée par M b Howb y 
A l’appui •!«* mi d«UHMHd<* est qil’oil lui 
av 1 t promis »1«- ri«‘ pa laisse^ bAfir sur 
une autre p.irli* «!« imrrn ubb . «| 1 « 
n avait [»;«■- a'-lclé*-. « t qu'on a vio é
celle ppcmsse.

IA* tribunal a «F* j lé q je l’action «î* 
vait «'ire r<riV'«'■ (‘«mix qui ont IrAti 
A r«'n«lroit désigné wint «le- tiers et b s 
déf«*ri l«Mir- n«- peiiv*nt pas êtr«‘ t «nu - 
resfsmyable*.

EA EA I EU TE DE EA EYN.N 
SHOE ( O.

NI Dowker s «*-f a ire ' .,11 juge Lan 
g .• r f*«»ur * rii[ié« h« r b - «I* ux a -MycnV 
Seh f»ri..«: . «b- a Eytifi Sles- Eo.. «pii ont 
r«fu“é «I** fair»* «s*ssi<m «b- burs biens, 
«b* retirer «b - montants d ns-urarice pro­
venant «b* l'incendie «b* l’une <)<• leurs 
fuopr .éi«'*s.

S-»n II««r,neur ne *'<*sf pas rendu A 
c ti<- .J« ii»and« . «jui e«t une saisie-arrêt 
avant jugement b'gui*«'•« . -ans en « j, 

r r . - formalité-' « t *-- r« qe-n-ab

DBorr D iNsrm i bb e

COEB D E( IÏIQÎTEB

M. Tpinblav r. 
que. l’inet 11:t; i**< 
avoir battu oc d« rn 
se en *lr«jit. «lisant

. vit M le Bout 
«on «nf.iriE p«uir 
On lit ré'pf.n-

• • , . « t
dr*«;f A «rn mo.s

c_

ü

im* horiiM1 souïm* (*ii l(»nr hon- 
neiiruii >lomiinnif National, 

hier

Il «►*t j>eu «l'assoclations montréfilsls»*» 
«pii -««Miit aussi unies que celle «bs 

• ( «►riimis Nlarcharids . « «-Ht «lin- qu’elb* 
i « ; puissante et qu’elle réusBit « c qu'elle 
I « ntrcpremJ.
j ET mon ehêmuit, hi«*r, sa «louxième 

fét«* nniielle ; elle s’y était préparé»» j 
longtemps A l'avance ; In fét»* n marché 

1 «•omin«* sur des rouletls. I^«- j>ubli«'. in 
1 viré A se r«*n«lr«- au Monument Natio­
nal, hier -<»ir, n'a pas regretté h«»ii 
t«'m[«s. Les prin« ipaux act»miih «les
S««iré«'s (U- Eamilb* figuraient au pr«» 1 
giamnie «1«‘ “Ma«l»*mois«*Jle de la S«m 
g èn . ! i spirituelle comédie de Jub 
SnmlcHii. Inutile «l'analyser «ette pi*'
«•«•. «pii « si i»)«'n « «ninue «b tous * 
“theairegoer- ’, «•«»?riiii<* sont a[q»elé'. 
fuir b journaux anglai-, l« f»*’rs«mn*
«pii fré«pn rit*nt les théA f res. I Af dra | 
m«‘ « st -uiH'i’h*', ri'-ln* «rinfrigm* et «b* j 
réparti***. Ma«l* irMyisclU» d«* la S* 
glicr*‘”, «l«*vaif plair»*. Attemlu qu** b* , 
pnMie-auditcur n«- «•«*iiipr<uid. en in«»yen- ^ 
ne, <|iie la moitié <|c I'«split qui fait 1 
I»- charme «ITin»' j>i•■«'*. et ail«*n«iu au 
si «pi«* l« s a« i«Mirs s< chargent d’en en ; 
H«*vclir une bonne partie, il faut que 1 
la «•«»iné<li«' <J« Hambau «mi eût lln«, fi« 
r«‘ «ios«* t»«Hii iésist«*r A l'interprétation | 
«I* «'•« <.;< Ii* n 1 - «I t«» , !«■ guignol - qui 1
««i 11 mis • Mndcm'u-elle «b* ]a S«Mgliè- j 
re”, H l'affiche.

Nous ne vouions pas parler, ici, »!«■ 
la r<i»réK«iitatiori «Hiicr, cela va sans 
«1 ir« Au «’«ititrair»*, “Mademoiselle d‘* 
la S«-ig!i« r«‘". a été rendue jair !<•* ar- 
î, î «l« - S«»iré« d*- Famille, av«-«- une 
vrairmuii far*- habileté. Ea |>n «•«* «-st 
ré îinnMit un<* «les plus difficiles A 
j«uif-r «b t«*ut le théAtre français mo- 
«b rue, «t J’intcrj'réfation d’hier nous a 
p« nui- »b* eon-tnter. avec conmilatlon, 
«pie n«»s j#sirios acfi'ur* étudiaient une 
pi« < <• avant «le in servir au public.

l/es rêle* étaient t« nus. A Ja soirée 
d hier, par Me*d*u/. •; « !i«' (J ura IC« !'!

1 IM. I Roy, I
H. Duhamel. Emmaiiu* '. J. H. Itédar»! 
et B. F. Morin.

'Ions ont I» «n joué, «q n ou K Je dis«>ns l 
«•«,nncbuicieiiscfiMUif. E** fait est «pi ils |

•

«lé«-«,rs s«tuîui:. u-«-m*Mil arrangés. I/ s 
cost innés, pour s«‘èiies «|«- 1S17, i
étaient d’une «'xf«’tttnd<* réjouissant* .

Nous ‘-Millions l’apparition d’une n*ni j 
v<db' ««’tri****, 
montrée fort 
dans son rOle 
Elle m.inqm-

• ymjMitlii«pi«* <Mintâtri**o, Nflle 
:i fait oublier les «ntr'actoa, 
«h arm an t.« - séb^Tions de s'»n 

“Air «le la Crêiitbin”, «le 
“E«‘ Bapillon «*t la Fleur.” «le 

« t “E« Jardinier «ram«»ur”, «le 
( Tiaininndc.

N.»s féli« itati«»ns A l'Enion d«*n Ooia- 
mi Marcha mis.

N «dre 
M a ri«,r, 
par tr«»i* 
réiMTtoi 1 
Haydn : 
r Cm

A l/OPEKA

Ce soir, débuts de la troupe Üurieu* 
Mroslns dans “ Eu June ”

U’.-st rt soir, poaitivoment. que la 
troiqw d’*«péra fran«;ai Duri« u Niccsias 
début** au .Moüiiiin nt .National, dans b* 
« hef <r*»«»iivre «JTIalévy "Im .Itiive”.
N«nis répét/»ris c«- renseignement «fin d»*
<'Uitredir** la mineur mis** en circiila- 
ti< n, c* matin, «pic Ja r«'pré-ent.jti*m 
était r«Tar*lé«-.

[,.1 v«mit• «b‘.s l»il!e|» marche ndtmira- 
blemcnt bien « t («mt imlique qu’un n«»m- 
breux [uiiilic ira «* s«»ir a« « bim«T le» 
vaillants arfisNs «•( appré« i«-r leur ta 
lent.

Ea «lir« « ti*iii a pris < k mesure* p«,ur 
pn»« i:r« r «I* pla**»-* ,1 tous ceux «|ui *.*
l»réKent«*r«»nt au théâtre, r«* *«iir, «ans 
«•ré»«-r d’enomlireiiient.

la r«pré .-nMition «b- “(birmen’*, *a- 
m«‘ Ii. t»erm« ttra «i’enti-mlr»- un « hanterr 
:«<lrnir.ib!* . un artiste «l#* marque, NE 
Deflv «f de v«»ir b* réb* «le “Carmen” 
t«r.ii pa f ui«« «eiitralt*. Mrn* I«affon.

r » I » 1 i !» ' .
p,« • * «l’un haut intérêt moral, dans v. 
«iu« l,«- M An a Ii. qu* nous avons «J.'j 1 
pré»v«-nfé A n«*h b*etetirs, débutera.

Ea troup* compte cinq ténors et c’est 
IA '•« qui fMrmct aux «lirerteur» «le tant 
vari*T b*s sftecfjicles.

(’««mm»* «m le «ait, !«*« «»euvre# qui «mut 
atj réfaTtoir*», .mnt t«mf«*e de la plus hau­
te moralité rt tout Montréal, grâce ér 
«•«•L'i et aux bas prix d’entrée, pourra «t 
voudra suivre W spectnoiea sans «11 
manquer 11 n s«'ul.

M !«• (’:ild«T, qui s **st 
habile et fort “ar'tri****" 

d« la baronne de Vaiilx-rt. 
pr-ut-é tr** un p« u d’aisan

î>- 17 «K-tohr»*. la ( • . ;r *le n>hiq ,,iof «i’avi 1 ce sur la srèti* . *iueb|ues-nn«*s «1«* ses
siégera en s«n »p/. «• .1 NI ont r éal. s,ra H.fTinetir .* or dont»' preuve avan ! int«mations n*‘ s«»nt i«*Mit êtî«’ pas par-

T NF Ff MIM A LITE POE R LES f air*- dr«ét. p« 
«•r« *•»«• d’étah

►ur p« rmettre 1 a *lé- fuites, mais f»n «ent «nie ces «léfîlllts s«.
U- f«M,.i: ► :r le fait ypi’*- e^t i <«»rriger«»nt iii«'ritêt. et «pie h** actric«*s

Lea jug*“ Ci M th’-u « t D. V !l«on insti1tiitr: pnMi*pu Dsi) % le « * « s e«»n- , d< - Soirée y «le 1i’.iTTtill** Mnr««nt une nva-
siégea «Mit. ee matin. sur le ban*’ du tri- tr.ir«* eü*- n’aum it pas «lr«»it A un avis 1 le «férleiise, ou, mieux. une camarade
bunal «i«. rev> cm. i d un iiioig avant «pie d’ê- e pour*0.Vie. l |yrè« i#us^

LA RtMONSTRATION PRLNOVLAI

Dan« notre eompte-rendti d<* la «lé 
Tn*»fiHration faite, «•«•tt*- ttcmaine, «mi 
j'h'mm ur «b* !'é< h»*vin Brénovejiu, nous 
av«ms omis les noms de quelques-uns 
«b - orgnni- «t*Mirs. Noua réparons nu- 
j«»ur*i hui « * tf«' H<‘ur)«‘. Ce'sont MM 
*; M ir««.u\. Th (’hnyer. Tardif, Di) 
l«»n. B.r:«z*au. Rid«!le, Jos. Rock, K. 
B" «r. E. B**nr;: - Enrmel, Oingras, 
(J.il.irti* ni. ('.ini|»b«-II, Sauriol et Vali- 
qilftte.

FEE HANS UN LFI

II « r aprèsmidi, vers une heure, Us 
<j»'»mp ers fnr*u;t npp“'.é-s rhez M. Jo 
me» iv-irson. No avenue de l'Hé- 
t*d de \’ «•. J s* feu s'Ma it déclaré dans 
un lit sa nt* qu’on ait pu en retracer la 
oanaè.



F

LA PRESSE. VEXPREUl OCTOiiRE IsOî)
••voir l** t.

«ELLES Oflffi
La grkft des marhinistes <!»• la 

eompat^uie du PM<‘ilhjue

LES EMPLOIES f)l CANAL

Les tailleurs de pierre foul IV- 
leetlonde leurs oflieiers

l.h ( O.NsKIL t KiH.KI

.a çrêie ouvriers du < reusot eu
t'ranee

!.a murrlio sur Taris

L» s uiarCiiinRt^H de la «'ornpai^uic du 
dfin* jit inoir uni reunion <• 

K«»ir, ou deinaiu, pour dinniPT J'opfHir 
t!Uii16 dt* venir jiii neroiirn de Noirs 
«•onfr^res de l'Ouest, * n j(r<s lanuuit ! • 
grfiva de MoüdaritA

l’tie #l#perïi<* de \Vinni|M*jr i fu ' « n 
\u.v^e à i'-üi /Jes orgnniKuteijis d< - > 

ouvrières, de Montréal, le plus 
eu vue, pour IViiguiccr à s’i*iî^re»-« r i 
( die ig jestion.

Le eoinitA d’organisation du parti ii: 
dôp^uidaiit, se rAtiuira deuutin soir, A 
li'jit heures, a la salle d- I Ktiquotte 
iüeue, r»UO nie I >or« le-i «o. angle «Je la 
i ut* Saint#Liiurent.

i; , ■ ...
îé, déainux d'améliorer hoir eondiîion 
roeiale. uiriis doivent se rendi e « »• - «.ir 
à J'iisKomhUV eiuivoi|iiée «laits leur in 
lérét et qui aura lieu aux salles de l'I 
nioii Saint Joseph, .1 I nuKle des rues 
Süiute Catheriue et Saintt Klisahetii.

Au eomineiMemeiit du moi-, dernier, 
nous avons prévenu les autorités «|iie 
Je salaire des emplo.vos du eaual L i< lu 
ne devait être pâté le H» de 1^011»" 
mois, tel (|iie eoiiventi. (Yl avis .1 eu 
uu heqreux efftd, ear. eoutiairemeiit à 
l’hahitiide eontrai fée depuis «N ' années, 
le paiement s'est fait au jour fixé, au 
lieu d'être fait huit, dix «ni douze jour, 
plus tard. \tin d’être agréaldes à res 
pauvres employés publies, de même 
qu'aux koii\•niants, nous prenons la 
liberté de prévenir res derniers que 
mardi proehaiti, qui •' trouvera être 
b* K» du mois, sera eneore jour de paie.

LTllion des ouvrier-, tailleur-, de pier 
Te a eu une nombreuse assemblée, 
hier soir, provcxfliéc ,ai Wde» (ion <Ie> 
offli-iors. Presque tous les ruembr- 
étaient présents.

Après Ns affaires de routine, le se 
«•rétnire lit une lettre venant «les Ktat^ 
l uis, et dont rauieii- -vumimb' que ^<ui 
nom ne soit pas publié dans l«*s jour 
nnux. (bdte lettre a rapport aux fa 
menses inmliines destiné«*s a tailler la 
pierre, et dont il a été tant qimstioii 
«lepiiis quelque temps, «huis les «••■r« l«s
ouvriers et dans les journaux. 1 »• s; 
gmitnin* «lit que <*es Tiiaebiiies peuvent 
«*tr«‘ fort utiles pour tuilier «sTtaines 
pi«*rreH, mais <nreîl«‘s sont absolument 
imtUtq>r«'s A taübu- la pierrr de sabb*. A 
cause de la pression «pii * -.t trop ' »i to 

Le soi réiair«‘ fail aor. Y. tuiv d'uin* 
mitre I* ttr«* vouant do M. Mollogli. le 
ae« rétaitv de l’I nion Inttu'iiat:onab‘ d«H
Mivri« rs tailbuirs «b- pi«uio. M Molluch 
Aiinonee qu’il w«»ra .1 Montivu! lundi 
pnxhniu. I n »omité do tr.ii-. ui«>ml>ro

CHAQUE ACTION
et «‘huipio pennée e\é*piit une dépens«' <1 • 
vitalité qu’il faut rétablir ou f;«iM«nt oirou or j 
le «aiiK Jusqu’au oer\ en u ot au \ autro* orga­
ne». Il faut quo ce sang soit pur, rlelu» «*t ' 
niitritlf. Host rendu ainsi par la saU.-p»- 
vt'lllrt «le l(oo«l «pii «'st ou e«mséquoun<' l«» 
graml reiuê«t«* qui donne la santé, le remède 
qui gilérlt ten nerf* falltlcn. la so rotule, lec.i 
tarrüo et toutes les inali«dtcs eAUsts-s par 1 
tin nang pauvriTt Impur.

Hood’s Sarsaparilla
Est le plu* grand remèdedu Panada.

I food'* Pilla guérissent I'n«: oo-sitoii. «•.

POUG
est reeommandée par le «locteur îî. Hu- , 
eb.irtl, niédeein des hêpitaux d«* Ta-is. 1 
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f a été nommé jiour a!U*r 
*- eur à Aon arrivée e II rr^« pro> 
üub;«* «pi ni «• a«o*« *f»é*qule d«* l’I*
m«»n %*-rh «-nnvoqeéf j »ur eatendre «*et 
••fÜt ier puri»*r b »*nfaita «le riYiioi. 
**f ti*f b»'*iié|jor*i qu’Wie jeoit rapporter 
dix adhér* n's.

L'êle« t:«m !• . orfjeir'p. à laquelU ««u 
|*ro<éde ensuite, donne le résultat «ri! 
rnnt :

Ti« rre f’uaeon, président . Alph. Ifre 
tn ‘*r. premier vue président ideear l.a- 
tri ii *» ; l.’#. vl«‘e'pré«ii.|ffiit . K. Major.

i rétaire-eon« spoiid»nt . HélmnTien \a\ 
10». •eoréf.nre tré«e*rier : Fie. Tr - 
so;,. tiée<» *•: XavUr ILehurd et ll -rrn. 

j M jor, • ,mniis«.a r a-ordoimat* tire . K!z.
• . T. . . • • . I,

| tr«il!»'. «lé ./nés mu f ’on ne il Téd-'-ré *be 
M* fi«*rs ; Tierre Imji •esr^, »erf<‘Ut «l’ur 

j UK n.

IA\oo d*> oftieier* cor none ceux qui 
«.*.t .té é u*». hier soir, il n’y a aucun 
j dovte «pie rrniot! m* fMful faire autre*

1 iM nt que de pioepérer.

1. 1 • ' !
-• réunioti 1 < /uI ère, hier »e»ir. us la 
i id« ' • • d M J. L Mm i<. e flee
président.

Apr*», !« s aft-uro», ,|«* routine, le m 
créinii, dont b ofure d’une lettre d*e 
1* , - * i is «mi « «livre, d*- Lai’k Tort, \. 
^ . aol mdloiii* ut en gr« ve. ("net une dé­
nia mb- «It- «.<-< oiir*.

Il ost aetuelbmieiit fuit U «dure d'lim* 
lettre des oiiiplov.Y «b-», tramway* de 
t'b*v<dand, oh o. ('«•», hommes disent 
qu’iiK sont eu grève depuie treiz*- se 
lliaiiitiH par suili- du r» fus «le lu roin- 
pa/tiit* d’ol«,<-rv«-r un règleineut <|«l’elb* 
m.iit eigué. Il «-st dit dan* lett.n
q'ie la popiiiuttoii eel fout A fuit e.vmpa- 
tbi«|Ue aux gréviste* et qu’iiVHlit que lu 
grév«* fut déclarée générale, les citoyens 
d • la ville refusaient d*- monter dans ati- 
• 'u 11 tramway avant qm b* conducteur 
m-onlrAt la cart«» de tra\aii de l'IYiion. 
Lm-or«* auj«Mird'lini, une foule d** pen­
s' unes pi«'*fèrent \'»yag«-r A pie«| que 
so nervi r d* s véhieulea de la soeiété.

Tnt* aiitn* lettre d‘e «stivriera eu cui- 
\ r«*. «b- (’leveland, prévient le «x»n** il 
«pic la gn^ve qui existait A la maison 
llnck Stoves (V if.t terminée, tout A 
l'a vu ntH/e d« e ouvrier*.

Tm* «|ép«‘*ehe de Winnifag demande 
au < 'otis.-il «|c «'intéreMter A la grève 
«le-. iiUK'hiiiMtcH «lu Pacitique en |M*r*ua- 
«lai.f aux ouvrier* «b- Montréal «le m» 
pas r«*ndr«- dans l’om'Hl. tHiit. qm*
«•ctto /rêve ne *er« pa* terminée.

Tue lettre «b* l'aviieat «le In muniei- 
palité iiif«»rtne le «-«maodl que la ville a 
l«- dr*«it d'«‘Xpropri«*r **l dVxpioiter le 
«bemin «le fer incliné du Par»’ Mout- 
|{<iyal. t'e «l«",urm,nt est renvoyé au ro­
uillé municipal.

L» délégués au Toiisrrè*-(>uvrier Luit 
b ur raïqmit «pii est re<;u «'t a«lo|»té. Le 
conseil vot«* une «««mme de trois dollars 
aux «lélégmV p«*iif chaqtu jour qiTn duré 
l«- ( oiiirrt *

f-t pla.e de eecrétain*-trée««rier «'st 
dis laréi* vai'iiute par «uite (!«• l’abseins» 
«Je >«»n titulaire A aeeieter aux réiniionH 
«•t NI. T. A. Boudreau est élu A cette 
folict ion.

I.e projet «les gréviati's «In f'reusot 
«b- se rendre *‘ii troup»* «d A pied A Ta 
ris, dans le cas oû b* «lirecteur «lee nai­
nes, M Sibneider. refns«*rait «b* faire 
droit A leurs deiiuiudes. cause «b* l'in- 
«piiétit J«* dims les sphères gouvcriH1 
nient a les. Si !«»s gr«vvist«*s s»* mettent 
«-n route nve«* leurs femuies «d leurs 
enfant»», la e«» oiim* m* c unpoaera isutt- 
«'dre l«* «lix iniüe |K»rsonnes.

Maxeiit«‘ Hobb's, l'agitateur ouvrier, 
qui dirige la grève, dit que l*i<l«V des 
«uivrbus du <’reus«*t de s«* rendre en 
tniupr «d à pi«-1 A Tans «*sf une imita­
tion «le celle <l*‘ Toxey. «pii a organisé 
anx Ht a t.» 1 nis, il \ a quelques a nnCs's. 
une uriné»* d’ouvriers sans travail, «pii 
'.’«*»-t dirigée ur Washington. Les f< m 
m«*s sont ti«V cnHiousiast«'s et elle* 
fciit «b*s provision* pour une march»* 
«le trois jours ; «» les a!’«‘»guent «pu* les 
mmii.-ipo!it<'»H *»o<*M«liNt«'s de I> j«>n «d «b* 
Taris I«*ur fourniront des provisions, si 
«•«‘lies qu'elles emportent sont épuiséi’** 
bn*s«pi«* la colonne arrivera «lans «es 
vdb's. 1 * 11e revue preparation* auri 
li«*u aujeurd’bui, et la mareln* sur Ta 
ris «•«'•iniiH*n«*era aiiesit«‘d, si la grève 
eontintit*.

( tu «• nsidèr»' «suntNe «crtain «pu- Ko! 
«l«*s cb«*r« !««• A oblig«*r b* g«»uvernement 
à int«*rv«nir au sujet «14* ln grève niê*- 
in«*. «*ar un«» «q positUui îégaV A la mis«* 
«*n faute «les grévistes prês«*ntf*rait d«* 
*ran b\» di!iieult.-s. e’«*st «s* «pii «*xpli 
«pu* l’arri\«M- Koudailt«* au Ttvusid «lu 
d put ' Viviatii. b* bras dnnt «b* M. 
Mi de ta ml, ministre du eotmneroe. Inns 
!•* grtMi|>«‘ smqnlist»» A la «batnbr»*. M. 
Viviani. toutef«>is. n’a pu dé«*ider a-s 
gréviste* A remnteer A Jetir projet «ii* 
s«> remire A Taris en tnuipe. L«* préf«*t 
n'a pu non phi* décider M. 8<*biieider 
A a««*«»r«b*r e«* «pie les grévist**» d. nian 
«l«*nt. Vqjmird’huu M. Tur«»t, de la 
‘Tetite Ué|»ubliqtu*", r«»rgan«* «!«• M. 

JnnnV. a» rivera an Crenstd ; il «*st au 
t«»rie*A A négocier A n’imjwrte «ptel prix 
la tin de la grève.

Au conseil dt* cftlunct tenu hi«*r, l’u 
niqm» sujet «le la distni«sion a été la 
grève «tu Oreusot.

! \* prés»«l« i.t tu «• ..*c , M. \V «ide«'k-
lt. .*«*aq. r*-*»tcn A Tari» pour *♦* tisair 

1 au courant du ré» il»ut b*» • fï nts ten­
tés dan» le l»ut «k* mettre nn n la 
grève.

.w i-'ieri I ir«- ir •‘te. a té è-
^raphié au <*re*i*ot «|iTil prcMnir*valt 
aux grériete* b»g« ne nts néec»»aires, 

1 ioraqu’i!* arriveront à Tari*.
12 |arait que le* .«••<s-utrion* ouvrtè- 

rea efcerrhent A organiser une grève 
générale dnu* route la i lança.

liSSOCISIION IMMOBIÜIRE
Elle prateMe contre I*** cclievins qiti 

ont toiihi empêcher um ciKpiete sur 
le departement de police et con­

tre lu renie précipitée de 
Temprunt
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DIT I N VIEI X LOI P DE
MEK

Notnelle*

B. -

révélations a renquête de 
Waterloc-Nord

IL

r«*tn«
-les

«• K Av. M J «me* secon- 
Trenderx 1st : “(jil** les 

s*»iei)r a-lressés à «•eux 
qui. av'«• um* petW-vé-

r. 11 ••• d/m «l’él «g •». ont fait d^uder 
«pn* len afTaiT.*» et «|uestious généra^*** 
«•• iieeri aiit Ladmn istrati«»n du «lépar- 
teme;it «b* T»*»'i«,'«*. fii^s. ut exismées u’i 
graml jour, procédé «pii aura pour effet 
<J« fuir»* «s m n a lire de «pic ie .minière 
«•«• d'*partcm«-nt a été u lm nistré. fi­
ni ausei <01 t.aitr«* «pie’.’.e a été la «*on- 
duit«* «ie cid’tahies |»er*oiines qui «ni 
font part . «pie «sdie association e 1- 
gage. «n outre, ms membre^ et «T1 IX 
«b* V AssoJdatiou Imnvo'b lièn* A com- 
battri*. aux proi'liaineH «•lecriona, par 
t « «ns les moy»ne légitrm»;*. «•eux «l**s 
«'• hevins «pii. arec [s‘rsistan«*e. et par 
di-f> uioyeiTts «iTin «aractère douteux, ce 
sont, effonés db avpèclier que lYnquête 
proje t «b* «'Ot l ieu.”

L’autre inotbvn adoptée a été celle- 
ci- (jite es membres enrègisfrent 
burs prote>ihtioii#« «-ontre la v.mte «pii 
a été faite «h* iVinprunt iuuntei|uil do 
.SdJMitt.otHt, -ans «leinarider suffisaïu- 
11.eut d.» sr.nnii<-A:one. «'t demandent, 
qu'à l'avF'tiir ou ne fass«* atrcim etn- 
p'-unt sans «pi’il y ait compétition pu­
blique.

AH IDENT DE
(Tl EM IN DE F EK

In spécial du Delaware et Hudson 
vient en collision

Saratoga, N. V.. ♦» Un accident 
sérieux >’et»t produit près «le Tutnam 
Station, sur la ligne IMauare et Hud­
son. qui passe b* long «lu lac Uhum- 
plain. hi«*r matin. Tu train spécial «lYx- 
« ursionnist»»* A Inirtl duquel h«* trou­
vai» ut plus «le cent «b-Iégués «!«• la So- 
« iété «rRmuJntion ('brétienm*. ayant 
assisté A la e«inv«*niion «!•• l'Ktat «le 
New York A Saratoga «*t s«> reiivlant au 
Sable Chasm. est v«*nu en «'«tllisiivn 
a van* un ctvnvoi «h* marchandises. Les 
«l»*ux locmiiotiv«»s «*t plusieurs wagons 
«uit été* pnVipités en bas «le Ja voit*. 
T«*tvonm* u’a été tué. mais un grand 
nombre ont re«;u de sérieuse* blessure».

PEKDI S EN MEK

Matelot* à moitié gelé* recueillis au 
large de Tile Staten

Santa M«»ni* a. Cal.. ♦» lx* capitaine 
Bo\vn. du voilier ‘*.Vrcti«- Stream”, v«*- 
nant «b' llamlMMirg. rapporte «pie le 11 
du mois d’aotAt alors «pu* son voiü«»r 
louvoyait vis-A-vÎK rf!«* Stat«*n. près du 
«ietnot «le Mag«*llnn. il a vu b» va i-seau 
ang’ais “(»iff«»rd” sauver cin«| nwtteiot» 
lu pn«pi«fcbot •*Tukow*’ «pii s’«**t «Vhoué 
-ur b’s ro«*h«*iv «l«* l’i'e Staten quelque* 
jours avant. L«*s nvitelets étaient A 

l moitié gelés. Ils disent «pie h* “Tukow” 
de la \ 1 /

; r«iute ptuir I>»ndr«*s.ayant «b* nombreux 
passa g rs A bord et une importante car 

{ gaison «1«* lioeuf en eouservt». Les ma­
telot* «lisent qu'il* ne savent ri«*u «lu 
»ort des packagers «*t du paquelnd.

I*a prudence en cas de brouillard 
E*iililit<; de* sirène*»et de» phares 

démontrée

On wait «pie a iigne Itom,;. .u i nia

te «h* Bi‘lle f-• * . A 1 suite <i : «lésawtie 
«lu “Seotsniau’'. Cette <U*teriiiiiiati«ui 
a naturelleuicht s«>i;levé lM*au«*oup «fe 
di«»«*UM»hfti «huis momie maritime. 
I»aus «'tt»* cii .-oiistam l,-pnii«»u «l'un 
vieux marin, aussi habile «pi’« xpéri 

n t é, vaut a p« aie «lêtre rapportée,
v oici «loue <•« qii ■ ::r • < apitaine Me- 

>Ni«*ol. qui (‘««niuiande le "Bavariun”, 
«b* la ligne Allan.

M. Mi-XYoî «lit qu'il serait tr«'-s fflché 
«le v«»ir la route «le Bclle-lsb* abamlon- 
iié«* par les compagnies «le navigation 
«pii font le servi»-»* «lu Saint-Laurent. 
Depuis vingt-ciu«i ans. M M«-.\i ol 
parcourt le «lêtroH «le B«']!e-|vl«*. »*t Y 
mais il n'a été effrayé «!« - -pirérendu* 
dangers qu'il renferme ; la rôtit»* «lu 
Cap lin «-e «'st mtssi daugereus * «pi.* 
«■elle de HeDe-Iwle, dit . apitaine M« 
Nicol, et autant, sinon plus «le navires 
sont allés sc briser sur 1«*> r«Vifs «lu 
Cap Race, que dans !e «!«'*troit. Il «*st 
vrai «|tie la compagne- Allan n’a ja 
mais permis à »«*s «-ajitaines de faire 
mar«*h«*r ses st«*amers. pat les temps 
«le brouillard. Ters<iniielb*nient. le ca­
pitaine M«-.\i«*ol s. rappelle avoir at­
tendu trente-deux heures en «b hors «lu 
détroit «le B«*Ile-Isle, pour laisser «lissi- 
per le brouillard. »/e* passager» se 
montrèr«*nt «Vahortl furieux, ma - iî< ne 
tar«ièr«*nt pas A »«-* nnuitr«*r satisfaits 
«1«» <•«• retard qui leur av;«»t peut-êtr«* 
éivargné un naufiag''. Le gouverne­
ment fait aiAïu'llement pla««*r «les si­
gnaux en fn«*«* «J«* la Tointe Amour. <1«* 
sort»* qu’il y aura bi«-nt«*d «les »îki aux 
«le ehnqtto <*êlé «b* r«*ntré«* «lu détroit. 
Ni run»* ni Kautr»* «les «1«mi\ routes tant 
«•ritiquées ne sont ii»issi dai*gereus«*s 
«pi’on Veut bien 1** faire «Toire. I>a pnt- 
«ience, en temps «K* brouillards peut 
toujours prévenir les <laiig«*rs qu’of­
frent les r«‘>tes. Sans <b»m«*. un capi­
taine n’est pas parfait, et il peut. <*om- 
ni«* A tous les boimr.cs, lui arriver «le 
commettiv «lc< err«*urs.

L«* capitaine M«*Ni«-ol «lit que s'il 
avait un roiMeil A «ionner au gouver­
nement. <*e s«*rait d«* placer sur toutes 
les «-«Mes «pii bor«îent route du Saint- 
1 a tirent, des sirènes et «les phnrt*s. 
C« u\ «pn* l’««u a anjourd’lmi m* sont 
pas aussi «*ffi«*uces ni aussi puissants 
que <-«*u\ de* «’ôtes auglais«*s et améri- 
«■nines. Prenons Heath Toint et An­
ticosti. par exemple. .» ces deux en­
droits. l’on ilevrait phH*er «les phares 
dont la lumière pourrait être vue A 
vingt mines «le <listau«-«*. Quan«l un 
capitaine a “hestun de faire «ie la lu­
mière”. cotmAe «lisent les matelot*. 
e’est-A-dire quaml <*e capitaine eher«*he 
A l’horizon une luinièr«* «pii puisse l'o- 
rienter. et lui indiquer sa route, il lui 
faudrait le phnr«* le plus brillant.

Les rapports que Ton ne cesse de pu-
d

les rouf. » «lu Saint Laurent, font le 
nlus grain! tort au «‘ommerce canadien.

McTheiM»ii. dée'ar** tTavoir p.-o* dressé* 
! un«* !isî«» des d*!égi|é*- \ la «suivent:««:i. 
j et «pie la caicjMgiie .b* son «'b*« t'oii 
! «'*1 lit * ntrep-i«-« par l’-is».. -iatiou .!«. ré- 
; foi un*. I s’«et efforcé «l’éviter toute 
i ag« i'«•«•. ayant en ïnéni«»ir** Texjiérien- 
, «••• du ï>r T/aekiu-r. dan* la contcstathw 

précédiMitc.
L«- jug** Meredith ayant fait remar­

quer «;ue, vû le»« uonrbreiises a«*ei>a- 
’i «tv». jM.rtées sur !«•* hustings «*t dans 
la preree «•<»ntr«* N'am-e. I>*\vi> «*t B«»s- 
»ard, i! aurait dé *'e»ipjérir A «-e su­
jet. et b* ténioju répond «pTil in* e«>ii- 
iuii>AC!t pas I>*w is. Gorman cm It«»s 
sm r i. et «pTil a « ru «pu* les ae«*msatio»ns 
éti*i«nt un«* tactiqu«*.

L« M is interrogé eiiKiiite. nie toiii*»- 
bs* accusai «u.ê d«* Shi«*del. de B«Ftsar«l 
et «b-s téiimiii.s à charge. Il prétend 
que Bonsard n’est jamais allé dans se# 
appartement*, «in’i! ne Ta |««s envoyé 
A îa recln r.-h<» «1<* Taque-gn vt, le jour 
du vote.

L n'a jamais envoyé Boscard A au­
cun endroit {sut acheter «i**s v«Ftci en 
faveur de Br«*ithaupt. Il dit «pie Bos­
se, rl a faiir-sé la vérité en alléguant 
«pTil (I>*u »q !,ij avait off. rt b* l’argent 
I • ur b* faire consentir A rétracter t*on 
tén oignage.

Au oiis du coût r»*-in tern >g.a toire 
un* lui a fait subir M. MaiThtrsoii, 1 

a dit quYi .1 fait la campagne électo- 
-1 •* dan* Gntari«»-Sud. KLgin-Gu» st. «^t 
Huron-Ouctff. )M>ur les candidate lilé- 
raux. Il 11 «lAp«*nsé ÿTiO.Ot» eeulem -nt 
luiuiant la «Muipugne A W.it«»rloo. Il 
ne onnalt pas A Tan H. Khantz. Il dit 
av«>ir nspi une 1 ttn* d#- lui. c’est tout 
<**» qu'il connaît d«* lui. Il nie avoir re­
çu une note «b* Wildfong, de la part 
le Shantz.

M. Ma •Ph«*r*on dit qu'il «k*t certain 
qtb» Ronsard était agent parc«* «pTil 

1 «'tait «lé égth* A la convent ion libérale 
et s’était engagé A aufgvorter "e can di­
bit «lu parti réformiste.

(J un nt A î^«*Mis. il «'tait aux • r«lr. s
• b» Yance et de Smith pour abler A Té- 
l«*ction «lu candidat.

M. A yle*iM<*rth lit que Bot»sar«l 
; u’est on«tmt de manière A prouver

• pTil n’était pas un ami dt» parti, mai* 
simplement un agent, ayant d é j A tra­
vaillé pour lYpposition.

! fCs bu Rotins de vote .«ont ensuite 
produits «*n cour. T Tu* discussion ani- 
nn'v entre les conseils «s’ensuit: H s’agit 
de savoir s’il est légal «Tnppeler «les té- 
nu»:n« «-t eur faire «lire a manière 
«pTils <nt employée pour voter et qucl-
• «*«* marqin s ils ont apy*sées aux bu'l- 
1. ;.! •». M. AybvM’orth cs-^ «Topinion 
mu’utu» telle eh«*se «‘st inadmissible, 
f’«'pendant, M. MaoTherson obtient 
des juge** la permission de faire corn- 
l»araître s«*s témo n». 11 y .1 127 bulletins 
ni;:rqués de deux « r«»ix. L-n témoins 
-‘accordent toius A «lire qu’ils n’ont fait 
qu’um* marque.et ce* a vis-A-vis dn nom 
du «bu’teuT Laeknor. !e candidat con- 
s« 1 vateuf.

La majorité «le ces bulletin* ont «Mé 
n«)i;\ «'•> dan« le poH \o 11. «uA Wi’.dfong 
était s«»u3-ofîicipr-rapportour.

VT.an K. Strantz avait «léj.V dit en 
four que Wildfong l’avait conduit 
dans la chambre de I^ewis. A T bétel 
Walfer. oû celui-ci leur avait donné 
do»« instruction* relative* A Tannullt- 
ment des birT.etms.

ITS CONSriKATEl KS

SIX ANS DE BAGNE

Deux matelots veulent frauder les com­
pagnies «l’assurance*

COUPON de LA PRESSE
«•KANOS PO UT UA ITS 1-» %l» «mWOX, 

OU A 1/AUt AliKLOK.

IKTo S»

La maîtresse «les novices. <1«* la C\>n- 
grégatioti \«*tr«‘T > inn-, rue Saint-Jean- 
Baptiste. a aeh«*tc. p«»ur l’usage «le 
Tiustituti«»n. un piau«>. «b1 la M a son ami 
Kis«*h Tiam» (’'*.. Limiteii. lî> «*nrr«'* 
Thilüp-. Monlréal. L«*s pianos Mason 
:unl Ki>«-li ont l’appui «les artistes-inusi- 
« tens. Trix modiiiues, « oiulition* rai- 
s«*nnah!«*s. catalogue gratuit.

AUX FUMEURS
Pimanche, b- N o«*tobre. une belle p.p«* 

d’é -unn* «b* mer. era tiré** par les ach«- 
tem*s, sur !a propriété Beaubit'n. Lot* 
$1T7 A p.nahYs Sô.oo c tmptaut,
.N." *»» A Sô :.o par .T moi-, pas d’hypoth* 
que. pas d*«>bîigation «le bAtir. t«uit le 
« «»nf«*rt «b* la ville. Tren«*z les chars St 
Pénis « t St Henri. ju«qu’A la rue Beau- 
bien «*t rend*'/, vor.s a la me Sanguinet. 
S. Hurt*-au. agent général. ’Tous le» 
jours «k* l A 5 p. m. -Sô—-

Tari*, 
ter*, qui 
vaut la 
contre b 
tes les < 
«b* ntar

t» Le défen-eur dee rnyalis- 
«•«unparaisst'ut act a *'«’intmt de- 
haut»* «*our pour coiLspiration 

1 sûreté «le ’Ktat. soulève t«m 
»bjectl«>i\s légal* poscûb cs.atin 
der le«< proctM’ires.

■_’Sô vs—n

Guysbcro. N K . d — Le pro«*ès de 
Otto Felt man et Perry Monroe, acm- 
^s «b* «•onspiratbm pour frauder deux 
«•«mqwgnie* «Tassir. an«‘«s» maritimes, 
s’«*st terimné hier. Le» matelots «juî êt«'* 
11 «Mivés coupa bies «»t condanMi<*s A (5 
an«» le iV*nlteneier. l! y a quelque 
ternie. Us ont «‘otilé bas b* s«-h«>« ner 
‘•.luvena” «laits k» but de retirer le mon­
tant «it** assurâmes sur la «arga:.» n 
«b* hemard. I/cs matelots avaient fait 
assurer une cargais«*n «b* iMitt*-*» d«* 
homard, mais n’en ont pris que s«»ixan- 
t«» A l>orl «lu “Juvona.” (Vs t»0 boite* 
ont été vendues A St Tierre. Les com- 
pagnies d’assurances ir.tér**sj*ést» dans «•«* 
procès, sont la Mannheim et la China.

Mme ADAM ET LA 44 REVIE ”

Taris. (V-Le TYtit .lounuvl” amton- 
• • q . Mme E hnon 1 Adam abandonne 

la lire- : ion de la “V uv* 31e R rue, 
puidioation qui a été fondée en 1S7'.>.

LE GROS MAGASIN bE CHAUSSURES

JÂogarty & parère
Angle des rues St Laurent,

Ste Catherine et St Dominique.

---- :o.-----DEPUIS 1861 ------ :o:-----

Nous vendons des chaussures — et des bonnes 
chaussures aussi. Depuis 38 ans, nous sommes au 
premier ran# dans le commerce de chaussures, et 
nous avons l’intention d y rester.

Nous avons, aujourd’hui, 100,000 paires de 
chaussures tout à fait nouvelles, fabriquées par les 
Meilleurs Cordonniers pe l’Univers, sur les for­
mes les plus nouvelles ; elles sont élégantes, confor­
tables et durables.

Nos chaussures au premier rang pour hommes, 
sont nos chaussures noires ou de couleur à trépoin- 
tes Goodyear à $3.00 ; elles sont meilleures que 
celles vendues ailleurs à S3.50.

Nos chaussures au premier rang pour dames, > 
sont nos chaussures lacées ou boutonnées à trépoin- > 
tes Goodyear à $2 50 ; elles sont égales à cel- < 
les vendues ailleurs à $3.50. 5

Nous rembourserons votre argent si elles ne 
donnent pas satisfaction.

Commandes par la Poste executees.

FOGARTY & FRERE *
Angle des rues Si Laurent, Ste Catherine et St Dominique

Le magasin de chaussures fin-de-siecle le plus ancien 
et le plus considérable du Canada.

1533 a

CHAS

1541 Pue Ste Catherine 9
iMONTREAL.

DESJARDINS &
----- La plus Importante------

CIE.,

'À Maison de Fourrures |
X du Canada, sollicitent l’honneur d’une visite, afin de voir leur im- 
V mense exhibition de belles fourrures. tr
O Nous réparons, nous reteignons et nous remodelons les vieil- %% 
O les Fourrures selon les derniers goûts. La réparation des Four- \% 

rures est l’objet d’une attention spéciale, surtout si elles sont A 
X envoyées de bonne heure. Nos Gilets en Seal et en Mouton de X 
X Perse ont une réputation universelle. JÇ

CHAS DESJARDINS & CIE., ÿ
1533 ci 154-1 Rue Sainte-Catherinc. - - MONTREAL. O

>.->o<>ooooe<>0o<>Qo<y

Epiceries a Bas Prix |
NOUS INAUGURONS NOTRE VENTE DE BARGAINS DU SAMEDI |

NUIS OOMMENTEROSS UEM AIN I.E 7 OCTOBRE ^
Voici quelques Prix comme Echantillons du Bon Marche :

...ARGENT COMPTANT SEULEMENT...
Sucre moulu valant ôc pour......... 4'»c IU«cult« Gingembre val. 10c pour 8c
8 Lts saumon valant :<*_• pour-..... 2\c b» barres savon val. .V* pour........ g.cc
« atsup valant 7e pour ..............  V7r .1 l>ts p«>ls fraisais val. S-x: pour ... l’.Y
Moutarde en verre* val. 7c pour (Le S ivon < omplexion. vnl. U>-pour.. s-
Macaroni valant 8c poui fc 11b» f6%*e» manche* x 10c pour
Vermlreile valant. 8c* pour.............. 7e Sel en sac valant 5c pour................. -12c
Blscuit* Soda valant 8c pour........  7<- ,

Et tout le stock proportionnellement bas.

Z
T. POUPART & CIE, Màrchànds-Epiciers

A
Alimentaire*, etc., etc.

Coin des rues Saint-Hubert et Roy.
Tel. Bell Eaut *91

•î!>C^<5s>00^0<>C«50©<>OC<>C^>CC*^

LES CORPS ET CALEÇONS ARCTIQUES
Surnommés le " K.ONOYKÊ, '—vû le confort qu’ils 
donnent, valant $1.00, nous les vendons.................

C. VALLES £ CIE., :: :: llll Ontario

49c

FEUILLETON DE ” LA PRESSE

TUUViLKi; t’AlMTi:

(Suite)

- .I«» ferai *el<»i» \u«tro désir, «lit gra- 
reru’i.t Tra/«*in«M*. m«}U> - vou* 1**11 
s^-. «pie tout«* « rrour iK*m s'oxp;» !'. ne 
daigtu*rt*/.-vo«iN , a* e t r«* imlii!g«*nt«*
pour «** .«*•» «nu» j'ai « emm * Ne v »u- 
drez v«*u<n pu * plaid«*r nia «•atw«‘ uuprè» 
«b» M» .!«• de Kronen.*»* Vv.int <l«* pa 

S
Tout-être, m e'b* «lometure impiloya 
Me. |>«»ur v*é «pr; la e«'»m*«’rnv p 'r*omw*l- 
b'iuent. voudra i elb* in’«*m*mrag«*r, 
^Kir «ffecti«»n p« ur m.u frère .le ne tii 
«hn nndorai !«nvun i*ar«lotv, atn-tm er» 
poîr. l u simpb» -«ouhflit «1«* r»-ussit«». et. 
si «le haoard, j«* n«* rev:«*n* pan, une 
priè-v

Mme «le Kréneu*e ce leva «*t. «»u- 
xrant hi p«>rte. « .e i dan* .1 pi«\ ♦* 
v»x*iTw\ Au bon: i’nti instant. tr«V 
eourr, rile repan-t. Sa t>!b* .1 sui\:iu.
I/es deux femme* « t • eut ]>;Y« v et «>» 
larme* ror' i ont Inm 'eur* yeux. Ma 
r.«» •’avavu.'a fro.de et *«»mbre ver* • > i 
ancini tiaiuv. et. d’une vo;\ a**urée, 
e!l# dit:

Vou* av« • «lemandt' \ me vo;r..iva;i: 
de |>artir.nit»n> « ur I * l’ta^. im -L* - i ^ 
que vous a!**’ •«•. ver de :i -\«r mon
frêne. .L' ne pu:s done r«*t'’. • nn- \ i

IT reata. «levant « <. trotibi'. tr«*m- 
blaat. tnnlhenreux. I! ♦ ût vouiu parler, 
et il avait promis de s* t;-;ru Sx jn*v 
fleetion loi montait, te. »
▼re*, «M* protestations emp .*•*•* nt > « 
pensée et de* regret» am«*r* M» 1 lever- 
saient *ou cv.ur, eu revoyaüt, aprè*

, d *u\ ann«N * tri-tes, amaigrie par le «lé- 
>«-|H*ir. «vlb* qu’il avait «-otinne rien*»*, 
ur.lento et f.*rt«*. Kilo lui parut, peut- 
ètre. pins belle «muhiv «lan- la «huTeur 
qne dai»s la jo .*. S«»n visage avait pri* 

i un « ann-tèn* «b* noltke»**' «*t «b* tir 'té, 
qu; avait retnp .ieé l*air «Tins«>ueian«*e « t 

1«* naïveté. Kl b» était ainsi plus femme, 
«•t la jugeait cent f«*is plus desirable. 
L -’avant:» vers elb\ et. .-ans quede eût 
1 vé s<m r«*gard vers lui. il lui parla 

! «louet m«*nt :
>larie...

K!Y t'risouna. tant il y avait «le sou­
venir- heureux effarés et disparu-, dm* 
v «- s«*ul nom pr«>n«»n.*ê par lui. Kn un -u - 

| tant, tout le i»n--é s*év«'quait. KT.«* r«- 
\**yait la maison gaie et vivante, si 
mèrx» h«*ureu#e. son frère présent et 
aimé. eh«>yé. malgré s»'- folies, et 0 Y 
tiam-«*e.s 'tir ante «levant l’avenir j«»yoi;\.

\ x «le la vw a
n« «'t -i iHUtne. A jamais finie, elle ne 
put eontenir -«m émotion, et. pitrtant 
main* à son visage. eMe «Vlata en an

\ ; plu» 1
tre d«» lui. et av«v une véhémence pa> 
s.omit'e :

Oh ! (Y* larme* que tou* v«rser. 
Mari»*, elles me d«V«>1ent et me ravi--

\ . . \ •
\

f« rmé pour t«»njours ? Il se nmvrr.t 
ptuir nto.. .!«■ V s«*its : vous m« par ion- 
it«*rez. .L ferai tant «pie vous «minière» 
\<*tre just»' mnenne et que v«>tre sévé 
r.té s’aptis«*ra. de tt’tli pas voulu partir, 
sans xotts avoir ix'vtie. IJ tm* s«'ini»le 
que j’aurais « .houé «laits ma tentativ . 
‘i .!«• n’avais pa- pui*é «ie Tint» T.g« tu e 

1 > . - ' \ M
tenant j** n’ai p u*, aucune inquiétude. 
Tout r ■: bi-n. n eus tr;«>niplterou- A;n-i. 
peut-être, me jogeret-vitr.» digne «l’in- 
duYm e. et. «*omp»r»nt mes t rts A i't 
réparation qate je vous en aurai «*fferte, 
un .tour. v«*udre*-vous m’ah*ou«lr«*

K He se redressa. eaTpe. forte, dA’idt'e. 
rt. immtrant A t’hrist an -en beau visa- 
g. tranrtiguré par T espérance, ete pn>-

imnca ec s«''tl mot :
|{éussis*s,‘• !

Tragonn r pou-sa un «*fi «ie joie, et. e Mil­
lin' la main de Mlle «b- K rêne use jm'h 
«lait. K' ong «b* sa r *b«\ il se e«>urba. prit 
e«'tt«» main blanehe et amaigrie. «*t la 
1 ■ >a d «otement sur st's lèvres. TuL* 

\
A’bms. Marenval. maintenant, par­

tons ’.
Tarions ! répéta Uypriea avec éner­

gie.
L embrassa ehabnireusement le» «Jeux 

femmes et suivit Tragomer.

1>KK\IKMK TA BIT K 
L K\( KHSION Si K LA MKlMTKK 

B A NHK

I \ TKMtMN l M Tt MUTA N T V TTA 
R M r DANS IjA CAU9E

La «'hai«>ii|ie A vapeur etoppa au bas 
«b* i « >«a ier «lu nn‘*.« . « t un -. rgent d’in- 
ftinteri«* «le marine aeeroeha avee une 
gaffe Tanneau «1«* T embarcation, atiu 
•i«' fa« iliti»r la «bwonte lu paeaager. Ue- 
lui-ei r-v leva «ie l’arrière, où il était 
as'is près «lu Mirreur. et dit «'tt arclai* :

Aftemi»'- moi. y e«| . A «•«* «pie n r* 
vi« une. Peut-être en ai-je pour lonc- 
tempH. (jin' pa- un homme ne descende 
A i«'rr«*.

Trè» bYn î Master Chrietia:t.
I'rag«>mer. vêtu de eontil blanc, eoiflfé 

d*tin «.is«jue «sdonial en lit^g»*. sauta les- 
t«ment sur b'* daîh>. nviili'«v «le Tes- 
«•alier. et prit pied >tir b* mû b* Km* l«nn- 
d»' «le canaque»*, aux ehev«*u\ roue.** ;vir 
la diaux, vêt iis d’oripeaux *«'r«lide*. 
(soutenus par «pn lqu««s miîi« ions cok>- 
ninnx. se pressait au levant du voya­
geur. 1 « -« re* nt commanda ;

Arrière ! Tas de brute** ! On gare A 
retx» !

Et. levant un gourdin qu’il tenait A 
la tnaiu. ii sembla «lisposé A mettre d’at*- 
cord .«ce actes avec sea parolea. Ix*» în-

«l:gène(» firent place et l’arrivant »e 
trouva hcuI en presence du chef «le pos­
te.

Monsieur dél>arque «lu i»etit navire 
anglais V «Ictuanda le serg* i»t.

Oui, «lit Tragomer. av«*«- un fort ac­
cent, b* débarque, pour cette journée. 
d« voudrais visiter l’établissement péni­
tentiaire . ..

11 faut demamb r une permission au 
g uiverneur...

Ah ! Kt où est U' gouverneur ?
Avec Thabitnolle eoinpla5*»:in««' fran­

çaise. le sergent * h«'r.-ha du regard au­
tour «le lui, et. apercevant un earveil- 
lant «*ana«pie. «pii fainéantait, a s*> i s sur 
le parapet «le lY*u»oa«l«*.

\ N ’ 1 \
étranger, «pie tu va* oMuiuire au Ta- 
InL*... Y«*us fit* trouverez pa». le gou­
verneur, monsieur : il «vt en tournée A 
b«*rd «b* Tavifo «le l’Ktat... Mai* t*»n 
s*« rétaire v«>n* re«wra.... (>ui. il «>M 
«b\ heur» s. il sera encore là. . SI, | ir 
liamivd. il était parti, piuiesez jusqu'au 
Uafé «b* la CYueine.. .

Merci, dit. av«*c un sourire. Trago- 
mer. et ne v«>nlant pa** offrir d’argent 
an brave sergent, il tira de *a poche un 
<#tui en paille de Mam ie, et ie tendit 
au « hef «1« |»«n«te :

Accepte*, je vous prie, uu cigare.
Ma foi. avec pie.isir.. . MAtin ! 

\ «uts êtes passé, en venant, par a Ha­
vane.

Uhristinn vida son étui dan* îa main 
du sodat. et. saluant, il suivit le gui«!e 
«pii Tattemlait.

Eh hhui î s’écria g .il ment le ser­
gent. d rrière le v.^yagetir. -i j'artrai*.’. 
«**tte f«û««. le eat « etl du frmour. «:a ne 
sera toujours pas avec «les mégot* !

Et. allumant v.^uptueu-enienî un «*i- 
garc «lu prince ou de banque r. il reprit 
sa fa« t;oit nn instant inî* rroTop -f. 11
faisait une chaleur violente. A peine 
t«nnpéré«' i*.ir î* bri**-* du larg'. I.’tY 
N étendait. A Thoritoi le la radi sa 
cète basse frangée d’écume, et. sur la

« tel sans nuages. le< pitons verdoyants 
«T* Tîle des Tins «iécotvpaient leurs «len- 
telure* agrt'stt»*. Kn mouvemeiit «le 
eba’u.iiH's et «le chaiamls, conduit» par 
«le* marinier* eanmpies. animait la 
bab. Kn grand bateau eharbonnier 
emplissait ses sont» n. répandant au­
tour «ie lui. «inns la mer. une teinte d’en- 
er«-. et «les navires de commerce. A Tan- 
er«*. voiles roulées sur les vergues, che­
minée» inactive», balançaient leurs 
masse- endormies sur les flots Wens.
A quelques centaine» «le mètres, af- « 
fourché sur s«.s ancres, un ya«-ht Waiic. 
gtvé «*ii goélette, bas sur Tenu, taillé 
p«*ur la course, dressait ses cheminée» 
jaunes d’où s'échappait une bVère fu- 
tnés*. 1a.» pavillon anglais fl«»ttait A îa 
ettriie de son mAt d’arrière et. sur le 
I* nt. un va-et-vient do matelots indi- 
«piait «pie U* navire était sous vapeur et 
prêt A partir au premier ordre.

Tar un boulevard planté «Tarbre*. 
nia s d«>nt îa viabilité ii«* faisait pas 
h«*r«nenr A l’administration coloniale. 
TragtMuer entra dan* la ville, précédé

■ » - I ’
j*»i;s*ière épaisse couvrait le chemin, 
qui. A T époque «io* pluie*, devait se 
changer en un fleuve de M»ii«*. Pes 
Muitiques. tenues par le* libérés, s’ou­
vraient «le chaque côté, offrant A la 
population «les objets «i utilité ou de 
lexe. Les petites p«>pinées canaques.aux 
chapeaux tr«'s*és. vêtue* «le cot«>nna«Ies 
«b* 'ouleitr. passaient revenant «du mar- 
« hé. chargées de leur* paniers A provi- 
-i« ns. répondant par «re* rire* aux o«-*iî- 
!;.«!« - «ie* soldats de marine. I«e sur- 
v« iîlant ralentit le pas. I ne a--«'z vas- 
te eon*fnH'tion. sururontée du pavillon 
tri«-oiore. se drossait «levant Tragomer.

Palais î.. . «fit avec emphase I>é- 
rtnho. en crachant un long jet de salive 
rengie par le bétel.

Bien ! iéi»«'n«lit Tragomer en avi­
sant le factionnaire qui. 1 l’ombre «M 
si guérite, montait la garde appuyé 

f -
Il donna une pièce de monnaie au •

guidt et entra dans le palais. K ne « «^r- 
vée de forçats travaillait A réparer la 
toiture d’un petit liAtiment et le sur­
veillant, assis sur une bille de bois, 
fumait sa «iganutc. Au-dessus «l'une 
porto. Tragomer lut cette inscription :

kdminisl
biner «lu gmiverneur. — S- «*rérariat gé­
nérai.” 1! entra. Un employé somno­
lait. qui leva la tête, en entendant «les 
pa* et «lit d’une voix aigre :

Vous «l eirez. tn- ii-ieurV
—T a rie r A M. .«* secrétaire...
—Kpf«vr«* un Anglais, m irmoîta le 

plum t if or. -o evant avec effort, il 
passa dan* une pi«\v v«nsino.

—Entre*, dit-il. en reparaissant au 
bout d’un instant.

!.♦’ eecrétai-o êfait A 'ÎCiiii étendu 
lai» un fnureu.î. eon gilet ouvert et 

«-a cravate défaite. Il se sou’eva. en 
.•tper. cvant ’e v\ lt«**i-. d«'-;zivi «l’une 
main lœse un fauteuil, en face «lu 
-;en. et. ave-’ une mine qui exprimait 
î’étonntMueiit qu’ott vint d n r» le pitys 
sans y être contraint, il «lit:

Qui ai-je Thon ne u r «le re *evoir ?
Tragomer prit, dans «a poche, une 

envelopp-1 oai-ln t't* «b* rouge, et K^p^n- 
•iit. avec un salut :

Sir f'h ris
p^oî. et v .pri une ottro «lu consul d0 
Fr»n«*e A i «'bur.’'», «pii me rets^ni-

• ' !
M. I- ^ Mtvernenr.

—Moi# • ur est Angltie. dit le secré­
taire en prenant le papier, avec une 
aimable indifféremv. Oui. nous n«'
\ y« tm. en fait de visiteurs, «pte S * 
A* g'n;- 01; des Ainéri«*.iins. le*e Fran- ' 
«vtis n«' viennent jarna *... Il* ne voya 1 
gent pa>... IMi tv»te. que voir «ians ce 

1 n-bY «ie paxa* ?... 1/étaKiseement ?...
1 «-* camps (Been«1;nairee ?... Triste 
specta-de !... b'nfin ! Ubacun «an goût!

Il jeta un regard »uv la ettro et re- 
r: t:

Mon*:*ur fait une étude «-empara- 
tive «ks divtr» régimea séaitoatiaire^ J

nppTqi..'"» aux oolonie* ]>ar ’ e Etats 
europc* ns ? .. Travail ingrat ! T. faut 
avoir vu do près b*» trnnsp-rtés. •-oin- 
me nous I s v or 011e. pour se rendre 
«•«uiiple du inôlio- r«* parti «pTon en jv*ut 
tir»*r pour en!«>nis< r... Vilain bétail, 
nmiMieur. <t «liffi«-?ie A conduire II» 
croient toti». en arrivant ‘ci, trouver 
un El«iorad«*. Ils -e s,.nt gargarisé* 

si b a Notwelh ! • 1
qui sont «‘.ans «lee tmiisons «sutraie--, 
et qui tuent i»our être envoy*'-*: A la 
\ ! I> e A tra-
vers leurs rêves, et «pi-in l la vérité 
s'.ffre T; eux. il faut «déchanter... «’e 
n’est pas utv» existe;>.e «le planteur et 
1*' isybnrit* qu’il* im^nent.11 *Vn faut... 
Us r'.’imaginaient qu’il* ’ai^tit iniseer 
li-ur terni» A s^ prome;i*T. en fumant, 
nu bord le !» nier, «'outne «les Tar­
siens en vifîégi.iture. . fis en rabattent 
«lur.nd - f«*irt *'«»nn T-<nnee av. e es 
l».-ign«M. l«*s d'rto:r* où i* «siuchet en- 
ehalnfrt. et les survei';’inte qui les gar- 
b'nt le ie vol ver A la ceinture.... Oh! 

(jiinn 1 il* se con«Inisont lûen, Ta.lmi- 
nistrathm « «t paternelV pour eux. » *n 
le* prend dans les bureaux. «»n adou- 
i it Cr-ur sort. or. Y* rend presque heu­
reux... Mais «»mbi« n sont 'l:gne* de 
ec* faveurs? .. î*a p'tîpart n’ont qu’u­
ne* idée; v«*ler. s’évader...

(A euivrei

CASTOR IA
Pour Be be s et Enfant».

\
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PAS OE COURSE ENCORE UNE FRIS
Steeplechases du Montréal Hunt

font paru*- J# I é^ni**** du 
A# . r v;#r*ar v_ïu. Llnauw :.t 4

'd . fru«tur » hier «t i. » dt 1-# i' M4C 
i'-ê.' «nt «ii r.-n. de »'r Th.xn*» IJP'■ n A 

l ^..r te» de..» mtr.e* #t«:«*nt 4 l - • >1 tu 
. • »* ' > » tenter» |' • s,» tU > Pt
i »•• » !e» *, t« i e« H et VN rtr.tf»
».e »pit A : : t )'»-fce>r e»t 14 *\e\- 1» p#rttWA- 
n d« E «r.iereur rr.*l» II ” a r.en 4 (Air* 
ec .a :n«r -euv re du 8hARirv«ck

^ * %

ICHEVAUX «r COUREURS,
lE!LV« HAS > I»l 41 N T K K AI. Hl NT 

1 '^ruée u ^ v r tu» de* .. . PaatA
■ .» * du il •ntieAA l...nt a ete f an on»** par

BILLY Ml'KlMIY NE FKU KERA PAS SI R L E- 
1^1 IPE 1)1 NATIONAL

i'Lscursion des Mascottes à St Jean — Ouverture de lu sai*ou du
football diWlAt

.e»
ri»<4U+r eut «rsem 
montrAit. |»o«r iv.t 

C était une récite

_ LE YACHT-S
La courte r hier dégénéré en un

FIASCO II.l s GRAND « ; E CE­
LUI PE MARDI

Le VENT NE S -I FFLE JAMAIS A UNE 
PLI’** GRANDE VITESSE wl’E I

b MILLES A L’HEURE

Les deux yachts ne e- nt ^ t: 12
MILLES EN 4 HEURES MINUTES

i .
4 •
Au Sham: k. •: une f le plus, la ••• iltitule
«j ■ -
►
fa; pointée et dénoQtie

La (jursti n j» «uprémAtis entre I?» deux 
grand» vachts t^t encore aueei IncsrtAine - t 
•u»»i brûlante qu ll y a une semaine tr ia 
tentative d hier « «noore été un plu» grand 
tlaaco que celui de mardi 

Les deux navire» ont lentement g!is»é mit 
1 eau df 1 uia le •iommencemt-nt 4 la f;n >i la 
Couru» Us »nt * té entraînés par le aut ant, si 
I on peut aJnal parlsr. L* vent, qui soufflait A 
une vitesse de cinq noeuds ô l'h-*ure au mo­
ment où les yachts ont franchi la ligne de dé- 
,

■
a été moindre qu? troi» Pendant quelque 
temps méni- 11 n y a pas eu un souffle d'air 
pour enfler le* voile»

Après 4 heure* 43 minutes d'effort*, le» 
yacht* n'avaient parcouru que 12 milles sur 
ït* 30 qu'ils iivaUnt \ fair*- Le ■ mité dé lara 
Alors la urae nulle, car. il ét 'it évident , a 
vec la brise qui soufflait, les >.uhts ne pour­
raient Jamais terminer la course dans le 
terni.» fixé

Tant que le vent souffla ;:n peu. le Colum-*
1
avance d'un demi mille au moins, mais lors­
que le vent fut t >mhé complètement et qu'un 
souffle d’air agita seulement par tu n’ents les 
Voiles des leux yachts le s*hnmr< k regagna 
p* 1 ft peu le terrain perdu, et lorsqu- la c ur- 

■ ■
valent à peu près égaux Le Shamro. k avait 
peut-être une .lenU-longueur en avant lu 
yacht américain mats les «leux bateaux 
étaient «i rapproché* qu le capitaine Barr 
aurait pu lan er un article quelconque sur le 
yacht arglaIs

I^e seul tésultat de la journée est qu'on a

Îiu constater qu'avec un vent léger, le Co- 
umbia est supérieur au Shamrock, tandis 

r<' Ile. le Shami
vantage

<>n ne peut dire encore ce que feraient les 
deux v.|P) ' ; par une forte hrise L'eau était 
si calme qu'on aurait pu se risquer sans dan­
ger sur la rr«r tv* n importe u-!!• < »; e 
d'ambarcatlon. si fragile fut-elle. La fumée 
des steamers. d»s yacht V vapeur, de* temor-

?ueurs. et de» autres navires qui se trouvaient 
le voisinage lu parcoura m 

mêlait au brouillard et formait un •- 11. imné 
nétrable ft la vue *1 qui transformait les na­
vires réunis Ift en une flotte de vaisseaux 
fantôme*.

Tout le monde se trouva ainsi désappointé 
en arri\ant sur la scène de la lutte. Ori avait 
désiré une b'-nne brise et elle n'avait même 
pas la force de soulever le* drapeaux qui flot­
taient aux mêts.

En dehors du groupe des steamers, on ap»r- 
oevalt le Vigilant et l'America, «jui a rempor- j 
té la coupe il y a j.rès de cinquante ans

Tv* dépn t --ut lieu par une brise d” cinq | 
noeuds à l'iieui• et une minuit après le dé-

oour»« en dé] 
gés d* ni aim

de prolonge! < ag ni» > 4 '. hAunes 
qu’il parut évtd nt ^uc L» van ht» ne p*Hit

terminer 1a c. urs* !» .ri.i’e dé* nia !• de. lu 
rer la o urae nulle l» up » 1rs règlement» ia 
courue d hier •?:* *4>urut «amedi

L'incident le plus intei v»»*nt de « pair 
née arriva juste A !.. ' oui s*- à ..
moment comme les spt tuteurs »*• «J. mar 
dulttot quel navire ét.*.t en a\ ani « : sui 
valant les ya» hts a\e : . ai. u; d'intérét .* 
Columbia s- dirigea \-»r> 1 Shamro*-k. avec
l'intention éN i.i» v.te de passer avant lui L es 
pace entre 1« s deux vir» .- devint d* plu.- r.i 
plus étroit. Teut le monde i b»'id «le* ■teamsra

il '% ilmient l.eadm* 
I triompha ftgalemen

huer «le joli* bén 
InfAlIIIble.

DeUX fOl». II CO 
Lady 4 ia v ictolr* 
avec Jim Lisle

ttagner troi» «-«.urseA »ur quatre est . taine
•

qu'a fait M H.ndn» l.atgent qui ut pia ê 
-«u- iv-irval. dan» la qUAtrlèmç «*.»uts* fut en 
*. u de puni. ri»«j aê*- au t comeur. l*Atv« 
qu était piloté |*ai M H end rte

uutn» ia»dv gagna *.»cdement !■ ux
c«*urA»*e et paraissait « n état d out ir en« 
Kingston se montra tr«'* ta; t« prenant une 
preml-'rc et un« d*uxième place sans faire 
aucun effort

Acocta eurirrit l»cau«*«'up de monde «-ar co­
tée lo ft 1 ■•lie arriva sans peine deuxième 
dans le Steepler*.: se avert handi-ap

L>an« cett» course Horic«'n «lèi'assa R*d l’at 
dans le» dArnlère» cinquante verge» et réussit 
d être placé

Trots coureurs seulement prirent part au 
steeple ha*« handicap pour chevaux de i a- 

1 .1 V n loir* dan- Ht» ou MM fut 
début i»#urée ft Leading I-i’.dv Mag' f" n- 

1 veille pendant 1 •» trois «tuarts de la distance
P» *M MAIRE

S*eeplecha»e pour novices $2«kf 4"..’* au
\ f me «d fio au tru-Ume I ' ur ievaux

-
gagné un steeplecha»1 «ni une . uu-e ave« 
obstacles, et étant bona fide I* propriété d. 
membre» du M ntreal Hun» ou d'un autre club 
d« chasse reconnu du «'anada ou «le* Etat» 
Uni- Distance deux ml”e*

leading Ladv lh* 
Ktngstcn. l.V\

I Joe 1«1 
Santa Uru. 1»»6 

i Sleep) Melle. l»k%
! The Pal. l.V»

x Ont tombé

M H * r d r ■ e 
M Holland 

I. « ’urran 
.1. Holman 

Rulcroft 
Christopher

Air. '

Cote Sleepv Melle. .N 4 7 et 7 ft 4 King
ston. 10 û et ; A l The Ma! i ft t et au
pal Leading Lady. I A h et 1 ft ’1 . Santa
Crux, h ft 2 d au pair Jo« 10 . t 3 ft 1 

Steplechaa. handi. at* ouvert $'2»^ au
deuxième, «t 41" au troisième Ouvert A t«»ua 
les c«Nur«*ur*

iV

Jim Lisle.........................
Aroota ...................................
Horleon ........................
Red Pat...........................
Horse Play ..................
Buenos Ayrean...............
Martello..........................
Devault.................................

M Hendrle 1
Cnvker 2 

christ >pher 3
M Tomblvn x

M M c D uu 1-1 x
, . Dufresne x

.J Morris x
Renaud xx

jfv\*

M

xEest tombé 
xxN'a pas terminé

i Cote Horse Plav. 2 . Devault. 10 : Buenos 
1 Ayrean. 10 Acoota. 10 Jim Male 7 A h 
! Martello. 10 Horleon. S . Red Pat. ,Y

Steeplechase handicap, pour ch* aux de 
j chasse, pour une coupe en argent dev ant être 
i gagnée trolh fols avant de devenir la prn- 
! nriété du vainqueur Bourse additlonnell-» de 

fl?*o I.e* coureurs doivent êtr»1 monté» par 
1 des membres du Montreal Hun»

........................M Hemirl* 1

'• » % * yt)

Leading Lady.....................
Magic ...............................M Johnson 2
Allie .................................M Barnard 3

Cote Magic. 1 ; Leading Lady. 7 A 10 ; 
Aille, .ft

Membres Plate, pour demi sang qualifié» en 
1800. ft appartenant bonn fide ft des membre* 
du Montreal Hunt. 1 mille et deux furlongs

La coupe America, qui est depui- 48 an» entre
les main» «L Américains, et que le Sham­
rock va essayer de conquérir.

K ingaton 
Qollghtly 
Di k 
Dorval..

M Stephens 
M Johnson 

M Hamilton 
.M. Hendrle

V.

;

\ V

sS?

’

LE cor.; m : ■! a. \ \CHT AMERRMN. QUI VA DISMUTU.R AU . H \ M L . A i’1 'c SESSION DE LA COUPE AMERICA. M. 
OLIVER*’. IS K L i N EN EST LE CAPITAINE

;
poussés par la brlw Pendant une heure, un 

ït iresw ainsi avancer un pen Iss
•
momen*. fut que le Columbia prit • uns cesse 
l’avantage. Il
q . * - nt du a t angla
q ici que temps après, il en était séparé par 
quelques b>ngu»ur*. Le Columbia av ait main­
tenant " verg. » d ii.antag'-

• v acht était à peu p-.' -
commença ensuitï à tomber 
^ffai}^sèrent.
‘hang»a de tactiques et conti- 
-r «on avantage Comm- les

L équipage d* 
oisif. Le vent 
et le» vollv.-f * 

I,e t • ,iuml*la
m.-. • igu * '

m et L- ng l ■'*
l - : .:
AugW’t \ i^t r; 1
ri
lutt
um moment - n m
passage - » m.. - —• 
tT Utl cillp * ' 
s'éi-cgna en-*:i’e 
Quel'jU in.-* c v 
llg

lit- ai', r«*'liaient du rivage d< Long 
• • br :;:.nrd dispa.ut pour un mo- 

1 h sortit de Pablme comme 
l>* grand transatlantique 

«b la llgr.e Haml*f>urg Ame- 
. cî< de brume eq le?, yarhtfl 
suprématie, et ralentit pour 

Hure, afin d- permet»r A »es 
sur le pont du navire, de je- 

I .-ur le spectacle Le n A vite 
•st disparut dans la brume. 

« plus tard, le Servi», de la 
- t parc »urs d“ la

HABITUDES DE WH'SKY
ET DE S OFiPHiNE GUERIES

eh<*7. soi privèirieiit, ?ans injections hy­
podermiques. ni malcises, ni pubiieité, 
m perte de teni|is, ri mitre inconvé­
nient quelconque r«ar U “Cure Dixon \ 
le seul véritable sprcifp-ue connu pour 
ces maladie-, qui guérit positivement 
tous les cas saur ex« eption. s’il est jns 
fidèlement suivAnt les directions.

Nous garantirons v« i .1 - ers de rem­
bourser le prix du traitement a tout 
panent de bonne foi qui ayant suivi no# 
instruction*, n’aura pas été guéri.

Pour plus amples information*, s'a- 
dre«- rau bureau de U “ Duon Cure 
Co.’’ ou privétnent a son gérant J. B 
l AMME. No 572 KUü ST DENIS, 
liONTREAL.

DeU Xai. Est 303, 260-n

d'excursio n s'attr-ndaient ft f** q if- f' >lutn- 
bta pas»*- ait df-vant la poup«- «tu Shamr o k 
I>» i-apltain»- Barr trouva cependant If m"ii- 
vf-mant trop risqué . a r il fit tombrr une 
vollf juste au moment où soulevé par une 
vague, il allait passer devant le va-ht an- 
giai». Cf n.'.uv-mfnt fut un désappointement 
pour l*-s AmérieAln» Ju»-tf A rr- 'nom^nt. pa­
rut 1 • signai atmon- ant que la c«>urs' était 
arrêtée, ft I»-s va«hts sv dirigèrent ver* le 
I>ort.

In gran«l navire s'éloignait maintenant 
sur la tir* ;ve' : -ute* - -» v ..iif* dép'-.yé^» Le 
«■oup d'<Kil sur i w-éan était superb- A qu'-l- 
que distance de la fl'atte de» bateaux d'ex«-ur- 
sion. on voyait l’escadie de* navire- de guer­
re. formé»- en arré. qui se dirigeait vers 
Hampton là-ads. A un moment, on put v oir
10 vais.-eau amu.il New ^ ork envoyer une 
foule de signaux, et MeiKfidre ehangea de po­
sition. les navir-»* s'avancèr-nt v r* la flotte 
«le* steamer:- « <»mme pour l'anné;. ntlr. |vr- 
» -nn*- n'‘Ut t>«-ur • * ; ^n-lan» mai» au passage, 
le* fanfare* attaquèrent de* marches popu- ' 
latre*

Une dépêche de New-York, qui a heur*u»e-
■ 4

moment du retour, l'un de* -teamer* portant 
1.3'mi *| ertateurs avait chaviré et que tous 
*e«i «vupants avaient *'té p|é« Ipités A la mer 
On annonçait d<- nombreuse* j>ert*s de vie et
11 y avaj.i t«-<ute appArenee que 'était ift le | 
plus épouvantable sinistre qui fût arrivé de- 
pulls trè-s longtemp?.

Ce n'étaiT heu• ■ *erre*t qu'un canard lancé 
par un fumist '|é«|reux de fair*- de ]a «e.*isa- 
tion.

Voici le temps officiel du départ de» deux 
yacht»
Columbia ............................................11.00.ftt
Shamrock. .................................. 11.01 05

I^e c^-mte de M — » gouvernA-jr général du 
Canada et L*4v Mirt« . qui ont é»é |, « h'-tes 
;• L! >\ 1 - !;r. * « - •' :*-n « »ng-
ton Square »*t parti de ia hier aprf*-tr 
*'• st rendu chez si*- Roderick Cameron ft 
Grassmer-. Staten Island Lord et Lady 
Minto feront le* d* sir Roderick jusqu'ft
- m*dï. ' »r« : je Lad; Mir»o s'err harquTA
pour l'Angleterre et que |e gouverneur revien­
dra au Canada. Sir Roderick a donné un d!n»r 
hier <- ir en l h' nne-jr d - T>or1 et I«ady Mlnto. ; 
Une réception a suivi le dîner.

Parmi «eux qui étaient pré- nt*. on remar-

F'-xall K e» n < f>irr. t T;ffarv Mme !>-d- 
derb-rg. î*t* , ben DJden. Capita'ne Lasalle» 

r’ Mlle Cora Randolph 
peeponnes. ainsi que Mlle* Ca­

meron. étaUrt h!* r le, héte» d* M J P’er- 
pont Morgan, sur «on yacht Cf,rsa5ri d oû ellev 
ont assist* ft !a grande ' -jrw ■ Internationale, j

Le capitaine Ben Parker et *on frère 'VU- i

Cote Golightiy. 7 ft 5 . Dorval, ft ft 5 .
-

Y.,ici le» directeurs -t le» officiers pour le» 
Steepler hase* du Montreal Hunt

Direr’eur* Honneur 1»- maire de Mont-
r.:,l •; R H'K.per M F H .1 .hn crar

H Montai
« .ZIP H igh A Allan. Chas M La nran.
y Me- th c H W R Miller. B M
L-nr.an Colin Campbell. A E figilvle. Geo 
GLlespie. Lf- pold Galarneau. Arthur Hamil­
ton. T D Bell. H. G. Johnston.

Directeur* spéciaux pour la course de» fer-

James Drummond. W m Henderson, .ho» Ir- 
-g sr . H Lapointe. Geo. Buchanan, An- 

drew Boa
Juge James P Daw=>*

. . M. 1
Starter L M'I Spa kman 
'■•donnateur Arthur Hamilton.
S-crétaire li Tho*. Tee».

jULACROSSE^
LA GRANDE PARTIE DE DEMAIN

capitaine », 
j C €*■

LILLY MURPHY S E R A v BSE.NT DE L'E­
QUIPE DU NATIONAL

Une Journée seulement nous sépar* de la 
granie jofre d*- cr-eæ entre le National et 

«-■ < apita «. <’otnme P-uJours. la plu« grande 
onflance rêgn< dans f-« deux camps. Nous 
-g-ett n« Tiendar» d avoir A lire /,u^ si

' éyui;-- capitals r e«r pas affaihiie r^r
i al^er'-e de 'eux le J -ueur* qui *e «qnt 
jadis Ivrée au footh* il n'en sera ;*« 
ainsi chez !e Natpna *• l un de noa bot»* 
loueur* ‘.e défense Bl :> Murphy, au Heu de 

• ra U n aln mmm les 
j eur« du de # -ott*a Montréal con­

tre > Club Britann.a Nous n* saurlon* nous 
dissimuler que «• est 14 une per’e aériéu«e. 
ii^sw-teur* lu Nation*» ont ré» -lu. pour com- 
1 e- ..•te vi «r,c* de me’»re 8t Aubin SU' .a 
déferle 1>i ; ace Je dem:<r. SUT > home 
•e-a ; r -e ;.ar Eeer»ejr raj I>(trocq\>e r> der 
n-.er • •• un de eux qui -r* f.gur*. cette 
.ai. .r .u- . équipe intermédiaire e* a fait
«e« preuve»

l>e referee e» le. umpire* fl'ont rr*s enc^r* 
usis ma;s '« Ptrohl ptVlBl ‘

- mrr é, auj -urd'hui j^r M Lunny. préaldavtt
da I* Bguo.

Î.-4.1 • ' unwiSEM
i k\ 'u.ts’<*N m:.- m v->

# p

r:

LKiUE N AT1C*N AI.! 
A Ralc.nior» .

Haltimor» ..........................
Pt.iladvlphle....................... «m.. . ..

Battsrta* X p- < c 
Parlanil

A W astungt«>n :

Washington ....... .OCPxiOOi
Brooklyn.................... «'Bksssi

Battens» vt M M «
M Gulr«

A Cincinnati ;

Cincinnati ...... . . i»i*«nv.»,vo
Lcuisv ille . .#.. o ' s'I"

Batterie» KrUk et K< bc,
1 att ■ mer 

A Boston :

Boston .....................................   12»*4«>«V;
NVw-Yorll

A St Louis

M H K.

St Lml»................................. .«km
Pittsburg..................................4<*"

Batterie* Sudh»»ft et c 
l.o-vrr vt Bowvrman

POSITION DES eu

Club»
Brooklyn .... 
Boston . . .. •
Philadelphie . . 
Baltimore . . . ..
st Lotala . . . . 
Cincinnati . . . . 
Pittsburg . .. .
Chicago ...............
I ouiavltle..............
Ncw York . . . 
" ashington . . . 
Cleveland . . . .

I n amoureux ivoiiduit tue la
fcniiur qu'il «imc

ÏT L HOMHi: ïllï V

K 1*01 SK

Ih aiin* gflt tHix mi ronn> «l*un r»qnis dv
iituv 11» BieHrtrivr so moi ido

lo T .-t Ih^w*tv«h"
\ - . v

! W .1 ko

dV vlranip s’o-i |»,*t.>en> oh or un for-
u . 'i y, J g
nu * l'*N*d. <»•> !»». i.o-u\ohu\ nuit i«,va ot 
h*n-x ui- ,!o\a;ou! f>roislro tm atwi 

. 1 w
k- . i . t:.iv.i m «bit - ‘.t lortno

do .1 llltotv lN»v*k. ot vlhlle 'g|»nV midi 
* .-• nnutli A M-Milg'*«norv av. o ».i 

' Mttll c c pour e«- I I I
- or l n Un -«mroi- « «U* mmihixMix
.•up - !. - atioi.d r« nt .1 ’.oui- tvtour. Ou 

n.'t i: tu-n oui A inH.o I.« - u<-nvotiUA 
in;iri«V« « ! u* ut itt-aia o*'l«* .1 oflto hu 
l'ont «L- Ii lah'o. 4-tt fax* d’u-.io fonflro 
dtL' irvuo « 1 o î do;tn\ ot dounaut sur 

1 v ’ \ ; o • tv.nt « i . «uunioiux' .1
tu.»! «prnn notniiD Hnnkin .1 tiré, 
du « ! « - te - o i« uno »NMij»lo. rt lo* 
11 tues t«"!N «Ion\ siir-lo «^iHtni». li «xMtps 
do fus-.I I n jH'tit carthui. tiln du for­
tin» r • »*'k. qui -«* trouvait on taco do
Wnlkoi • , m. 1 ! ■. |»qp
mu* « !u‘v r«»t 11»»

Porsomii* u'a vu !o m*'iirfrior. ot «»n 
no soit 1 «jui aitr tnivr o»* «Tiino, jiu- 
qu*ft «*o qn't.n ortt tr«>uvé, ^ qn,. faiblo 
diatnino do la iii.iimiii. lo ot^rjig do 
ICaiikin. : t y a u 1 «1;i iir* 1 plu.-.t-urs
olu-vr»>tim*s Kn lo fou.llant, «m a tnm
v»ft uno lotir»- tlans 1 i iuo’l.* Hnnkin di 
sait qiu». roig*us.s«ft pii;- M.«u«f lt«*shorn. 
il avait jnrlft .!o s«* vtMuror. pant* tni’«*k- 
lo on avait Ajmum'' un autro.

JH
OUVERTURE DE LA BAIS«*N DI U< *OT 

HALL
C’est « tanta m qu'a lieu l'«uivertur«- «le la 

»ala«>n «lu f»*«!tmll. L-> «.ut- M--iitiV-al «t 
Britannia ser«>nt les .irux a-l\ t-rs.ilie iat 
j>artl«- sera J«>uée «u Montnn.l H »-1-.. . Iftuk 

1 • •
Joueur» du Club Britannia

Senior - An "‘•rv. Rankin . Wh . U chi iHi 
ma». McKenzie, l'ml. Hr-.\vi .pi « : lUsall 
l«»n . kcrimmage. Hyre, Yipon.l. « -au 1 aile 
gauche. H » hriatma*- Mm 1 *• :.i ' M«
l.e.ui . alie .irx'lt*-, M l' iiai i 1 .» . • .1
Brown . substitut». Lightburn • ! Atxshle 
Chriatmaa.

IntwmiédlHtre# Arrlèi-*-. M • -, let -.
H. Gordon. Hemleraon, eapttaim 1 Mu-luratnl. 
quart. Adams . «crimniM^:- iim >1 » ban .1 
Byrne, McAllan . ailes. M -r- A • .«m« 
ron, G. Cameron, TU« s. A stm. m. L. Tull 
Ion. Davis , substituts. And*',...!,

Jeûna» Arrière. H Iluriutid dvnitt- W.
Burland, Hill, Berthelot «iuart 
•crtinmage. Mitchell. s« ii. c-. \: « .
Bourasea. Barrj. Benjamin. K -t -rt.
Pow, Conroy . aubétltui-., Briwn *-t A lan.e 
aile» , Knowlea ei Gnnieau. artlèi.--

NOTE8 DK FOOTBALL
OsgooUe Hall »'«at retiré «Jo lu Inter < dl« 

glut* Rugby Union, par Huit) d«- r -np .. 
sance a organiser une é«juii • - • 11. - 1
Gleason, u Ottawa, qui étudié à Toronto,
Jouera avec le» Argonauts

1^ comité exécutif du club «le foot h; H Otta 
wa e est réuni hier n«»lr. et a i isi v ingt 
Joueurs, pour ulier drmiün .« Kinguui. se m* 
surer .»ve»- les Gri.n tes Voici I* h nom- «le «-• uv 
qui ont été « If'lsi»

Hou lier. Laiiiotuc-, Kent" 1>. .Stewaii, « 1
lun. H Walters. M VNalt«rs. J « av Austin, 
l'ullorii, l,ulb'tir Doyle. Nolan. W llliunisoii 
Hutchison, Bu-Ht,am. M« G» .-. I.teaulo u, \\ il 
«on et le capitaine Harry Southam

i.'êquipo aeia « holsl A Kingston. F. C Uhlt- 
ticK. d'Ottawa, aéra referee

COURSES AU T HOT A LEXINGTON

Luxlngton. Ky . n la* Transv Ivanb. va
leur de j 11), 1K ni, pour la < b, e- «P J il ■ attlr 
hier une foule enorme l>- résultat « • uir 
gmnde eurpiloe. «-.«r chacun ^ fitt«-ti«l.ilt \ ir 
Peter The iJraai gagner lo ricin- prix II nt 
battu par Lord Vinrent.

\ olct le* places prlaea par l*- vainou* ur 
dans < ha*juc épteuvo : b, G, f», J, H, 1, 1 
Meilleur temps. 2 Oe’.*.

EBCRIMB
PELLETIER va DUPRE

M Dupré est prié d’envoyer 1 '-nd
rencontrer « eux de M P«-lletl*-r. dltuan> In 
entre ft et 11 heure», au N'» dôk av«i , «1
l'HOtal da V ill* , afin de régler le» • lltl mi 
de l'assaut au fleuret, qui doit avoir lieu 1* 
ld courant 

L’IDOLE DU TURF
Le Jockey le plus populaire eu \in<-rta 

quo et en Angleterre ree» ni ma 11 rie 
lea Telilettea rie Mttinit contre 

In Dys'iepalc.

Au^un jockey n’a jamais ai
tant ia vavenr populaire *iU‘- 'l oi s;*,.in.

11 a obtenu plus de huccvs que s»-» pr 
df-cefegi-urs R*r pins reuoninu's »*t il Iml 
école.

Non nntisfait d‘*» surr-és obtenus Inn 
&an payts natal, i] alla en AnKleterre, ‘-t 
actuelTement sa renommé romiin- j‘> 
key ost dans toutes log bom-li« -. u*»;, -• 1 
leUB-nt en ee paye et en Anv.'I* 1;'. 
mai» dans toateg leg pirtie> du glob» 
ou eourheg son! «*11 faveur.

t^uuipJ 'l’od vint pour ui preino'-i* f" 
en Angleterre, on sp gaussait «> .vei t« 
ment de sa témérité, mais ie petit .imé 
ricaiu se moquajl «Je ses rivaux «n^lai* 
et g'-s vistoire» faisaient rire jaune .• s 
Anglais.

Porteur du *eeau d»* i'approb, f «ia 
Royaie. la «oeiété, rhez lui .1 au I 
hors., le “divinisa” et il fut fêté *-t 
choyé assez pour tourner la B te d .11 
mortel ordinaire.

Ou s'arrachait tellement ^ran-1 j'»1 
key, les dîners »-t les soupers lins étai*Tit 
si nombreux qu* c’en éui t devenu ai u 
niant pour sa santé. Trop d*- relations 
sociales et IVxeitation énervante J«- 
courses lisaient sur lui.

Dans un voyage 1« ,< ux '•em ni. .
qu’il fit en Amérique, il entendit parier 
des Tablette» de Stuart e .ntre la D\ - 
pepsie et de leurs remarquai* ‘ eff»-is 
resta u rat if- sur l’appareil dig*“ tif <*n ir- 
sordre et il le» re omman le * h.i ••ure j»* 
ne-nt à un ami, en diront “la - I ai­
les de Stuart contre ia Dn-j- p. • soi»», 
les meilleures que j*- couimi-!-1 pour 
maintenir l’estomac en bon état «J** font 
tionnement et po r faire reeouvr« r l’ap 
pétit.”

Des millier- de per«orir.ev qui ét.i .
autrefois dy4pepli*|ues p- uv<-nt < * çti(i r 
de Inexactitude «ie? paroles d< To*l 
Sloan, car b*« ''’F at« *‘tte de Stuar 
contre la Dyspepsie" s-nt devenue» un 
mot de ménag«‘ eu Amériqr.e. et il y a 
peu de f imiUe» qui n'en font pjis usag 
T'ne ou deux priseg après les repas main­
tiennent l’estom.i en bon ordre, en f;,,- 
sont digérer promptement et f.v i.ornent 
la nourriture.

Les i* ns en parfaite santé le- pren­
nent après nn cop’n-ux repas, afii; de ••• 
eon server en Dune sant.ft «t d’évif**r ,0- 
mauvais effets qui se font ordinairement 
sentir après de u!c repas.

Votre phannac'er ou votre mé b - in 
vous dir< ♦pie *• Tablette* de Stuart 
contre |q Dyspepsie ne *«:ont * mj,*»-*'•* 
que d’ingré l ents . I»* p*rv.- .1-
ceptiqne. hydra«t .-••d- le fr ; r*. *-t«-.. 
qu’elle» **onviennent aux e^tonia- * fort*1 
aussi bien qu’aux e«rf»mn délicat* «t 
qu’elles «ont une saavognrde rontn- ’in 
riigest on et le* mala Mes d<- l’estooia

w

NOTES PE LA VILLE

<T># notr» correapotidsnt parttcultqr)
L4hi»'hec, t» On r(*inarqu«* une quau 

tité (‘oiiKidérahle de perdrix mures et 
blam bes, sur nos niarcliés. IpciNtrix 
blanche imus vient «le ia rékiou du lae 
Saint .lean.

La compagnie d» publbation «lu 
rnuivegii journal de mthleeim* "|^- Rul- 
letiu .Médical xl«* l^uébcc", a obtenu 
ses lettn** patentes d iiu‘or]MtrHtion.

M. M Paradis, «u* la so« léié de 
Paradis «*l .lobiu, eurah'iirs «l«» failli 
i«'s. a intenté une action au montant de 
ÿ 1N. i M HI ««min- Mm»- ilcorgi* RohitaiUe, 
opoiis»* «i«- 1 un d«'s associés, «iaiis la 
faillite «le 1 Cebit a üle «l Préreg, ifiar 
chauds d«- nouveautés, »l«i c«*tte vill«*.

I hi «lil que la compagnie d éclui 
rage Alei’lrique Jm <pn-s < airti'-r, a l in 
tentiim d'acheter la propriété occuiWh1 
par la boulaiiKerie layons, au coin «in* 
rues Saint .Iran et d'Atiteuil, pour y 
etuislruire s«*s bureaux.

Dimanche prochain, la section St 
Koch, d«* la S'M’iété Suint Jean Itaptig 
t<*. de Québec, fera son pèlerinage au 
nue] fl Sainte A u m* t «le Meaupré, pur 
voie ferrée.

I,a K«»-iété Kichnrdson. Rome ei
( g t M.
Lueien R«*rne continuera ««‘iii les affai 
res.

I n grand établi.*»s«Mn«*nt dV»pieeries 
«le Saint Ko«,h «*m| en «lifficullés flnan 
«•ièr«“^. On «»spèr«* «-«'pemdaut «pie tout 
surrangera fl l'amiable entn* le nég«i 
eiant et ses eréaneiers, et «pu-, par «*on 
.-«'•«pient, il n’> aura pas «1«* faillite fl en 
régi s t rer.

La succursale «le la banque Natif 
nnle. nu faubourg ÿtainl Jean-Rapt 
te. « été déménagé** fl ratieienne huc- 
'•ursal* «!«■ !a bamiu** .Faiaïues 1 dirtier, 
port«* voisine. M. ,1. A. Laitue, «q-de 
vaut gérant «le la succursale .laeipieH- 
Parti' r, a été nommé en reniplaciunent 
«le M. PAté. transféré au bureau ren­
trai «h1 la banqim Nationale.

Le steaimr “D«*rment llolmo”, a 
repris la mer, hier, avec un«* cargaison 
«b* bois carré, consigné par MM. II. 
R. Uofgbly and P«».. aux ilirc^*teurs «le 
la graml** Exposition «!«• RH)0, fl Paris, 
Fmn<*e.

M. .lames Flood, ré««*nirnent vic­
time d'un ac«*id«-nt «b* voiture, dans la 
Oas-pési«*. prcn«l beaiu*oii[) «I»* mieux. 
Son mé«b « in espère b- réchapper. L'ac 
eub-ni arrivé fl M. Fb>od a causé un vif 
chagrin fl de- centaines «b* quMiee«ds, 
parmi les«pi;-Is !«• j«*un«* voyag«*ur j«*uit 
d’un»* grande p«i|m!arité.

L'as-'-l.•lne«, aux é*-«»les gratuites du 
soir. «niv<*n«-s lumli derni« r. n’est fias 
enc«»re très m»mbr us«*. I/hf*n. M. d«* 
la Rnièr«-, ju«'-i«b-nt «lu P«»na« il «b* ITns- 
trmtion Puhlb|ue, «b»it, dit-«»n, bi«-ntAt 
faire une t«Mirné«- offici«*lle fl travers 
le* éc«des du soir établies dans n«»s 
murs.

L«*s oiseaux de nuit, qui no s«»nt in 
trrKiuiO. rautr«’ nuit, dans !«• bureau de 
M. Max. 1 ! M.n-rif. uianufa« tiiri«*r «b* 
«•bau--ur' . nn s«*nt enc«»re au
large. Pomme on b* sait, les voleurs 

«►nt enb-vé «lu <-offr«* de sOnté, une 
«•entaine de dollars.

A une rémimn du bnr«*au «b - dir«’e- 
t« un d»* la Qui t,' r Steamship Po.. \f. 
\\ iüi.'im Pri« « a été éîu «lir«,«,t«-ur «b» la 
compagnîe. pour remplir la vn«an«e 
«au'*/**- par la mort «!• rhon. Kvan John 
Pri«e.

L nitre nuit, les bâtiments de M.
H«etor I iît«-a f. Cllftfvateiir, <lo 

Saint Lt * ne «! * Lnuz«»n, l/*vl««. ont 
«'•ré «’é-tmits par b* fe.j. et In résidenee 
*! M. I «'- «-u-« m^nî «’mlomma-
gé«-. Le- «lofiniag* - ébrent n «nvi

12.000 QfTêai - .« • -
Ia- steamer "Kli* Sayrrs", qui. 

«ornme on b* sait, fur fort avarié, le 11 
août dernier, dans une collision, «ver- 
b* “Philadelijtiian”. ««ird d«-s chan 
tiers D:ivi«-. fl l/vis. oû il a subi «le* 
réparerions «lonf b* « *»ût s'élève fl < nvi- 
ron #7ôJKi0. I>* “Kl1 a Sayers” prend 
un «harg'snent de bois de commerce, 
au bassin Loui*'*, et jnrfira pour f/on- 
*lr«*a. dans «piebpié1- jours. Kn arri­
vant d« leutn «ôté. V- «Mpltaine de re 
vai-sean fera saisir le “Philadelphian.”

1

..LA MODE....
OOO

Le ilé^ir d'être misélé- 
^amniont est inné.

Letfoùt Je rhommepour
les habits n'aur.iit pu être 

rehanf;é par la mode pen­
dant vies siècles s'il n’\ 
a\ait pas un désir inné 
pour la nouveauté et l'at­
traction dans le costume.

I. elegance est née d un 
désir d*appt\d>ation et de 

l'admiration vie l luimme pvuit ce v|iii est beau.
Seul un artiste peut produire un bel eftet avec les 

xétements, cv^mme seul un artiste peut mêler bai 
monieusement les cv>uleuis sut la tv'ile.

Le ** Semi-re.ui\ est dessiné par tm artiste, I mi 
vie ces tares artistes du l'anaJa.

1 .1 “ cv'tipe et re\v|iiise harnn>nie des tissus 
empkn es vlans la cv'nîectu»n vies \ elements ** Semi- 
re ul\ vie eette saisv>n en font ee v|ti ils sont au­
jourd’hui, e est-à-dire les vêtements les meilleurs 
et les plus beaux du V tn.tvla.

\ peu près tm tiers moins eher que les vv'te- 
ments t.iiis sm mesure si \.mtés.

binis sur commaiule et livrés le meme jour.
S_»o, $tS, S15, S1 j et $10 par eosturne ou pardes 

On reml I .trient pv'tn la moiitvlie r.iisvMi.

us,

OOO

Semi=ready
Wardrobes

TORONTO. OTTAWA
y ou x

1551 Rue St-»Catherine.
i An. i.-n M.i a. m I ««paille)

231 Rue St*Jacqucs. 
2361 Rue St^Cathcrinc» 

WINNIF’EG.

Donne Gratiiilement !
PARC
LAVAL

Un Lot à Bâtir de 24 k 100
TITRES PARFAITS

J Aft\0Oj m

«wlit
P«û1;

lïdï
8$

Nous avi>ns vendu sept 
cents lots au Pare Laval «ides 
prix variant de «$50 à «$150. 
Nous en avons encore deux 
mille cinq cent. Comme nous 
travaillons a établir une gran­
de man 11 lae t tire de tabac, nous 
avons décidé de donner 400 
lots gratuitement aux person­
nes qui nous apporteront le 
total îles

5c, 10c, 25c, 50, SI.00
qui se trouvent dans le tableau 
ci-contre.

La seule condition absolue 
est que la personne apportant 
le résultat correctement, aura 
à payer le prix du contrat, son 
enregistrement et la copie 
montant qui ne dépassera pas 
dix dollars.

Aussitôt ces quatre cents 
lots donnés, nous remettrons 
le prix de vente a cinquante, 
soixante-quinzeet cent doll/irs.

Le Parc Laval
est situé au pont du Pacifique, 
au Saul t au Récollet et pos­
sède une jolie tfare, des écoles 
et couvents, une église, mou­

lins a farine et à scie, un bureau de poste et une popula­
tion déjà considérable. Les billets de commutation sont 
de neuf cents.

HATEZ-VOUS DE PROFITER DE CETTE AUBAINE

FOUGUES SJLEGEl
'•*1 rf*r<.mmandée par b* doctor Du­
rand-Fard**!. membre de l'Af-udémie de
Médeeioe de Par.a» (34j

r^-s r»rr»onn«** nul «1é*ir»n» «’Inutnilr» rr«- 
tult«*rm-ri« 'la* - 1«*« «r*« «lèvralr-.t »'a«1r»»»af 
A Th»- u» na »11 ta n Royal Art Urlon. Ltd, 23k 
rt 2i(> rur Ht J a» qu«» Montréal, «'anada I/é 

daa Art» *»• tro-iv dan* l'édUIra du M* 
»hanl«** In*tltuté. Montréal. «’ ai>*olu-
t- ■ g . tr Ix- U.'ftra rr-.an* j*' -«'ira 11» i 
rr.ard: 1» 24 ordohr»- U'ftft, >i lur»au d* 1* 
ru»- Ht Ja»»|U-», dan» 1» but d«* dlstrllu^r d*-" 1 
oeuvra* d art. 2hô IMv-n-s

“ Un choix Wcstmoun- 
tain99

M. W. S. f'rokor. de MM. f'roker et 
Boiifher. pffipri«'taire» de ia Pacific and 
KapJern Ten F«.y.. vient jnater* ent d a 
fheter aux «*ntr*T*^»ls de W. II. I/enrh. 
24F» rue St« ^'ntherine. un magnifique 
piano ^r«»it Morria. neuf. j/roirTu de 3 
pé'ia.e, «l Lt la j ml cftAne a ng a

97 RUIE ST JACQUES

Bâtisse de la Banque du Peuple
xm vn I F< hF WINMPLCi fl Kfgr*** AU Saints, hier.MM > Li.LI > RL VflimiXTXAf Kir Joly «i > ère ét

! Jri, hi«r. Il f^arl ra ver» l’Est, •auiedi.
PréaeiitafiOB Je radeaux Promotion 

- Mariage H!r Henry Joly
—

Winnipeg, Man.. ♦» Hi« r après m. li, 
toi e ta U a B > d \ le d i n e, 
*• »«>iil akft«*fiiblé* fl la Chambre 
f'omincr«*e et ont promit' îi M. I*. IL 
Mu t he v. -«m. b* r fuit, u:i «ubiuet ruii- 
tenant le l’argenteri'* «b* t«;«jt«* eipfl.*., 
aussi rue horloge **n onyx, j «»ur Ma«la- 
me Mathewaon.

I/*' hér««s «le «-etir ff-te m é*v promu
gérant de la bnrifpie fl Montré,i

- M. TlKrmas Rr <. «le M-ntiin^-
m • • r • • \ nci
Union, et Mie Berthe Maaou, oat èt4

Pianos Pratte en noyer
Derniers ni' lè!*a *ie p; inos Prat'.**. < n 

n*«ye: fi.uj'jais. «•aueasiea, nfri«,ain et
« ndi* b-n. t«r.> iiuis avec soin, s«»ua> i«i 
survei’,lance p* «■.,oi.n« i«* «ie M. Antonio 
Pratte, fl une r'». ti «u cie 23 A .V) pour 
,«<-nt «ie* prix «»r.liflaires. IlAteT-voug «I • 
fair*- Totre rh*.!x si v«*iu désirer. «►b‘*»i-|- 
un d«* eea pian»-** artistiques pour le prix 
«i un pic.no infVb-vr. « rr il ne gVn fnbri- 
qn** plus. Ni «dix inetniments prU e.i 
Arhange.

La f.e de Piano» Pratte (on bq :i«lu-
tion), No 1676 me Notre-Dame.

4
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)Simon
ci ('TiMrnna

Si»iTion
Si.AiK>MAl>A/BR

A:t. tu* par anriA» 
Ü'A.o«» pour « ir.'Ms 

4 A l.oo pour 4 mois
( fl 1.0«» par aun4«.
4 4>o« j■oui b moi.».

J «lut «'CA
I.~PRESS F,

rmtlrtn*. fl. »"• rnnrtftr*.

iSiîhiïm
i «lui«tn «luuiiSli urt*

J CIR IA SLM AIM! FIMSSAM LE 
_ ; NEW. l&tt.

M'NÎ)I.................................... 64,814
IAKI>1...................................

MllUHKlfl...................... n.%,oio
.II I l>l.................................... 6%,07îl
\ I N I>KK1#1....................... 05,107
bA.MÎ JJl................................ 7 1,500

'IOl'A Ij..........................300.384
Iriîlon Erbdomsfialre . . . 31,002

T i fal ili»s deux
I fUtlCM 
iliirant U 
bfinainss 428,046

.voNTnr.Ai., « fMTonüK ihiw.

A PROPOS DE NOS GÜ£R- 
BBS

Sou» cc* non» n voit» piiMtô. hi»T.
un l.out iJ’iirfii’Ii*, dont If um builin rC- 
v^li*. de Kiiit*. I jîoure «dironiqim. Il 
dnvniit, de f;iit, oi*«»up«*r une mitre (>lii 
re «lu jour ;iJ. souk h<»ii vrai titr* . l’u 
Hiiii|d*‘ ;i< < id*‘i.t I ii doiino l'autorité de 
l'opinion éditoriale, koiis un** forme trop 
léiféro, dans des rireonstauce» nuasi 
graveii. pour <jue l’on y trouve l'opinion 
•ériouso «U “La l'resu*.*’ L'auOuir 
nous a evplifjiié «pie son luit était, 
non p.i do ri«li< 'iliv«u IVnv ii <]♦• nos ««d- 
dats ««n Afri«jue, s'il devinnit né«es 
eaire mais do dénoneer une expédi 
tlon préinaturé*- «pii trouverait tout fini 
»'i son arrivée.

PA ROUTE DU ST LAURENT
La liane nnmînion, vient «l«* renon­

cer A lu route «lu Itétnut «l«* Belle lsl«*. 
pour «doptor ■•lu- du t'iip Race. Au 
mérne moment. U* “tîlobe" coinnien«'e 
une viideiite cumpaaiie. tendant A faire 
iN-nipl.o «t RimoiisUi par Si«ln«*y. Cap 
Breoii • uotm t<‘rminus postal. <>n 
préh'iul «jne le aiir«,r«ift «le 150 milles 
n'est i uui. en fa«’e «b* l'avantaire four 
iii«* mi fourrier et aux passagers, S(. 
Toudre à Montréal «ui A tjuébee, en IM 
ou .‘10 heures, tainbs «iu'il faut eue«»re 
deux jours ici sttunner pour Québec, 
et, vu linterruption de la unit, prés «le 
trois j«nira p«Mir Montréal.

<’e point est ilisfiituhle * t nous y r*1 
viendrons ; mais <■«• «pii nous surprend, 
«•'est «pi on abandonne l«‘ «létroit «le Bel 
l«.-Is|e sous le prétexte <|o dangers su­
périeurs.

Noua ne p«»u\oiis e«uiipr«‘iidr ■ «pi'en 
<‘«‘ qui «•«nu’eriH* la Lia»’»* et iuiii«*s,
la iî^vi<ati«ui. par U* Cap e. >«>it 
plus srtre que par le «létroit «1 lî« Ile Is 
Je. Le «’ontraire peut êlre tout aussi 
bien la vérité. L« s irlaiv.» nous vieil 
nent «le IVxirénie imni, détroit «b* La 
vis, bail* «le Baffin, bail* d'Hudson,cou 
rants du t»ro«,nIaml, par « e «pi'on appel 
Je le Courant «lu Labrador. Or, il est 
moins «liffmile. «• \cepté au printemps, 
pour un navire de traverser «•«• cou­
rant, vis A vis le «létroit «!«• Belle Isle, 
qu’en fii«*e du Cap Race, pana* «pi’ll 
est m«»ins large A un endr«4t «pfA l’au­
tre. Kn «*ffet. au Cap Km«*, le eou 
rant du Labra«lor se divise eu éventail, 
l ue «le ses brauchea tourne par la 
droite, «‘Yst A-«lir«* A r«»n«*st, pour con­
tourner le Cap Ka«*«\ et va déposer ses 
bainpiiseR sur le grand banc do Terre- 
neuve. La t'ormation «h* ce banc, est, 
réellement, «lue aux détritus «le la «In 
ce, dont la fonte s'opère plus rnphh* 
ment A «a*t eiulroit, pan*e «]u'el)ca y ren­
contre le tïulf Str.am. L'autre bran­
che «lu courant «lu Labrador premi la 
gauche, vers l'Kst, en sorte que l'es 
paia* « litre l«- l ime et 1«* ôt’une «legré d«* 
longitinh*. se trouve A heritor, jusqtfuti 
nn>.s «t’aoht. «les haïupiise» ainsi «épar­
pillée-. La largeur «lu courant du Lu 
biador nu «b'troit «l«' R«‘lle-lsle, s’éteml 
«lu 51 me au ôôme th'gré «ie longitude, 
seulement. Mifférem'e dans la zone 
glacé» s «ieg:«;- «le luigtuir. Quant 
aux brunies, ii y en a autant d’un «•«**té 
qui* de l'autre, eoninie t«»us les voya­
geurs ont pu U* eonstater.

Nous ne v«e.i.*ns pas dire «pie le nont 
l»r«* d«*s buii<p:ises est plus «•onsidéralde 
par le Cap Ka« •* «pu* par le «létroit «le 
Belle-Is'o ; cerlainement n«m, puis- 
qu'elles «*n! t«»utes passé vis A vis «*e 
dernier emlroit ; mais elle* sont plus 
tl»Kséir.iné«*s. <e qui reml le temps du 
«langer plus long et la surface «le bru 
nu* «piVIles peuvent «>«•«•«si«unu'r plus 
étendue.

U y a «!«' sérieuses «'tud«*s A faire 
avant «ra<l«>pter un «*hangem«nt aussi 
rudit'fll. et nous «‘sperons que nos g«m- 
vemnnts n'iront pas se jeter «l'embléo 
dans un tel mouvement.

Il y a du «!ar ,er partout. Barre que 
deux grands steamers s«»ut allés se bri- 
s«*r. il n’y a pas longtemps, sur It's «o 
tes sud-ouest «le l'Angleterre, faut il « n 
rondure qu’il ne faut plus naviguer 
fans la Manche V

AFFAIRES CIVIQUES

f ma' taillée,uB art* t rage »i on veut, uia’s 
ftaiis graod »*u«*<

Cette intervent on «lu com.té est 
: étraiige que la réfK.n»** «Je* coufrarteurs 
t li y a «ni un contrat p.«K«é entre der- 

libr* et k «-«imité .Je V.iu «^t «>u ne voit 
pi» «.tniuetit « a. Té p» it i.terv si r 

j jKiUi fuoiliti*-r «'•- coiitrat a . epté par .«•» 
J «- ijtra.'teiir

< %* iHMitraf était «lu r»-»te soit; de la 
j fphére «i’a«-tion <Ju coniilé, puisqu'il 

avait «"•té rat fié par .e Coii»« il; «-t t«>ut b* 
pouvoir, t«iUt k dev«> r du «-om.té ii’aJ- 

, luit pas au «J«*!a t#* la Burfetllance Je 
1 •<ui i-xé*'«ifion.

!.«•» «'ortr*'leurs ont par.é «le chanta­
ge, “blackmail" ; c#« sf là un bien groa 

i mot. mal einfii »yé «lu re*te. dmii !e« 
cii« «mataie-ek puisqu'il |seivjit plutôt 

1 • upplojuer A et ux qui l'ont prononce 
! qu'au comité et nirtout au* ouvriers.

Tout» la quehtion, uprè» t«>ut, se résu 
i oie ■ n une pr«i|»«>sitioii d«*.« plu» siuip.es.

Le contnit ;mp«>«ait-il au* «^ontrac- 
^ t«- .rs robligatioii «b* |»ren«Jr« et «Je tail­

ler leur pierre A Montréal ? Si, oui, i.s 
d« viMw*nt avant d«* a* plaindre, avani de 
(iirler «le chantage, établir que h-* ou- 

I «r.is ont f#r«'hté «b- cette clause *.*vur 
! b-iiiamb-r b» *»laires pais é.evés qne 
I le» K&lain-s réguliers.

la*» ««ontraeteiirs ii’*tnt jamais formulé 
I cette plainte. CY-t au contraire les 
} onvners «pii sont pla.utK qu«*

ie» «-«in tracteur* manquaient A leur 
contrat «*n ne vouiunt pan emphijer u*** 
oa\n«-rs «b- Montié•!.

\ou» ne nioiio pa- les bonne? inten­
tions «In Comité, mais nous aurions «é- 
pioié qu'ejb** eussent été mi^es A ex« u- 
tion. «ar elles auraient créé un pr«Vé- 
«lent «jui eflt p«-rinis de modifier fuis o a 
• onfrat. d’une manière défavorable aux 
ouvriers, apr. - qu • c-»- contrats auraient 
été a«'. épiés, signés « t en cours d'«**é- 
cutiou.

Iss ta hiMir-i «1* pierre ont “tenu eur 
b«iut", ii» ont bien fait.

L Eau et ,r9 elections 

- proclm lie.- élections municipa­
le», aupuit me imp<»rtiince beaucoup 
plu** grand** que celie* «pii les ont pré- 
«•édée* et qui* cel!«.*» qui nuivront.

Ceii« appré'iation ne surprendra pas 
n/»s l« « leurs, quand nous leur aurorm 
rappelé qu«* tr«»is division nouvelles ont 
.•t.' « réé'-s par !a nouveile chart/* «-t que, 
dans «leux au moins, l«‘s électeurs s« 
mut appelé* A se grouper et A montnr 
de qu«‘l « ôté «'«t «a majorité.

Nous \ -uloir parler <!«** quartier» 
Saint** Marie INt et Saint Antoine Sud, 
dans !«-k*|u«»’.h les électeurs ean i<li«*us 
au r* ut A |iitt«r p!u.- «pi'ils ne le peii.-«*lit 
pour <»bl« nir !a i'epré.-*'ntati«>ii A laqui'il*» 
il* ont <lr«»it.

I*«iur vot«-r. |>«*ur être inscrit sur I**» 
listes é!«*«tora:«•.-. il faut ne rien devoir 
A ia vill«* avant J«* 1er dé<*embre; «*'est- 
A-«lire il faut avoir. p«*ur les gimp.es lo- 
«•ataires, pay*** sa taxe «lYau.

(’«•it** tax* il faut toujour la payer, 
pour«|Uoi in* pas In payer «*n tempe pour 
obtenir s »n «!r«»it «b* vote V

L«*s ouvriers, pins «pie t«>ute autre 
••ln-s«* «le la socu'té, ««ut besoin «b* v<*t**r, 
«b* -♦* t i;ie r« pré •'nt«*r. C’est un «levoir 
d'nb<.i’«l. «*nsuit«- « ■ Y - i un** néa«*s8ité; la 
préseme «les tailleurs «le pierr** au comi­
té «1«* renti. hier, on «*st la preuve.

La Corporation, en tant que travaux, 
est un gr«»s patron, un gros entrepreneur 
d«>nt les «nivriers n'auront justice qu’en 
faisant bien sentir qu’ils entendent par 
icurs votes, par leurs représentants, 
avoir «lr«»ît au «'liapitre.

I>«uu*. soyons «'•!«*i ieur*. payons n«>tr«*
« au axant l«* 1**r «!é**embre. Quant aux 
uuMtairi*» «pii pai**nt en «juatre paie- 
nu ni*. il N i r suffira «l’en avoir acquitté 
«|<*ux : « eux «lu quinze a«*rtt et «lu quinze 
«•«•ti'o.* . |>our avoir leur «irnit de vote.

’ ..

Les ta Heurs de pierre

Cne étrange <liscu«aion a «'u iieu. hier, 
au C«'init«' «le l’Eau, A pr«>j>o» de la pier­
re taillé»' employée A la réparation «lu 
réservoir.

lies ouvriers, tailieun» de pierre. *e 
p.aignaU'nt qu»» les «^ntracteur* « m- 
pinj-aien. 1«* la pierre prise et taillée en
ilehorn «ie M«»iitréal, alom «ine par leur 
(«mtrat ils «levaient fonrn r .1.' a pl« rrc 
proT«*nant des «*arr «Nn*s «le Mont:'al »t 
taillée par «les ouvriers «le Montr» a .

A «'ette plainte, le* eontracteurs ré- 
|H»n«1aient que «**'k conditions «le kur 
contrat «Virent tr«>p onéreuse» pour «'»rr 
exé'ut«V*s. «*t que la pierre qui leur «vfl- 
titit H«*tue’Iein«*nt SU la verge carrée 
leur rev endrait A $17 si «>n faisait «lr«*it 
au* justes réclamations «les ouvriers.

Le comité a essayé de faire une e*He

SINGULIER KICÜUHET DE 
L'AFFAIRE DREYFUS

On lit «lans la “République Erançni-
s«' :

LES LOSSIEKS SEC RE'PS VIOLES

M .losi'ph R«'lna« li a r«*«;u «le M. «le 
Ercycinct la lettre suivante :

“Tlnutne, l«- lô s«*ptemhre 1899. 
“Mon « lu r ani'ii'U «b'-puté,

*’.1«* n’ai jamais «btnné l’ordre dVxer- 
eer sur vous ni sur in«*s «leux h«*norn 
blés «*oll«''gm*s «lu Sénat la filature «lont 
vous vous plaigne/, par votre l«*ttr<' du 
II» s«*pt«*mbrc r»*«:u«* auj«>uriPbui.

"\’«ui> n’avi'Z été, A ma connaissnn«-«', 
l’objot «l’aueuin* surveillance spécial**, i 
Si voir** nom a été relevé, ce ne peut | 
êtr«* «iu'a«*<*idcntellcni«*nt. e«unm«* «*elui | 
«les personne- «mi vin* qui entrent «ians 
un t«*l lieu sur Yquel Patcntion se trou- 
v«* npp«*ïéi'.

“.T’ai. m«*i inéine. étant ministre, figu­
ré dans *l« s rapports d«* ci'tte nature ot 
ne m’en suis p«»iut étonné.

‘‘A_to«'/. mon «lur ancien député, 
rexpr«,esi«*n «b* mes meilleur* s«*nti- 
nients. (î. «b* Kre\« in«*t.’’

N «'i A qui « si fort bi«*n. Mais cela ne 
non- «*\pli«nie tonji'Urs pas eomnient 
MM. Ib'inaeli « î Trntieux ont pu avoir 
«•onnaissaiu e «l‘'s pi*V«'s «lu «b ssier ultra 
Ke«-ret qui n*«mt été « .unmuniqinY'» 
qu’aux juges et A la défense.

Il e-t vrai «m«\ dans “La Bresse" «le 
M«‘ntréaî «lu 11 :i«'At, paraissait uni*
«iépéelo* signé** l'i aiu is «le Bresi«'! s • 
«>ù « «- «lernier s«* vantait «le «*onnattrp la 
t« n«'ur «*xacte «lu il«»-si«'r secr«*t, «le la 
boimh*' même «l»- î‘b«>mme le mmux pla 
«•«*' p« ur «•onnattii' ««* d«*ssi. r. Me !>«' 
mange.

"1 a Bv«'--«*’’ «!«* Montréal «tant un 
«l«v journaux étrangers «pii ont l«* pins 
ar«l.*mnn*nt smitenu Oreyfus, i! «*st «lif- 
tii-il»' <1 a«lni*'t!r«' «pu* ectt«* «b'jnY'ln' sidt 
un faux, a -i «pic l’a prétendu M «le 
Bro-setise IVut è:re seulement n’était 
elle pas «lestim'e A a publicité. Cc qui 
•‘st Kilr, «'est «pie eette «ifXjHXche a paru 
«laiis un i«*urnal ami «ie Lreyfus. Rap­
proché du 'ait Reinach Trarienx. cc dé 
tail vaut «l’être médité.

Comme question «b- fait. “T.a Cnr-to'" 
n’a jamais snut«*nu Prey fus. ayant dé­
claré au «*<»ntraire, qu’elle se «'ontente- 
rail i’i jugement attendu. Noir» ser­
vice télégraphique P a fait, nous • Pa- 
vouons. «•«mime t«nw* l«*s autres journaux 
du Canada « ai «bpen.lent alvsolument 

r N i«
eéfhïne sans «létours. «vs agences répan­
dent par b* m«>n«9e entier cc qu’il leur 
p ait «le faire «amnattre. A «c’a. pas de 
rem«VI*' pour !o moment, puisqu'un ser­
vice partieuber «*st fin amèrement im­
possible.

Quant A M. «b* Cressrnsê, nous n’a- 
rona jamaia ■ * *
son «'«mtident, puis«pie u«>ua ne le «•<•*11- 
daissons pas. Ce monsieur ne nous a 
pas écrit ; mais nous avons traduit une 

• tir.' K’gm •• V 'm dans le “New York 
.Tourna” in s 1 «iu 9 a*vfit. A «'été «Pu 
ne autre lettre • «’rite par l’ex père Hya­
cinthe. C cst t«mt ce que nous sa von* «le 
Pinciilcnt.

Nous avons remarqué, dan» le temps.

défeBTeii par M f>*y»r»n d*- la J**1»r*-
qu‘«>o lui attrilMia t ; si luonsteur de 
PresiBnaa 4 fait de tii*xne. a ch<«-e 

a échappé.

INFORMATIONS
une qu nzaine de jours, !e, 

polit oaeii-* s'.ippliqiifiit à «-onjeN*t ur**r 
sur h - reinaoieiM#atB po-sildes du ca- 

j biuet fédéral. Iah p«Mictions ne s* 
*. »nt pus rempli»*». e( j h . « 1 r bi.ii <l**s 

j gens, «’ouiiue i**iur a«»eur Anne, n«u ne 
i se montre •u«*or» à Phorivin.

Quand même, voici Je “WorM." «le 
Toronto, «jui n«»u* unnon«e une autre 
rné?am**n»ho»e, plutôt une j^i’re m«*- 
tempayco»*** minnrtérielle.

“ Sir Wilfrid, «lit le “WorUr*, veut 
«’affermir, «lans Ontario, en d«»nnanr 
un autre ministre A «*ette province. Le 
plan sera d’éliminer «ir Henri Joly, de 
tirer M. F -ber du ministère «1«* l'agri­
culture, pour le placer au ministère «lu 
revmiu «le l'Intérieur ; et «Je substi­
tuer .l«*bn Oryden, A M. l’iabcr, A l’a- 
gric-iJtiife.

( tn «•her« h* raiî alors A faire élire M. 
Oryden dan- Oniario-Sml. Ce plan s** 
hase, bien ♦•nteinJn. sur une diaaolution 
avant une autre session. L>e cette ma­
nière. M ilardv se débarrasserait de 
M. Dryden, qui est un lourd far«Jeau 
A jauter dans la politique provinciale."

Cr<»yez, si vous voulez, omis n’oubliez 
pas que tout «*st possible en politi«|UC*.

Léon XIII et Mgr Fa Icon io.
L’arcli« vêqu«* de < »uéb« c n donné Pln- 

forn.ation suivatite, aux journaux :
S«»n Excellence, le délégué npoatoÜ 

«pie. avant communiqué A Su Sainteté, 
le Cap**. la nouvelle do la réception 
sympathique qu’un lui a fuite, ù Qué­
bec. a reçu de S. K. le cardinal Ram- 
polla, un télégramme, exprimant toute 
In satisfaction éprouvée par Sa Sainte­
té, en aipprc-nant son heureuse arrivé*» 
au Canada.et la réception cordiale «lont 
il a éré l’objet. Sa Sainteté bénit de 
tout coeur k* peuple canadien.

* 9 9
Bar proclamation publiée dans un nu- 

mér«> ‘spécial «ie In “Gazette ( ►ffi< i«*lle". 
lord Seymour, commandant les forces 
*1«* Sa Majesté, au Cana«lu. est investi 
«i** t«ui- les pouvoirs et autorités accor- 
«Iés nu gouverneur général, A cause de 

l'absence de celui-ci.
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l’ne déptVhc nous apprend que les 
vieux libéraux du N«»uveau Brunswick, 
«•lit été vexés de voir apparaître dans 
un <*har palais M. Blair,, ministre «les 
cheminH de fer.

"Nous avons toujours pensé, «lit le 
"Journal" «le Waterloo, que «v» mod** de 
ha-omotion «*st légitime, mais, malgré 
tout, nous n««us expliquons facilement 
rimlignation des vieux libéraux, car on 
leur a enseigné pendant si longtemps 
«lue les anciens minictres «'datent grande 
ment coupables de voyager dans des 
chars palais.

"Evidemment, il y a des libéraux qui 
ne votant pas d’un bon «>«*rl leurs chefs 
faire cc qu’ils condamnaient naguère 
chez leurs a<lversaires."

* • 9

Le parlement anglais est convoqué 
pour le 17 octobre. La situation criti- 
*1 lu* avec le Transvaal et les demandes 
passantes du «lépnrtement de la guer­
re. «'ii cas d’hoctilités, feront le princi- 
pnl suj«*t des débats.

* 9 •

GrAco A la nouvelle ligne télégraphi­
que établit*, de Skagua A Lawson, le 
Canada «*t le pays «ta l’or peuvent main­
tenant échanger leurs nouvelles en qua­
tre ou einq jours.

Il nous eflt été bien avantageux de 
posséder, plus vite, ce moyen de com- 
munlcntion. Nous aurions mieux connu 
ce qui sYst passé nu Yukon, A l’époque 
où "John, Jim et Harry", du service 
fédéral, pouvaient, avant tous les mi­
neurs, ce «*hoistr les meilleurs daims. 
Nous aurions mieux su sur qui faire 
tomber la resp«>u»abilité «ie scandales 
inouïs, sur lesquels le voile de l’oubli 
comiiHMice A s’étendre.
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Cette question «lu Vénézuéla, qui 
vient d’être décidée par le tribunal d’ar­
bitrage de Baris, a plus d’un côté inté­
ressant pour le Canada.

Comme pour l’Alaska, il s’agit d’une 
délimitation «ta frontières. Les «locu- 
ments établissant les droits respectif* 
«le la Grande Bretagne et du Vénézué 
la. étaient fort obscurs. Des endroits 
marqués sur ta> pièces ne pouvaient 
«Mn* localisés. Dans ce* «'irconstanees. 
il eût «Mé impo**ible pour les arbitre* de 
régler lu «lifficulté d’après ces docu­
ments. A t«l («oint que le pnVident de 
la commission a «léelaré que ni les ré­
clamations «le l’Angleterre, ni celles du 
\ éiié/.uéla. n’étaient fondées sou* le 
rapport «les titres.

Or. ce n’est rien hasarder que de di­
re «ju’au sujet «le l’Alaska, les Etats- 
Fnis. l’Angleterre et le Cnna«la sont 
:»bs«»lntn«*nt dans la même position 
que iétaient l’Angleterre ot 1*' Yéné- 
zuélu. Alors, si la voie «lu compromis 
a été la seule possible dans l’affaire du 
Yémv.uéla. pmirqind n’en serait il pas 
de même pour l’Alaska V Sir Wilfrid a 
toujours ttamninlé «v c«>mpromi», et sou 
attitude, dans **e différend, se reeom- 
mamle A l’approbation générale.

C’est mardi dernier «pie la commis­
sion «l'arbitrage «le Baris a repdu sa «lé- 
cistan, au sujet du différend de l’An­
gleterre «-t «lu Yénéfuéta, pour la 
mitati*>n «les frontières do cette Ré|>u- 
blique de l’Ann'riquc «iu Sud. et «le la 
Guyam* Anglaise, qui août deux pays 
Iiniitr«>phcs dans le nord-eat «le l'Amé­
rique méridionale.

La petite république <in Vénézuéla 
gagne un peu de terht.dre. l’Angleter­
re beam*«>up, A peu près t«*ut ce «pfelle 
nSdamait.

De fait, la sentence arbitrale, com­
me elle se tra«luit dans presque tous le- 
pr«vès internationaux, est un compr«> 
mis. Les Anglais sont satisfaits «lu 
résultat pratique, ne penlant presque 
rien, en fait de p«vssessious ; et les 
Américains, qui sont Intervenus, dans 
«*»*ttc affaire, au nom «ie la «loetrino 
Monro«'. pi nvcnt. do leur cAté. révHamer 
une vi«'toirc morale.

N-'i:- «levons nous rappe'er. en effet, 
que. sans le fameux message que le 
président Cleveland a publié, le 17 «lé- 
«•embre 1^95. au sujet du Yénêzuéîa. 
ces difficultés n’auraient jamais été 
soumises A l'arh trage.

L'Angleterre avait. autén**«Jr«njent 
• la publicatiu* de ee i—e-smg'T torm*- le- 

in*<Mt «iè<*laré qu elle ].«i»j»‘ rMit outre.
Maia «|iiari«i les Ktats-rui** *«*nt iu- 

terveuua, qu'ils «»nt a«i n«*tn «ta
.4 (joctriue Monru**. .4 s'uppo-e A l’a- 
gran«li»*-iii«*ut giiraf^ûu. a u»**m** le ler- 
rit«»ire américain, q Til>* ««ut *l* !n«n«lé 
rart*i»rag*. l’Ang eterre a cédé. E le 
a. par iâ. tacitement du m*» n?. r***«>tt 
nu, «TJilill**' |*ulitli4U9- 4ppré» iul*.e.CO Hlj
the qu’on appelle la d«*«*iriue *'M«>Broe", 
d«»nt le» Anaéru-ains m- -♦*rv« nt. à peu 
près «'«jcued** d'uu mannequin. qu’«*n 1 
«ir*-i»ae contre k-« «iiteaux de pr** e sur 
•*011 pr*»pre «hamp, ma.4 que l’on ea- 
f«»uit 4«nik le sable, «in T'» «*her-
cber ta gibier, «Jjus set retraites.

Rien comme «•ett« affaire du Véné- 
zitéia, pour donner l’idée vraie de la i 
fio< trine Monro**, et du t accès qu’eî'e 
IM.UI reuqxirter.
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i-»- i»r«»chain congrè-.
Une de.-* queationa d-»nt le enngrè- , 

américain sYxTU|»era, para't-ü, A la ren- i 
trée «les chambres, sera la revision des 
règlements. On veut remettre aux 
membres une partie «ta- pouvoirs qu'on ) 
leur u enlevés pour let confier au 
speaker. 11 est as**/, pr' b.ibV «i'i« le 
comité «les rêglenii-nîK *»*ru comp «-é «le 
sept niembret «'hoisia par la'majorité, et 
qu'on en reviendra A la coutume an­
cienne, par luqiiolle le président de la 1 
chambre accordait ia parole à celui «jui 
ia lui «!< mandait le premier.

Vive le progrès ; A New-York, le?» 
rnmasseurs de petits paiers. d«* bouts 
de cigares, etc., sont nommés par la 
ville qui vient de leur offrir des hi«y 
dettes magnifiques. Munis de filets 
comme ceux dont on »e sert pour la 
chasse aux papillons, ils parcourent la 
grande cité *•! tiennent les nu* et les 
places publiijucs dans un état de pr«»- 
preté admirable. L'autre jour, un po­
liceman s'approcha «l'un promeneur, qui 
venait de cra«*hcr A terr** : — Faites 
donc attention, lui dit il, vous n’êtes 
pas ici dans un salon !
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T/es Boors.«mi Burghers.auxquels l'An 
| gleterre fera tout probablement la gu« r- 
: re, vivent ]irincipalemcnt «h* l’élevage 
; «les moutons. I.e plus petit fermier 
1 possède ses 4,000 ou 5,000 bêtes. Au­
paravant. les Boers élevaient d»*s autru­
che» et en retiraient de grands bénéfi­
ces. Mais, aujourd'hui, l’autruche ne 
donne plus.

L<*s Boers, sont des «'hnssours adroits. 
Ils tirent au vol, et A la balle, les hiron­
delles. lTn simple détail fournira une 
idée de leur adrease. Il y a quelques 
années. A un concours de tir, sur les 
quarante concurrents réunis, huit seule­
ment furent éliminés. Les tr<*iit«»-deux 
n U tree mirent tous dans le mille et ob­
tinrent exactement le même nombre de 
points.

Démonstration «u sujet du Cirage pour le Kio Vioi Hestaurant BOUGEANT
Dm ie OmMiaiit la Ckmsius Au Sros mgasii

iJoiiiBUi. Minedi, une ten.ir.» experte introduira un "n uvatu cirage 4 dm 
are» *p;>»i» “Ctrmg» a Kid Vict" et elle voua eneeiguara d'une ma mère pratique 
Miameiit preicire a*un «ie v«>a cliaueaures

‘J~> Côte St LaTibort
Rm«
FmA

La Cie S. Carsley, Limitée R K B AS

tréq.
ir
lté par U rnail-

m * .oa* 4# pr»
utter*.
iûc et ÛO'*.

. . .Ar:- «'j*v a
• M r

O •• >olrvl>9*n«. PI•• Orrnud »Ia«fm«l .t «ir 'I t&âlr*-*!. C Oet ie^N

Vetements d’Hommes 
Petits Garçonse t de

PREMIER PLANCHER Magasin de là rue St Jacques

Nous supposons que vous achetez vos vétemenU ici, basant votre confiance 
sur boa réclames. Chaque vêtement est ru.-si bon que nous J aunoi s f »it s'il avait
été confect, on né spécialement sur commande, aussi bon que si vous av.ez pavé lt

’
Aucun autre magasin de Vêtements ne les fait si soi­

gneusement et les vend à si bon marche.

Habillements d’Automne 
pour Petits Garçons

? ï

VICTORINE
votU pour 1b fèrnme riorent.oa da
Jour.

t-.U lui épargne un • moitié dt* la f»-
t :t * l •

nu le Unce. K»allür et rln'er — c «»t 
u ut <re quMl faut peu - • a linge
ban .online a ut-.ge a • a MlTO- 
filKIL

W. CKAW KOUD (»iDtv à CIE,
{ iô7 Ku« SalBt-P*Bl, loDtreal.
f

Un bTcmonta.

Ia*s habillements de 
petits garçons sont fi­
nis avec autan t de 
••om que s’ils avaieut 
été f;iit* sir comman­
dai,

Habillement* en 
twee J «!«• fantnJ0i«» 
grta et bran, genre 
ssc, p!i sur le levant, 
j» mit p'tit.t garçons. 
Brix spéciaux, députa 
$1.45.

Ha bille meat s en 
•erge bleu-marin f*»- 
te, genr«» N*>rf«iîk.dou­
blé- partout et trà- 
j*il'a«. pour i>et;îÿ gar­
çons, depuis .?1 .^4 

gilet Norf«dk. en
twee.1 d’Halifax, gri* et brun, culottes, 
p« -ir jnt i t k gan;*>ns. depuis $3.05.

Hmbi'ÎE'ments en twee«l brun et gr s 
enrreauté. qualité extra, «levant sim- 
p.» *.11 croisé, doublure en farmer’s sa­
tin. iroiir {K-tit* garçon», depuis $3.20.

Habillements d’Automne 
pour Hommes

I-i* mani ie du

«- v très
cun «les vêivnven t* 
vendus au Gros Ma­
gasin.

Habillement.- en 
>erg«* bleu-marin t>‘- 
c-ante, genre me, 
bien «iouliés de* far- 
mer’n satin, trè®
bien taiiléiri. iK>ur
houMBea. Spécial. 
$4.55.

Haliu>in«8iita en 
tweed de fantatai»*. 
genre sac. avec
grands revers, nou­
velles nuance^ et 

patron» «ta tweed. homme.- $.Tî*.Y
Habillement en serge «-heviot H. 

marin et noir, genre sac ou devant «•! •'- 
sé. coiiHiMA en soie, égaux A «»eiix f'i’tr» 
sur commande, pour hommes, $11 ^’ 

Habi’Jfment* en serge noir»* vénith li­
ne. habit er veste eut-away. bords b«>r- 
«!<*s et doublés en farmer’s satin, p*ur 
homme». Spécial, $10.00.

Cimenîs Poriiand,
Enque* kéfractairji, Ar­
gile Refractairo, Tuyaux ds 
Drainage, .Matériaux «Jj 
Censtructeura et dacrapra* 
neuri.

F. HYDE &CO.
ii SUE WELLIN6T01.

16!—n ’leK'pliour >intu Mil

POUVOIR ELECTRIQUE - Counnt 
direct, notre spécialité Ininterrompu, 
a bon marche et recommandable. 

vi.>1-2; voiit
STANDARD LIGHT A POWER FO.,

H K ne ( tifnnpvillF. C7* - u

{T’Tv 
i-.Y-

Wf-

Jour des Chapeaux pour Hommes chez Garsley
Demain, Samedi, sera le jour des Chapeaux pour hommes au Gros Magasin. 

Nous rendrons ce jour intéressant aux jeunes gens qui visiteront ce magasin de 
Chapeaux, ou vous pouvez épargner de 15 à 20 p«mr cent sur chaque achat.

AVIS SPECIAL
I«a Santa Knrn sera en pin** grand* 

deni«iii«ta. cWt** saivon. p*>ur concerts 
et matinées, «iu»* jnmaie. The D. \V. 
Kurn (^o.. Ltd. ohenhent toujours 1 
fuir** «tas améliorations. Avec l'énergie 
qui tas cariM-térise, ita ont. l’été der­
nier, fait phiNitum améHir^rntions A l«»ur 
magnifique édifif'e d«* Ih me Sic Cathe­
rine. Leur Halle «»t leurs entrepôts ont 
été remis A neuf, l^eur vitrine a été 
ivmodelée.On a po-é un joli plancher «ta* 
fa nt a taie, et pluaieiir» lumières éleetri- 
«pies ont été disposées avec goût, «ta fa­
çon A faire voir avec le pins d’avanta­
ge. lc« (nombreux magnifiques pianos 
Knrn «jui y seront vx\hj*.(>s «le temps A 
autre. Des nattes ont été poséoe dans 
les allée* de la salle et une «ihambre 
de toilette «*st A la disposition d««4 gens. 
o«» <]iii augn.entera grandement le cou- 
fort et la «•ommodité de tous «-eux qui 
auront le pTaiair -l’assister «A l’un «1*** 
concerts, qui muront lieu dans cotte 
salle.

lyes troic salon* de mneique, en ar­
rière de Vn salh» ont été transformés en 
«leux grnmh's pièc***» et on oomiminique 
de rune A l’autre par une arche. De 
splendides paillassons «>nt «'té j»osé« 
dans «vs deux pi*Y*«\s, des portières gar­
nissent l’arche et. avec tone les autre® 
nombreux orncnients. ou eu u fait deux 
magnifi«nies saint*. (V sont tas salons 
affeedée au (’hivk«*ring.

Y ft «jne «les salle** «h» musique ee trou­
vent dans une ]»artie séparV de l’édifi­
ce, le «uperfae orgue A tuyaux, j\ trois 
olavlcrs. ta 11* la salle, eera A la dis­
position de tou** pour la pratique. F ne 
légère c«rétribution c«t cdiargée A l’heu­
re. pour défrayer les JéiMUiacs «J«* l’eau 
employée. Enfin, et ce qui n'est pas > 
moimln*. la 4*ompagnie a l’intention «ta 
pincer «lans la salle u«n gram! piano de 
com'ert Chiek«*ring. entièrement neuf, 
pc.ur le tempa «ta la sa taon «les concert*.

Pour tous renseignements «*onc«*r- 
nant condition» er engagementa 
pwr la -aile Knrn. s’adT ss«'r A The 
D. \Y Knrn Co.. lAd.. «Ylifi«v de la 
salle Ka;n, rie Sainte-Catherine. z

Cela est incroyable

Tous les Chapeaux vendus au Gros Magasin sont faits spécialement pour 
nous par les meilleurs fabricants du Vieux et du Nouveau Monde. Ces valeurs 
prouveumt nos avancés :

Chapeaux en Feutre dur ou mou, noir ou brun, très chic et très
élégants, pour hommes ou jeunes gens, prix spécial...........................

Chapeaux en Feutre dur ou mou, noir ou brun, sans dou­
blure, hando et bordure en soie, pour hommes jeunes gens,
forme élégante......................................................................................................

Chapeaux en Feutre «le Fourrure, de la meilleure qualité, les 
plus nouvelles formes, très bien fini», bordés en soie ot ruban en
soie, pour hommes, spécial.............................................................................

COMMANDES PAR LA POSTE REMPLIES AVEC SOIN

LA CIE S. CARSLEY LIMITEE
Hcs 1765 à 1783 Notre-Dams. M3NTRE4L--I84 a 194 St Jacques.

$1.20
$1.65

•SM-S «JW Ikfeaaum

RECEPTION DE l’NMIBJl CEWt»
Et cri^bration n Mo'itpHier, Vt., I g Oc. 

tobre. !»*!>?♦.
»RAOE AM -»Q> . ^JXJ

Billels b-m- «our uiU*r «•-«nvoi s}>.'<Mal s®ul9* 
m»*nt, f!*'p «rt •! * Montréal 1.- « J o. lobr»» 1 T. r> ;i. m. 
R« : "«r. jiultant M«« ..j *• .--r t .«*ouvoi spA-l«l % 
9.26 le im'me ?*oir.

La <’<sl<ihn»tl«>ii ci-dm*iia consistera eu une para- 
«te mil;t«ir«* m«i. *:r-j • . - ■ «an: ..Uom» civile* 

Etat itaa ■ « Dewey.
A J'|U®

. . « • : .1111 ri<’«- ( u ait jan. iis .'••*• vu «lans le
Vf*; mont.

Courses du Ciüb d1 Chasso Montréal
A BEL AIR, le 7 Octobro.

r*^s c«»n\ u «i quitt tout Lt icarc Bonjv
. i '1 7

û*m . plate !e Del \ir rsv#- 
uftnt iiunVs«l7:i,-'>ni*'iit uprAa l«s «oui» *». Li‘«*on- 
v« m Milmn i. i i « « I* I. i !l f-.m. «le Mon’r-^al nrrèWrs 
uii'Si :\ la platF-fo’n e I*. LA 11 Prix «la pasMge, 
aller «*t r*t«»jr .'<•» ci*. !.<*s r>ili*-t.s «i’jiccomnioa.i- 
tion no seront pa* ro *eptA* sur 'es < «>n vols sp»*- 
ciaux.

Knrraii «les Hillefs «le la riüa, 147 rue St 'ai- 
eues et à In «rire BonaTentiire.

Fno immense collection de tout ce qui est nouveau, élégant, attrayant ci 
recommandable est oAorte a «les prix extraordinaires qui vous feront faire de 
véritables épargnes dans chaque département.

Mais i! est absolument vrai que nous 
«tannons B<>t'R RIEN A chaque ving- 

l tièmi» n ch et pur ta ivîoin montant de son 
: a«'hrtt. Beu imiwtc que ta montant en 

soit gros «>11 petit, si votre achat arrive 
A la caisse ta vingtième depuis lo der­
nier gagnant, ta pJein montant «ta vo­
tre achat ne 1 RIEN
M. Marchand. 1SB0 et 1871 rue N 'tre- 
D~mr.

Que de belles fourrures
Vous verrez «'ii vtuie reniant ch«'z 

Clavct et Ginchercan, 14H7 St** Csath»' 
rinc, coin Beaudry. Vous verrez aussi 
avec quel >uc«'ès ils font les répara­
tions.

^ Le Meilleur Magasin de Marchandises Sèches ds Montréal. ^
w-----------------------------------------------------------------------------------------------------------------^

$ Resplendissants $ 
$ Genres d’automne %
t 
t 
i 
t
t 
$
$

i
t 
t
$
t 
i

’•Lit \ ( K II’îI 1 T \ \V \
I «épart de .u «ur*1 WinAs «r *9.;; 10 a.nw,

I 4,00 p.m.. -*». 15 p.m.. *1 » p ni.
1» p^rt «! • gare l*iac«* Vigeré/»0a.m. ■».4o p.m. 
* 1 ou* b'S Jours. Les rtutr*‘« omivo'.s les Jours U9 

semaine seulemenL
I.* l.xpress «Io Toronto pitrtira ^ «SO p. m.,

tous les jours, au lieu de 9 p. m., et *.55 a. m.. l*-s 
jours «1<- s*m;«in«'.
SKRYU K DE CTI A R RESERTOIRE

*ur l«-s ronvoii* «lu jour entre

MONTREAL ET TORONTO.
Service d»* lîtill t sur Im riiii\oia«ir nuit, 

l/hxpre*» <l«‘ -i J «-un. S. II., et Haiitax.
partira .< a «are Wh is«»r A 7.50 p. no , tous les 
Jours except ^ les .-*am«-diM.

Les chHugemeuts d’h mire entreront en vigueur 
.0 15 ti’iietobr*- i- *''. a la lutnc priuclpule de L« 
division est et de ia seoti n de (jui'ooc. 

lleuseignenients com;.lets ti|«:s tant
S_ O R ( G->4 A L.

est bon tuer maintenaut dans b- IHSTKIf'T 
UK KIPPK.M \ Dema:i«l»M à ' ajr«*nt «le* bil- 
leui comm«*iu v-«iis rendre A cet efidroit.

KuresiD Ue- -i!lets <1* 1» ville, 129 rue St JaciSes. 
(voisin «ht Bureui de Poste).

GANT5
Gants Suède A l boutons, couleurs 

tan. «ramleur- ' Y et 6, pour dames, 
seulement ‘iôc lu paire.

COTON A DRAP
Coton A drap uni, blanchi 8-4, 

qualité «le 20c pour Iflc la verge, 
q 1 ülté de 29o pour 17^0 lu vsife.

Cot«m A drap croisé, blanchi, 8-4, 
qualité de 22c pour 18c la verge, 
qualité de 25c pour '-’0c la verge.
Coton à Oreillers, blanchi

40 pouces de largeur, qualité de 
10c pour 8*aC.

42 pouces de largeur, qualité de 
lie pour 9‘gC.

U» pouce» «le largeur, circulaire, 
11c, 12c. 13o, 15c la verge.

Articles nécessaires aux 
Petits Garçons

Chemises en flanellette sans col­
let, trè* bien faites, pour petits gar 
çons, très bonne valeur, 49c choc.

En flanelle et flanellette, 59c.
«. he ml ses en flanelle bleue pour 

petits garçons 59c.
chemises non blanchies pour pe­

tits garçons, la meilleure valeur de 
la ville pour 6Cc : blanchies 75«' ch.

Robes de nuit en flanellette. très 
longues, noi r petits garçons, 50c.

Rol>es du nuit en croisé blanc 75c.
Collets nouveaux genres pour pe­

tit» garçons, 12* tc.
cravates Windsor pour petits 

gar«;ons depul* 25c.
Bretelles pour petits garçons 15, 

20 et 25 cents.

BRETELLES GUYOT
Un envoi de véritables bretelles 

françaises Guyot pour hommes 50c 
la paire.

GILETS DE DAMES
OFFRES SPECIALES-4 seulement 

en noir, t>l**u marin et vert, valant 
de 16.75 A S8.00 pour *1.25.

5 seulem«*nt en noir, vert et brun, 
valant de $18 A £27, pour 48.95 ch.

Reefers pour Petits 
Garçons

Reefers en *erge bleu marin, de­
vant croisé, pour l'automne, p««ur 
petits gtrçons, grandeurs 22 a 34, 
prix de #4.50 A 5*6.5)

PARDESSUS
Pardessus pour petits garçons et 

adolescents, en drap covert brun 
pAie et faon, prix «le 85.23 A *7.39.

K't un bel assortiment en s**rge 
worst«’«i gris foncé, grandeurs 29 A 
35. Pri x t7.50 A $10.50

nOUCIiOIRS
Mouchoirs brodés de bonne qua­

lité. pour dames, valeur régulière 
30«\ 35c, 40c. A écouler A 20c.

Mouchoir» pure toile,ourlés, pour 
dames. A IS’y; chacun.

MODES D’AUTOHNE
Venez voir notre grand étalage de 

Chapeaux et Bonnettes garnis, im­
portés et fait* par nous

Chapeaux non garnis, fleurs, plu­
mes et rubans.

PATRONS WELDON POE R OCTOBRE.
Matelas de toutes «rrandenrs et qualités chez

©GILYY,
Amrle des rues Ste Catherine et de la Montacroe.

$

t
t
$
t

Dr A. BROSSEAU

Dentiste, 7 rue St Laurent, Mont 
ré ai. m—n

Dr Louis Franchère,D. D. S.
Chirurgie® «lenliste, 1591* nie Sainte- 

Catherine. Tel. Bell East 1591. 149 n

FOUGUES ST LEGER
«vt r(*«*omman 1« «- par l<» docteur Dieu- 
Iaf«\v. pr«'*f«'Hs.'tir la Faculté «ta M-' ta- 
cine «le Baria. i33>

j ll_ FAIT FROID;

DEBAF7ASSEZ VOS LITS 
DES PUHAiSES.

SX «tlXOT 4'T LC

POISON LIQUIDE DE LYONS.
Cne •ppiicstfcn le* détr'U sinon » r* s-gf-nt sera

remis. Ln v, nir p*r...u:.
JOH > T. C'>* * 1 n»99 «.nua •« Utmàtf

«* 1 “ M.

t
Î
t
t
t
J
i

Vest-ce pas ? — Ça vous fait penser à monter vos poêles 
«le chauffage, aussitôt «que possible, n'est-ce pas ? Ça vous fait 
sonper à l'argent que vous avez à donner en comptes de charbon : 
eh ? maintenant, si vous vous servez d’un

pour votre poêle, vous pouvez égargner plus de la moitié de vos 
comptes de charbon. Venez nous voir et nous vous dirons exac­
tement comment faire.

ï
t
t
$

I-IGTVE ALLAT*
?s*toa mor«* «le* la. Mallo Ko y a le 

I*our Liverpool.
Steamer. De St Jean. De Halifax.
Mongolian 2:; avril 24 avril
Steamer. De Montréal. De Québec.
NUMIDIAN Gmai, 9 a.m. 6 mai. p m.
CALIFORNIAN IU mai. 9 a.m 1.1 mai « pm. 
GALLIA 20 mai. 9 a.m. 20 mai. « p.m.
TAIN i l 27 mai. 9 a m. 27 mai. rt p.m.
LAl*RENTIAN 3 Juin. 9 a.m. 3 Juin, rt r m.

Cabin- . $.">«1.00 et au delA. Billet? fie retour 
à prix réduit?. Cabin® de seconde cla»?e. Ll- 
\ erp. . d:ou Londonderry. $35 «30 pour 
aller $«>0 .'«' .1er et retour Entrepont. Liver­
pool. I.ondr»-?. «Tlaegow ou Belfast, $22 50 et 
$2.°. .V» . r.Tt?. $30.00 et $.’.1.00.

Si’ .os au o ntT--- du steamer, pont spacieux 
pour la promonade, lumière électrique par- 
to«it. Pas de siège double dan? Is* «aînn 
Service «le Glasgow. Derry et New-York
1er avrU................. Pomeranian . . . .20 avril
14 avili. . . .State of Nebraska................4 mal

Cabine. $45.00 . de ret .ur. $90. Cabines d» 
second*» classe. $o'^ •*' : de retour. $57 00. En­
trepont four Glasgow. Belfast. Derry ^ 
Queenstown. $23.50. pour fret, passage ou au­
tre? renseignement?, s'adresser à

H et \ ALLAN, Montréal. Boston, ou 
Phlla. 152-n

COMPAGNIE GENERALE 
TRANSATLANTIQUE

Ligne Fran«;ai*e directe de N-w York au Ha- 
... No 32 Br »« ïway. N » 

Départ «haoue samedi, à l'i heure? a m., y* 
la jetée No 42. Rivière du Nord, au pied de fa

_
La Touraine, sept.30 Ta Gascogne, ©«“t 21
La Normandie oc t .7 I^a Bretagne. oct 28 
Ia C’ «mpagne. ort 14 l^i Touraine, nov 4 

Passage «ie première classe au Havre #00 en 
montant, réduction sur les billets aller et re­
lou-. Passage de second? rinsse au Ha- 
\ re $4ô 5 p«*ur cent de réduction sur bwleta 
.«or « retour. de stETES.
Agent général au Canada, lrt.2 rue Notre- 

Dame. Montréal. 304—n

wmw<
/fiBrotwit ss£i;NtuB5St> t

Ï IG V Fl 00M1YI0 3Î Steamer» de la 
_j Melle Royale. ,*erv-|ce de I.lvep- 

pool via Londonderry.
Steamer. D* Montréal. De «juéhec.
Van«-ouver. .oct ï. jour, .oct 7. 2.90 p m. 
•Roman. . . .oct 14 Jour, .oct 14. 2 30 p m.
! .min >n. . ■ t r* jour, .-o 19. 2.3«» p m.
«'ambroman. .oct 2-s. ; ur * 2*v 2 30 p m.
*•'t-orran no\ *. ’-mi*-. . n - • s 2-30 p m.

• »-. 5 «regmer» ne prennent pas de passagers. 
L'e Liverpool Ft «amer L*e tloatoa
«.K-t 12. . . .New Ene an»! .o t 25. 3 0l« p m.

Prix de passage — Cabine. $50 et a»i d»lA. 
l>our aiier . 9i«"' et au p ur a«ler et re
tuur. suivant le steamer et la ablne . -ahlne

;-« et ÿTi 25 p ur aller et retour, suivant
le steamer

Kt,’ * rt V Liv^rpo d. Derrj I^ndres,
.^ue*ns • * ' Belfast e1 «Po-r'-w *■*• A 425 -

’
l'^ntrep 'nt fo«jrni giatuit^ment 

Sa'» n« au uvllleu du ra\ir«‘. lumière élec- 
T

plu<» amp f* n rmati- ns ? adresser A n lm- 
- ; - c- - ->'j à DA

' 0t
tr.snt axen.s géniraux. Mmirêol.

\
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ii nwM
Le)» prêt» d*outiN a Jl. La forent 

KAPFOKi Ut H. Ul I KtN>t

£oiivt!let ^Uint^» de» Uiileur<* de 
pierre — Ueiuaude dVum^rie re- 

jt-Ire — L*eaa de Unoi imirr

L<e eum.t6 de TaQueduc %m>z rfruni. 
li»er apr^-mid.. ;a pr» ■• ienee de
I tcberm Lu porte, et uoe grande p«r- 
tf*- de m e^jiD'e a ét** .^v à la
ohrâcuilé déjà fort ' >u; venue au
eujei de r*ppr.»v:* or ' de . eu i.
• -

N | \ 1 • r« '
a dit tu* ai ou u a pu eue 
Ter k \mi armutfeiikeni tin

DRi >>
iATi \l

l *>r<

DESM1U1LRS DECAISSES DECHAIIPAiiNE
“ DRY ROYAL.”

KT

il 9 9Royal Reserve
Sont consommées chaque année par les princi­
paux personnages de l’Europe et deviennent 
rapidement populaires au Canada.

DOUGLAS Sl CO., Agents sü Canna.

Le* é-
t n’wut
«'tiafii?*
mander
t *>in’r^ v

*cté et u 
n arri-
e»t JO

•t» faK qne .a -é n a pas vo rj rédui­
re le t'i'U pte produ-t contre IMon- 
mitT. I^a cité a deutaudé A cette luuui- 
Lipauté J** :*o#er t»»4» f!; nu\ jusqu’aux 
(.mites ’U* ha < :té. »ur .a rie Iberville, 
en »*►«*;,:i: par «a rue Mariaacie, maie 
SÀ appert qu'il <*>t ïm\» i»<e de i»oaer 
ce» tuyasix sur la rue Mariance.

On va taoher de .ea placer «or la nie 
Mont-Royal, n alifr,'* qtu- certain* pro- 
|»riétairew t>'y opf»u*eiM. M. Ales#ier ask 
#ore que Ton fera toute la diii^rence 

afin d’en arriver i\ un arran-
igement.

MM. G erra k et Au«er »e présentent 
ci suite >\ M tête (Tune dWéiraOou le 
(’Union dea Tailleur» de picnv. venue 
jK»ur æ plaindre de ce que !cs eutnw 
prencur.* d» travaux as» réservoir 
l»iuient iUi de la pierre prwe et taiflée 
à Montréal.

I>e pré*oient, l'échevia i^api»ne. dit 
qut» !.»* eut repreneurs. MM. Martineau 
et Cousineau, prétendent que si on le# 
foroe A payer la pjerre un prix exorbi­
tant. iis ne seront pas capataea de 
rmfcpür leur contrat.

M. Martin* au. l’un de» contracteurs, 
nu réservoir, explique que l’i nion des 
Tailleurs de Pierre, veut leur faire 
payer $1.25 pour le tniüaïe de la pier­
re. qui ne leur cofUe que HO cts le pied ; 
75 et* au 'ou de H5 et s. et $1.25 au Heu 
de $1 le pied.

La pierre de Terrebonne vendue sur 
les lieux, ne coûte «pie $12 la verge 
carrée tandis que celle de Montréal leur 
coûte $17. Or, les entrepreneurs ne 
veulent payer ce prix, alors qu’il* 
qu’ils peuvent ivoir !:i même matière 
à bien meilleur marché.

A la suggestion du président, il est 
convenu que les différents prix pour 
les diverses sortes de pierre employées 
seront de .<1 le pied nu lieu do $1.25. 55 
cts au lieu de 75 cts. et $1.25 au lieu de 
$1.50.

1/éehevin Ouimet, bien que ne fai- 
»:int pas partie du oomité.proteste éner­
giquement contre ce compromis, disant 
qu’eu vertu de leur contrat. MM. Mar­
tineau et Cousineau doivent prendre 
leur pierre ù Montréal, et payer les 
rix de l'union pour le taillage.
Le débat sr prolonge encore quelque 
:nps, puis la proposition de l’échevin 
iporte est adoptée.
A In demande de l’écherin Martineau 
est résolu de donner instruction au 

irintendant tie l’aqueduc, de faire rap- 
»rt au comité, si la Montreal Water 

ind Power (’o.. conformément j! son 
contrat, a fait poser un tuyau sur la 
rue Saint-Henri, depuis la rue «le Fleu- 
remont jusqn’A la voie du Pacifique.

Après un débat assez animé, il est ré­
sidu. sur proposition de lécher in Kin- 
s**!la. d’accepter les uniformes des hom­
me* faits par M. Anderson, mais A con- 
d.tion qu'ils reçoivent l’approbation du 
*ui intendant.

On s*- rapylelle qu’ft la dernière séane°.
J auditeur. M. Pufn sne avait été charge 
d'examiner les omptes d- M. 1 va for est, 
je surintendant, ]*our savoir si ee der­
nier avait remis d* s marchandises de 
même qunü't* qne celles qu’il avait, d*» 
t mps à at :re. empruntées de la cité. M. 
Ibifresne dit «ju’il a fait l’examen des 
factures de ISiH». 07 et OS. mais il est 
venu A la conclusion qu’en nombre d- 
cis. il e>t fort difficile, sinon impossible 
d*‘ faire la vérification demandée, le 
surte qu’il ne peut faire un rapport sa- 
tisfa îant et acceptable.

1/édievin Gagnon propose de fail* 
jupporr au conseil, deman lant qu’un co­
mité soit nommé pour examiner d* s té 
moins sous m rnicn' '*t faire une enqtiè- 
te sur toute a Iministratiou «lu «lépar-

u* .Tai'q ie». lx;u»vlla. «*oo-
êhar. et réchevin Gagnon 
not km de manière il de­
cs toeeti qu'il urlonne au 

iQ«e<$tK* «le faire hrt-méau* 
l'cmjuéte: uid*** «.y-i «««u! avec .\vlu>- 
viti O.efcr.hue porr voter en faveur le 
cette motiaii. qui en conWspiinnv 
rejetée. 1/«\<k'' :i Préwveau r»*t:re 
ak*rs •• .n m* udemenf et Von p«Me A 
autr*« chose

La acmini** d«‘ $250 votée pour de* 
f «mît. ne». nnDta minent c(Ce «pie 1\mi est 
à ériger -bins le «îuamer St Gabriel.

On attaque « n^atte la quektiivu i*1» 
pompe* hydrauüqurs A bière. M 1-a- 
forest (présente un rapnort chare*' «le 
dhiffioü «'tahüsMiut que la moyenne de 
a vai r l»* eau «s.;,*»muiAe pendant 

vue .«rné»- lar.
L’éf'bevin K 

l'on mette «le* 
tele, afin que 
«pie l’eau qu'il 

ïve pKeident 
sen*, et il dit

NSTITUT Ct SOLFEGE
C ours de chaut et de 

iuMniiiiriitule
mu *1 (j ut*

DELKCÏÀTION UK si HKNK1

Mcntmeunt teut profiler an*»! 
avantages oflert» p«ü M. le pro­

fesseur Uubois

des

JOHN

s irmro w

MURPHY & CO.

« .
r&iriAiiT* naninrairtiTf LIGNES S6v 

1*01

taUft

it »-

lii KAHUtnOI i;

*^vvn:i>i

{ tlaiiU4un\ Moins

Gilet» an drap b. uo.« t'- »ir, dv»u- Nou» eii'v h n» en \ente le? der *
* '

nient, ilaiu* toute» le» lignes, e>t <,
^ A.o '
S ' ent

-;. 75

? Gilet* en ch*v ■ire. don-
iv uplel L

5 Me» de HAteen M 'd de cou- i U «;«4. i\ Keugh Kidor à vendre '»
>
g p«.*ur daine», ►euleiuen’
S

SLIi a de» e»e»»mpt«k «pcciaux < “

(OSlIIIIK'Sileur tau.
y
\ en velours, |K»ur d u - $5.90 C*4»tume» eu drap eheviot. iupe <’
x ent et gi*ct d>*ubL‘». tt*uteN le» gran L
c weed re- « *
> * \
g S3.S5 N J i riv J.

prix, aeuleinent. . . ^T»CfU i >

[ Quelle Ctiance Encore Is
A VOUS D CN BENEFICIER

\ ous iTonuaisse/ tous la 
raison Je notre Vente

Vous a\ tv ou la prcu\

moitié: prix

ji m z ni
C »ml

tVnir

•3c,
40

•5e

LIÜ.M s St l\ 4 \ rt s
! Porlirrrs

A MOITIE PRIXl
e iju .* vvttc \ ente a S* 

C o si sans parallèle. g

à moitié prix
an,lour* •(

• 8c. 2oc. joe,
• 7SC* 5i.oo.

Teuj

C*>to

i#im »n « htfttilll* <1< a plu* nou- 
r»lr«>na *l 4«-*>ln* «m.^un* I*»

J un* luaitu f lur*
- :
ni* «»
**.«. s«» 
na « ru» 
n. . 410

m
*

t1*1 •* .le
u'in» »1e »; « 
i.n*# dv ♦»'
u'i «•* a* f iu

», |*uur
««> |HHir 
Ou. A>v>ur

b D Cr« tonne
pour di*p*«i** •« «Htnforta

un h5tc e<t «U* #2-4 .17. 
i«p4!a insiste pour «]ue 
VMnpteuf» dan« W* Hé 
e* hêielier» ne patent 
consomment, 

para* dans le même 
qu’il va demander au 

conseil d* changer .e règlement de ma­
nière A ci que ’.’on adopte un tarif uhi- 
fcwrme pour l’eau payée au compteur 
«inns le* bête's et leu petite* manufac­
turée. Il ne v«>it pas pourquoi <>n ne 
«•hanreralt que 15 «vnts du müte gal­
le n* A un gran«l manufacturier, alors 
qu'un petit paye 30 cents «lu mille gul- 
îon*.

T.e comité revien«1ra aur ce suj«*t à 
une autre séance.

LE HAUT TON

L’ouverture des 
Anaufuratk»n d«*> 
iiisiruuu nta e. ont 
m« . . l'rè* «le trws

cour» de ►>*. fège et 
clause s de musique 
eu lieu mardi «ler- 

cent** élève» s»1 »«»nt

U IPIflIiïli ! IES EPiCIEIlS Coxtumex en
Gi et double

i* «torr*» i*» piu*

15 ctx 
Bcaver,

et 15c62, 8c, 10c
Kll* « sut l* üoubl*.

Crcionnc
llr\ 1-1 Mhl*. iiultatl^n ratai J*p«»n»i* à

15c et joc

F a ne ! Irtte

lie la politique anglaise constaté par 
M. McMaster

Le Canada à l’écart

t'UMMt
L\

«le î 
n«‘vin

îMF.ieduc. 
rivn<*vi au

M. l>onald Macmaster, C. R , arrivé 
tout r«s<e mm eut de Londres, oû il a 
piaulé plus»- urs «.anses devant le Con­
seil l‘rivé, a .i «‘oidé une entrevue A 
un report « r. Nou > résumons ici les opi­
nions div. i>« - exprinu'es par M. Mac 
master. “Les politiciens, en Angleter­
re. ne sont l*«>bjet d aucune attaque per 
s«)nnelle. On «•ritique bien leurs mesu­
res. mais voilà t"Ut. Malheur au mi­
nistre qui accorderait un subside pour 
ia construet'on de travaux publies, en 
vue d’influ» ncer rélectorat ; il serait 
vite conspué.”

M. Macmaster attribue ce haut ton 
de la politique anglaise A l’influem’e 
des écoles pub ique*. «*û les eufants 
trouvent une solide et honnête êduea 
tion.

Quant A la question du Transvaal, 
l’offre des Boêrs est inaccoptable.

L’on parle plue, en Angleterre, de la 
colonie du < ip, du Transvaal, de l’Aus­
tralie et «k 1 .\ *uvelk*-Zêland«‘. «pie «lu 
C’ana«ia. par»4e que les resia^urces de no­
tre pays ne sont pas appréciées A leur 
juste valeur, de m’étonne même que 
les Anglais parlent tant de l’Amérique 
et ne s'occ ij*ent que médiocrement du 
l’annria. Si k
«ion «le vanter leur pays et d en assu 
rer la prospérité parlaient moins df 
hre échange et un peu plus de nos res- 
source* .1 bricoles, minières. C*tc.. nous 
y gagnerions infiniment plus. M. Mac 
master déclare qu’il faut de toute né­
cessité un service rapide pour le Ca­
nada. Depuis vingt ans. nous n’avons 
fait aucun progrès sous ce rapport. 
Pourquoi le Pacifique et. le Grnnd-

in»i*rit* pour suivre .es cours de *«*1- 
uVi et A pou prés aoixiinte-quinse «»ut 
•uregteqré leur* nom» sur les cahier» 
de» classes «le MM. fchuery La> gue et 
J. J. Goulet.

A .•«use d’une légère erreur de eom- 
p«»»it*«.'U «lau» notre jimnial. mardi der­
nier. p. u sieurs élèves »e sont pit'seuté» 
mercredi au lieu «le mardi p«nir l’in*- 

N ■ 1 . • - ..
toutes les p«kr>«uiu«> qui dé»i:vut suivre4 
.«•s diver* cours de l'iDetitut. que lundi 
pro«4ti«iin aura lieu Iknivertim4 régulit’*- 
re et pratique du cour* ; niais «pu- la 
prenuère demi-heure sera oouxucréo A 
l'enregiatrement des n uns «i«*s person- 
ns qui n'otit pu s«' r«»ii«lr«‘ au Mouu- 
ment N itkmx ma r . i der 1er La* élè 
ves anciens et nouveaux voudn>nt bi«*n 
tou» être présents lundi prochain, l.es 
dames «ie 2 A 4 heures, et le* m<es*ieui»» 
de H A III heurt4» du soir. Tou» «*s pr«>- 
f«4s*ieiir* seront pr«'senp* Non* ré|«ête- 
rons ce que nous avons déjà «lit rela­
tivement A la omipositioii «les cours :

M. J. B. Dulioi». le directeur musi­
cal de ITnetitut, enseignera le s-dfêge, 
lé chiât *'t le v .> cmee U M EOmet v 
La vigne sera le pr«*fesseur de piano et 
d orgue ; «‘t M. J. ,1 .Goulot enaeignera 
le vi«>lou et l’aJto (violab

Il nous fait plaisir de constater l'ini- 
niense succèx de l’ouverture «l«,s «soirs 
de l’Institut «'t la grande et juste 1»• 
pularité dont jouit «‘«'tt»-* utik- institu­
tion

Ainsi, de St Henri, est venu un dé­
lé rué*. représentant un oi'ts'le nom- 
breux «le p»‘rponm»s «jui désirent i»our 
elle* un c«*urs spécial du soir. Plusi»‘iir»
• lames « ‘t «itoyens de Wewtniount ont 
demanié A la direction «1«4 ITiuttitut «le 
vouloir bien ouvrir dan* leur nninici- 
pn ité d«-s cours identiques, A ceux qui 

\| ! \ | 1 
>era fait droit A foutît les demandes, 
et mardi prochain, nou» publierons la 
list*1 comixète de» classes, et les jours 
et heure» oû eJle* auront lieu.

P«>ur samedi prochain («iemaim. «le 
2Va heure* A .’i1'-, heures, dans la salie 
Victoria. nie Sherbrooke. A West 
mount, MM. le président «*t le «lire<*- 
teur de rinstitut co>nvoquent A une 
réunion spé-uah4. les personne* habi­
tant 1 ouest «le la ville, et W1 ‘«tnn«unt

De IViiipruiil île
entre tien Montrealaiv

1 isti: DK ■. (.11

TEK
M W H KJ K-

1 a distribution de» bon» »e fera d'ic 
au 1er novembre, decide le comité 

«les fl nances

•Ht
.'AHM à 
aprê» 

main4, 
cité 

s pic

s P«»ur l'emprunt p.qui 
3Vj| p. c. ont «'te par- 
miiti et ic> bon» »i 
le greffier et U* tK-

•eront
tard Ri­

aux
1er

Le» apple 
lain* «k» $221 
tagt-e». hier 
gnetf par i«‘ 
sorier de la 
quéreurs pa< 
veuibro.

Gomme il a^ait été résolu 
8«4il. tous «vux qui deman 
part* ou moins, rwevront !«• 
tant de leur «ouaeripiion. A 
.!«* ’a liste «k- M. Giiman «pu 
de «*êté. parce qu’elle n’a «ait pas été 
livré*- au trésorier «k* la « ité «mi «tuikq 
mité des Annonce4* publié»4» «lans les 
journaux.

1 i distribution se fera au prorata, 
parmi !««» penemne» qui «un pris plus d«

par le «v»n- 
iaient cinq 
plein mou- 
. «‘Xct'ption 
a «‘té mis«

« .nq 
hier.

parts. Voua «v 
A in séance «lu «•« 

s«*us m présidence de 
Ktauuit pré'«4ut» « s 

• il. Vri'hnmlmult «4t 
sorier. M. Kobb. a 
suivant, au sujet «ie 1 
sion s«Ta limité»4 aux

n,

Canadien*, qui ont mis- I fn r-orticulior, dans le but d’organiaer 
leur pays et d’en assu | immédiatement les cours «le fêg«. et 

j;. | de musique inet ni me u taie «le W«st 
mount. L»»* autorités d<* Westmount 
ont gra« Meuse ment oflert A la direction 
dç rinstitut l’usa g* • gratuit des salles 
Victoria, dan* le but «le favoriser l’é­
tude et !a propagation ftu g«»ût «lu sol­
fège et autres matière* musicale*.

Que nos amis de l'Ouest assistent 
donc à cette réunion, A laquelle les con- 
v<«qiieiit cordialement le directeur et le

service il on dépend
Tronc ne s’uniraient-ils pas pour éta- ... ,
b'ir un tel service d’où dépend notre | I'r s,dent de 1 Institut National do

suggère que la 
Qu ation s«»it la ssé'- entre ]e< mains .lu 
président, l’échevin Lap«»rt* . qui devra
▼oir
ji mr la valeur qui a été prêtée A ce der­
nier et si oui. la difficulté se trouver* 
T«'*glé«‘ par le fait même.

ï/é«*heviii Laporte répond qu’il ne 
peut ac • pter «-ctte charge, attendu que 
l’éch^vin Gagnon a sur l’ordre du 
du conseil, un avis «le motion deman- 
d mt qu’un eomit.' spécial soit nommé 
|< oir fair*4 IVnqr.êre «lésirée.

M. La forent «lit que si le président ! 
veut »e donner la peine d’examiner le» ! 
D rres. dans 24 heures, i-1 pourra !
later *û oui ou non la vi’le a reçu ikiut 
Qe plein montant des articles prêtés.

hïkikmm
DE LA

PEAU
«Cof h«oc prompte des scufTranre?. telle* que lee dit-
'forrnité*. les démangeaisons, les inHam mations, les 
<-er.M*e«, les gerçures, les croûte* de la peau et du 
<uir chevelu avec perte de cheveux, par «les bains 
j*iede; au Savoî» Ccticvra, de legérca applications 
'de l'or.gu*nt CcncrnA. Le

prospérité oommervinle i
Le plus beau pays du monde est tou­

jours le pays natal, dit M. Ma«,mas- 
tcr. mais il n’en est pas moins vrai 
que oY'i une honte de voir nos rues 
aussi malpropres, aussi malsaines. La 
réputation «k* notre ville et la santé pu­
blique exigent que nos édiles fassent 
l’imposa bl«» pour rendre Montréal la 
plus h'1!le »4t la plus propre des villes 
du continent.

[ Solfège.
Dos conférences •seront données dan* 

le cours «le l’hiver aux élève* de tou* 
!e-> «ours sur l’.irt mur ical « t k*> grand* 
maîtres d<» la musique.

CONFLIT SERIEUX

Entre les troupes Indo-Anglaises et les 
Somalis

l’aria, d — D’après une dépêche vê­
tant du Bae-Jeboutil. sur le golfe d’A* 
dtn. les troupee indo-anglaisen seraient 
débarquée» *ur la côte. Somali, prêts de 
Berbère, au fond d’une baie du golfe 
d’Aden et auraient combattu les foret** 
d'un Mullah arabe nommé le eheik Mo­
hammed Saleh qui prétend avoir été 
proclamé Mahdi. par les musulman» 
i!«* rHiuterlnnd qui poussent A !a ré- 
v«»lte !««- Somalis contre le* Abyssi­
nien». 27 Somalis ont été tué*;.

FEU M. MAURICE FREÏ

Et l’Institut National de Solfège

_ Se vend dan* le monde entier chez les
pharma-ieus, P'>iteb Dbco avd (_hj£M. Cobi . 
*4 L'.

k viande* en conserve «le Libby m V
f*

A la dernière réunion k * élèves de* 
cour* «le solfège, il a été unanimement 
résolu «l’offrir A !a famille de M. Maii- 
ri-^e f’rey. j«>urna liste, récemment dé« .' 
dé. l’exprtsskm «le* plus vives eondo- 
léan«es «le la part de* trois cents élê- 
voe «le l’Institut, pfmr les services ren- 
dirs A rinstitut i«ar notre regretté ca­
marade.

Cet acte nous est d’autant plu* sen- 
erb.e. qu’ils « Mit rares ceux qui ne pr.«- 
ti'juent pas l'indépendance du coeur, 
vis-à-vis de ceux qui le* ont oèAigée.

LA FIÈVRE JAUNE

Elle sévit au Mexique, dan» ia Floride 
et au Mississipi

Viands à Soucisse 
Club House 
OE Libby

«* 
*

#

# 
0
* 
*

# 
*5

LIBBY. (McNEILLÂ LIBBY, 5 
CHICAGO, ILL., fc. U. A. £

Envoyer une carte postal^ pour a'oc ^ 
e livre de receties “Comme*.*. 0

U
t

Un plat nup^rlenr pour l*4 déjeuner 
e; très hautement . réc •' !•
qui ne veulent q ie dr * o irrituredt* 
ne choix et naine. Un* «ande •'« s«»ii- 

de fantalsi»'. prov-:. « ' d" por«' 
le» plus choisis, préparée ^*nr la r • - 
dre »ppén**anL.

Inspection du « ronv. r: n» .t. M «> 
en petites boit » »«*••' elef p« ur » ivr.r.

I>emandez-la A votre épicier ou é- ri­
ver A

N\*.t»hirigton. D. f'.. C—-On a reçu de* 
dépêche* officielle* annonçant que sept 
ere» de fit vre jaune «^nt éclaté à Tam­
pico. Mexique*.

On a constaté -j Key Weet. dan* la 
jouméf» du 4. vingt-sept nouveaux cas 
d** fièvre jaune : il n’y a p*e en de* dé- 
cê».

A .Ta< k»on. M:ssi#e»ipi, Lr foyer* d’in- 
ft ti' n de a fièvre jaune continuent 
A »'éter<lr* On a « «mj-té 12 cas et 4 
«ié« é* jusquhier. A la Nouvellf»-Or-

I.KS l’t lSSAM KS ET E.\ MIÎÉIUE

L /lin. U» Le *T)euts«-her Golonial 
Z«‘;bung' . «lit «Lins un article sur la 
Libéric : “La Lile'rie doit nécessair* 
ment cvswr d’exister gruia peu. L« 
France «L l'Angleterre sont engagé» 
dans «les machination* po::r se l’an 
n»»xer. D un autre * «**té. la Libéric est 
aussi fort précieus*4 aux Aîlemands, par- 
tkmlièrement ]«** Uameraon*.

I/Cs deux-ti«Ts «k4* mais'in* commer- 
ciul« P «!. la Libérie s«*nt 1 .« triaii h > et 
rAUemagne devra conséquemment avoir 
sa part.”

<|ii) a «'té «ié«4idé. 
unité i|«*s finance», 
l’éi licv /i BcBrid«4. 
échevin* Reau«o- 
l>.iqi;« !1« . |y«4 tre
««minis !«4 rapport 
'emprunt. Léinis 
cit«».ven» d«4 Mont­

réal et distribuée »le la uianièn4 *ui«iit«4. 
Il y a eu K application» «k* «teux parts; 

«le 5 part»; un lot «le lo porr •’» |sul•' 
j un lot de 11 pour 5 part's; un l«»l «k4 1«» 

IK>ur 5 parts; un lot «le 3M p«*ur 3 parts ; 
un i«»t «i«‘ 75 pour 5 parts; un autre !<>t 

! «le 75 pour 5 parts, formant un t«»lal «te4 
S 2KR appliratiiuis indivi luell»^. n pré-' ii 
j tant la somme de $71 .'>r»u

La lieh* «h4 M. Gilman «*ontenait lt»2 
) signature*, «iemanitant 5 parts «*lia''une. 
1 formant un total d»* $111.530 l^-^ s«ms
i criptions plus eonèidéralxl*** «‘onO'iiaient 
j «leux «fr-mnades «k4 six part» chacune ; 

une de huit part*; «ieux «1»' to parts ; 
deux «I*4 2o parts; une de 40 paît»; une 
«le Ko part', d» ex «lo 100 part l«4ux ie 
200 parts M IC. W. Gin rii.m <!• inan- 
dail 1,000 parts ; M. I ’ B, 14 !«
mandait 4.440 parta; M. L I*. Hr.vant 
4.140 parts A 101 p «•.; • t h-s eommie- 
saires *ré«'ok » 1 .OoO pari», ou un total 
«k* I2.5KO parts, rep; entant $»iSC.OOo.

Kn soumetiant «•cite i*t<, M K«»bL a 
«lit que les 2S0 RO’.i’cripîifns indivitlueî- 
1«** étaient pour un montant n’«4x'êlant 
pas « inq parts. K l«4s étai<‘nt dan* .i« * 
eiiv«w!oppes séparé«*s «4t ailr«*sv'i - •«unuu* 
!«• requéraient les annonces. La list. .’.<4 
M. Gi.lman contenant 102 noms u’ tait 
pas n»nfermé«4 dans une onvekqip»* a.lr«- 
sée comme le vouT.iit l’avla public donné, 
(l'était une ! «t«4 ouvert»;, «jui fut «i«'p«* 
s-V sur b* bureau «lu trésorier. Tout* s 
1« s autre.1» applieat on* avaient été H«ln •; 
s.'*e* com4«*t«4ïnent.

Apri's <•• rcns«*ign«nnent* fourni* par 
M .Robb. a li«u un«4 courte diacnssi««n, 
ptii* on dédd1»* «f«4 faiiv k4 partage des 
bons «le la manière susdite.

VILILEAKD Tl É

Oakville. Ont., 0 John Von, culti­
vateur. 70 ans. demeurant à 1 mille 
de la gare, a été tué par un train du 
Gran«l-Tr«>uc, en revenant d’y cher­
cher 800 journal.

—“Le* gouttes «l'eau brûlent comme 
le* diamants.” Les goutt« - de SalsejM- 
reiiie de 11o«.k1 sont d«*» bijoux pour k*
sang. <2)

Un Piano gratis
Qui l’obtient ? Quelqu’un, avec une li­

vre de thé «m de café. Nous donnon* 
«le beaux cadeaux avec chaque livre de 
thé ou «le «a f é, etc., «*t «le» certificats 
extra i»our le piano ; 5 livre» du meil­
leur »u«*re granulé de* K«-dpatb pour 20 
«•ts. Valeurs merveilleu*»*». lies mil­
lier- de p« rs«»nnes a«'hêtent Ici. Great 
Pacific Tea Co., 1404 rue Ste Cathe- 
rine. angle «le la rue Montcalm. 285-n

Blâmez 
les Rognons

SI von k souffrez du mal de dos et 
aidez-leur à devenir en parfait 
état de fonctionnement en faisant 
usage des

Pilules du Dr Chase pour le Foie 
et les Rognons

mal de d«>« ost ordinairement le *ymptft- 
me le plus prononcé de la rnal'idle de* ro~ 
gnons.

Les autre* indices font lee difficult** qu'on 
, éprouve A uriner et les dépôt» qui .«» font 
1 dans l'urine ,

Les suc- . f i*our guérir la mal^dl» d^M ro- 
gnori* et pré.«-n1r la maladie d- liught. le 
diabète. l'hydroplele - tr , dépandent en 
friande partie -le la pha>e oû l'on prend '■* 
maladie. M l'on commence le traitement 

; avant que !«;« tinsuN K- Ier* trop usés, lee pl 
luiee du Dr «'haa»-. pour le f'.le et y-e i sgrion-,

■
A! v. «iaudet, 995 rue ht DenU, Montréal.

I Qu#., dit :
".T'al été miérl d’tire grave maladie de r-*- 

gnons et d'i mal de d v en faisant u*tr- -le- 
célèbree pilules du Itr «'hase. je,ur !«• foie 
«t l'-e rognons Je n» -aurais le- r»--cnma. d •• 
trop haut* ment a ceux qui souffrent de - elle 
n.&ladle

Les pilule» du Dr «’hrr.» pour le fol*- * les 
r <r ont* agissent dire-fem'nt sur I - rognon» 
en Ses 1 on forçant ♦*» -, guérlseant I» maladie
d**s rognon» ei ie mal d-' do- 

( * h»- tous nturch'irid» de remèdes.
Dr A. W. Cha*. Mc ..c ne Co , Toront-. Can . 

et DuL'alo, êi. X. (No 2)

Sans exception
Lci

more
mal’’

«affection* «1«* la gorge et «ica pou- 
no ré.-ie-tont jtae au “Baume Rhu-

_____ 2 q h

Concerts d’Eoliens

an >. il 
m
eon 
la i

ton. ur 
jaiin*4 
eiir roi 
|*«'»rt. h 

pt#-m

y a en«*ore 
•. atfiiitfip 
«ni «f«> Ktat 
épub iqu»* i< 
L'pfc riment 
app «rt -ur

en trait-nient «>nze
k* maladie.
Ui * San Juan.

R «a. a en- 
l’Etat A Waohing- 

-ur l’épidémie de fièvre 
•mmerit éclaté <ian«» i**» 
Jiuin. D’apré* <?e rap- 
était. A !a date du 24 

'•crnh«.fin«%e dar» la vfl- 
• ; Alajn» la. «>û t e h'* «t p?» dér’arê 

*k nonreati depuis cotte dat«. I^ 
g. uvern- n er,f a pro* i«-» inesurc*» 1«»b 
p:u* rig««arefi*e» pour empêcher a rfap- 
I»nr;?i-'*n de )’épidémie. Ou a «*ompté #*n 
tout, à Alaruela. Wf «raa et 21 décê*.

m.

Afin de «înnmr ati publie J’oceaéi^n 
d'entendre . es merv« i.ieux iiif*tnnn«nt<. 
L. K. N. Braite é- < :*•. «l«»ni.er«»;it du 
r.int. l’hiver. 1 «•«•mm • • r .«ameli. 7 
«•«Mirant, un «x)u«ert •riv*li« n, d’OrriK-.s- 
trel>. de Pianola et «l<* piano A« ri*»l. 
tou» les sam«*d’s. ^ } p. m.. A hoirs sa - 
«le piano*. No 11»7f» rue N«»fr« Dam»-.

Iy»*personne^ qui *’lnt«'r« s-<nt « .-e^ 
instruments *ont spé» î fîpment invif*'» s.

Admission gratuite sur pré*entat.« n 
de sa «^arte d«i visite.

Protection pour tous
En met t n n't 'un par j«> ir de rété.

que v«*t)e dép«***erez A la ('ni*s«- Nat O- 
na!e «i*F>virr>m «•. v<*u* n-rirefez. ap è* 
2tt ai>*. title r«nf«» - if'**ante I-. ir vo.je 
nider da:tt i<ure *n»ra« e et A 1 e pa- 
être ;\ «'bfirx*1 A yw'r>«»iin**, |ten«lant vo­
tre vieil.**'**4. Sur «Jen in<k*. * - *‘a- 
tiit* et rêgkmoijt*; \ * 1- .« r*»î't expé-

teTiiS
^ FOOD tnHÜ
*x.U'mnvn’r* 

-• 3«r,

Elevé Dessus

lié*» frar-
G.ign«m.

Adre»^ 7 
rf**.. Me

Arthur

NE'-TLF - K« »«»[>.. 
ci psrf «*• po'ir 1*-^ «✓-1 
>*u tait *l« im Mèr»* 
•Lmj* tout l'univxr*. d»? 
cf.m'rje rK*urr1t«ir« «u- 
dcci'i orr 'borcrr» (\ 

• K- I LE ' F« 8*I> »- 
f’rrtir *>it ni-rvlr. 1 %>.f1 
grjiid dang-r q-* * y ;« 
Ta« ht- *•'; al«.r» é\ .* '•

« '0:1 *u. •>•* « Otr- r -d 
F«*«*d «téeiivaa-nouap 
r 1, <VI., •• «-• «a*•»llvr

'*irr1‘ure 
«uter *»^ 1

-L*ea m+r+t trou»-rom qo» • Sirop a.mint 
<3« Mm*> \X ln»;o» «at le rr,-i .-.r r«m#d« p* ur 
*• eofaota. & carta la bMitcIlia. 1—ii

|K*m i«id**x a«i»sl 1

LEEMiNG

*VI K «i»- *C

MILEj & CO.,

» 11 !gi' e Nlnnirml.

Et la mile dt*K boissons aux 

m incurs

MODI KlU AT10N DK LA 1*01

L’AssiKddtlon «b iuaiKle au»»i de» In»- 
|H4fltMir» pour le colptiiLigc 

de» frufU

Il y « eu. hier eoir. A**»4iublée de Une 
«“-ation «k » épii ier#, A laquei!»4 «*n a 

fail 1*1 •*' (Ion d*» ofticiara Voit la nou 
v • «»* 14 '< Ui - - dint. M \ «fil M»
b\ . 1er vnv-prési.ient, écheviu Turner . 
2«4 vi«,»»'pnVidHiit. M. .1 |* Dixon . e*4 
cr«-taire honoraire. J«»hn Kcnnlnn . tré- 
c ri«»r. N. Lapoiut»4 . .•«•‘«'rélaire c»>rrea 
P* n«i;inl. .1 Dixou «lir«vi« urs. MM 
H IVpin. II. l'oirii4!-. M d»4 R«qM4nti 
gi’y. I*. O’Brien. K N Farrell. F D 
I'Thhoj*. ( >. Gala rues u, ,1. B. Lanctêt.

l*n prinripale quetfUi«in «üaeutée a été 
«•«•«k» «k4 Ih vente «l«y» U* »»«on8 aux mi 
ueuix*. M. Raby n donné der* ex|di«‘a 

.sur mie p«>unauite dont il *»»t ac 
tuellement i'«>bje| de la |Mirt «1«4 la mu 
ni< i|K'(lité, et s’est plaint* qu’un»4 Inti 
tu«l«‘ iit*o'7 grande ne soit pas laiMKée 
aux épi« uth A ce éiijet. Il y a «léjA ae 
*e* longtemi». que le» «lébitauts «le li 
«lUiMiin ont obt«um «lu gouvernement 
mie reotrirtion A la vente «le» boiss^ne 
aux minemv A l’h«*iir»* h«'Iii»4ll»4. pour 
obtenir lu «-ondninnatmn d’un hételier 
A c** sujet, il faut fournir «1«*e prouves 
«|u’il» «•«*nii«i esni«»nt l’ûg»* «lu niinciir A 
«pii il* ont Vfuidu «U* la boinson. Ibiu» l»4 
cas «k4 M. Raby, il e’ngiesait d’un jeune 
h«*miii»? de 20 nne et qudqueH tuoie, qui 
en annonçait plu*, qm» «m4!». *»t il eût éi<- 
iiLi|H»H^ibl«4 pour M Raby, dan» le tno- 
nient, <(«• t*«aaiir«4r de la «4ioœ. S’il y 
ha ait « u restriction dan* In loi comme 
p«»ur le» délcfnnt* «le liqueur*. M Raby 
njout»4 «ju’il u»4 «serait pas mainteuanl 
IKMirsmivi. lor* ju’il a agi «l«4 b«um»4 f«>i.

(rii «léeide qu’une délégation e«* r«‘ii 
«Ira auprès «bv. min ntr»4*. A Montréal, 
pour leur demander «k4 faire amender 
In loi en «4e «h»ii«», «4t qtu» l’on écrira prêa 
lablemont A Uhon. M Marehaml, |8«ur 
lui demiind«T «le leur fixer une «laie A
t«4 prfqioH.

ÏTne autre réaolution a misai été a«i»»p 
téo eon«*eniant l«4s c»«lport«»ur* «I*4 fruité, 
par I < « < j u • • 11 «4 on d«4nia nde au eonaeil mu- 
ni«4ipal d«4 leur imposer In même lir«mee 
qu’aux épicier* « t que l’on nomme «l«4s 
ii.epe«4teiirih pour r«4strejndre l«‘ «*olpor 
tn*«4 d«in fruits sa ne licences. ntf«4n«lu 
que la polies* ru- sévit pas Ruffianniment 
sur «*e point.

5(3. ^‘7. 5*9
Jupt?r», Manteaux. Gilets,
Lo Irrct’.e*.

«'eut l» tnnp» .1 ». hcioi ..
IAs» « > un a L* li-mp» bl»>ntOt il»» In» |*-'i
inotiié iinmif qu»- «»*vj\ »1«-i« »u«r« •- .V-üh 
\ i mtk'ii» A
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Losii.m* s pour Fillettes
1»p ul» $3.00

Cou pons
i'aton A tahligr

Coton
K» pré

7 cts

Circula* rc
'» pour or«lll#r». 4«h 
«K"ur, tu< rcfoul» pM 
put 11 té A

L' 4 4
HU II

fc

1 lllpol t Ml b 
\ M lllllt l»

n <nr».
.1 Ultlt*

25c et 35c
No-

fil p.tur
. Itiubr» 
■ qualité

pl- «I»

ioc, 13c ct 15c

Be.iv
Noir

r«>ui
\ «il U IIt

Dr j p
l'.iur

I...  «Ml»
«lu al. 
l-llv II

1 pour (Vl.inle.éUA
•u rn t oiilnit . volatil fl 7*.

7 .V.-
é: *0. j ii ^ i.

(VI- I On
tiiiiu-N, «toublé litig«*ur hitnno 

bo plu» Mppl oprléo» 
« ma i lu, « < •««*:•• < m>

' "\ U l-l«>. IlIM I» I»
• pic «h

Ba*' C^chcn-'ir
‘A(n». 
prl*

« « ‘ 11 h Ils- ■«* v»n

N<'U» II1» h \ 1*11» <1arr< (••u(«-

O.« n t -a

« Uaiit» »oiil on Nuimiiiu 
h-ilt «1<4 91 O'* «» 81 \ • ii*lti- ,1

25 cts
> lo-. «juri

friitures m
Nuit*4», pour mhoi

15 cts 
Plumes

1 ri.h* »( . ■ •■•tume». • »» 
im**nt tu«it'>11 r» l>««iiu<>oup 
- - q 11A ou \ itgu» c*»l

Il UluillM-

•1».

t ai i no » p > ci r

ull«'», «l l’dpit'iive ilo

* ». JtO. ît.’», $0, 45 ct
M o m m o »

50<4

l'illllllllllt*-. VU

O .x n t u pour D m m o &
llurKitln». • \tnionllniili 

douhléN «'i f"iirrim-. •I,nu( 
d»4» uumI'- vulunt ll«•^ ««U M.

<4 • <f ♦ A> ♦

i’iirml «4i ' u
• -'i\ « «’ luit iiHp-I 
il So lu pit Ire. V

• ♦ • ♦ + ♦ •

ou* *qi lr«*uv»«ri-/. 
fourrure ci- »oni 
u. puia

• ♦ -t- «

SOc

BOc

♦ -é ♦

5^fc

fc

fc

I
fc

fc

fc
fc

fc

fc
fc

GAGNON & MEUNIER
rut rf 7.7/ /tire Sain/ /.(lurent
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Nouveaux
Un verrier perd eonniiissance e( 

passe pour mort

IL HESPIKAIT ENCOR K

(iiidiid l’entrepreneur de potnpe» finie 
lu e» a fait le» Injection» de fluide 

qui l’ont tué

Anderson, In«l., 0 I>ch autorlfi'* jn 
dieiaircK d*Aii«i(;rson, «Iuiin l’Imliana, 
ont ouvert un«* enqufde «ur une affaire 
«je* jilun étrange* : un habitant de rett«- 
ville aurait «'té « tnbaiiiné vivant. .I«*ii«li 
s«»ir. mi ouvrier empkiyé dan» une gran 
de verrerie s’«»st «•oiiché en se plaignant 
d’un violent mal de tête. \’«-rs minuit, 
i a appelé ‘«h femme «jui a’ent éveillé 
prompteinent. elle a allumé le gaz et 
- «M approché «!«• e«»n mari. (Vhii «4i 
avait p«T«lu « «uinaiKsnnce. Un médecin 
fut appelé : mais, après avoir examiné 
1* nialad*4. il a déclaré «jue celui-ci était 
m«»ri. <hi a fait ie» préparatif* de- fu 
nérailk4* du verri«*r. Un entrepreneur 
d» - pomp»4* fiinèbr»*#» est venu et a cm 
baitmé h* ««>rps en y faisant «les injec 
fior de flunk* <«»rros|f et aromati«|U(‘. 
Aprê* k* dé-part de l’entrepreneur de* 
pompe* funèbre*, la femme «lu verrier 
s’«-et approchée «lu ««orp*. « t. comme «!«•* 
d«>ute* siitiqistirient «lan* s«in esprit au 
sujet de la réalité «le la mort de s«m ma­
ri. eile a mis un miroir «b*vant sa bou­
che, et. A sa grande stupéfaction, elle n 
«•«iiistaté qu’une légère buée *«• formait 
sur k* miroir, «e «jui indiquait un rest* 
d«* vitalité chez le verrier. Kile a rnp 
pelé le médecin en toute hAt«- et l’hfjrn 
ni«* de l’art a «lû reconnaître, cette fois, 
que k* verrier était bien mort. Sa veuve 
«l,t que eelui-ei a «ueeombé aux aiiites 
d« l - mbnumement prématuré, et non 
A l'indisposition dont il *«>iiffratt. Fille 
4’«-»«i enq«r« - <'«• «le gnal«4r le fait aux 
autorité* jiplieiaire* et elle prop«.s« 
de porter l’affair« «levant leg tribunaux.
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Ôhapeauxi
Les Copies Parfaites des DUN­

LAP, KNOX, YOUMAN et 
YOUNG, sont enfin arrivées.

N0RMANDIN
274 Rue St Laurent.

;
f

t
t
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American Fur Store
A un Choix Immense

£n Fourrures Confectionnées telles que :
Collerettes, Manteaux, Boas, etc.
Les Chapeaux d'automne les plus nouveaux 
brun, gris ct noir.
Les Casquettes sont généralement réduites

Hou3 Faisons un;. Cpecialite dû Repsrsüons de Fourrures.

en

Rapport intérc»»ant
Roy

du Hirinteud.’ijt

M. VV f>rmi*ton Roy. éurintcrj-lant 
du cinv*tiêre Mont R«>~'»l. a »*ré»<T<fé 
aux *yu ik» «le la ««/mpngri;«• du «'irn< 
t ié: «', un .apport <l»(«w « «j ici t «J-me 
le» taux de* mtr»*» prin.ipaux «iine 
tiêre^ am«'T « alti». M. R y a «»bL , q •«► 
taux à a «•'-nv* nti«»n «1«* J'A i‘li' ii 
«]«•«» surintendanth «k* cimetjên*» qui n 
en lient a New-Hav«*n et A Hartf *rd. 
U*ipn.. du 5 au k fcept«7n4»r«-. Une î«*l 
r-Vefniwnt miM* «■!! vigueur dane Je» 
Ktat- î* “K-t exige que t«ri» !«•» plan* 
*i* monument» *«iient fcorrmtv A .n e«v 
rnit* de *- y n i • ■- ou aiulnn ndant. On 
i:‘.mtorir*^ r*a» phi» d’un mon un vent mit 
« h.-q i «»t «• !«*» t«rtr«» »ur k— t .m-

f 27 F-ÎUE ST LAURENT

i Pas de Remeroêements !
Ce Tebac a Chiquer Navy

ÉBLACK 6A3S‘
Es! assez bon pour irioi.
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« . ,
car
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trH«- 
ni let

-tri«tem« proh
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Jour* rmitea 
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/PETITES ANNONCES
<•TARIF

110 CENTS?

i i i.i i»» .,ni % m*i s «. or Uniç*:*
? • lil
X r II A H JSKi !» A i.Ul I R l oi U <f
•j- TUUtli.

o rrKT rai
?
X **IT| ATIOW VAI AMT.

«I IC% AM i: 1*1 *1 A M>1 1. * J Ifiül 0 ,•
Y MAIMIN A BOt l.*i 
X A % j:M>l{ I
& l*Hori( ll/l'B A VKNIIK I 
y paient

l'OC'K

25 CtNTSâ
itl |iur y

i>t « xu <• y
* VY Pl.li *»0> M‘I,** *i r«*ni» yur mot.
•X* •«••X'V’X- *x* *:* •>*:**. •

i i>i:ma n ni:»
lu iiiot* iO cviita ; V* cent (/«i Uiut «xtr*

l i.i .N 1.» 1>J .M A N 1>1 »
J£'* liiut» 10 ci-nUt , 4 «MMil pa. mol extra

Laissez votive annonce à la suc=
cursale la plus rapprochée de votre 

résidence—il n’est pas nécessaire deve­
nir au bureau principal de “La Presse”.

SUCCURSALES DE “LA PRESSE”
NOMS f l ADKftRSttS Tfcl.fcPIfONfcA

l’ftiarrnaci* lJb<'AKY. rue bt Uffii* .................B«fU ü. H33
» otn Hle < ulherioe.

Pharmacie V. LKV'fc>i<^i:L. 131 liachel
* oiii <'iiariitM»r<l

Pharmacie LAPORTE, ll.îO Ontario.......... ...........
i 'oiu Panel.

HLTCCLTWALE OEN EKALK No 1. St4- rutherlue 
PrAh J hAAtrc ErançalH.

Pharmac Rod. CAKltiKltE, HOtt Hle (’atherine. .
Coin Vieilalion.

Pharmacie K. RICHARD, 7U Sir Catherine. .
Coin liufreene.

Pharmacie H. LANCTOT, .52.5 St Laurent...................
Coin Pr.nee Arthur.

Pharmacie Dr DEM K KH, 1167 Ht Laurent
Coin Marie-Anne.

Pharmacie Dr II. TUEKJKN, 1313 Ht Denis, coin Carrière.

mu K. 919

Bell K. 1345

Mchd» 339

Bell K. 1041

Bell K. 1270

Bh!1 K. J06

B# Il Ku 755

NOMS KT Ani'.F.SHBH Tf LÊPHOMBi
Pharmacie J. H. N A U LT, 3449 Notre-Dame Bell 8131

Coin Rlehm'tnd.
Pharmacie Dr LEDUC A CIE, 3064 Notre-Dam. Bell M. 17«

Carré Chu hol ez.
E. C. LA LUMIERE, -i/» Notre-Dame, coiu Déliré Bell E. 815
Pharmacie J. E. W. LECOURH, .'170 < rai* Bell M. 3379

<'oln B*>n«e.-' um.
Pharmacie E. MORIN. 397 St An loi ne, coin F ni ford, Bell 827« 
Pharmacie HENECAL. 10U rue Winduor Beil M. J9M

Coin St Aniolna
Pharmacie C. M. DEHIttLETH. >40Ht Déni- Bell E. 1005

En face rue Ch**rrler.
F. X. EA HALLE A FI US, 349 Rachel, coin Rivard, Bell E. l*Hi
Pharmacie E. DUHEKGEH. 2*i0 Centre. .. Bell M. 3âft0

Coin liland.
BUCCUKHALE GENERALE, No 2. Ontario . MchcU 432

l’rêh st Tirnothè.
E. TA1LLEFER, 3-543 Notre-Dame, st H. un.

Votre petite annonce paraîtra le même jour si elle est reçue 
avant midi—et le lendemain si elle est reçue dans l’après-midi.

PHOPKIKTK» A VUS DUE
22 mou 22 ctota . 1 cent par mot «xtrm

MAISON — 6 logementa. 7Le. 7ou rue Cm 
. Leux |2 4<jo uu J. A- Char land. 141

Noir» i>an.«. n

MAISONS D’EDUCATION its de oaoii
Rentrt*** U#** El**»e*

'e* de Maison» 
de* éWrlAVM. aux I 

non. Elle» I 
i-tèt# -Ma*, 

lûer

Aifeai

■ooa i*^ ann 
our la r»ntr 
mol chaque lu 
e* tou» le riièai* 
on**. Pnère de bien • 
’inzfrtion«. c» an;.ou-e* tout 
t paya‘Sc d'avaace. 
.MAISON» D’EDI CATIOS,

la presse,
Montréal. Qué.

COM HI’STI B LE v \KXDKE
nt par mot extra

BOIS - A tendre. |1 i« v^yaje. bols aac d« 
mouikn. K lé. livré à doiolcUe. cr.«s Q 

V al Banco-rt. 37* rua Saaudry. Tél ^lar 
cuand* 3 | SI—o

Olfc — A vendra, pour tout la monae Bris 
vour allumai »- poé.a atc 42 érat .aB

1 cent par mot chaqua inaertloc 
Pavat>la d avança

coudée 42 j . bE- » d* moallni*, longueurs du 
p Ile 41 ôb . bloca i - p.natta. SI 7ô .a voyait, 
ll.ré dar-a une partie qual^or.que de ia Ville. 
J « Ma diarir d. carré K:.hm<nd Télépnur.e 
>_______________________________ m- a

CtHAUFFAO» a m N MAECHB - Bloca 
/ fl 25 date v-iée» |i le vo> a fa. livré*

à dom: île Ca .aire at Bruneau, ! 134 Onta­
rio Téléphonait Bail Eut lu93 . Marchand*. 
ItO i73—n

AIUiKNT A PRETER
28 mots 22 canta ; 1 cant par mot axtra

\ RG EN T - Arxant à prêter. *ur fermes at 
propriétés de villaKe A 5 et •» pour cent 

l’adraxaer i Arsén* Char!eb.}la, 26 rue 8t Jac- 
u-h, Montréal 2M2—6

'de&Ux&Jj

De notre c: rreapordaat part! eu lia»

giiéhe’. 6—1^* é>rê# Je * F«e8 Ré 
le Droit, à !* Ter> té 1-dva!. v • nnent 
<ie faire >a**t:a«l -ie kmra Cet­
te quevtioo • aueu une grande an ms t.ou 
parmi r<*« futur? iie;p!ea V Thfrois. et 
i». tioo fut ••hxu.U ment conteatAe.

Deux • and: ists bf f : : eut ’. e » .ffm- 
e* « ]•*» .r la j.rAai lei. : M Antonin Ca- 

i j : •
que* voix, sur aon adversairv. M. J- s. 
Duifal. E E.L.

Et rien d*éf cr.ant en o.- s. totis deux 
f’^tAK-nt joqu.* de leurs oonfrè-
re* et jouitfsaieut de la piu> grande po­
pularité.

l’ilia:, ur* candidat» a^p:nlient aussi 
aux autrv* charjr**!* dans ia Faculté et 
le président d.Man» élus ft la majorité 
des toix : MM Sainte-Fore B1 .mu. 
E.E.D., et Robert Carneau, K.K l... 
comme rioe-président» «*t M. Eugène 
DesRivières, E.E.D.. comme secrétaire.

Place d’Anne». MONTREAL.
Cours du Jour et du soir. Enacignement 

Ind: vlduel. D mandez le prospectus.
T£l. Main kü<.
24V—c ( AZA A L »KD. directaur».

SU ( A i ION.» \ AC i N i »;.»
2<> luoLu 23 cents . I < élit j>ar mut

A 111 * | {I . I m •leinuinln un

J ^ f.ûll. . âU

I * U lili 
jL> .<• |M

1
Ml III il niiiie-l lui • m^nt 

4éi • -m ... 
283 l

2HT» I

ml 1 I itlt'.Kl.c un demuiuie .les puinun 
J m- c-Apêriiiieiiléc.'. peu: conduire I• >.■> ma* 
mies .» coudre Wlmelel et Wlluoli, et cilngei. 
adicsHc-r a John !•’ lilmk et Cie, 3ül rue at

1« >1TT( ItlEHL* On detnande une coutu 
J rlère dû ptfnilôre < lusu* . b nilie:-»er au 
llleui. elle4 iMl|»UlK l''ii>tfh, 1371 l Ue SlU

mma K m: ITU Itltl'm: on demand#

Intlilluf* tlnni

SI II \ 1 IONS \ AC A NT ES
23 mot» 28 < # nts . 1 cant pur mol extra

i.N||J.|.- I. i Al’l'HKNTIKB Ondemnndî 
inim/'fllitleiTK'iit 30 p*-r non ne» conipéten- 

l•• pont lull.' -I- - ravale» . on demande uur
:-i 30 fill#-» i'i>rume apprentis» , t-niplid permu- 
n«*M « t P u plu le-lit» pi ix payé» S udresMe; 
Inimi’-dliitement .’i MU'- Ward, à lu tahrlqu»* 
'.«uli liroh, i u«- SI#- Héli'-ne 283 lu

l.8||.i.r <in demand# une Jeun#1 fille sa
I i.tr.t i-uil# alialul». pour fuh# l’ou-

• i- du iiiSiiux** *-t l i u'Binr dan» un»1 
I ■ 'lb lumllJ-' H# prrsenter ;ipi>s 4 in ures p. 
ni . au No 41 ru«- .Mayor. 283- .*

I.8II.1.K -On demand•* un#* Jeune rtll#- pour 
tltler ■ uni mèi •• âani uni pel it-- fa- 

mtlW. 412 ru** St Mub#*rt. 283 I

IAlld^S 'Mi •l•*tllilnd• d< s fill**» pour finir 1*» 
liai/ltM A la nmln **t ti lu itiarhiru* S'a 
-i . .Mark Workman, au No 1034 rue 

Notre-Dam** 286 2

sri'I A'i’ION S V A CA NT KK
23 mot* : 23 «•••nti# ; 1 cent par mot extra

^i RVANTK on demande un.- servantl 
4^ gSnfial- all No 23 avenue Laval

283 -2
rpAILLEl ! : On demajid** iruinf-diateinunt

I^II.I.KS mi demand# d#*» lilies pour tra 
uillt-r dauH l**s lialnts Hons Kug#*s ou 

\rage p#*rman#*nl, 432 rue St Jacques. 288 l

J.8II I.LS On demand.- des filles de salle. 
. au Arcade t’aff*. 2M3*l rue St#' l'atherlne.

2S8 1

LMLLLS On iletnande un#- fill#- d- l-ar #*t 
.lr de» r 
t franc.t !

faiseurs -i'iiuldtH pour ouvrage sui '-un 
' mand- S'adr- s- r A M Langlois, ch#*< II-n- 

jy Morgan ♦•t Cl#*, aquar# Piullpp- 280 2

miïbDKANDS On demando d-.-* tisserand» 
• soit aeuia ou ave# tamlliu». Nous enrci 

! gnous c * i mener -l < eux qui veunm l'appren- 
•u ■' at nous .eur donnona un légei jaluire 

i juaqu A - <ju il» de\ienn<mt de.- ouviier» «an 
! nétenta, emploi permanent. Mer# hanta Cot- 

,on Co tréai 2214-78

\VOYAGEURS On demanda dec homme* 
puui voyager, Kaluire ou commission 

pas m'-' eavaire d'avoir de 2’expérience. i.uke 
! i:ros Co, Montréal. 2*17 2*1

\rENDEDRH -On demande deux vendeur» 
' d'expérience dans la marchandise *A- 
i #'he, S'a^lreater A M. Stuart, & la Cle S <'ar»- 

l#*y, limitée. 283— 1

\rENDEl'Rt» On demande des hommes 
pour vendre "Arhorlne." préparation qui 

! protège li s arlnes fruitiers de toute vermine . 
heaucoup d'argent à fufre. Arborine Co, Mont* 
réel. MT M

parlant anglah 
rue SI *ialiriel

Bons ga-
283 1

.81".\1 M i: On demand-- un#* femme de
jouinée au No 1871 j ru#* St Laurent. Bons 

IKOB. 28 3—1

à
m- - t..i .parlaut l#-s -I ux l-ingU# et l i 

\i»iif lli- la mu. iqu#- i pn-mlèr#1 vu#- , une p**r-

H-i alt piéten # S’adresser Fotsy Frél # », 1#*'»H 
i . ■ i 284—2
j 4HAHRI ri HBtS * 'A SSL IBS On di'iiiunde 
\y pi , i 11 M-i h <i i . ml h i • i h x 20
■alii S'adresseï i Dufresne, Il

lASSK.l'HS DE II EH RK nu dematnl#* *lof 
y i :• seuls de pli II# UU N #» *13 IU* <|i ^ *'ui

283 I

C

i*ii d-tnntPle un Ixiii coiitu- 
haldts d*- pratique», lion 

lain-iite. .laiip s BantPUi. 334

* >u «letnand • deux b#>n 
ir travuilh-r dans les habit» 

. .i laii c, plru i- permanente. 
1 .'1 A nt#du#* 28.* I

" I i 18 ans, pool 
imiisom privé*- S’adi'-a»#* 
dounidy.

-ndie utile dan 
chambre No 4.

G * >n demande un jeune garqon 
pour un magasin d#- fruits. S'udre»»<*r 

iu No 16d2 ■ ua Notn Dam< 282 1

N *»M.ME On «lemande un homme t'xpéri- 
. ni# nté dan» la fabriratlon <1# s chaussu- 
i« s, sachant t# nir les livr*s - t parler les deux 

langue». Iféféirn< #-s re#yuls«*s. S a#lr**ss#*r A .1. 
\'#*rm«*tte, 22t* rue «les Commlsualres, st Koch,

286 2

a c ; i : v rs i > e m a n ï > es
23 mots 28 cent» ; I cent par mot extra

^ DENT » >n demande un igent général 
Â\ iii.ti.'su 1# -y»!éine * 1 #*s compagnies

#1 md- nt II n ation i #1'assurance, i-ontr#* l* s 
accid**iita, pour un «-mplol bi«*n payant On *1«-- 
iiiaud#- aussi #l«- bons agent». Internattonal Re­
gistry <*#».. IV Plaie d Armes. 288 -1

\ GENTS — c»n deinunde — ].h plus forte 
compagnie <1 atnmrunce sur la vie deman­

de »l#*s agents dans tous I » centres Importants 
•lu Canada. Aussi un Inspecteur pour l«* «léptvr- 
t#*m**nt français, contrats avantageux, i-à rlre 
E., 1073 "La Presse". 28.8 2

II MME * >n ilemand#* un b >n homme pour 
fait ' #1«*s poi-b-s en a# l *i S'H#lress» l A 

vler #-1 Co. loll me St#- Catherine. 283-2

V >M M I >n «li inand#* on** Jeune flID com- 
m- ml I n kI.h #-t I# : i m

qaIs. S’.idi c».«* i ••ntre « t *• heuit'S * t 7 A H 
}p-ur *s i-iii., 33 St L uirent, A. S. I.avallé*

286-1

a 1*>« ilCB 'i ibniatid#* un cocher au No 
232 rue St Antoln# 286-1

s lOETI ltD.KKS >>a «l-maud#* «les coutu- 
V - - p.'iii tatr«* d«-s «•#»i i-
p-'S, d# |up#*s < t tl**s npincli*»» . on «ienian«le 
#ii- >»i ... n -, *. i# b#»n • gages à d# Ailes
# .tppéi.uit**» Windsor Bazaar, 2327 ru#* Ste 
. , • 286 l

(IllKMlSiERES * >n #l**tnan«l«- 80 personnes 
^ .-ompétent* s pour fuir# «les chemises i\ la 
machine . -mpt-d permanent garanti «t les 

plus hauts gages paves. S#* prc»ent«*r Immé- 
dtat#‘in#*nl A la taluppit' Gaull Bios, rue Ste
H 9W I"

t 1. >1 n HU i 1 s T \ 11 .CCI RS < "I d* min- 
KJ .le -I. s . •ui,ut i - ' i. ■ . -I- • talll# uts «t .1. s 
nppr#*ntl». *î. Sti'pltinson, 285» rue St .lacquos.

283 l

K'NTRI'M a\ i riti:sSE *»n #l-*mande un
dans un éti 

•t pe>
\
Mt»»ement -ut l'on tait de* •
t p>h ^ la mai hme mue par pouvoir . Il faut 
quVllo sa- lu- t» i'ti # «'u*li#* A la machin#*. S 
<l ^ .ii-hu I’. B la# k et C>*. 3,1# a 3t#l ru#* I
!
a i# >i"n Kl i:i:k ai pulnTTE On deman
\ d«* un- i #nu«* utuip i -t une appi«*n- j
tie dé d# ux an» d'exp4 * 1# n# • s idre»»er A | 
1 oui» Grignon. 22 St Lament, trotsi«>me «'‘tagd.

286 l

(• ICM MIS *’n d-nutnde un commis d'**x-
pérh'iice dans la nmrc h a n*ll*** sèch** Sa- 

. !8 ■ l

a 1H \ NT EC US DAN. CEKS l>il demanil#» 
V •!• !i« t.-iM il (lanscur*. au l’altncr
lEut»#*. 643 rue Sangutn« t 286 l

(1E1S1NIEK On »iemun«1** tmmédtat«‘m«*nt
. un ehef v'Uistniet, A ^h^^t**l laiMil . un 

k uci'u. Pti'f<st'*-. i'oiu Ste i'atht'rtne > t San-

a lEISlNlEKE On d irand#' une #*uislnl»'ro
\
anglais'. .t\#*nue Elm. S#* prés«nt«*r le
»idr. ___________ 286-1

| V\!s:"- : • - t • . •'UN 1*'1IE< On demaml#' 
‘J1 de . ia . >rnich« s de i i .*tni*Nre
class-- . on .i-in.»n«i'' aussi #t«*s couvr**ur» en 
inétal, bous - ■ a .les lunumcs c#>iup*<*tentsi.

I’
F \a."«-r d * i n*' t ibrupu- >t*- in.iLüinl#*» j 

et de contttur*> A M««rr#*ll et i'1#'. lo*> rue I 
Foundling, pit's #1»* la rm* Alciilll 283 l

I tlld.i: i >1 : CM \ME#KE «'n dt'mande un#*
; Mlle d# chambre au N#* 330 rue 8her-

i u 28» 1_

amie une fille de chambra 
l rue E# cl, réfétctic-'s * xt- 

284 2

tlonmnde un Km forgeron- 
plrt# e permanente. S'a.lrcsscr 

t«; rue Vc: sallies. 2.84-3

>n demande une fille int-'lllgen- 
•V . uanyais# sachant par-

INST1TI TR1C1:S On demand# leux b«»n- 
n*s Institutrice» diplômé*-.-# pour ensel- 

» uei. #-t parlant bien 1 xngluis #-t i<- franquts. 
s adr. s.-«-r A G. Gagnon, secrétaire trésorier, 
Thurso, (Jué. 287-22

I : I NC l lld-E < >n «b'inan i Immé.llat#*
» I
nf-tale, #l# via parler anglais. S#- présenter 137 
avenue Laval. 283 -1

I CENE UoMME On demande un Jeune 
*i tp'iinnc o iint pailei anglais, pour ap 
pie.ulro à tailler les i ia\ it#*.-- S a*lr**ssci* im­
médiatement A M. McBride, A la lubritiue 
Gault Bros . rue Ste Hélène 283 -3

ic.ENE HOMM C on demande un j**une 
* I mnalaaant la - ténogt aphie fran
qatse #*t anglais# . mentionne/, le salait#* #1# 
mandé. L.-itre E . B>27 La Br#*»»#- 284 .1

I EEXE HOMME On demand#* un Jeune 
fl homnu \ irlant franqal» #t anglais, 
ayant un bon caractère et i*onnai»aant bien la 
sténographl#* «-t la # iavigraphie. Ecrire im­
médiatement A l’., 31*3 Bureau do "lai l’re»- 
• . 181 ■

Mode LE EH Modeleur pattern maker 
demandé, 10 St Georg-*, Montréal. 284 2

X TOD1HTE On demand une bonne rao-
.'I

« t des apprenti#*.», tu» rue t'hump de Mars.
286 I

M (A DI STE t >n dimtande une bonne m«>-
.li-ti'. pour uuo maison privé#*, au N<* 203

.# \ nue de f’H Hel #;«. V :IU 286 I

L90ER Ct>El>RC -On .leinan.l#* l«*s pers.'nn#*» 
f pour coudre .i . t machin#- Singer. S«* 
i :vs«*nt**r nu #lé|>artvment *les manteuux. chez 

James a. !»gll\\ and Sons. 286 -1

Ili'l'R I;i:eass»-:k On demande *l»*s per­
sonnes d'i'xpérietice pour repasser A l'é- 

l#'ctridté. S'a ir*-sscr A John 1\ Bla# k et t’#», 
337 301 rue St Jacques. 286—2

ASSO< IKS DEMANDES
26 mot» 26 cwnts , 1 cent par mot extra

\SSOCIK On d# mande un associé sérieux 
avec un capital *1# $1000. pour affaire

pavant#' Ecrire A M., 1012 "La Press# '
286—2

MAISONS A EOl EK
mots . 23 cents ; 1 cent par mot extra

I OGEMENTS A louer, deux superbes lo- 
l a gem# nts. liai'. Nos 123 et 127 rue Ch«*r 

j l ier, i ept pièce», boiserie de cotonnier, chauf- 
ta»:«' .i l'eau chaude, loyer réduit pour 1 tii- 

l ver. S'adresser A T. K. Nelson, 30 Si Jacques
282 3

Ai AISON A louer, maison eeml-détaihée, 
AL \#> !i8 avenu Esplanad- en tac** d#' l as 

i va tiseur «1** la montagn# . 2 galeries, jardin et 
I «mur. fouillais#* Daisy. 2 w.c's.. gaz. eau 

chaude et froide. Il chambres, cuisine A rai- 
; long#*. buan«lerle tiens D soubassement , loyer 

$3o par mots sans tax.*s . on a# «‘ept. ta un prix 
plus bas .i'id au 1er mal. Se présenter A la 
mal- #n ou s'adresser A F. McMann et Fils, 
rue St Jacques. 286—2

AISON A louer, ce beau^haut de mai­
son A deux étage». s> chambre», b., w. 

o.. e i or«tr# pai ait \o 43t# ru#' Bern, prix 
ludéte. Sud e^r»r No 309 rue Sherbrooke

M

JEUN' \ NTE »>n «ieutanil* une s**rvante
43 r.-ncinl#'. p#*ur uv. Mmille #!#• tr#*is De­
vra parler anglais. S-' présenter A 140 «venue 
Irwlne, West mount 286--l

SERVANTE on demande une servante
géiuTHle. sachant iair«* la cuisine, lavu- 

- rspasaage en deliora 8'adreeeev nu n.» 
• i avenue Laval, en bas, près du carré 8t

SERA ANTE 
v

On demande une bonne «cr­
ante général#* Références. Se présen­

ter 202 rue Stanley. 283 l

M AG ASINS A LOI ER
23 mots . 23 cents ; 1 cent par mot extra

MAGASIN A louer, magasin coin St An­
dré et Mont-Royal, très bonne plac#* pour 

un épicier. Aussi 20 logements «le rt appar- 
t«*nients. avec toutes les améll«>rations inoder- 
n*-s. 3S#8 A !V4t> tu- M ntana .un Mont-Royal, 
l.#y#*r 93 par m.*ts S'adresser A s. D. \ ailtè 
res. lo31 rue St Hubert 283 1

AIAGASIN ET LOGEMENT A lou# •. une
. » 1
l*onn. s condition» pour l'hiver p##ur bon lo­
cataire. *-oln Fairmont et St l'rbain. S'H«lr«*»- 
ser 32 St Laurent. 284-4

CHAMBRES ET RE N S ION
23 mots . 23 cents . 1 cent par mot extra

à GIA.Mi.Li.. i. r PI !> Bel]

• ulsine française, propr#-t#-. oiifort. # nauff» 
g#- A eau *:hfc'id«.-, lumiér#- él«-ctrlque, trois sal­
le» d-* bain. 81 St lJub»-rt. Aussi pensionnaires

284 »

i III AM B R ES ET El N1 • »N trie petite 
tamille ou un v.- i .#v#< leux ou trois '-n- 

fant», trouveraient tout ie confort #lu chez- 
soi, dan» une bonne famille. «‘ondlti-ins des 
plus fut ile» Références ••xlgé# s Prière de 
donner «on adresse en écrivant à K lt>l<» "La
i ■ •. 286 2

/ 1HAMBRE ET PENSION Chambre A 
louer, av •# ou «ans p#-iiG#'n. t!*ag'- #le la 

cuisine. S'adiesaer au N#j 13o St l'rbain.
Js."» 1

/ 4HAMBRI 8 El
V_/ meublées A n< i:. .#v# bonn*- pension, 
au No 234 rue St André, 3 portes avant la 
rue Ste Catherine. 284—3

(i n M i ti : BS HT i' i 1 On 1
J chambres et pension, chauffée» A l'eau 

chaude. S'adresser au No 3131 Notre-Dame, 
porte A gauche en montant. 282—4

PERSONNEL
2 cent» par mot.

I »
I
ladGphle. M» seront de retour dans quinze 
jQMr»^ 283 1

PERDU
26 mot» : 23 cents ; 1 cent par mot extra

\ROENT - Perdu une »omme de 92h Une 
rf- ompense d.- *# ra donnée A --elui qui

rapf>ort#-ra la somme. S'adresser A E usé be 
Ore# ".it \ aitat n 286 '

I *• ' ercredl a4>rê»-mldl. le 4 co*j-
1 4 i

m** la nn«- qui rapportera N" 1080
rue Notr»--1 ►uim- sera. ré* . rn{«#*nsée 286 1
â tHIKN Perdu un bien pug 
x per^'.nnr qui !;> ramènera au N«. 070 ruo 
Sherbrooke sera libéralement réc.impensé-* 
________ 288 i
I>ORTE MONNAIE Perdu, hier soir, un 
I [ •rte-:n-»nr.,ile contenant • - et argent. 
Récompense en le rapportant au No 330 rue

| Notre-Dame. 283 — 1

rPAPIS l’.-rdu entre la rue Mentann et le 
X Ktut de la rue St Hul*#-rt. un r'*u eau #1#» 

tapi» Récompense. S’adresser A A. B . I*'•8l'* 
rue Notre-Dame. 286- 1

Enseignement Individuel

A? 
r/û;&6

I.undl Mercredi el \ eikdredt #*olr. com- 
nien<;aitt le '< d'octobre, sténographie, 
Clnvlgruphte, Ang ai*. Français. Arithmé­
tique Commerciale, Calligraphie, T#*nue de» 
Livres #*t Pratique de Bureau, en^eigné^ par 
neuf professeur» expert», l’as d’ouvrage en 
classe, \ encz examiner no» nouvelles mé 
thode» d*en»eigner 1**' matière# ordinaire», 
ou télé| h«'nez Main 2880, pour avoir un 
prospectus.

J. D. DAVIS,
274- 25 42 Square Victoria.

COURS QU SOIR Ol VKKTI KK LI V 
|»|. h tHTOBKE, 
l>l»tt.

«TKN'OGH APHIE française et anglaise 
COMPTABILITE pur deux professeurs 
tré» compétents. Prix 92.00 par moi».

Pour l’inscription, s’adre»»# r au No 20 rue 
St Déni», de 8 A 0 hrs p. m., le lundi, le mer­
credi et le vendredi. 278—8

(’llAMBRE ET PENSION DEMANDÉE
26 mot» . 23 cent» ; 1 cent par mot extra

Cl H A M B R E ET IM VS ION t ne dame #io I
t mamie une chambre confonubto avsc 

pension et le privilège de converser # n fran- i 
çals avec le» membre» d*- la famille. #jans une 
tamille cat.adienpe-L .mçatae ( atnolique et ! 
bien instruit#* . la famille d'un in»titut#*ur ou | 
dune Institutrice, préféré . E# rire en mon- j 
Donnant les condition» A C., 971» "La Presse." 1

286 1

A LOUER
23 mots 23 cent» ; 1 cent par mot extra

A !ou<-r, meublé, un fiat situé 83
.i ru* 
tion» modernes. .Sa.: -r A N
1547 rue Ste Cat lier i«#

toutes le» améliora-

I9<.>ELE- A louer, un p#*él#î d«' passage*, vaut 
un neuf. ^«! i-rvs*-nter au No *187 rue

0< < ’ AS IONS D'A FF AIR ES
23 mot» : 25 cent» ; 1 cent par mot extra

\FFAIRES D'OCCASION A vendre, hô- 
. tel», restaurant», débits de fruit», su#to- 
i les et cigares, et toute espèce U autres «uiu- 

mercos. Chant e> -*x* epti-mnaile- pour com- 
mençant» ou as» ■■ lés. fu id* ne# et m..g.»»ius 
à louer. L. Huri ia, 118 rue St Ju#.que».

279—10

DI V EUS

de James .1 Murphy, que le 23 octo- 
. bre 1899. U demand**ra au trésorier pro­

vincial ! autoriser Robert Wiseman, A trans­
porter sa licence de restaurant au requérant 
Montréal. 3 octobre 1891». 286—1

i 1ARDE-MALADE—Mme A Prévost, gar- 
VJ d*-malade p. qr :..n)es. pension confor­
table et le» soin» de» meilleur» médecin». Ex­
cessivement privé. 2*41 rue Bréboeuf. 281-d

1#' v 1
-J f-u ur année», demande A emprunter $4.- 

000 A 4,-J pour cent, première hypothèque. »ur 
913. '0o valant . un f . : t lculi«-r sera accepté. 
E«*rire è. D. 1003 "L.a Press - ' 284—3

1C PIGER IL on demande à acheter une
j é' . crie licencié#', dans un bon centre. 

Répons** Immédiate A Beauchamp et <’ou»i- 
neau, 34 Côte St Lambert. 286—1

HEMERGIEMENTS A ^alnt Antoine de Pa- 
doue. pour faveur obtenue, avec promes­

se de publier.—V.D. 283-1

I > KM EIU'I K M EN T S au bienheureux Gérard 
IV de Magella, i-.-ur g:Ac ■ «'btenu#. A R.

286 i

T^EMERCIEME7.'TS A sainte Marguerite et 
A sainte Anne, pour grande grâ<-e obte-

' a nue avec promesse de publier. A. D. 
283—8

I> EMBROILMENTS A saint Antqine d*’ Pa 
IV .1 .il pour fa v en

Une d
eur obtenue. Nv. P.

285—1

j f > E M
IV
tton obtenu. R. C

Occasions d affaires a vendre,
pour cause do »ant«*. maison de pension, 

avenue Union. Il «hambtes bien meublées, 1.1 
pensionnaire» de première «lassa. Ecrire de 
suite à B. 1047 "La Presse." 285-1

Occasion d'affaires—a vendre, ma­
gasin de mode». Un des plu» chic du 

genre de la ville, et des mieux situé». Excel­
lente clientèle établie. Stock frais et très 
bien acheté Wndra A cause de maladie. 
Ecrire E.. 680 "La Presse". . 281-44

ès «l'une opéra- 
285—1

R d.'Uc. i sainte \nn* . à -aint J"-eph et 
au Sacré-Coeur. — L. 286—1

"\TACHT ■ >n d< mat le i h* t* r un
1

13 milles à l'heure. S'adr sser A J. Z. Dupont. 
St Charles, Rivière Richelieu. 283—1

Institut NeuropatHique

Retraite privée pour les invalide» du »ystô 
nie nerveux.

ALCOOLIQUES ET MORPHINOMANES
>o 20S2 Ste ( Stherine. Tél Bell 33:19. Môde- 

ciu—Dir#*cteur Dr «I P. GADBOIS. 190—n

JOSEPH O'C. MIGXAULT,
Ingétiicur civil et Arpenteur.—Aqueducs, 

Egout». Pouvoir» d eau. Lumière et trans­
mission» électriques, Uarrag«M, Expertises, 
suodlvisiou» de terrai a», eu;. — Télép. Bel-, 
3380. Bâtisse impériale, U/ rue AUacque».

122—a

LES VENDANGES

CVIa pourrait s’api^ler : “De l’in- 
Iltiem*e <l**s vend autres sur la marche 
d’un train.” Mais c’eût un titre qu’il 
faudrait traduire en. x^paguotl, car 
P histoire nous arrive de l’autre cfité 
de» Pyrénées.

Done, à l’arrivée d’nn train ft la gare 
de Carlota, prés de Cordoue. les voya- 
p.urs s’apt‘retirent que la station avait 
ét#'* abandonnée par le chef de ^are et 
toiie> Jes empdoyéf* !

Pendant deux heure*, le méeanieien 
stationna ft Carlwta, n’oeant se remet­
tra «*n route par crainte d’une collision.

Enfin, un voyageur eonnaissant a 
manoeuvre des appareils télégraphi­
ques eiirnala ft Oordoue la situation.

Au nwunent #>ift le train recevait l’or­
dre <î<» se remettre en marche, on vit 
arriver l’aiguilleur <Ie Carlota dans tin1 
état d’ébriété complète. Il expliqua que i 
«on chef et ses collègues, partis pour.) 
aller goûter le vin doux ft une aubergt 
de» environs, étaient incapable»# de re­
venir prendre leur service ’

Us ne .«’occupaient que du train nu­
méro. .. vin !

DESERTEURS ITALIENS

lO général#' Ik'tttn* »ui-itu.'r#* "nlmMn# 
mille #li* 2. Se prés«*nt«*r 31*0 i’adtcux 283 l 

________________________ MA l

S-ERV VNTE On doman.l#' une » iv.m'# 
générale, 43*# avenu#* Argylc. W #*»tin«umt.

285—t

- i'n demand#' une servante 
•ndre généralement utile, au 

\#> 336 rue 8herbrtH>ke. 285 3

^ 1 ; V A N T K.

CH A M H REM A LOUER
20 mots : 10 cent» ; t* cent par mot extra

a 4liAMBRES A LOI ER Chambres magnl- 
V-/ :iquen>«-tit meut lè#*» A louer, situ# c» sur 
1 #*tage du bain, et w c . ga/. et eau chaude,

I très ttanqutlle. pas d entants, quartier fa­
shionable S'adresser 828 Lagauchettèr#-. coin
M- \ i

(1HAMRUES Ch.imt' « •- m*'ublé«*s a louer, 
) au N## 77 avenue «ie l'ILMel de \ tlle. 

_______________________ 284 3
louer. Chambre 

ru#* St 
283 3

OCCASIONS D’AFFAIRES — A vendre.
une épicerie non licenciée, coin d#* rues, 

stock trais, bonne raison pour vendr#-. 8 a- 
dcesser au No 21*3 rue Lugauchetière. 285- 2

Occasions d'affaires a vendre, sur
la rue Windsor, No 114, un magasin «t* 

tabac avec boutique «te barbier, bonne place 
d'affaires, cause «le départ. Condition» faci­
le». à vendre à bon marché. 285--1

Occasions D'affaires—a vendre, un I 
magasin de chaussures avec un «t#x*k | 

frais et très bien acheté, s'élevant A peu pré» | 
A 41.1K8*. «lan» un bon l#x*al ou il n'y a pas 
de compétition. Bonne raison pour vendre. 
Ecrire G.. 382 "I>a Presse '. 281—6

Occasions d’affaires a vendre, une
épicerie avec un stock neuf, licence, che­

val. voiture, gla« 1ère neuve, dans un bon # en­
tre. pas d'opposttion. bonne clientèle, chance* 
pour celui qui désire s établir avec un petit 
capital, l'acheteur pourra avoir quinze bonnes 
pratiques «*n dehors. Conditions comptant 
*'au»«* de vente pour de boitros raisons. S'a­
dresser 603H Sanguinet, 1#* soir 2>2 5

$5
LA DKNT

Dentier Garanti
GOURQNNE8 EN

Plombages «m or, urgent, platine, alumi­
nium, etc., etc., 50 p c. meilleur marché 
qu’ailleur». Consultations gratuites.

Institut Dentaire
Franco Américain

163 rue St Denis,
Ouvert de 9 hrs a.m. A 5 hrs p m.

Q 2, 4, ti h 5

(4H V M LL E Chatnbt 
J m»ublée A louer. S adn-sser 154 ru»

1 >omlniquc.

Ill \ M BR ES A littier. d#'ux belle» gran-

F
Kées.

P'*; •’ U"N

Si
général#*, famille de <1# ux p#*: s.-nn *». b#*ns 

gag#>, pus «1«* lavage. S'a#lres»et 442 Vtg>l«*.
W estmount. 283 l

i
bain, avec garde-robe, lumière Vuer. eau 
chaude, «-te. S'adresser 236 rue St Denis Car­
ré St JactjUfs. 285 2

S' L \ VNTE On demande une bonne »et 
\ ante, au N#> 28.'# rue St Hubert, pus 

«le blanchissage, peu d'ouvrage, petite famille. 
Bons gag«*s. 286-2

S ER V ANTICS »'n demande deux «'•Xan­
te». au No 997 rue St Déni». 283 2

4H VMBRKS t’hambr. louer, .tans une 
4ues. 8 
285 2

mAM BRE \ louer, une chambre dou-
\ t !■ meublée axe. p rt. mant«*au.
«'hmuffée A beau « hau«t# 
N * H9\ rue St Laurent

S'adresser
283

No 112 i u.* ># \n i*
On «b'mamle une servante au 

283 1
| 111 A M BRE
" tuf:-;;:#

S\ \
gêné!al#*, pas «1«* laxag# . char» payé», au 

N,* 7o rue llutchleon, voisin* .b- l’avenue du 
l’arc. 283-1

t’hambre meublée. A louer, 
chambre, eau chautl*. gaz et 

t#'Utes les ;tméli#'ratt>ns. pas «l'enfant, près 
«les rue» Sherbrook#* et St D. ni». Kcrir# 3 F.. 
1006 La Press. " 283 1

>n n

A# EM N Y GRA i l l Y, .V, 
' ■ * luttai a0

te de touiva »oites lour-

servatue». 
e bureau
igeurs, des assistant» te- 
commts épicier», de» corn- 

va. i * tiers, «u » v onducteut s 
leur», de» t>- 
s atticlens, des

•»h«rs. #1# :* huinitte» »n- « . u* . u« > ingénieurs, 
^«*s chautfeuis. > s journaliers, des si uetmn, 
9cS ga-dl#*:#s. d- u#ang«t .>. de- « .qa.-t# ». de» 
tuislniet . *t# Uihei», «les teneur» d*- 1 tx res, 
, . ^ i ac : alade», «ie» temme» #ie jour é , d. » 
embOUteill-'tn » de l :>• « . «1# » mét.agèr#-, de» 
i,.essag«** >. de» stéimgi apho:. des clavig-.a-

des in#

t*n «lemande une b«'nne ser- 
amllle B#>ns ga - 

- S'adresser au N #*v ivenu IV
» 286 l

SERV ANTE
\ante pour une petit

V# L\
ü
d'enfant, pas «le lavas**, u 
une jeune fille respe. tuM 
d ta te ment 6î» Cèt#- du Le.»

s. rxante 
mes. pas 
»<xi |H#ur

Ht \MBRV L--!'.' g: tn«Ie «*hambve p ir 
un • #'uple marié ou deux messieurs, ax.*.- 

cxieH'nte p. p»t. t«. eau chau#t.\ gaz « t laxa- 
t «. t \ • >'a,li .*»-• r l -«; B-*t i : 283 1

A huier. grande chambre gar- 
lessteurs seulem-nt. dans une 

famille pilxéc, sans enfants. 122 rue 8t.* Eli­
sabeth. 280--6

4 ail \mbk :
\ J

r Hall. 284

t'n d*tnar.#te tin#' serv> 
ta une far

nt nt de laxag#-. au Na loi'

RV VN
g • ••• «' a i - ■ i •

n e utile

t»n detnnn«î' une set x 
aire la cul

pour une petite fantille. référer 
27 carré Si Louts.

SERV VN : E
générale. sa« hant bien

2a * -
■ pfacm d’?- K;;n^-“‘,s ia- 

11 o ». un tn. peur d .vs 1. plaire, un « . rnnus 
dans 1-* crt # n«‘ne, un sacristain, un app: en- I 
n orfèvre blJ«’Uti#*r. des «xxmmis-x-ox.«geurs, un 
Itpprentl . i# ' tt l« ,#*r. mi port vu .1, pain, d. » 
agents, un t.; .aseur *!«> h.n i».>. dos pl> in- 
l vers, nn mvieur. «1-- *. t;'*#. - un p.>ttl-'r.
un btiffei '. d- • « ultix atov.ts. .1 - ai#l«*s de 
cuisine. df* ct«a. j'cntie’-s-menulslers. de» i 
blanchisseuses. d.*a apprentis, un ré#1a •leur | 
d ann#»nces. un «'hapeller. des aides «le cuisl- 
ri.*, un p* ».*ur d'appareils A chauffage, un fer- 
b.nnt i-r-coux re*.ir. un ci'mml» #la*is les habits.

un '’ontir!• r#4 armacien. une caissière.
Une x -lie #1- pat - .“-t ««'’Lcitée Bureau 

ouvert * t* lieurea «1 t *n «Hti A 3 heures «lu
»otr saivE ’ bu* tu t e rm# è une heur*.
•- ,***ba!n Laf# :.taire, gérant

N

au N,* 31 * S i

n d#

■ mille s #drr»-t*t Pc : V 9.»-g iinet 28.1 ;

^ * - T x a •'* , . \ ; n» Cl
«r.»'nage 8 adresser 763 ax-onue de l"H#vtel <le 
Ville, entre la rue R«x> «*t 1 >venue «t<-s Pins

283 3

S" ER v VN TF «'n «l#'m t de une aervan e
p«*ur une petite famtile l'as de lax*age. 

98 par m.-'ts i5 tdressor A 70 rue MarquoUe. 
prêt du l'arc Logan. 284 -2

(ill V MARKS Bonnes chambres meubu'es 
_ louer, pour messieurs. seulet i

■ I#*- * tamille privée, sans enfant. 22 rue
radieux 282 4

«II VMRKES DI'NI AN DEES
23 nn't» 23 cents . I • nt par mot extra

à N
\ - \ h :«•»•;'•* un. ' # *i ■ t

x*
\ *

a ' t M RR - M X N •'■■■-

bain, famille privé#* préfé’-able. rues St De 
ni- Berrl. St II I -it. du arré \ :ger A St. 
« ath. une D.*rcbc'»t.i . DuN>rd. d Si Denis 
A 1 ». -Chester Ecrire A F "l a Vfresse

286 1

A VENDRE
23 mots 25 cents ; 1 cent par mot extra

A VENDRE — Hotels et restaurant» licen­
cie.- dans difléronte» parties d«- la v;l- 

1*. N u» agp-so. .- dan.- l'ictéi t du vendeur 
et de 1 actieteut, sans aucune charge de 
commission. Fersonna n ayam ie capital re­
quis. ne devra » adresser, et u faut né# es-at- 
t«*ine-. tir* ,
ne» réference*. S'adr# »ser do 8 heures A 12 
heures a.m.. chez Luxvrence A. Wilson and 
Co.. négociants de vins en gros, 87 rue St 
Ja q #< -. « îl e 253 n

I >1 El V RD \ \ '
> billaid. grandeur m-'yemu. t :. »quc t 'Ut 

neuf. S'adresser Foisy Frères. 1766 rue Ste 
Catherine. 284 -2

1 >RIxJl’ETi;Rll. A v. ndrv un.* bn«ju« :* r ■' 
J3 A Lent \x. '.-. ci-dexant c emu* -ai» le
nom d«* briqueterie Tylec, contenant 3 ar- 
pents «le terre glaise et de »atxie. un#* grande 
maison vie pension, «les engjas. chaudière, 
presse A brique, mou.es. «rore #i«* couche, 
«'vuirroi#*». >*utils. «'t- . etc. A un mille des ga­
res du G. T. R. et #lu t'. I*. R. . prix m-xll- 

. oa c. # ■ g«-c.it pour une* propriété à
'
xxan. 4M» Temple Building ou A W . a. Haie. 
Hherbnxik», gué. 286-7

19 A R ILS \
4 rv

d#* 3 A 130 gallon». Thomas Hanlox. 142 a 746 
rue Prince 284—3

A bv>n marché. S atlresser N#' l.Y*9 rue Onta-
- . - 2

ni VERS A x*endre. un stock «F épiceries.
; > . »nt. etc . en parfaite condition, bon - 

n«» pîa# •* p.'ur un « 'mmonqant. coin de rpe. 
' ■ - -

M. •m « .• 72 rue St Pierre. M- ntr* '#
284—3

Al ' El ES A vendr*. meubles et effets
I

quatre appartements, petit «1ép«3t •••>mptant. 
la ba. >n • j aval D deux piastres par semaine, 
sers intérêt The J S Prtm'e Cv', 3.3 rue St 
Laurent 2>2-6
Ai N 
A i
Pn -ifique. dans la direction de t^ibelle. Ca­
pacité 12.**• -' pieds Le pin *t 1.* t e- !• c i ib 
«b*nt .*t » a h tent A bas prix Bonn.* b'marde 
D. aie. S . .1 ■ >-e- aux soin» de E. Desbarats. 
7 '# rue St i q".*«s Montréal. 273- 12
} »
i N

l« s punaise», l# » « o#ju»relle«. le» es a"t «'ts. les 
it» # t • » -. uris en N'ites «D 23 30 .'nts -t 

91 N .-\ 'u» reinl*our>erv n- votre r cent si 
» l!e r,e n**tt ie pas votr * nu# sv r. 71 rue St 
l^urer.t. M :..réai. Marque enregistré*

2 4 6

Avez-vous Besoin d’Argent
Avez-vous quelque article de ménage, des

Rtanoe. de» orgue*, des cheveux, de* véblcu- 
x* ou des bicycles ? Si oui. venez nous voir 
•t nous voua tarons un prêt «ur ce que vous 

avez, de 91o jusqu'à 9L0O0. sans déménage­
ment nt publicité. Ouvert tous les jours de 8 
heures am à 6 heures p m. Montreal Loan 
and Brokerage Co. chambra 8, 200 rue 8t Jae- 
que* 122—n

Dr J. G. A. GENDREAU
<'hirurgien*Dentl«te.

32 RUE SAINT-LAURENT
Tél. Bell» Alain JSIS.
1—x'n Heur#»# deoureai. d®'a. m. \ « p.m

A VENDRE
Proprletcs payant 
Conditions fa# Iles, 
lionne localité

Arth. C. Bourassa & Ci©
•Jt» rue "t .largue* .rv—x-— n

Propriété de Coin
A vendre, magasin et neuf logements, si- 

tu* s A rang #* «i# ** rues Rivard et Carrière. 
l.vK'aUt#' s'améliorant rapiUomcnt et bonne 
p ace d'affaires. Prix $4.ô00t Condition* fa­
ciles.

MONTREAL LOAN AND MORTGAGE CO.,
1763 RUE NOTRE-DAME 27tVnv

Chaque année <,As quo los grandes 
maiK»eu\ rr3 alpinets couin *nTent, on 
Italh*. .tt» #it*>erti«>ius se mullipJient dans 
les rangs «les réifimente.

C’ette année, ft peine le 1er alpin.can­
tonné A La Madona li Fenestra, avait- 
il exécuté cinq j«Mirnées <!’exercices en 
montagne que déjà cinq de ses hoimuei» 
venaient demander i’hoepitalité ft la 

‘
Un reporter a pu interroger l’un de 

ces déaerteurp. qui lui a fait les déclara­
tions suivantes:

”(V-s manoeaivres eont trop pénibles... 
Nous :narcbon« quel«nK»foU durant dix 
h#*ures eonsécutivt*s. #‘t l* s officier** se nt 
très durs î>our les retardataires. La sou­
pe n’eet pas toujours non plus tr#V nour­
rissante. ni en quantité etiffisante;aiors. 
plutôt que de souffrir.uo-us partons.On 
profite géuéimlement de ce que la fron­
tière n'est qu’ft une heure et «letnie du 
camp, et l’on quitte Je bataiTlon. le ?oir, 
apit-s 'i’appeî...”

| LES SURVIVANTS DE WATERLOO

Ils eont étonnant»!
Avec le centenaire Rose, dont une 

société de gymnastique fêtait la venue 
ft Parie .il y a cinq ou «ix ans. et Lur­
ch i -en ten a ire Rai lot. que ie pr#V«!cnt 
Félix Faure décora ,iJ y a deux ou trois 
ans. en passant ft la gare d#* Laroche, 
ou les eroj'ait épuisés. Eh bien! pas du 
tout! voici qu’on en retrouve un à Un­
co vie.

Ueei rapi>el!e une amueante histoire:
li y a dix ans—LU étaient déjft rares! 

—nn de ce* survivant*» parcourait le 
villa gen de Bretagne ot. montrant sa 

H . -
son ordre de iieeuemment. daté 1»' 1S15, 
il *ie laissait faire l’aumône.

Un jour, on apprit dans le pays qu’il 
était mort. Quel m» fut î«us l’étonne­
ment d’un b#An bourgeois île voir que. 
néanmoins, i! continuait ses pérégrina­
tions!

U eut bientôt 1’expHcation du mys­
tère: ayant rencontré *»«>n fils, iui-même 
très Agé. qui ’.ui dit en effet avec can­
deur:

—Que voidez-Tow? Il faut bien ga­
gner >#8 vie. .l’ai les médaille* et le* pa­
piers: j’ai pris la suite de papa!...

IMEllES DE ST HïlCIITHE
Joli concert—Bazar à St Thoma8d*A« 

quiu — LVclairage de* rues—Le» 
contribuable^, en faveur de la gare.

D* nocr* corrMponaant D*rtlcull*r
St Hyacinthe, 6 — Nous avons as­

sisté, hier soir, à un concert des plu* 
agréable*. St Hyacinthe a rarement 
.’occuaion d’étre favorisé de si beau 
chant si bien rendu. Mlle Oervais. jeu­
ne demoiselle de Troy, N.-Y., nous a 
fait entendre une sélection anglaise du 
plus bel effet.

Mile (’ôté nous a chanté la grande 
valse de Gounod, de l’opéra Roméo et 
Juliette, avec tout le talent qui la dis­
tingue. Bile a donné, en rappel, une ty­
rolienne de«4 pins difficiles. avec un 
brio et une f-erfection qui ont provoqué 
des applaudissements prolong s.

L’orehetetre de la Philharmonique a 
admirablement rempli les entr’actes 
avec un succès parfait. Nous les au­
rions voulu plu* longs.

“La (’’rémaillière”. et “l'Amour de 
T Art’’ nous ont fait pouffer de rire. 
C’était parfait.

La* grand trio final de l’#>péra de 
Faust par IfSa Oftté, MM. Casa vaut 
et Fontaine, a été interprété avec un 
succès qui a dépassé notre attente. Il 
est rare d’entendre îles amateurs si 
bien réussir <*<*•» grands passages des 
gam#is maîtres.

—Le bazar de St Thomas d’Aquin 
est terminé et la recette est ou no peut 
Itflus sati>fa:t»ante. Mlles Marin et 
Chabot, «lans le concours de popularité, 
ont réussi ft grossir la recette d'une jo­
lie somme.

—Une douzaine de nos travaillant» 
partis la semaine dernière p ur travail­
ler ft Grand'Mère et Shawinigan nous 
revenaient hier soir, après avoir en- 
duré bien «les privations. Engagés ft 
St Hyacinth#*, leur passage payé jus- 
que-lft, ils n’ont pas trouvé île travail, 
la crue «le* eaux avait noyé le chan­
tier où fJs devaient travailler. Il leur 
fallut revenir partie en bateau, partie 
à pied.

Enfin St Hyacinthe peut espérer 
d’avoir ft l'avenir la lumière suffisante 
pour éefairer ses nui**. La compagnie 
des pouvoirs hydnniiliqiie** a acheté la 
compagnie d’éclairage au gaz et ft l’é­
lectricité qui avait le contrat munici­
pal. Les consommat<*urs n’y gagneront 
riun sur le prix, mais au moln* » s peu­
vent espérer en avoir pour leur argont.

—Trois ou quatre de nos jeunes ama­
teurs de (‘basse, partaient l’autre jour, 
pour !#*s forêts du Mégantic, où je» che­
vreuils abondent. Ils sont reven is hier 
soir avec deux pièce* énorme», les plus 
gr#» chevreuils de l’endrtvit.

—Nous avons enfin le rapport de la 
votation sur le règlement municipal en 
faveur du G. T. R. :

l.V» “oui’’ représentant $6d2,7dd.
11b “non" représentant $239.8.‘V>.
Yoilft une douhde majorité très sul»- 

stantielJe qui devra «satisfaire lee plu» 
exigents.

LE CHATIMENT
Vingt-cinq «ns de prison

Four une feinmr-a^sassin

■tt. abrtqu#

SH A3' BRE ’> * * E ' «'•ri xi"
ê-' #i’tr»nt 1#* Jour. #1éstr* uni* charrbr-('

simpt#' «'t ivn»! tns un* famtll* privé* cm- 
nadisnn* rranç*ls« >û 11 » un télêph«>n* pré­
féré. #ians K*s «*nvtr«'ns «le la rue St Denis.
Kcrir* X A . 1046 ' loi Fr**s* '. 284—3

1>I A NO — A vendre, pian
■le Ne* Ycrk. aussi b. n gu'un n.*iif. «an i 

.Dux .-t puissant, bell#' «*fli»«' senr.- tu l-'rne. 
943 - •.'••• • st très t i" i '• XV'- I
nu* de f Hotel d* VU)*. 284
rp xEI K Table #Ie r'el r’* ” 're t , 
I A xendro, 3 bon marché, au No 1171 st i 

l^aurenU, 283—2

PROVINCE r»K QVKBF# Dlatrl. t «i 
I No 11038

J Fattereon. derr.and.ur, vs T. J Potter, dé- 
f.'u«i*ur Le seizième jour <I'a t# t'r#' 1899. A 
#i*'ux h^’.tres «le l après-mldt. au damtetie du 

• t J. • • > ur. au N 23 ru# k'nlxers’tê. . n ;x 
#-ttè «le M '-itréal. seront vendus par aut xrlt«' 
d#* Justice, les bien» et effets du «lit défendeur, 
saisi» <*n «dte . au»#*. . anslstant en meubl. s 
d#* rué;..me, etc #'an«liti«'ns. ar*r. nt compiant 
K. A imais. H c S M mtréal. H octobre 18J>9

286 1

1>
No 1IMT -

Hart îe man «leur x< Taseph O R Frappler.
• • -

:•* h ures de ’ avmat-atkil. la place d'af­
faires lu t ndeur. m No I8Ô7 me • 
t'atherine. #*n l.x # it-‘ !• V rtréal. seront x sn- 
dus par >Ut.xrltê lr Justlr*e. les biens et effrts 
du dit défendeur, saisis «m cette cause, con­
sistant #*n (raxellers. larrr* s éle#'triques. etc 
Cond it ns \ rirent xnptant T F Del- 
r.-vurt. U. C. 6. M .tréai. 5 oc t'bre 1899

283-1

LES DE MAISTRE
On rient d’inairgurer ft Chambéry la 

efntno de Joacph et de Xavier do
Maistre.

Le ep-mpteur. Ernest Pubva. s’est 
vraisemblablement inspiré de cette 
phrase «U' Xavh r:

“Mon frère et ni«#i nous étiona cotti- 
me les nigui’:»tx «i’unc même nnmtjx*: il 
était la grande, j’étais* la petite; maie 
i-one marqiri«>ns ' \ ntA re heure, qnoi- 
qrt» d’un», ma mère différente.”

1.’artiste, en effet, a représenté Jo­
seph Maistre delneit eur un rocher, 
diapè #l:inv un manteau hnttu par ’.e 
vent, la main droite mit la j «oit ri ne* et 
le bras ga’b'he éten«Fi eur l’éftanie de 
»v*n frèr**. Ceiui-ct. piacé nn per» en re­
trait. tent ft ’a main le man ne cri t dti 
“Voyage mtour #b* ma «^haarbre.” et 
porte Ennifomte d’officier sur le.

En b a* -lu «o#î.* **e trouve une femme 
syraK-iSniit la Snvo e et qtri dèeert e 
les launcTé de ki gloire aux deux frè­
res. esquc’s *pt ft leurs pied* le Na- | 
æn <le la fam .l 1«* Maistre: “P#*ix 
é.nicia sur champ d’azur.” avec ,'a de­
vise : ’’Four l’honneur, nul aouci.”

Dover. N. H., f» — On se rappelle l’é­
moi que causa dans le Nouveau Hamp 
shire et dans toute la Nouvelle Angle­
terre. le crime de Lizzie Provoncher. 
ou Prorinchia. qui dans un ac­
cès de jalousie. tua ft coups 
de revolvers, Annie Cox, em­
ployée eoiume ménagère par son mari.

Après six années de mariage, elle s’é­
tait querellée ave« son mari. Henry 
Prorinchia, et l’avait lai-sé ft Ports­
mouth.

Provinehia alla s’établir ft Rochester 
où il fit la connaissance d’Annie Cox 
dans le printemps de 189*. Plus tard, 
il l’engagea comme sa ménagère.

La fille paraissait beaucoup attachée 
ft son maître et leur conduite devint, 
bientAt insupportable ft Mme Provin- 
chia. qui le*, voyait ensemble quand elle 
allait visiter sa mère.

Le matin du 31 janvier. Mme Pro- 
vinchia. accompagnée d#> sa bell# soeur. 
Agnès Provinehia. se rendit ft Roches­
ter de Somersworth où elles avaient 
passé la nuit daiw* la compagnie de l’as­
sistant marshall de cette ville, dans un 
hôtel.

Mme Provinehia avait réussi ft s’ap­
proprier le pistolet dn policeman qu’elle 
renferma so ne clef dans la chambre d#* 
l’hôtel où ils avaient passé la nuit ft 
boire ensemble.

Après avoir fait une courte visite ft 
sa mère. Lizzie se rendit à la résidence 
de son mari où elle trouva Annie Cox 
et tira eur celle-ci quatre coups de pis­
tolet. causant ainsi sa mort. Au mo­
ment de son arrestation, elle admit son 
crime, ajourant qu’elle regrettait de ne 
pas avoir trouvé son mari à domicile, 
car elle aurait voulu le tuer aussi.

L’épilogue de cotte terrible affaire 
vient de se produire.

La femme Provinehia a plaidé coupa­
ble et a été condamnée ft 25 ans de pri­
son aux travaux forcés.

DANS L’ORDRE DE ST SI LPICE

M. l'abbé R • hard P S. S . v>n* 
«l’être n#*mmé vi# a*re ft St J-ieques de 
Montréal. La por<>h««e #1e Notre-Dame 
a un nouvel aux : . re dans ia ^««in­
né -le M. Leflu. récemment arrivé do 
France.

PENSKKS DT NK REINE

■ * - ient
habituées ft être déeensidérêe*. qu'elVs 
»#* méfient 1# ' «savants qui les consi­
dèrent. T\LMEN SYLVA

P pm «'*,’ i»m#' ; e - h#»mmes ont 
fait les lois plu** <év#‘*r»'s p * ir \n feni- 
me. sans <• douter qu#. pur Ift. ils Té ô-
veut au-dessus deux. — CARMfiN
SYLVA.
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L'Amrlt*t*rre et le TraiiMaal 
^arment et Pon parle encore 

«l%iin règlement amiral

LE COMTE Ml KAVIEFF

Imicièif* le* |¥» itlflen* iiinrlai^ |wn «Ar»*
aliée* et «eniie» à trarer* PEnrepe
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aunuée. à V
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S. K. Mer K» «••nia At.itf ent^ 1 
r ! :i • . * • *. 1* S « . ' .
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»I> B.'tr* Cy'Tt
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3«nt rarMc*u «ri

WunCESltRSHIIIE

Occasions Spéciales OlieptesLEA & PERRIN Aux Acheteurs du Samedi
Voyez a ce qu'on vous la donne

J. M. IIODSLAS S CO., AGENTS AU CANADA.
11 e*t tre» r*re que pareil!»*» ciiv<*ii»taneaa de piwurar »le bonnes et belle*» 

ni.v ! *itdt*ei> *e s> ient pi « înauliées aux acheteur» Y.*iei, p«i mi un ui aud nombre 
•te » »!enr» éxeeptumneHéa, les principales qui Her»>nt otWrtoa ici demain, entre 
S heures a ai. et t» heure» |». m

t.t mns rorit i»vmi s ko11 iM s mi it noirs

4J -t ' **U.f•Pt . t'n :u’a |8 »r«*nd ri n. «•e*;»»»!. - Voici Ig list*' comp’»' rie ce•tit «1, - vi-
•Stl’t. «|!1 f. r. • ê;*èrer mi cban- i -iteura qui ««nt *ifn»ê U> ur no1U *ur .o
r -il nullion. T>‘»:iatre «ie “an-! ♦ >«\ h» : I. h.»iii. «'h-.

I 1 « s: «‘ Y h-nt i»** pttUx i l’itipatrMk, !'h«»n. ji TU* R mil :er. 1 -
e.ip • a r «ut « îi< *:rv t«put/- poor * ‘rn;* !! hou». Thoa. t'hjtj«ai- et >!n. CTi H ai-
4*ht' «e 4 ' n i •ni’U* * t #«4 <\f j P ! 1 nu M le <, t M v
rt-^Tv»* r-*nt j i hiv mont :t] «;»e!è* j Flynn. Mm« S \ l'a rent. !*!lion. .1
•««#•• 1p* irn'<«>. «Î»M1mm, rt un «m »rr>- i Tea*i«T et Mme T.—ier . l'hoi!) « t Mm.
«l’a rimV m ra n* >1 • ii*,' lr IT» au U' •J»» h' ] K. F. Paquet, l’hnn. K H 1 al tue. le
« t ni**'•* ietitenant tohmel A. YIv.intur- !. Mm.

1 .a v V ÎU• invar • >r lu «-anttr Mu A « t M le Ev.t K\ .ü rt*!, I\ 1n. tînr
r. v ioff. n : ~tr- • U‘* aflair*’* « tr a iRrè* - j neati. Dr «*t Mme «' 1 t rtr« . niaj«*r
rr*,. à S- S. ha- t Mil. où i' a rono•ontrA r ' • m , \i ! mIKm le Dr « t
<8 roin» y' 4. J • n»i i’F^p.’vr ♦‘t I Mme Ahv.irn. M. et M me .1 A . rhnr-
où W a flo Y't*«r«ti - rnfr viira «Tt'C M « ia. 1 ! t Mme

«r S Jft ♦‘la. j* r«*m « r iiiitPMr*» ♦ •atVI- Tardivel, C. J. « t Mt;;10 M .ut:ia n . \i «*t

IIIMllES 3E JULIETTE 1 COUPSIER D'OIW
Uta« ’ »« I •! Un'»*l , 1.» A
u«' A Sise* ■ hl#r «'t «U* 

u»« Ai lîrta*1- a «mtr*
i n- st ju \
■ \<* 1 ai (rib(in*I hl* r .-t . 
if Irur plaliloirl# que c«*

d'or «run chevalier — Mart de 
>1. t*nxt. Itit ard — |b pari de sir 
O ilfi ld et <li*» intltih» pour t liua«r«« 

Nata» irv'iicrdléi».

Va
19»

a i\ :
2ôc*

il» r.irtn» 
Al \ .»

7ôi

u i r ma vi ms p-.ur
n» r»iitn* i-.**»n« <v>Ul*

V **l*A»r ré*ulia
2:).

t »t< ur*

ux

*• !’*• •’ *- !• x A-«ipr r* politique*. |
Kn «piirant 'INp.-.ci,.-. b tnt«* Mu- | 
tnrieff *.• .eu.lra .1 Par s. 1/attitude | 
«*»' '.I Uu*eie »ur \i «l'A'-rion lu Trai s- I 
v.ia! «'st « <»n«in . I. Al’..‘,11.14 u a d.s la- ! 
rA • rment qu’W.h* r*v **Tiit mu- J
tro mnia !«» frr.v ux té gramme do * 
l*« n'. ^rour titiiriaunic au préeid«*nt 
Nr 14.t n’est pa> oublié. «»: cv fait | 
nb* :t. ,1 l'amertume de la France. *le- 
puis rin.- dent !« Fa«hoda. ot au res­
sert nifpt le i’K»pn4ne ic:rre VAiur’e- 

à eauee le son attitude durant 
J i 4uerr!' his; ino-amt^ricfliDe, poaiioe 
les 4e:is ^ • e demand* r dans quel but 
le eomt-» Muravieff fait sa tournée.

1 1 Ires. ♦» f p<* ,l'jM'eho spécial.' de
Pr.'î..r nnnonee «pie , i»rési*lent Kru- 
4er a lé 1 : •'• qm* !«• eon»ei! exécutif l’a 
f«*rtenunt ilissund»41 .le ae mettre tV In 
t f■ t < • de# tr * ip4« bn. r>. !.a tVéT»éche rap- 
lM*rte que le vieux président a dit : 
“Qiiv! luer-r.*? h préterdeirt que je suis 
la eau#c du tr*»uKe. et je veux prendre 
ma part de muhaf avec man peitple.”

I 1 nu* me dépêche ajoute que la fem­
me du 4«*n'ra! en chef .T.»ul»ert rst par­
tie pour a er rejoindre son mari, sur 
la frontière.

T! 101111 m* une pluie .ibondante, et la 
riv êre Snr laprint est «débordée.

TiOt.lTes. r. corr.>spondant du
“Daily (‘hionifie** à f’aiv To tvn j«'tte 
im peu de ’umiêre sur len a’Jét-e et ve- 
mi< 5ï de M. Hofmeyer. le chef afrikan- 
d, •

T e correspondant a l met que la nou- 
vo d’une entrevue qui aurait eu lieu 
mardi, entre M. Hofmeyer et Sir Al­
fred Milner, était prématurée: mais rl 
ajoute «pv l'entrevue a eu 'Jeu mer- 
ere îi. et il ne croit pan que Milner et 
ITrfmeyer en soient arrivé* j\ un ré- 
r.ultat pratique.

I*e rntrreapondant «lu “Times’’, éi Prê­
te r ; n. dit que In nur.v.éle de l’atrivée le 
M Ilofnieyer «*t Schreimer. est un câ­
lin rd.

l’m ié*pêche de Lob itha. prêa *le M « 
f-kinp. au “TimetT. dit que les indigè­
nes déclarent «lu’iis refuseront «le com­
battre po r 1«' T ran-va al. et trnversc- 
r«»nt pbîlût a frontier**, pour s«* ranger 
sous în baniiièri> «b l'Anjrleterre, parce 
«lu** les Boi*r.' sont trop sév«''r«*s et leur 
indigent eontinmdienicnt des punitions.

1.«‘ correspondant «lu ■ Standard’*, à 
Beaufort, West Kami, écrit que les fugi­
tifs rap|M»rtent que qtiarante tonnes de 
«lynnmit«* ont été prépar«'es pour faire 
sat’t'T le pont «le .-heniin «le fer sur ia 
riv:«*re Oranjri. A Vobnis Points, station 
limitrophe entr«* la Colonie du Cap et 
l'Ftat Libre d’tlra!)p:e.

Lan*,1res, H Le premier ministre a in- 
/ >nné les autorit**'. militaires que si lee 
B«»«*rs attatjues N, \\ nsth*. toute résis­
tai, «‘e s-rn inutile, positions anjtrlei-
h- < dans h Na ta] ont été renforcéci, 
hier, par i'arrivée de *J..Vln hommes «l’in­
fanterie et «le cavalerie.

I/ea autorités militaire*, en général 
lie craignent plu> «ji:«‘ les Roërs se jet* 
tent en masse sur la frontière du Na­
tal.

Londres, t» I/o général Sir Redvrrs 
Bu11er est arrivé A Balmoral Castle, 
hier soir. 01A il est «’bête «le la reine 
Victoria. Tl vi«‘nt dire adieu A Sa Ma- 
j« rté. avant «ie s’embarquer pour l’Afri­
que.

Lm lres. t’>--Le Très Honorable Sir 
• ie.,rgc titra Frevelyan. parlant A Hali- 
fa\ . Yorkshire, a <iit qu’il pense «pie M. 
Chamberlain a fait un«* gran«ie erreur 
« 11 refusant l’offre de cinq ans de fran­
chise faite par le président Kriiger. Sir 
< reorc* ,1 ajouté q»ie la guerre, eepend an t, 
pourrait être encore évité,* si Ton eu- 
’« oyait un médiateur A la Colonie «lu 
Cap.

Londres. •; Des avis reçus de Cape 
T**w . hier soir, affirment que M. H«if- 
tto > ‘*r «*t l’ex-juge K«>tze. ont exprimé 
J opnron «ju« ’»• gouvernem«*nt impéiul 
a igi • 10iis l’intérêt «b» la paix en «leman- 
«îant l’ai «ütion de l’agence du Trans- 
» » * ' â Bruxelles, et le rappel -lu î>r 
I/eyd-, représentant des B<h"ts en K li­
ra pe.

la - atsemh'ées tenue*, hier soir. 
Halifax * t TLrmingham. «-n faveur «le 
Ji paix, ont été troubles par des bar- 
de, d«* jingos. qui s--nt entrés dans les 
saV**> en , r ant . “Vive Chaml>erî;iin T* 
et en hantant “Rule Britannia**. Les 
orate :r= »nt d»‘t ?c «on ten tor de crier 
leur? diseonrs dans les oreilles des re- 
T*<*rt«r«

Des dépêehes de Johannesburg, an- 
non « nt que les Kaffirs pillent les ma-
g isins , t les maisons.

CO M M ! SS AIR K I : XT R A O R DI- 
NATRB

New-York, t»—«lame# R. O borne a 
«r r.or é. liier «• ir. qu’il viont d'êtr? 
ti« 'vaxé par h* prési«lpnt Kruger, corn- 
ms- tv* extraor linaire du T.r*n«vaQl 
aux I^tat# T*p.i«.

Grande compagnie CM va­
riétés

r. 1:,. •ompagnie pour d manclie 
p- h - !.. au ran* > huu-r l>a famille
|
1 h'i • e. “B:! n ' r* ■. d n«*." gigé-e 
d*- 4 a n#. une v«r»ial»ie m?rv • lie «.otu* 
me «Tnneenwe; Cl* yo **; R«hEi« I.,*. J'ex- 
<« lient-* acrobates. l’rwioe Mtiro. un 
*.<’«►bat** eowu’i dans t->j*e l'Furope, 
faisant des ’«virs de force extp.Torli- 
naires: H.idy-Aii. un le* pl'.« f*>r‘< 
g.' mnastes et éqt>dd>r stce du mor de 
entier: les Soeur* Hrant. hiettietes. 
avec chnii4«-mem d*- instnn-
tûl é#: les Thorrr*. T «ha et MH le Lu u. 
jongleur» avec «•ffe,.s Hectriquen: Au- 
gjÈmix» Deweii. trapèze. et«*. Admia- 
i»ion. 1‘» cents Roprésntition* A 3 et 
8 heure#. Le pari ion du Par'' est 
ehLuflfé. 285-3

Les chaussures nouvelles

Nrr.^s le» avons en trr>» ’e* zeir**.—
frarçaises. ang «iees et américaine*. 
Notre êtiKie •pêciak* ee* ia bonne et 
tjeÜe «-h a u# -cire. !>** dame* et mes-
# r*ire troareronî k-i un eho.x sans
égal A des prix rai.-oena i/e*. t ». P. De
iïoaugây, 1420 rue Su Catherine.

Mme A p. Pouliot. A I! Yerret. S L« 
sage. E. 1 ! • « ' f. F
monti«*r. Fr» Bernard. /«>ti«|u IA rgeon.
K. Lab«*rge. M I». N. i: - . p F. 
P« rrau’t. Fr*. Dibr. » qu. . F P . ud« t.

I J. K. Plaiimn.l n. L. H. P, \ nr j. Da- 
| tii«*l Kam*. Mm,> \’f \ ,. .1,m

Miofuj. Narcif
’ 1. O a fi et C Bava 1. M t Mme
v B. Van !'. ton, J \ - 1 1

Archer, jr.. H<»rn«-e d , tu. T. l/«'dr iî. 
M Marie I

M . . J 1 | ;
L. et Mme Cat • I \ > !
M A. M. Hél ert
t.o, et Mme \ *»h!, F!/. \'i', nt Dr P. 
H. Rédard. M et Mme R. P. P 
seaux. I»r F. R. Rinfr. t. (icorv> St«‘- 
wart, Joeeph Mar« ..tt« , Blz. 1 r , r. 
J. K. A. Pin. J. Bouffanl. Mm« v M. C. 
P«‘lleti«*r et .1 K. I#irue. Mlle* Lame 
et Pelletier. A. Robitaille. M. ,t Mme 
Lmlovic Brunet. L. R. R««y. Mb. M 1 
"iiin, Ls. J. Deniers. M. Moiiaplihii, 

L J. < Tameron, L. A O ipn m. M 
Mi H. P tier. Mlle 1 !1 er, M
et Mme Els. Hardy, Mil H rdj*. G*ia 
Mv.- Harl|. M U M. «d Mme
F. P« nné. M. et Mme 1». I ». O’M. Mn,
L O'Meara, MHea 1 Hunt,
•T. 11 n 1 1 ' | •

et Mme C. F. T»- '■ r.' u. Mme 
Edouard Tascher* ru, H d H.ih d , • 
Mme Hfb«rt, Mmes J L L.nny. 1 A. 
Mailloux «-t Fitzp itrb k. M Fit/.p.i- 
triek. J. M . Mdier. M et M M \ 
Emond. Mlle Emond. V. et Mme C F 
<
E. Roy. Jos. Beauchamp. Dr N 
Dussault. Dr A. I ingloL. Mme «»t 
Mlles Routhier. Mme*» J. I>. 1 mthi«‘r 
et A. Rn« ine, Mlle- lyéenora. M iri*1- 
Lonise et Mire T«*rn*au. M t Mme IL 
Najant. Mlle* Smith. Mme P. \. Shee. 
Mme \ . U. I.aRue. Mlle L.iRm», J. A. 
et W. R. LaRue. J. A. N. Chabot. M. 
D.. Mme et Mil*' Achr«»<ler, «1» Haini?- 
ton. Ohio ; R. H Seufield, Bioekport, 

Mlle A. Km 1 _• B 
E. Shart. Vancouver.

«I»*» i#in,,in 
n ■ ■> ,nt k -

l.r» lait»
<te

I autre 
■««•ont#!

« U, 
t#in

•leux p»r

mt «iu'un 
i«M«* 1, ,1 
utation, <

t>an<
un li

l'Iqu* « *

mot* ^«*ul«•ment

Venu eitraordinalre d'Echaitillons de ühm>ures poui Dames et Entants

|**Ui« l».«

\ «»lr

\ liMU iMtlre» «l'I 
,1m 11 s U » etKlleiir» 
•lei'tit* “ -• i\ J .»1 Im
A ••«••itlr «lu r *

* i«» u t «m *K»r:«*
... « IsAU

I m* leritalib' l« nl«* l*h<liiomiMiale «Lin** l«*s Rauf* <!«• Kul p«»iir Samedi,—l i»«*
d(k ce* Vente*» <|iii d'ordluairi* lent fureur.

n.tiiom^uux Pui»»"* Montra»!, l'æhnt 
«•l,»* nmai«ifaM'tlire» «I# il# tîreuol*!**,
« ni p«v» («mi» !• ». J.uns

« «***t m\««‘ j* u» *;riin I i »i'ii qu»- «' ■ 
iiortm* que le.im «»\«* 1- f.itt it'uim .(«■■ plu 
u I i'un«*<» I »«* pitr»*!!!**» «HH»»«l«»ns u« •««« pr

:.'«» 1* «/ i*r «1 w 
si j- is«t h 1 » \ m r.s

i*r KU'

u 1 ur, r 

»■ *»n
bien
Hlllrs

h i».-n« t«>u« nul « pour Ut «ninoi 
I w* pii» A»» «Mit «'«»v .1.'

n n\. nr |>«> le dn 
• s «i Hutie ulterniit 
:t I urn- \ «*^lon. s... 
rate. I’uutre e»t ft 
cour un Instant l« 

.'n?- qut* nous

uti

A.

N. Y 
(Jaspé

DON D I N LOHD

Pour une œuvre philanthropique 
Montréal

l’une pt*t v
témoin* 
on* d •!>

««ntiiqon* cent*-# Ifs nerufiéa «*t que dam» !«• but 
df «1l**i|>«»r CM «oup^on*. nous leur faisons 
<*Kpliquer Isur prfsenr# ft Sh*rbro«>kc 1# J«>ur 
du vol. Cro>«»2-\ou* «ju'apr#* avoir «*ntcn«lu e«* 
qu'il* ont dit comme tAmoln* en leur faveur. 
n«is aoupçtm* seraient <li*sipe* ? N*<* p«»na«**- 
vou* iw»* plutôt qu’il* scral«nt accru* et *• 
raUnt changé* ci. u..«. Lcrtitud* ' 

l’ronon* l'histok''' leur* pêretfrltïHtlon*. 
'• I. tail.-» t r 1; !••> tris , u«* ' ^ par

©UK-menu's l/un d « ux «-st un '"rkey « t part 
«i«» Portland pour Montréal . l’autr© est un 
asrent «le olrqua et part <1o Clorhatn pour «,)\ie- 
bec. mus deux, sans but apparent. <!i*e<'©n- 
dent du même train, au même endroit. Rich­
mond. ft 4 heures du matin Tnu* d ux font 
une promenade matinale sur l’unique rue de 
Richmond, sans se remarquer, sans se con­
naître. Tous deux, le même matin, quelques 
h Mire* ;\ peine après être arrl' ês. achètent un 
même billet d'exrurshin. au même guichet, du 
même agent, ft la même gare . tou* «leux pren- 
n«'nt le même train pour venir II Sherbrooke 
et cependant ils ne se remarquent pus, ne *«» 
connaissent pas Vrrlvês ft ftherbrooke. tou* 
deux vont au même hêtel. enregistrent leur* 
noms l’un après l'autre dan* ie niêm* rêgl*- 

b* Lf*ry. L. J. J »«•*_«;»Mins Nlin»1 1'. \ • •-i . mtr- « d,u Ta
mêm* salle fl manger et déjeunent en même 
temps et «-ependant II* ne se volent pa#. ne *e 
remariaient pas. ne se rencontrent pas Après 
déjeuner, tous daux vont dans la même e.all* 
d’écriture écrire «1«>« jetties dans le même 
temps, se promènent en ville, s assisent sur la 
galerie d* l’h.Mel et vont diner, ft un autre 
hfttel. l'hAtel Magog, dans te même t«‘mp*. 
dans la même salle ft diner et ne *e remar­
quent pas Enfin, ft la même heure, dans la 
même après-midi du mêin* Jour. 11 montent ft 
bord du même train, par le même bout du 
char «t s* tiennent en même t.-mj - nu nnli.-a 
endroit «.q un \ « «t mmls . t <•. 1 endant. Il--
ne se sont pa* v u a. n' se «ont pas connus, no 
se sont pas remarqués

Impossible que toute* «-es renc«»ntres soient 
l’effet «lu hasnrd. plus impos-lbb* encore qu’ils 
ne se sob nt pas remarqué* a«i moins une fols, 
ft moins «ju'lls ne fussent aveugb s d«*a d«*ux 
yeux Impossible «le croire A cette Invraisem­
blable histoire, surtout lorsqu’elle vient de la 
bourbe de Mast« n. un h«ïmme qui donne dans 
se» plus petits «létailji. minute par minute, le 
prétendu emploi do sa Journée, un homme «itil 
décrit par le m nu la physionomie de gens 
qiii’l n'a ren«’ontrés «qu'une seule fol* en pas 
sant. Evhlemment. les a rusés n’ont pas soi­
gné leur h'sToln ou i i. n Ils nous prennent 
tous pour «le parfaits Imbécile*.

Messieurs, avex-vou* r «marqué le« mains de* 
prisonnier* ? « «ul, vous les ave* remarquées. 
Je sais que vous le* avez, remarquée*. Quelle* 
mains remarquable* n'est-c» pas ?

t'n auteur anglais émlnsnt rar-ont*- «lans l'un 
de se» ouvrages, que <lAJft, il y a cinquante 
Tins, il existait ■■ I. ii«h« s «b s éçoles secrète* 
où s'ensria 1 ia 11 l'art «le* coupeurs «h- bourse. Il 
mentionne *i»éeiai»-n:«*nt l«- cas d'un vieux Juif 
«iiii avait amassé beaucoup d’argent. |»nr ce 
moyen, avant d'Ob' découvrit 11 tonal, un 
école qui était tout# un* institution <*ù «le 
J'-urn s garçons • t de .- ' il1e» étalent attl
ré» par d'agent» habile*, a qui étaient enrel- 
gn«'- I art de lu flloutene et «jue l'on envoyait 
enMUito piller le* poche* «le.- perfionue* rtehe* 
au profit «lu vieux J«iif «.m. «lans «-ettî école, 
modèle, I* première chose «b'iit on »• prê«K'« .j 
paît .« était rédu«-ation «le- mains. 1, on s'ef­
forcait «i obtenir la. «I xt« rtté et la *oupleur 
«les mains . la seconde cho*e. c'étaitJ'entral- 
Ti-' U nt d- la figui» . de la physionnmb . i'art 
«le paraître incon*<-ient «lu mal. d* paraître 
ingénu. Je n'al aucun «Joute, me*nie«jrHa «juc 
dan» le* grandes villes «les Etats-Cni*. «Je* 
école* semt'lable* •■xistent. auj«>urd'hul. J'ai 

t • . _. • . . , v u «le niùs yeux un v lurm - rtl d un at i« 1t «*# trois institution# seront rpprêwn «m» ................ .. 1 , . :«,. r •.» r, habii-
filou.

\ ««ulez-vous savoir qtiepjue* «qualité.-, si Je 
puis m exprimer f insl. dmi avoir un coup.-- 
bourse, un excamoteur <1«' porte-monnal»-*, un 
pickpocket, enfin 7 II doit avant tout avoir 
la souplesse «les mains. Sa main doit être dé­
liée c«‘tnm«* celle d’un p aniste, d »uee « ormn» le 
velours, subtile conmi»- la couiepve qui s» glis­
se «lans los herbes sans le* faire brnrvher. 
pour pouvoir s'insinuer «I «ns lBs p'*« h« * parfois 
récalcitrante», sans y faire sentir leur pré­
sence. Il doit soigner sn physb.notnle d<* nia- 
nlére à lui taire refléter l’Innocenc*- F-t I 111- 
c«»n*clence car un plckp«*« k t «lans une foule 
ne se sauve pas après avoir fait son coup, «"e 
serait suffisant pour le faire désigner comme 
la voleur : non, il reste près «!«• sa v ietir.,.-. 
quand il ne p» ut pas »'• pculre in.ipperçu dans 
la foule, et <i««nno ft ses traits I Impression 
d’une personne parfaitement innocente et in­
génue.

I^e pickpocket doit avoir d* l’audace et d** 
T!r« «imian« *. beaucoup de sang f’old . il «lolt 
afie't« r les bonn**s manière*, la tenue déeen- 
te. ia gentillesse et l'urbanité . enfin, rien ne 

?ib«er i>lus à un honnête Jeune horn- 
1 veut î«V’«dr quelque

M s M \>(H YKI N IM K IIM K

B« rliu. il !.«“• iuhu ”viv« «lu Kni 
- r A Stutticnrt. » v «« « - 11 •"> <
Wurt«MulH»nr. «*t «i«' l*>:t«it*ii. * ;« \iJt*iu*«

■ it été f«»rt brillantvs. utnis «•«•inim- ^ 
•rdiiiHlre. il > ♦*»» «|tu»h|ii«' i*«‘ti «l«‘

boM»«Milnde. «lalis l’attfitiui' <imu!«'‘«* «!«• 
!:i PHVüh'riP «‘rtlltr»* l’infiinhu'«•. D'.«
pr»'1# «b‘s témoins «»oiiI»iréa. inHunt qn’««u 
lient faire «1«“* «'on.iooturi * sur un«* t«*I «• 

11 a«lo. rinfnntt'rie aurait cmi f 1. il- 
u«»nt raison d«* l'attaque «!«• h» cnvali’n, .

. « v « • «■ le Kais«r A sa ti^t*-.

U \.N

r> la
90c

|.*s* I

g»' t-
rnx

VN!'; I N’ Kin mn 'FXU’#
• iii»ia|tMMi d* gautt» fran 

•ut m»» dénie. (Mitent*, gio* 
e* sur «- de»»us «tan* le» 

tan ! r n n uvsau bleu.
’ <>' («rI v régulier de «»e*

_____  $150

il n < tmt qu«
qua U v au

l.«>« lun.

hot«

'» auront Heu 
ft h Ii«'ut• m lu b 1 «lliquc 

-l'n Jeune In 
couché hier soit 
rlers. nu liât, et s’est 
ce matin, livre |,t m<>nti 
rb rs I .a police Ini .u m-

1 A' Chef r«-vvell .t reçu Un t« 
s««n frèi»' l-rnest. ft Vancouver.
' ' Adv uni «»t l« I '' le « hef n tou 
!«• piin*.* Irtilt s'échotn'r sur 
parlant «Mi l

«le cin«iuante

samedi matin,

« appar «Mire a 
Hurry nenbiu 

b* b •tu»«' heurt 
«b M I V'slau

• '««ni diiuti«-i •• 1 «c«*• * plua d'#n<x»u> «Mteincnl mix «Intue* A v enir, «l< iumIu, «*: en même 
M int's pour les cngH*.«*i <1 Mpprêt'bT !<«* vulcura qu«' muta Hnn«»nv<>n» u> toiird'liul, noti» 

'" 11II ft |i»iit«*, «•« 1111 i<«' 1 i«^l< i «>o I I |»iiIre «le uit* l,nikla a aI ■ H» «DU 4 |»ulres
«»« « e •» » oft « (• Il «Mit . une l: 1 ■io«l«' b«« , • «l’K.nit tl« t «»w «l« I.» « «■ i»«tr «le ft nr I,
lUti i» 1 . te . d n'«,*l que p«Hii «leiimln »eulem« ni

UN t VE N T M t N 1 SPECIAL DANS LES BAS

"d non» notivonx v«*ua offrir d«'» llRn«*» «b- Ihts .1 nntomne cl d'hiver nux prix <)U«' noua 
IV' In ls«»n ■ • si . | u «i « 1 «| ne inuis 1 s u von » i«e In 1 és A 1 « « c. u 1 111 < « ' >» pl ns n vn n I agi*u*«*a «imt
I «(l'i u««> • 11 1 «,ilii ■ N..«* ventes du '•miu««1I «Iiiii» « • - n , l«*«,J.
«•n pua «Je doiile «|iie «'< ll«' «le «teimtln n«‘ f««ru pu» cxin ptlou.

enlagcn*,** «ju«« 
n grMiut Mticcês,

î.orrl .^trnthrona H M »nt-Roynl. !«• 
Kîand philanthrop** cautnlion. vient «1«* 
faire tin nmivonu don «h* s;10.000 jK,ur 
l’érection d’une bAti*#«* A I'n^ure exclu- 
sif de la Montreal Maternity Hospital. 
E’o>t ffrftoe aux effort# de inudnni W. 
IL Miller, la |n«vi l« nî«' fl»' l'IiApital. 
que le projet d’ériger uni bTiti**e cpé 
«'ial«‘ a « nfin rtvn une sanction. La n«*u- 
v« lie hAtW-e. dit-on. cofitern S.YO.OOi». 
dont une partie ►«■ra « btenue par sous 
cription. (“est le dé#ir do lord Strath- 
cona «le ne |>as contracter «le dette. II 
v. ut. *i l’on n’a pas tout h* montant né 
(‘♦•flaire, qnp l’on commence A éri4ir 
une petite eonstruction. quitte A l’a 
jrrnndir et A l'améliorer p!u# tard. ( »n a 
déjA «’hoiei uii4 propriété à une distan­
ce égale de l'Enirersité M* Hill, de l’hô 
p:tal f.énéral et «le l'TIfipital Yi« toria.

fées eu nombre éeal dan* le bureau de 
direction du nouvel hôpital.

M. DE LAHRI0LLK

Ses conférences ‘ieront reprises le pre­
mier lundi de novembre

dix septième et «lix-huitième siiVIes.

C ERCLE YILLE-M VRIE

«mn

Tî est tout, probable que ia série de 
conférences. qu«> doit «l«.ni, i- M. *1« La- 
Brio.üe. A i'!’niv»r'iti- Laval, «•oninini- 
cera le premier ]iin«li du prochain ni'ii**.

Le rympathique «'onfépenc «t fera sn 
première «««nférenco publii^ne !•* K ur- 
vembre.

II prendra pour sujet : “L’influence de i '■. , me q«j un i •la société française ?’:r la littérature des : su... -
l’n picl-pockct qui connaît son métier n’. 

r® jamais seul, à moins qu’il ne soit pr 
I par I© besoin, i» a toujours un «*u plusieurs 
| »<v iéy dont !»•* fonctions sont d" s» t"nlr 

du filou pour recevoir r«rg»*nt ou les oh 
« Volés. 1>» plck[«'>ck«t «i./it f'iuJoUf être 

------- — j y«uur b- surprise*. H dolt av«»ir urn- hist
Los section® de droit et de m' ie.'ine 1 

«lu Orde Ville-Mari** «»nt fait Jours 
•' actions et les mosLeurs -iiiva- ts ont 
été élu# :

Pour la section de droit - MM. A.
Hurteau. O. l’ati-n nnh*. .«v - . (’.
Paqu«*tte. notaire: A. (îibau’.t, J. Ta’- 
bot, Berard « t K. Hébert. ( i .m . « n 
droit; et J. Piireou. étudiant «n

Pour la section h- méd« ■ MM.
T. Bmnean et W. Bon « i« r, niél> ns;
R. Tassé. J. A BiUui. H. »ê r . i- H.
Prévost et C. Du ch arme, «'•• diants <• j 
nv*Jerine : J. Fournier, étudiant en j i« r] 
pharmacie

Ce aoir, ce sera le tour «ie 'n section 
dos art* et samedi soir, à 8.30 ! ■>. I*- 
vingt-quatre d«Yç4'b'« • s :vn:
lues du bureau «k* direction pour l’an- , 
née courante isfjî» 1900. r.?”!,

référer.» e 
,r.c. avoir 
«b t« mf»s

gent

préparéï d'avam 
I « «»mptc d“ »*•* m«<uv »*m»*nt.s si 
I nr.ms connus ft hm. di*t»o»ition 
j pour Jctor a la têt** «]»• ses ;«

Iun mêtlér h'>nn^«#• hu«|u*I 11 t 
à autre- pour fan® «rolr** ft :

I il Opère au «’Hn.'ida. ; 
j a néiicain |»our «b'r«>uter b-* noijpeor!Messieurs «*•.« Juifs. • 'est ft vous d • dire si 

ft • portrait «lu 1 arfait pickpo.-Ket. vous re- connalssez |r-s pris<»r«niers ft la barre
!«»* H' cu:-é* ont été pris en fiia ant délit 

de mensonc? fou» germent Bell a donné 
I cf,mm*- résidence de *a mère, le N 

t'rbuir., :*i«»i t ré a ! i r. tém.Un «!
■ mandé «le suite par le téléplione. ci

rue bt
>u n«ji

un pat Ir. M

M la 
’.'tait

r être, n 
«• Mme 
iri. dans 
é'-i appê

•ng^
s’ên

o Jl

«lit la vé-ltê 
q u «• Matin 1

ADRESSE \ M. HERBETTL

• ous «b-.T;' r fr« r q«J II» 
- M Far» Il j ire posl- 
îoquaif dé;ib«''■«•rr.ent et 
a v«- I n *:« Me Moe 
rpris la main dan» une 
nne : le porte-monnaie

C’è-ftt drmanohe [rroch iin. A 3 h^urc* 
pr VO'X.qnc TA^-r N (♦:«> .• >:•
J.-B. i*r« 'me-, une uü ... . ; 
r» nue à Monsieur H »rbette. «Jan# .a 
ïr.nxle *»jîie des fét^-v «lu Monument 
National.

On s’attend, do la p^rt îc M. Her- 
bc*rof A une «Tociition «1c* plu» inté- 
rc winte*. 

x
«Ira as»i«»:cr A cett»* trri.cîo léin«»nctra-

•t d = 

be

d? r« 
riner

«ux fr 
Itnée.

dre Jt

t on p’ib iqiic. In.jiv.’c îi mes 
êpéciuW’inent ipri4'- •*. ainci qui 
étudiants de notre tmiv.'r*ité.

Avant et après I;i 0/1 ::cc. il y 
présentation A M. IRrN tte.

PAS irÂct OKI)

•r>rt

faits d« 
blés aux
litré-rr

A cinq 
breu-e q« 
d* .;j ty
du jury.

bérê
aj^.u.

t le Jur>‘
loin* quart.

retire pour d' -

no
.». • . '■r dans !■** «aile* do p«lai« .« - ".] av*- T-;-atier'e !»• r*‘-.«ir 
j Tr r lent A six heure*, «lêelarer ft 

r • nt pa* rêus- A s’aer-order hui
r«ndre I.'honorable J«ige a d*H-

1 ,0ff 1 a > «- mat in, et la cour « «*
1

r#* Tu u- - «* d» non -aopcbla

Pas assez 
De Brise
Pour décider de la cour­
se des yachts ; nous sorti 
m?s plus chanceux, car il 
y a assez de brise pour 
mettre nos Pardessus en 
demande.

La vaste collection de Vê­
tements que nous avons 
devrait nous assurer une 
grande part de votre pa 
tronage. Nous le méritons 
car nous vendons nos vé 
tements à aussi bon mar 
ché et à meilleur marche r.« 
que la plupart des mar­
chands oe vêtements.

Nous confectionnons 
mieux nos vêtements que 
ceux qui sont dans ce 
genre de commerce, et R 
nous agissons si bien a £ 
l'égard de nos clients que f, 

nous les conservons plus 
longtemps que la plupart 
des march«ands de vête­
ments les conservent.

Nous offrons encore cet 
te semaine nos pardessus 
en whipcord à $8.00 et 
$10.00. Nous exposons de 
plus notre assortiment 
complet de pardessus 
d'hiver; tous les pardes­
sus les plus fashionables 
sont exposés à des prix 
variant de $6.00 a $15 00 

Nos reefers pour petits 
garçons et enfants méri­
tent certainement d’être 
vus. 100 differentes sortes, 
quelques-uns a aussi bas 
prix que $1.25 et ceux de 
meilleure qualité en Nap, ^ 
Beaver, Montenac et drap 
faon a de $3.00 a $6.00.
3i nous ajoutons a tout ' 
cela les nouveautés que ’Ï 

nous exposons en fait R 
d’hab Mements pour en- 
fants, convenables pourij 

enfants de tous les ages, » 
de 2 a 10 ans, tout notre [. 

j-tock de vêtements est P 
3 certainement le plus at- ;.

i.«‘ iii.i 1 luxmont i •art 11 a t«ujotird'hui.
p‘»tn ♦ 'hic»go. a \ «' «• sir \\ Ufrid « t »«'M mini -
tl«*s.

Félix T héi lauit. ru» 1« 'lai « nr. . s’oSt fHlt
«•.«Up'M Iss «lol| l uti'' m»in. lit*•r s««lr. aux
usine» <1o h.

i II
R 1 .'tilln, ru* Fri, •1 II H ôté

t rniiMp 
M K ««h'oer. g« ■ Mlt»r <1«* la pris.'ii «1«>tlawa.

a luit suri « «PP«>i t nniiu* 1 < iuqii«d il n ssort «4»i«*
la peuislun (M «Tiu «JUS «lét « nu ii" • «•at,’ quo »h 1» • •■ m* Pai • . ! Il X Jli ««u f«Oi pi|s«»tinlrr»
«•et !«• ;tiiné* >. d«ont 4«»H II,,11iim«»s ot '.««i Iriiiut»»
Tl «-Ut, «-troli «nt 1 t st s « 1 1 au 'illlllliM 1.11
natui *'• «les uffriiM'r>H « t II 1 i 12 t*« «ur lattga»:-
iliwillt.«ut. m p* «ur xf * «i,* s «b> fl«ltS. 1 J! pour oitups«•t ill. üsiirtv !" P1 •I!I l;i|'HK« dun- lill"
p.«iir «*rtr:«. ’t b *1b 1 2 pour atPnlftt tiioiirtrl«'i.2, j«nir nié « «1 roui ; i|omiuiiM« ft lu |" «•
prléii' 3, |v V « Ht.«• f li„ l.ift. « lout NU . HS
«h«'/. 1.!•» tU»mm u i«;Vh.>z l«‘H friiniiH's. faux

H AU IN 1 ftlNT MOIR1 p*« oèt»*. pUsl* 
•ti 9» «HMitUP' gr' U‘l«-iira .« n». «t 11»». pour «1 « 
im y. V > Mit i : t \ '•fl*' la pi

1 Xt\ h|I»! -.«ui* H. lu |«Mlrs

l» '^: F.N «'A<’IIFM lin PURt l.Alb l pur 
«•Ai««m n«Kin< «** gui .tntb- t smiis coiittiivs.»• r >: 1* l> . M • I. . |«. .«Il i«
1«* lut-Ué' ' «‘««ut iu«*tn» *!*• 'bV 

1 * i i \ -|.é«'1:il. sMliictll, l.« puliv

19(

l*«*ur 't««iu«*s P»* «in* s*»«

23c

HAS l )N I .A IN IT NOIR F 
nnlr* |H»ur l'mitonui» un' 
l••tl^ p«*ur Ism «•nfunt* «l is •

l'tix s lui. Th |>»Tis»

s.«nl,«UT ««r«1t 
UMnlll*|<i<* \i»- 
< il <«n<Vsur», 7

19c
H\' N*-Il ri lUJ I.AINI p*r «Atss «m» 

uni'* gr « i b'«ir* .» • iib- |>«•llr snfMit* Prix 
sj.« «>«! |" «n r •un' Il vuiiiUt «I» 1 -«• A *JlV' 1» 
l‘H i «•*'. suuiint lit g i i*ii«b ur.

Vux «'sruonii»'s rl.*tnoumnt hii «lohor» «l^s ltiiill<-s «le lu cité «•! «|iil v««ii«|ritlt'iii. *«« pr««- 
. ur«'i* n«*tr** n,«uv«'Hii caiitl'igiii-, it.«it«« l«'«ii «IviumikIoiin «In tiout « un «»« « i l««iir nom nt
Uti ■ ' H • «M «'Il« - I < « «• V |•«^ltl (l Mll«' “• I ' «I I I IM( I «• ||I»|| \ < nil « «I .«|«» ||<‘ | > • t « | HAXt.

LA MAISON HAMILTON I l (MIRI IMHIIMIiV1

4 ««I t. uti n - «i - faux préloxt'*» '2. \«>l «1" « »«*•
« «I «l. I«iif« «!«' u «.« Is< «u 14 *• i \ iihi'H 11 «-t mal 
tr« ««s. 7 litr«'ln l’2.'>. itlIênêH ;Ml. tnsurti)- 1.
\b>l ’J. sé«lu« iioit 1. v *• ! * t • . b* i»>iss«tn* snns li 
rrn« «« 2. vagHb«tii<Jug« 4«» .ll««is s 1»«‘ « «• 
n 'mbr«‘. il \ uvult .(•«!) « uIIii'l1i|ii«‘ I « «lépt'nss 
total»» n ^ i é «1« $:< «*<Mt i.«» gi)uvrrn*mnnt «« s«»«i 
l«'nu 1««4 pi i**««iml*rs *•« b-H imiiii«'l|«Hllt«M* .«ut 
H«'!iN*nu I»** nulr«*s ’.’• «l«' « « prls«»nnli,rs 
élalnnt h«i «b'*-- «» «I»* 1«t II nu 4ft«t s i Mr-" («•ni
Inn pi«■inièr** ciimlnninn 11<m. 2 ’. |«ur <l«>uxlêm*. 
1 I !« ur ti "iMêii •• « » Il b ui «|iMtrlêm«'

I . • t ft Ifl
S*»1u • i lu r * * « é«' .• >I«ikI pi** lui «1«,iu*n<i»nt 
«1* I'll «*ii\"V r un !i"inT>'«' • >*ns’«Tén»bl» «1'«'S 

i m ,’>i’ « | <«ur Anth -'Ul M ••’slwvn ««ê»
un OOlUui «i» ••« l•l•l|t qu«- lu «nilturn «I*
I'HlM'llIn n** léussii-n pas «lun- l'Uf

1.- « lub |^turi«-r, « ■•lujM'ré «jn.s 1»un«* lll»ê 
mux <(«• «'«'Mo vilb* u élu ••• « nfflnisr» iMiur
1 Mllltês I ••«u unts

l’ié-ubn!. riié.. Si «buni .ln . Mr «!«•«' pré 
sl>|«-nt I I .««rr,1 M« l>'>ugnll jr fils «!»• l'nu 
«lit in kb iif' ul «Hl «.'Hfiuil.i . '2*- \ t' • |*i êslilk ii».
i ! • rétuiiT, 1 r. n»ly ; (rê
s<«ri« » ArHmi lut-M Mt • ••m'tê «'vêc ul if, MM 
.1 Ü «'uinri I »r I . inlfh. Hl«lllU«'l M« l «olIgMll. 
J 1T Vim lilarivuni

l.a pr-x hains «Hssmiiié»1 mirs ||*u dan* un*
«iuIiit » » iî,- I......«mité *.*é. utlf •*** réunir» lun
«Il ir !.. .-« •rêtsir- u été l'hurgé «I •'«•rlrr ft 
sir \vilfri<1 F.nnil«-r. |><>iir lui «l-mandi'r In p«*i
ni b «|r> d«inii ntii hii rlul*

DE HUEE

Mreform
MfcLOYHING
v ¥/

* A»yT\ 5TA-««^0»» mA M/«iar.
/ •'VftXf/lt/ir , • jjFil O) /\oa «•I.’*'I >' /.

m STE CATHERINE
Garde-robe 
Fit “Reform
Fc tailleur tic detail a etc 

beaucoup surpasse depuis 
tjueltjues années par le pro 
jjrès lait ilans le taillade 
scientilitjue en ^rtrs.

F homme qui fait des vo­
iles désavantages a subir dès

fD* nutie corr**Hpnn«l.i.nt p»rtirull«»r)

Hull. U I «hun I" «iuit'ui <l« I•«int*-fni« «’«ini 
té <1« l'iriflu b: Jug*** •l«' p«1* P«ml'r«1, «’«.n 
ri..ll\ t Turpin «.nt ••ut. n 1«i lu • • :*«• «b |{ .1 
I «u \ bi-on, «I» »Mh «vu • ' 't « r «■ I.muIh l»sri«uln. 
p/r«‘. I. h «’pu su 11 « »n étmt ■■rn|>|M«*iii«>iit sur I«*h 
«Imlfs «I* « ••ii|>«- du iTalKuuii! M« <’«*nii«?ll, «i«' 
Hull p««ui b r 'iuéiuiit, «t Harry, <l« liryson. 
(••■ b- I'f«*n«l« m .lugsni nt «■«•t II pré '« mbll

l»ar«h lu « uuh*- «lu notalr* l^agusrriêrs, «l«* 
M.iniwHki, «««nti* M I ublê i'iml !.«■ r « rn n«l en 
i é-lu iun « u «n «I** $.'»«•«• d«* «Inmtnng' s, pour rup 
*ur«' *I« « «iritriM b Jug I.Jivogn» •« « nt«*nju 
la prruv» MrtVrniieM pour Ir plHlgnant. Ro 
«•bun rt t'iiHniiiugn* pmir l«* «Jéfsndnur

I ,<** j' I d I d* «.*• r i * ..ut «”tA • ril« r.lijs «lens la 
< u u - r «!«• hay-r vs Hi«iUX «I'Aylmer, «t lu Rs 
Ib.ri'-e J.nsn and Saving «'<i, Jug«>m«»nt a été 
r é--#*r\ é.

I.« rsqiiérant vrul f»ir>> unnulrr un* '«ntH 
Jti'l b lu i r «’ ndjuton nt la |u'.prlêté Un Rloiix au 
Ti<'r'«lra J.M»rll- M«<’onnr|) f-our !«• requérant.

I .u rHiis** du 1 *t Au»Ty • ■ntr#* l«* ' Hp«*« t»- 
trur, ' en réclamation d« |I«ki pour diffama- 
tb»n, résuliant d’une |»o|érnl«i«ir lors drs drr- 
nlêrrs él'-'Mlon* tT)unln|pr«l-i , a été réglée Imr* 
«Jr ' oui i ■ ir $127*. d«*nt $.Vr m l»r Aubry «-t 
$7.'« ft lav».'nt M' I »««ir.r II pour frills I,o 

^(.«•' tafrrtr” srra tenu «-n plus «1* fairo uns 
rétractation.

.1 H .larquf*. un Jeun» homm* «Ir lf«jll, 
s'est fait êror. Jisr deux d» Igts. r*ar tin* s«'l«*
clrnilnii. «ux «tmn - d’ivldy La l»t N>ll a
(•ansé |os blessures

M Th««s Thérlrn a envoyé, hier, dan* 1** 
«'liantlrrs de I \lg««rna. trrnt«» hdcherona en- 
v ,•'«■ ft Hull fl en drrn; ndr *n‘or«> «-nt au- 
tr«*

M «"has fadin', «Jr Hull, a envoyé, rn 
«•h:irg« <l«* l'Ingénieur l.aken, neuf mlnr'irs 
l'Mur •*:' Mrr .mine •) • |.|srrr hfh«>graphl | 
qu«* ft Térrii- ■ rr.tngue I.« 'lé(M*t>• «!«• «•«• ««mis J 
■■•nt « X'-ev I •.«•rn* ’ t rar.s « r. é'ariM/la.

tements sur measure 
le début.

Il lui f;iut payer plus pour ses draps, ses doublu­
res et ses fournitures cl pour le taillade que le tail­
leur en L^ros.

Fc tailleur on gros emploie les tailleurs les plus 
habiles qui ont tou tus les aides mécaniques.

Ht ils travaillent «dans des ateliers scientifiquement 
ventilés produisant les plus beaux exemples de vête­
ments bien faits aux prix les plus minimes.

PARDESSUS [$.o, $.2, $.5, $.8, $2o.

PANTAFONS $3, $4, $5, $6. 2 k

biparpné est un sou Lfa^né et une robe épargnée est 
une robe j^a^née. N importe quelle étoffe de coton, laine 
ou soie peut être remise a neuf avec les THINTURKS 
TURQUES. 10 cents.

BRAYLEY SOè’S & CO., Montreal.

$3? N OTtvS
AR1TIMES

0n fentera de renflouer le^Seols- 
man ” après en avoir enlevé 

la cargaison

Nouvelles frénèrnloK

1/«IcrfKmi
• lt «pj»* l- *.;«•!•«• r «ir, ■ •, ,/■

LE TOPIQUE

Du Df N.Rrb t'tfd
Pari». O—lié* la jrrèvp fli

<V«*nV».* n» * 4 ^ »ri* nt ir**. 
a»i atijot •t'» i’ar^ptati^yn fl ° î'nrHitr.ief* 
«iu «crtiTernement.

“L'E ho flo Btr**” ii* q:if* »l:x ha- 
tnfllé»na «l’hîfinterim ront f*rèrs A 
tir pour fcarr«*r .<■ «ux srèTiê-
ie%, <i rjux-ci •*avU«at <k* marcher
fttjr Bank

?pé«-iaU«*- d»-s m*!âdi<« d® la. p^on du
c«j«r chorelu.Fait poj**»r î«-s ch-vsux. <-n arrér* ]« «'hu- 
• t> i-.c.a-.'anéjr-n». rf-d « jri*-* -t ft leur 
*«.ub*jr prlmtxiv# détruit les f^licuk»*, i«» 
démang*-*i*ons. rtc

A *. ►-•!** « h«z T ou* 1»« pharrr.»oi#r.*, 50 et»
I» i.'AitellI»

Hour attestât : os d* *«-« bon* résuHafs. s'a- 
^r,•••■r a,j prir^ipal. rharma^ia 7>*-
ni« J. H I>-.*»qu«. Fharrr.a i*r 'himitU, llî
fcl L»tr..f coin L)orch»»t*r, Montréal.

frayant de la ville.

Ouvert ’e soir jusqu'à 
heures.

Le Magasin de
Vêlements Monstre ^

DF. WORKMAN 1

1888 et 1890 Rue Hstre-Oarr.?

MARK WORKMAN, t
■

PROPRIETAIRE.

ran
•>rr*

r- r ng- 

♦ft d< 
•rt du i

j«? rs bétmirnt ét**» 
Kdn» était parti «1«* 

S’ord. I« M avril d«*r 
éc un** r%rg«!*on d» I 
u |.iirl**r dr r

- '’'.rlntiila rt l’av«,nia 
' inné» par l’arnlr*uté ur transi»ortrr d**s m< - 

léan* ft *'ap« T««wn, rt

Ii*' grand navlr* d'a< Irr Ud- 
a été lamé hi»r aux rhantl«*r* 
'■ ^ »t 1* îts* navfrr 'instruit par 
1*.
valssrau a Hftr» pi-d- «Ir Ion - 

a'»- ’.- <* 27 d- pt'-fondéur. é*». ' • j.i .« a.*nt ronst- ilt pour la 
rain rrtr*- Pan Frari*is*'*i rt î,|-

^ JOI

| LIBRAIRIE VILLE-MARIE
fc Tapisseries à Bon Marché

3c 

4c 

8c

Ces Jubs en Tapicseries sont Sans Egaux
(' «iHt une intréKluction <lc nttiro riniivcati I/»'al «le Librairie a 

non clic-nta, tj'ii troiivor'.Ht i< i tout ro qui ho r.tj»j»««r»o .1 Lt li^no 
tlo Librairib* «t d«; PaiieterieN.

X». Cm-. DOXÏ^OIMCIES,
‘j 10 Rue St Eniirt'tif, lloniimriit Nationul.

A II fin lt Al ltrp»>** ill»llf

EN TABISSLIULS.
Valmt tn\ noua yonclrona..........................

JOBS KN TABÎ.S8KKIKS,
Valant Or, noua vomiront*........................

JOBS EN T A BI.SSLR I K > I^h pim nouveaux 
pntrona, hautement dorèeH, val. aumoina I.*»r [»our

N ?; . ft
«î« 1» fx.i
hirr 4 fi!

M H-.vt. a gr r t ft r*hl- 
'•n Palvag* A «*««*'la«l«,n. 
fax. * rnt* ndrr au

• t du P-*Ft«<rr«an. Il sr 
•i'-astr- a t.'.rd d«i I.ady 
f r ., -létalrr <Jr rr l*r- 

a l« * rffort* M H- -/t 
: - ir fa rr J’lns|K" ‘lun

nflo«jé. on Ir rrmorq’i»- 
réj.arrr.
F’^rq'jhar a rrr«j *r«Jrr
«î*- mottr» rn •■ ft raté i» 
;«ot«man II partira au- 
mrr ÏJifly «"îf'.rrr *♦ rr 

. •* r r o ut* r *** '
rr n’r«t jas trrf. défa­

is stramrr an- 
’avait pa* *f»t*ndt» 

parlrr • 2 a»t ft la ramorqu* du

La Vt * A*.lQ a ion arbra d« coucha brtftft.

rrndra sur la f' 
r;|',v«r M T':' 
nirr st* aru*-r, *«

hirr

d'>nt

NOT KH
I/T I,aurrntlan. Ilgnr Allan. *•«» parti hl*r 

d«» Nrw-York p'»ur Hlasgow. avr 7.** pas*a- 
g.-r» «f ur.r gru--- rargalson gér.éralr

Ix- Ravarlan, Ilgnr Allan, «st parti ** ma­
tin avr*- un très grand nom»«ra da passa­
gers rt un« f*»r'* r-^rga - n vér.éralr 

l^r* navire» arrivé M# r dans notre port 
sont ;

f,» é>ylon. rt lr R'.yallst, dr Pydnay, »veo 
un rhargeniart de *hnfl»*«»

fMan'ba*ter T ’.*- . r!n-, d«- Man*-»,*-trr.
l,t r-ampana, rapitnine f! I>*mrrs, de l'Ic- 

tou
I/T Maplemore. d- fjvrrr*rg»1.

« '
* u r* • • m • • ■! ■ i *
•'tear . h n* r,M*-r, fftetnpstvr et fie. 
T/*• Ibnavista. d- l-ydnry. « fi.
De Hylvtana, vrnant d'Anvrr*
Ji»- |4urr«'*s Ayre»n. ligr.*- Allan
J.H«r;'.«i 8 T,< f'Jitiadrlf'hlan r»t arrivé

de Montréal et b Dominion parti pour
>l'«n«-''»«•

* -, 0 J.v Dra* ar «s Liand*: « t le
T(/.a* «ont arrivé» de M'/ntréai.

t ► «rv I' k. é, I. H irora r»t arrivé d»
M'.ntréaî,

E1 • ^;r«'-i H mr r-f arrivé «J* Mont-
i' \) l.r Mrmn'.n, d»- M «ntréal. sst arrivé \ 
I trf.tford

LES M> \>s DE f IUSH

PaU-rmo. Si«'i!o, H—I>a ville flo Ptilor- 
nio et h* 1o« mI î/m vois n«*4 r/nt rf’Mbl# 
!<• S»»- «np,V4 r^aipe flo la u i.e-ance «le 
M Francs*-o ('ri->;«:, nè le 4 «xrtotire 
1810, ft Hilk-rn. S « >.

Amusements

l i <• 2 : i t i « 1 * troiipo d’attriction#» rn- 
r «'♦ s j«Hwra au l’an- SnJimrp, diniun- 
«•!)«» ;>r«r« hnin. M n aniflque program mv.
Le pavillon cet chaiüli. 2602



%

LA PRESSE. VENDREDI « OCTOBRE 1^00

sm wiLmio uimiER coiomeoesetmis •i

Prétend que le ^oiiveriiement 
nu pas le pouvoir dVnvojer 

un eoulingenl mililaire au 
Transvaal

MK ( Il VKI.KS TLPPEH

>V«.t fias «1^ <et arift «*t qae
( m ida devrait aider l’An^ieterre 

dam» ben Ilifte'

I*A MAIH.IK A ^KNTftAL i A!J> 
H I POi K J.A NATl H \IJ 
SA'J'ION.

Mille 
a U 

ie.it:

pf>rf**

■mm-
fa

Halifax. 4>- I )*n«» un <ll.-« ourr» «lu’il
; iiriUMDtirl■. hi k*r. A r«•M V «sitioii «l« Yar
i *uth. S.r• 4-1, r id»l i» r, par : lût ûr

* tuatiou a« •tilvlle n1 .Uri.iu.-. i 1.
L'AngUt**t r** a «léj.4 fa .t ;»r«“uv<i* «Lu

f r, « | * ’ ru n le pat i«ui« «- VIS-1 v i* d»I
l’fjin .»'«' . U*M Bo'Tr. sont in *1111>•1111 ut

U ' 1 ill «H |I10 r A gl« • U*m* a prtir
IViftX. L« gu «*rr** ** i mu iionf • .!«'
H d'* • •- • JU* • J. I#i A «■»t V«»*IU iiour

• ■ 4 aua«1h Yoff r i r • «•.-\ ;« •••» «l’un
(U*p- b- fr.iiir-s tir« iur • l«* n «in• rni-
:«u En r*' romi«a i* -an><•« • <lr f f que 1’An­
b. 1»UT«- 1 «lé/ ii fait | M» ur U Gaoa ita, l«*
............ 1 •«• plii y s «loi t 1 a ider, h i I»**»
«*-tf*r s[m « •fat»•ur ina • j*» •«>•* ut t«*s.
l'ai pris ia r• fpolUMl i« itA «I** lé légra-
«h +r, aujimrd hui. A Sir Wilfrid 1 >.1 u
i» r. pour lui «•xpriim* r«‘sp«»ir qu’un
nrp.i «b» ' '>:«in tnir«s «m un «lirns -**im <*n-
«>v »*ii A f r «|ii«» -i • . e-e-1, ’•ai !«• i r«•niirr

mnifcfr«* «1 u (' niiabi n« • U .>* u U mr ut «ir
non appui 4#t a Ur* -1 d »' 1 ajimi « i «b*
itppr«ib;i • « «n • l'tlloll • lu1 S'î1r* «i** t«>t is ,«v»

1 Ulto G'uhr jmb'.io U*- pur .
>s «uiivant#»'. [U’oil'UI cé'♦*S |»hi* Sir W
rid Lan: « tu «-uj< t! u [irojrt d’rli-
oy o r « 1 or» tr* Mlp«*î» «•nn ldi«*UU4**i au
rHiisvii.i! ; ••Il1 *'•;«>?* «h r» «livrrg rlJo« ii

['opinion « inn i it A 1m *|U«*sti.*n «1 1* SH-
ou* jusqu’où [hiix* Ut -étcildr i* l«*a

N ou* r »•(•** v-4»n •» uuf* int. 
muoiaatiC'D •!** CVutral I 

! lu mairie et de la uni 
<iette Tiile.

* •piuuté' eette forri'vpoü 
sijr/jHfiire r<^f)onsable, noun

auteur, bien eu ten du, la r»-e|
J bi U A «J« ropitiKui «ju’ii ^
i veur d’une <Mmlidatur«‘ fNirtH'iilif n .

Voi< i la teneur de JV*< rit :

fVntraJ Kails. 4 o< tobre IMfî».
! M le Hrda« leur «le **!,« I*r«
I I - «m;i** heureux de vou* f'Ii- ter !t 

'a pofm.'arit/» de votre jouriiaJ, dans 
I U'*tr»* ville, et *!*• vous «b-niander un |<•J tif eufaiee. potir dire un mot air b* de 

U'tt H’imfwn* a rif>us, de T)«»iis |>ro 
Kiir le rhoix d’un muire |M»ur 
|/rof*haiiie.

rensarque <ju«- la m'ijor tf- de la 
{Ofiiiiati<*ri '.«■ montre HVinj»athi«|U«‘ a 
M Ile «•tor Schiller. «-oiniiM r*;arir très 
m[»ortant de cette ville. C’est un botn- 

«j li toutes |e> ijiia it/1*, vou-
|*our faire honneur A eette |»o*i- 

est tj’fte r*opnlaire et noiin 
voyou m -a pOfmluritA «’utf r Itre t(*iis 
les joiire. parmi foils, s.in» dfo'inctlon 

nationalité ou de parti po-iiti^ue.
hiller a drjfl <M‘cii|W'> plusieurs 

portes importants, fl n’a jaiivnis 'rvi 
mimer l'ivtim*' de c«*ux 

il. < in i 
jsiur le

;! e<«r Ken era I#ane, l.’all'e 
rue lin n »v» r. est I.ond‘'Uder* 
I n ■ f,na débat s’e«t ensuite 

UtiJ-ag Mes de Té- 
Je la compagnie 
de mandant <ju*il 

•rvir de* p«»r< aux 
ipagnie de 

•ter. a été refusée. Il 
pagnU Bell a su *e 
Ils le Conseil. Six 
fruits »ur les rues 

William. Milford.

• pie .«i

seront 
•n. Ma 
et Pir

▼<»ir
noncer

ann/s-
.h

me

engage au sujet de* 
iéphone. I«a requête 
1«- Tphone f’ifi/en 
lui soit |>ermis de **• *4*r 
• r d > fils de la défuntf 
Téiépi • Mai.ehes»er. 
paraît «me la C 
faire 
égOUt
If nrrisor 
Wilson :

I tarn
contre b 
juré a r 
ma ndere 
gnie.

Im 4
sera un»* dat 
annaies du r< 
de Manchester, 
trois grandes h 
ce jour IA A Ms 
!» lecture du r* 
der A l’élection 
rier Amory. de I 
» fair un r»pp' 

int 
i»i

Cou.
ndu
.e t-t

use de Madame Moulton 
pagine des tramway*, le 
un verdict contre la de-

•
E»re d< arm

tion.

fous le- [ 
re année 
gnie.

Voiej le résumé 
brieafion durant 
de 17et
703. I.a uiiHMtiré

pies
rerii'ir«|uab|e rbins ie* 

fniiieree de riodustrie 
r. I.r* act ioiin» 1res de 

mires s<* réuniraient 
ichester jsmr entendre 
>(M>rt anniK'l et [»r«*cé- 
des officiers. trés«e 

i c unpaguie Atnoskeag 
ort très satisfaisant A 
Je vue. C’est la rneilleu* 
riiistoire de Ta l’ompa-

de mus:qi:e v«e*a.«r et lO 
rent T'-niii» ave.- talent 
surtout, sut «dia.nier I* 
l#retji jair la beauté «b

■ •. fel • M
• U je* m

fort jtrintm par 1m* com 
lM»ms 1s7t ja.

tre n’était <k*»<'eii>iu .i 
s« pi t-mbr* Jit (U-g:

.I.a plus ba*>B«* tempérât 
bre. deftuts 1*71. a va • 
aU-«Je*HU* «le &éro <*t I.o
e -4 septum .re en l*7ît • . ifhg 
?ejée pr.'miaturée .1 fl.* 
prieluits de U'tt jardin-. M 
tempérât un • est d*' p us 
'^eu x<|ni OBt le lion i«- lire 
très, noua aasurent qn’i e

irum* 
M 1

indit«>

♦ n

ntale f-i 
. Morin 
ire nom 
•xécufioi 
éjà «oTIj 
musiqui 

T».lermomé
re 1T

» de zéro

é lin degré#
i*avi<«fis eue 
j* « n l*4Kb 
1*U:J. Otfe

du tort aux 
a.ntenant la 
agréables et 
dan- les as> 
n *eni ainn

r « . s s s

tout le niois .Ko •fob -*
la- B. tb«d ne I :• • 

de «pistre ét «ge* 
on n’ajoutera qu'gn é

. Amen, 
ira pas i'aditioi 
brique projeté** 
ftge A la bAtlssl

'le e rapport. I/a fa- 
!*année <*n livres est

1014 K33

M S.
4

le public sans 
«pii ont eu fj«-- relations »ve«- 
toujours vu «|u’l! a. travaillé
droit: et la plus grande justice.

Cn mot maintenant d«* !» nuturaü- 
satifui. m’ttdres.-e aux retard»tairo. 
c’est-à-dire A ceux qui ne s«* sont [mis 
encore p.ésonté-s pour la naturalisation. 
**t ne sont [si.- «uieore eitoy«Mis améri- 
ch in s. I tans cet état, ils ne |H'Uvent 
iiiiciiiiement. nous aider dans la défen-c 
de nos iniérréts vitaux. Pourtant il leur 
suffirait d’iiu [>eii «le tsmne volonté 
pruir «*<jO[)érer A l’oeuvre comimme. II- 
n’orit qu’à le vouloir. Xou* a vous <le- 
pui* longtemps un Ohib de Natura'isa 
tion. qui a. s»**» portes ouvertes A tous 
sans distinction de foi |sjiiti«|iie. t'«* 
Hii'b *t rléjô fait N»aucou[> de travail et 
-’«•st «léjA 'MniH'-é d«* grands sueriti *•- 
r*mr instruin* les nétre*- «u leur f^ire 
c«rmipr«*ndre cortnlden la naturalisation 
peut nous étr«* utile. EJ le non- «juB'ifi»' 
A voter, e est I’essentiel. tin ne saurait 
trop prA«*her qm- l'uniun nous «i-t né- 
e«'s<aire. L’imion. «•’«•st lu force, «iit 

. av. «* raison U* vieil a lag**. One no- r an 
0,1 metiie j pj||riotes aMristent A toutes j,.- asstmi-

II, iM'iiveiil en | }»|ées, qu’il» prennent part à toutes |e-
C.anailu. lour moi. il délilrfrations. IU verront par l’oriwt.i- 

ention du club. «*e que nous avons déjA 
gagné, -ur l«* ch<>miii «I»* im> droits «*t 

i d«*s lionneiirs que nous ambitionnons 
le phi a. Is'S nét r«‘s n ont qu'A rogard«'r 
«lane U* pasV* [KMir s«* couvain re «1«* la 
vérité de mes HHS<*rtions;

.le suis. Monsieur •• HédaHeur,

\'«>tre tout

s,*‘ I-, s v, rit' - d« l’année d< ruit’re se
sont chiffré* „ (*ar 121 ÎMKi.’J*»!!. I.a «-oin- 
I* g*' < a vendu toutes 1«> marchanda 

«-n magasin «*t a r«,«;u «les eoniman* 
pour [-.n- -I. IfrfMtftfj.rMiO de v« rg«*s. 
profits de ranné. ont été -le *47(1,- 
les ventes -le $7.4410.1 MMl ft !«• mit 

.« fabrleation «le $r».7.V».340.30. Le 
eurf»Iiih en banqu« «--t d«* $.’i.KKI.fH»7. 
f.* - iriém»- «Iire«teura ont été réélu*. 
M. Jo1Tfrh<>n S. Crmlidge «‘st le prési- 

1#* «u*tte puissante «-«onpagnie rna- 
Miriére. I^.s fabriqins Si.-^rk et 

An tr,' «mt fait de- rapp«irt* tout uussi 
sati-f.iisants pour leurs a<tionnaires et 
le public.

des
Les
ni Ki,
de I

«bnf
nnfn

actuelle d«- l’avenu** du lue. »•** qui «lon- 
nera Vingt-huit «-hanilr*- i** plus et 

-
Z. J" in. «|ut p*. - i > • a t ’ e

'i IudustriaI. eu re-. ivr«*nienf l’une ha 
lam-e de 32 do.,ar- •*rvi«*. - «-oni-
n * évaluBteur. vient «1’avofr gain dn

I gTaU • ^ *
niais il prétendair «|u* .-<>u travail va- 
'».r î»2 dollar- I n. piuim* «!«• |-lu- au 
chapeau «lu coJ«jn .!«*. u.

Il parait qu«* M président *W*s 
Etats-1 ni-, William M- Kird-y. rn- [«as- 
s#,p» qu une heure « L>uluth. L”«-t i«* 
! I <>< tol»r«* maintenant qu’il viendrait 
a I biluth. Nom* a don» tû' ht-r <1*- lui fai­
re tua r qu« r sou train.

asscha vc ios 
CONCORD. 
SI f’fwKMI' 
Ill'CIi [►!]

KN TROCBEES A 
V H r,A Cf)CR 

f NK FAMKI SE 
THEATRE. EE

- I«* <*;ik 
’ucte «b* I 

je l’ai | 
ruitaires I 
•léfiuise

■H CUTI» 
mhu 11 re I

p «avoirs du g«m\••rnein<‘nf «la1 
prés» n b Comme j«- « <*m[»r«*iuls 
la milice, et ie n«*u\ «lire «pi 

.étitdié sArieiiMenxuit, imn v«
« ont «uirél'V pour ser^ il* \ la 
«lu (’» na «la. Ce s «mt des troiij 
«i:.-un«*s «*t Ils lie peuvent «•
«pie pour i«* l’anii 
prét«*n«Ire «jii’ils 
vojés hors «lu
-t «• » ir «pl’il cet d« . «Mis «ni IHtS lllili

*ii n-s peuvent étn* «‘iivoviV* A létrau- 
g. • Supiioeons par «‘Xiunplo «pie l’Es 
pagne « 1 «'■ « • 1 a re la guerre A l’A ngl«,t«,rr»*. 
E’Étqiagne, posaf<d«nt une llMrin^, «l«* 
gimrre. p«>urruit fort bien v«*nir at ta 
qu-er i« CaiiH'*!». Aloro, üuih sol-luts 
ponrnii«‘iit être «uivoyés «ri K*p.igne. 
« ar i1. «*Mt nM-omui «pie 1«» me l'ieur 
moyen pour un pay- «h* e«* défendre 
«l’un ennemi est «l'a 1er rnttaqvnT «‘liez 
IuL

•'1>1 n’est pas le en#» «Inns la situa­
tion aiduelle. Rien m* menan» 'le Oa- 
urida. «u «pian t bien nn^uie nous vou- 
«lri«UM aider l’Angleterre <*n lui en­
voyant «les tr«>ui|>eM, nous n'' voyons 
pas eomment innus ponrrum.- 1«* faire. 
Et pu:**. «siininent |H*urçlons-nons 
«u voyrr d«*s troiqics ans (11*111:111 
«1er au l\'ir!«Miient de non- aiuairder de 
'‘argent A «'«*tt«* tin? Il nous faudrait 
«•«invoquer le« cliaiobiv-. Iss» pouvoirs 
du g«>iiYernemont au t ’ana«la sont re«- 
treirt*. Il est rc-ponsa 4 c env«*rs 1*' 
parlement et ne peut rien faire mm us sa 
iM'innission. Il n’y a pas «le doute A y 
a \ « n r «piant A l’attitud»* du goiiveme- 
ii4*pf eur tout#- h-s <pev-ii.»ne «fui |h*u- 
\«*nt étr«* une menace contre ’es inté 
: us de l'AngUderre. mis dans le «-as 
;i« tuel, notiv ligne d«* '•«Huluit»» «*st elai 
nuiierit définie. <’.* -««ni IA !«h misons 
«pii non- ont empéc'hé.s «l'offrir un « «vu 
tingent de mihtaireH cans liens A T:i 
iiu'r»'-patrie. E«» «i«'pnrtem**nt «l»4 In nii- 
’i« «• a transmirt au gojr.u'i’ne muit ini|V*- 
ii.;! de- «*llr«s indivitlii.^les. tjuanl A 
la «pie-iiou «l’envoyer «m «*«uilingent. «* 
uonv«‘rnetn«*i1t ne l’a pas li-i‘iil(*e p««’tr 

• s rais(*nM «pw* .i»* viens «le « Ion ner.hv* 
«pi(*i'l«‘S, je cro s. seront cotnprie»«‘s de 
tous ceux «pii «•((inpr«*naunt la l««i « ons- 
tituti<»nn« lie.”

\ une as-embl'V 1«» la Vieloria Ri 
tb*- \-.socialion. A lippndle aseist lit'iit
\| M .1 \\ \l e î>r B

\i e • ta • 
tî Maltliowe. • «apit.iine Sul'\. W. 
\ 1 i 1 M
Kent « tli \Ya k Mil ir, \V III
ven. A If \\ intintlale, «•apt. Bacon.*'t 
plusieurs nuit M. Ardi M u i ■ un.oc

’CHRISTIAN” < H KKTION
EU LA I I\RAISON tîRATT I 
l’K I • KS lOCRNAI’X. 

ONCORD. X. H.

KK\ kfh:
dévoué.

DKSAI I.MKRS.

\ h
Spéciale A “I*h l’r.e-e”

ri.MK DT N EAMKNIABEE 
A< ’4 ’IDBN I'. A I A I L RI V ER. 
MASS. IT K BAR I NK ROI 
l'KK I.K .11 BUT NOTRK 
l'AME. RAPPORT I>l 4’o\l! 
TK. C A N A H11 ; N S K N HOLES.

!• A LE RIVER. Mass M. Stains 
1ns Beruier. un respect.able citoyen et 
pèr«* de t h mille, demeurant un No JM», 

'
nieutable u«vid«mt. Etant à faire «pnd- 
«pi«*c» réiuénitioiis avec d'autres ouvriers, 
A la liibri«|ii«* PfM‘;i-set. A lu heur s du

I soir, «*t pendant «pu........Ile-ci était arré-
j té«\ une so!iv«* lui Uimba sur la tête et 
j il «*ut l«* erftne «létoncé. Lu mort a été 
presqu’instanianêc*. E. s funé aillas du 

, déf unt ont éi«' eondultc- pur l’eut i «>,),•,•
1 i>«*ur L. O. Paradis. M Bernier était 
1 âgé «le .«t» ans «*t I«* pén* d’une nom-

l.es ucrn:c«**i «te trois coinpagn"»* 
«Ln'.-urance eur '«n vie ont été eanco’- 
!ci par M. Einehnn. conimi-saire des 
assuran. • s «tu \« • \v - Hn rup s h i re. I>»s
*• trupajui**#» sont la NTuiuil Reærv’e 

• ' • M ' . 1
Neu V'-rk. *■• a Fi Ic'Hty Mutual Eif»*, 
de Philadelphie. P«*. Cette d «• rn i ère 
compagnie -er m amendée d«» manière 41 
pouvoir «‘OiitifHier A traneiger ,s«*8 af- 
affnir#^ dans , « t Etat.

E** terme «l’svctohre de !ti Cour Su- 
|»rême s’est ouvert. cette cerna i-
iM*. «la 11 s crtt«* vil’e. sous la prétsi- 
denec du juge RoU>rt tî. Pike. En l'ab­
sence «lu Haut Shérif Edgerlrs. le dé­
puté shérif Sv.ain Clougii ouvrit ?a 
Cour, soi, rre»l!emcpt. Ee gr ind jury 
est compoMc comme .suif W. A. Gar­
land. Cassius M Radford. John B. 
Couch, < leo. A. Brown. E. Drake, de 
Oomuord: S Chirk. «• D.anbury: Nat. 
H Whf*«*l«*r. «le Dunitwirton: 14. H.
Fivwler. «riupsoni: Geo. Km n h. Hen* 
Jrick. O. Currier. d«' Eranklvnn; W. 
H MerrMl. de II Ri: .1. Huse. d’Hook* 

and «‘UN. d’Hopkinton : (i. W. 
London 4L J Blodgett, de 

A R Huntiuk. de New- 
B. Doilge. «l4. Pembroke: 

Sanhord. «le l’ f fsti«dd : W. W. 
«h* Salgiburv; E. A. l'et(*h, de

famille «jui : 
*s amis «biii'

sym pat hies «le 
malheur inat-

la eélétiiHtion 
« fji t son lap­
illi succès so- 

«•«unptes payés 
irait eu ntnins une hnlanee I 

r«'pn*scn(aii! le profit n«'t. |

argé dr 
1 Lime, 
ont été 

T«»us

cupnif !«' faul(*ud. \[ 
cours, la rtVouition 
a loptèe A ruminimit*4 

’R est résolu «pu* « 
la Vi loria Ritle- R. 
-«» joigiu* aux autres 
nada jsMir «»xpriiner 
tre gonvcrnenu'iit «h* 
voy«*r 1111 «v'ntin,g«*nt • 
nadiens. ehoials av«'c 
défendre Us iivlér.ts 

V
«rfuiuipement et «le 
militaires «levr«>nt 
g- uv«*riieuirivt «lu H

L on 1res. ♦> F ne 
«apital*' de l’Oue-t 
i;cmv que 1«* g«-uv 
nie a dé»'dé d’envoy 
müitaiiv c \t‘ri»pi«*.

“S «pie »pl*
«uivante

ut.- a
on

st'niblée 
1 r>(*rve \.s-»Niiit 

cdoyeuN «lit Ca- 
r.qv.n.m «pu* n<* 

•vr.iit **tTrir d’en- 
»|«» voloniaires ca- 
* Motu. pour alVr 
- de l’emp n» ’“n 
i-**s d’«'nr«MenieMt.

I breuse 
tous ^ 
teiinlu.

Ee comité eh 
du .1 iridié Notre 

1 jNirt. Les f«»tes 
1 eial et financier, 

le comité 
«l«» $ô}44)
4 (*tt«» sontnie a é!«' aff«<,i«'e au fonds 
géitéra 1 «le l’église. Le comité mérite 
certainement des éloge- pour la uiîiniè- 
1 «* dont il s’o-t aeiiuitté de -a tâche.

Sur h*- 21» aspirant- «pii se sont pré 
soiités, <•» s derniers jours au bureau 
«le r«*« rutoimuit. en « ette ville, les Catia- 
«liens suivants ont été aeo'ptés. par 1.* 
Dr Cvmmiiigs. et serviront dans le 4Lu* 
régiment stat.i«»nné A South Eran.ing- 
ham Arthur l/étourneiu. .I.ums H«*n- 
!• \. Orner E Marchand, tîe. üvoy Per 
^ Mill, Leon YalbV et Maxim, 4’lou­

se tb: P. F!
Morrill, de 
New burg;
Eut Ion J 
B. 4 V 
Ratid.
Sutton.

E’avocat du comté «le Merriina«,k.
I l'^ etx'her. a .-« timis oin«|uante « aivses 
j an grand jury. Parmi c«*.s deruière« so 

: r* uvent le? eailSK s «le liqueurs d’Hook- 
J seth. au couiv» desiiueflos h* nommé 
| I icteher #»Vst rendu célèbre. Tous 1 «*s 
I débitants «î<‘ liqu«*ur ont retenu dw 

’v, its et vont s’opposer avec énergie 
! aux prétention* du m>mmé Flotclhcr.

-*Ea fnnoUBe pie-**, h» “Ohristian;” 
qui 1 fait fin ir â Bootoa et à N**\\

! Y«»rk. « été repnsentée A Concord. 
<*ette -«‘inaine. sans grand -irncêt*. (Via 
\ « 11t. de ee qu«* l’actrLv» \L«wia A"'îen 

, ne jouait pas. mais avait ê*t«'* remplacée 
; |uir Eli«* ElTler. «pii <4st loin d’ètre une 
1 1 u--i bonne a» trice qu«» a première.

E* Départ» mont «les Postes A Wa- 
hingtou .1 n u» un grand nombre do

t ri • i.'jqvU't b* Il OM
't 1*0 fa i («'#« par le
’

«bfW'. •hi' «J.- Perth,
do r Au -itr-il ie. Mii-
ll(*fll«'llt «Jo I a « (»l«v

ti«*r. 11 \ a maint en 
r«*«*nies dans 1 
probable que 
eomplété eette 

la* bureau dt 
Te a fait de la

plu- 1.14 K)
il est 
sera

»»»•* reg.mcu’. «u 
1«* nombre n*q»ji 
semaine
r«*<*nttenieiitd«* «*ctte vil- 

b<»nti«* bc-ogne. I»mint
j u» mois «1»* septembre. ÔN 

«*t«'* engagés |»our le 4tiitif 
j batter:»' i’. 7mc Vrtilh*rio. et «leux pour 
1 la » a valeric, A Ih'sidio, C i .

hommes ont 
-ix [n»ur la

t un «*«»ntingent

Bnelane. 4» Le g»mv«»rnement « 
niai a re«.*u instruction «le IVui« 
d’enviyvor ron «‘ontingt'Mi miJitaire
'

IIIDIU X HANDITS

, >t o

lU assassinent une femme âpre 
outragée

LES S \| VIRES 4 ’1 Y14„M ES. A 
MANCHKS’PKH N 1 > LA 
Q1 I s PION D’AÏ G M K N V \ 
Il 4 >N. DECISION DF IM 
RE Ai DES El ' H E V I N K \ 
PR4)p4>S DT NE NOrVKKl.K

l’avoir

J im-

E4’4)Li: Al PRES
Ml M4MPAl LS 
MORAB1 E DANS 
IRIE 1.4)4 ALE. 
ijl ES

\ : \1k 1 :s
DATE ME 

I INDES 
S L VUS PL

M V Ni’l I ES PER. N
:-«v 1ongt«‘iups le- pr 
oyes «h» la ville tirai* :

H. Depuis 
incipaux «*m- 
it leurs fi»'elTes

uprès «le- «Ndn'viiis pt»ur «pu* hmr
1 .a-l’br«»«»k. fo•tnnio Pun ri eh«* fornrer | hiin - fiiss«*nt nugmontês. Po ir une
«b» «•«» « •«un t l «'té «yUTraco» * et i- laa 1 rais, ni «*u pour iin«* autre « «•- «b'iumuJes
née pur «1 (*«S ban.b te. !ii«’■r. dans sa ji ont i«*uj<*urs oté refu-é»-. ijuolqtH's-
nuiism. A «l’ia rks Si at ton. uns «lo s«*s hauts ouiplovô- <tuitinu:) «*iit

Ixi ik>1h’o H m r: èt « • Rn-liai l 4 ,«>lont:in. I Jour agitati«>u sous le prétexte «pi’ils
niv»

an
ègre.
•rime

•hé.

h x

iMiNim: \
’on au Prince 

lirtre- ma ’o 
soir, par 1 
avoir été 

tn '.vl

«pr. a ;»v»»'i«* 
U fiera pr»

PORT Al

i. -E’IiAte

avoir par 
«bablement

PRIM I

n «‘tnient pas a-sc 
puis «pie la 1 cgi- 

avait enlevé «l«*ur

payé-, surtout d«*- 
atun*. par une l«»i, 
* «pt’ils p r * *\ aruit.

«L* vill»> et 
<»n* ont été détm t», 
m in«vn i «pie Pou 
allumé par d'S iiia.UM

«omtm* «'molunicnt-. en vertu «h 
position. Le bureau des «Vb» vie 
réuni et a ilécidé par un v«»t-* de 
tr«* \ de pa>«'r un lire «le ST, 
rhaetm de* enifdoyf* sitleant* : • 
f or d«* la ville, l’ingènit'iir de la 
Te trésorier «*t le pi'r«'«*pteur des 
1 n règhmient a ét«' passe »*et 
mais n’a pas ene«>re été -igné | 
mail»* Clark»*. Ceux «pii ont vot

Des Attractions
vo grande quantité d’attraction* de 

nite* -ortes jxnir dinianch» prochain, 
1 Parc S«vhnier. 4’«' s.'ra un «le* 
•aux programm«'* d«* l*anné«\ E> pa­

on est l'iiaiiff»*. 2SÔ-2

tr«*. sont 
(Mark et 
t**ur «b\s 
ti--«*s rô­

les «Vhi'vins R 
Provost. L’a? 
t«x*s et l’in*! 

•o\ nuit «•ha« un

binson.
sistant
c.t.'ur
S Si u) ,

JP ir
5 s est

:L*4) a 
g

.
1 1 \ «•-. 
effet, 
ar Je 

’* «Mfl-
1
[w'ivep- 
des bA 
*' sa lai-

ivipi» t«'.- «le*» habitant#» «les «•ampagnes 
de l’Etat, ilemandnnt la livraison gra­
tuit»* 'les lettres et «b**» journaux A. «lo- 
niii-i1!*'. F«Miw'«»up de ee» reipiète» ont 
«u.- signées par le» habitants d«* K1111- 

c,»k. Auburn «'t autn's endroits, aux 
ahuitours «h* Manidienter.

Durant le mos d«* septembre, il 
s’«**.t v«*nd«t. au bureau de |H>ste «le Con- 
c*ord. pour près de Kô.04)41 de tinVl>r«4s- 
j»«»st«': une aiigtimntation de .”4) p.c. 
.-ur 1«* même m«>is «le Panée dernière.

< ’I IR4 )N IDE K DE 1)1 EE 1 H T. \ 
\ iu.«: MEN V( BE D l ne
|\ V ASK * N DH \ ’ 1,1 ' L1 ’ 1 N s 
4 E 4)1 IE 1 A ET V DI El TH 
M L’ABBI l 1 •. il VN OH V ME.

SERIE DE 4'ON l’ERENi’EK 
1 NE 1 N rP ER E S S A N TB SDlRBE 

l NE D V PE FRI H DE. EE 
PRESIDENT A DEU TH.

DE El PH. Al! N N Ou prend M. 
h* niair»*. à Du uth. [huit un aganer ivd- 
h* tour. «*t y»v.«u «pi’on «st on train «Je 
pi-.'ii lr«* M. le euiv E. J. lîr iudehamp 
pour un ag«nt «Je pln»-«*ni«'nî. Toiiti4» 
les s«*nu»:i,ce. il reçoit une 1«‘ttr«' «»tt 
d« u\ 1m .vin»nd iut «Je» iiif«>rmatitvn» 
«ur Dulmh. «v sont Mirt«>ut dos ni«;»Je- 
«• u- «ini dé-in nt -avoir - il y a fortune 
ù fair»* dans lu \ lc-Z.''n:th. par l’exer- 
, ,c l«* Ta proft's »>u uic»L'aie. Dnlirth 
«et as-ez bien [suirvii «Phomme* «le 
chaque profession, d * chaqiv niétiiu*. 
Ii «vit vetni lepuis vingt a ne* ptlii-ieiirs 
tiled» , 'ii- « ana Iiens-franc rs «pi . t«>us. 
eu -ont r« partis après un .--cjour aesez 
»•,'". 1. pour a * r dre-s-r leurs tenttx 
sous »lc- « i«'U\ i»1iks h«>spitalier*.

11 y a actuellement. A Dulnth. un ntf- 
d«'»in « madien-francais. qui y pratique 
•lopuis vingt ans. «'i «le plu- «leux mé­
decins parlant le francai-, qui ravi­
vent un patronage très libéral d«v Ca­
nadien- français, et «via sans «haute 
par pntrieti-me enten«tu... 1 relKuns. 
Mai- h *nni -oit «jui Ui.al y l'onse. et !«• 
«s.'leil luira t 'U.i'Mrs -’«%•’ipsera nié 
ni»' p mr tout 1«* monde. Ce qu’il faut 
t«*utef«*is A Duluth. »v s uit «Tes cultiva­
teurs. «le- industrie.s a'e«* du capital. 
Il n’y manque guère «le gradués en ci. 
en ca.

Ee JS -eptembre. M. le curé E. J. 
Gra.tidehamp a coanmemé Ta -»'‘ri«» «le 
«s»nt-uvii»-v. «ju’il d«>it lonn*T pondant 
i’hivcr pr«»«4iain. Sa j remitV»

/ ES V4)LON'PAIRES canadiens 
HCBLgEES t ns DE l’EEX 
VEI PARTI HO N J R| 1ER LES 
PHILII’PINES.

WOONSrjrKFri’. n l On a fini.
- ■ p

- rut ornent de#» volorita in e (jui «ioivent 
partir ver* J»* |er nov«ml»r«* prochain 
J>‘ur aller se battre dan» le*» fies Rhi- 
I i Opines.

E* s agent* du gouvernement en ont 
renvoyé* un grand nombre. E«* .««-[tirants 
reh’fés étaient ou ivr •gncr> ou pJi\«si4|uc- 
m«*r.f infirm»#».

Dan.- la li#>te complète des r«*cru« s 
erigngéea dans cette partie du Rhod.-

NN illiam I.atranib«241 ans, \aK011- 
vi!F.

Aldège Brissette. 21 an#*. Mnnville.
Milliam Brault. ls. w !*• t.
Joeepl, Boiilay. I!). Eorestdah4.
Agénor J. Brouillard. 21. Quidnick.
Joseph Z. ♦ b betU •. 19, W ooneoc- 

ket.
l'oui** Couture. 21. Yretic.
E«uiis r)»*sfo.rg«>.. 31. \Voon#»ocket.
Olivier Dupré, 32. Woonsocket.
( Mcar Gnerfciu, RL \Yo«uinoeket.
Alfred iTadon. 22. VYoonaocket.
Frédéric H •« lielean. R*. Siat« rsville.
Arthur Hénault. 21. Woonsocket.
Alfred Jodoûi. 21. Arctic.
M illiam Eambcii, 21. Manville.
E«l. Eacointie. 34. W«*onsocket.
Henri EamlM*rt. 24. Paseo«g.
Pierre l^e«-lair. 21. Paecoag.
Aiigu#*te Landriti. 2i5. Nafi<*k.
David Eangevin. 19, Arctic.
Dominique Madore. 24. W(.on#!ocket.
Pierre J. Paul. 21, Wooneocket.
Neleon Parenfeau. 24. Quidnick.
Alfri'd Paradis, 20. Woonadeket.
Pliil;pp«» Pinnult. 21. Wo«»n»ocket.
Thoina#» Proulx. 22. W001 (-.«ok«‘t.
II ilfrid Rainville. 2.”. Woonsocket.
Ephrom Rog«*r. 27. Arctic l’enter.
Alfred Savarin. 25. II’«»onsocket.
Joseph IL St Laurent. 32, Rivière Da­

vid. Canada.
Henri Turcotte. Diamond Hill.
Henri Tétrault. 23. Whittinsville.
Joseph Vallière. 2Ô. Woon#*<x*ket.
I oilA un fort contingent d«* eol lat* 

d’origim^ frain^ecana lienne. Mai#» il y 
4'tï a «UK-ore «i’autr»*. levés A Providen- 
‘‘rt. Fall River, Stf«*w Bedford, IVorc*'-- 
t r, etc. On affirme que plus d’un tiers 
da 445e ri'gauent. «|iii s’organise A South 
1* ramingham. Mass., se comptiscra des 
roTontairoft portant de*» nonin franeais.

n*. E 
tati«>n 
4 ’«uich

I «V

■- «Vdic 
-ont : 
et R« 
d«'*bat>

mis v»>tant pour Languien 
Mullen. Phinin v. R i> ,
d.

1: ÜGtÆS ST LEGER

m t ére-sa nî s. l»- 
la qu» sti»*n •!«' 

•'«'«»le p’iblhpie.

« st pre*«'rite aux alcooli«iucs. 
c: lever h* g*Mlt «le l’ahot^l.

|H»ur h*ur 
. ».3H)

DYSPEPTIQUES.
Vou* «errr guéri tnararlatoement «1 v -mi* 
prenez le lOUPIM trappiste -en vente 
chez le» pharmaciens vt mu V-» eî»>7 
iaàureoh Montréal. JiHL-Mv—n

•i

lit été 1
«Vlicvin* ont aussi agit» 
conatruirc une ti*Miv«*île

r rue Beech. South Manchester, 
l.i qu«'sîi**n a été rtnalem«*nt au eoimté 
île- c litic s pubTi«|Ues « t an ««'iiiité «i*^ 
école-. De- requête- -ignée» par un 
grand nombre «le «ontribuabi»> «buneu 
rant «lans «'ett«' partie d«' la ville, <1«'- 
niandeiit av«‘e ins»an«*«'* *[it’«>n bur
constriiiae une éi*ole au pîu» tôt.

En règl«*m«'nt «'hangeant le- noiii-

haiu. Sa 1 remièr«* «mnfé- 
r« ne*- .1 «’u. «b'niuV «lovant Fores
tiers « ath* iqu«'s . elle a\ i t [»Otir titr*': 
“ a liN rté et la pmpriété.” M. le curé 
a «léfiui la iK'rtvN la faculté qu’a ’hem- 
me «l’agir «'il de n«' ;«i- agir. 4”«-t ia 
fa «'lit, d»' [suivoir « h« i-ir s,*» action-. 
Iwmv.v ou m.iuva;s*'s. La Trlvrt-' s’a«-- 
qui«'rt i^r la propriété. Dr. est être !' 
br«*. «’• st «Mre in*1ép«'ndant que d«' [nv*- 
-, «b •• un*' pobo-* d’as-uran •«. C«>nsé- 
«lueinmcnt entrens dan- les l*onn*v* '•«'■ 
cicT«'s d’ar-urai'y- -1 u«ms vou,««ns. A 
noîr»' n>«>rt. mettre « « ux qui ne > -ont 
«du-rs. i bfcs. iiidé]X'n iant- «h > b»"1‘ tis 
«le Ta vie.

I! faut «'tendre «'ette liberté, «vite in 
«b'i ti«l.in*Y bi* nfaisante. en travaillant

I
raniYs. «t |>«'i«r «v’a. il faut faire un 

le i»ro[>ig»nie int«'”«igeiife 
t vivent au j«uir le jour,
\ T’avenir : «•he* «hmix qui

chez
-ans

di-si-
»«ent

•♦ rtalm's ru*
U

♦*t - a nu' éî«
passé. 1 # allé** en arrière «b* la nie K ui 
*-» maint* ■ >ant i Net) lEimpshir*’ 
E lue. L’allé»* *»u«l de la rue Man •h« st''r 
est Monad^b* U Lane. 1. .. .« -;i«l de la

tr i va 
<>*u\ 
songe
i« nt f«dlement leurs gaged et 
a n-, A la in sère leur- femm» s et i» ':rs 
enfants, «l*^ aujourd’hui et après i«‘iir 
ni«»: t. Asdiirom» »Î«>îi«' n ^ vies «'t par IA 
n* k - r. ns libr*’-. iu ’ « n lu - ‘s..

Pen Lint la s* rée.p’iiis «uir- morceaux

NOCES D’OR A SOETHBKIDGE. 
MASS. — M. et MME J. B. LA
pi Eh re.

SOPTH BRIDGE, Mass. — M. et 
.Mme Jean-Baptiste Lapierre ont célé­
bré le cinquantenaire de leur mariage. 
A « ette o« rasion, ii.* «Mit reçu chez eux. 
rue Everett, un grand nombre d’amis, 
qui leur ont offert de jolis cadeaux.

La cérémonie religieuse a eu lieu A 
N 1 - A près la v

granit «Itner chez I n vém'rabicN époux. 
au«|uel ae-ista u nt .32 pnr«*nt#! et a rnis.

-M. Arthur E. I^ni«>uroiix prononça 
une allocution fort bien tournée qui plut 
énormément aux assistante et surtout 
aux héros de la fête.

Ee reste de la journée se pa#*«a le plus 
agréablenmnt du monde.

M. J«uin-Bapti«to lapierre fxat né A 
St Thomas. R. IJ., le S a<»Ht 1S2S. 1! a 
•lone 71 an#» sonnée. Il est nia«:on de 
#*on état, l.c 2 «M îobre 1S49. il épousait 
Sophrom** RohidouX, née à St d. r;. 
R. Q.. I«' 8 juillet 1K34.

De leur union naquirent liî enfants, 
dont 10 sont vivante : Mme Sophnmie 
Bouchard. Mme R. Bachami. Bénoni 
I apierre. Mm** Régin a Eancloit». Mme 
Louisa Gagnon, Mme Albina E. Ea- 
mour«*ux. Mme GeorgiV DelAgc. tous 
de S«<utlibri<lg*-. et J. R. Lapierre. de 
Roxt<ui-Fnl!r*. 1*. (J. ; Eloi Igipierre. «le 
IYnr«*. Mass., « t Joseph Lapierre, «le 
Brovhlenoe.

M. »*t Mme Lapierre ont eu 75 petits- 
enfant-, dont t»4 vivent, et S arrièr»'- 
P«'titd enfants, d'ou#* «leux sont encore 
alerten et va«|U« nt tous h'#» jours A leurs 
occupation* conim*» A l’Age de 4») ans.

CINQUAN l'En A I RE DE M àR] \ 
(ÎE. A ER LAND. NEBRASKA. 
M. ET Mme DA M \se • ’HO 
IIEEITK CEEEBKEN L' LEERS 
NOCES D’OR.

E El \ N D X , >1 . * ' |
Dainase l'hoquett»* «mt eélé'bré leur «'in 
quantième anniversaire de mariage, le 
1> s« î,t«*inbr«* IMé.i.

Les vénérables vieillards ont vu au­
tour d’eux la plupart «!«• Jours enfants. 
Au jour de Ta fête, huit «E 'eurs en­
fants. quatre garç«»ns «u «juatr»' fille-.
«*t rUigl i** t irs-»uit'ant- sont venus leur 
présenter Tours témoignages «l’.fffeoîion 
et Tours s«>uh.iits «le longue vie et «Je 
oonheur.

lî y a eu messe «•éV*hi*V A eette «>c 
«•asion. E R. R. Ramh a offi«u.\ Il 
a prononcé un*' éloquente alloeution.

Après la «vrénionio. r dicieu-e. il y 
a eu dîner d’honneiir. et 75 [h rsinnies 
-«* sont as-ises A la table.

Eue tombante adresse n été lu»' par 
l’une «Je- j etius fil «'s «lu r*-- «•«•table 
c«*upTe. Et l«'s i*adeaux ont été nom* 
br u*x.

M. et Mine l'hoqu«'*ro sont né- A Sf 
4»rég«*ir«*. 4’inidi. Es demeurent au 
\ . an*
-e gagner l’« -rime «'t la c >usjdér.ition 
parmi leur- «•ompatriote- et leurs «.'onc.- 
toyens.

Des parent- et amis sont venus du j 
C«dorad«*. «lu Kansas et du M«mtana : 
. >nr [varti* iper fi la célébration. En I 
artiste a pris ie portrait en groupe «les j 
héro- «ie a fête et «les invités.

, S B \ NT T T DK la C M id \
A M l H >NSOCKKT. Ii. L LA 
l’ON E! RM AT|4>N BV Ni JE ET 
DES « HE! Al.IERK DE 1 A 
i' VI Kl l’E A l/KCOl K DE 
R El'ORME. L KOI VIRAGE
DES RI ES LETTRE DE
KLi>NDIK K

II i>ONS(H'KKT. R. I En C. M.
B. V. .b-nr.'ra *îa• - 1 «'-'Mrs «Jn m *is un 

I
d’api'ort»*!- ** «'«moniire «i*- leur talents * 
r ».!- |»ouv«»n- !n *n' onner ' - [ . rennes . 
-uiva 11 t«*s : Mme J.'S* ph E ftê. Mlle 
En -f • •• 0*t<. M. Michel Boyer, Eu-I

çmftatvMii

POUR I
ARGENT I 
COMPTANT I 
OU A I
CREDIT I

m
Keoblts Tapis, Peodules, Ri- ^ 
deanx, Cadres. Argenteries, ^ 
Poêles de passage et de cui- SE 
sine, etc., etc., pour argeut JE 
comptant ou a des conditions « 
de paiements très faciles, t

F. GUIBORD \
GERANT jp

» 189 et 189a Rue Montcalm S .
Zy LV1 n«• port* plu- haut qu0 1«*
«J* rue 4’ath^rinr.

gène Brault et «l'autr» - dont 1*« noms ( 
ne sont pas » n«-ore coihiuk.

Sji (Grandeur Mgr Harkins, d*- Pro- j 
vbienco, a « ««ntirmé au d«dù «b* 34)4) eu- | 
fant^ A l*égd-<* «lu I’r«'cieux Sang, «Ji- 1 
mancli**.

VI. E. Brault vient de recevoir une j 
invitation A p«irt»*r ,u pan»!»* A un grand ! 
ban«|iiet «[iii s«*ra donné A Iy»«-minster. 
Mas*., I»t«r !«•- 4’h«-vali«*rs «b* l/îif iy« tr .
](* lîl «H*tohr«- courant. Notre «•orre«pon­
dant répondra A la santé d«*s Dames.

A Lexpositinn d’Etat «jui aura lieu : 
dan- huit jours au pare Namigans«*ti, 
on pourra voir le- travaux aeeouipiw ; 
par l«*s gan.'ons «b* l’éeoh* de S«ickonos- 
set. 4 « s travaux seront exhils's s«»us la 
grande entrai b . A droite. En vaste es- i 
pace a été réservé A «*ette école et il y ; 
aura «les prof«*sseurs pour démontrer l 
les niéthod«*s employées dans eette ins­
titution pour former b* jeune- gens. Ce 
s«*r;4 une d«*s exhibitions les plus inté­
ressantes.

-Le « «unité municipal conjoint de l’é­
clairage a eu une asselbhlée. Vautre 
jour, pour prendre en considérati«>n l’of­
fre «b* la compagnie é!e«*trique, qui vou­
drait r«*mpla«,er b*s 2Î) lamp»*.- .ru pétm- 
le actiielleinent «ui usage dans nos rues, I 
[>ar 21) lainp«>- éltH'triques incr.udescen- ! 
t« s. M. Lincoln offre de four r ee* 29 ! 
lumières A $3o de la lumiè..* par an-i 
née. soit pour .<S70 par année.

L’an dernier les 21» lampes A pétrole 
ont coûté SKK7.90. y compris le -alaire j 
du surintendant. On épargnerait donc 
817.JH) par le changement et !’<m aurait 
un meilleur éclairage.

E«* «••unité aura une autre assemblée 
In *«minine nr«»« haine pour préparer un 
rapport pour !»• conseil «le ville.

-lime Jos. Dalpé. 2^ rue Courts, a 
reçu une lettre datée «b* Dawson, le s 
.-epTetnlev. Dans eette lettre. M. Dalpé 
dit avoir r«*«;u «b -on épouse une lettre 
daté «lu 15 août dans laquelle elle lui 
b*maii«lait «le revenir au pays lui of­
frant de payer son passage, au cas où 
il n’aurait pas assez d’argent.

M. Dalpé «lit «p • «‘‘est un grossier 
mensonge «le dire que ceux qui ne sont 
pa- r.•venus du Klondike n’ont pas as­
sez «Vaic ut pour twenir. Il espère tou­
jours s'enrichir et c’est pourquoi il re­
tarde son retour. Il va travailler dans 
le- mines e'more un hiver et reviendra 
Ici le 15 juillet 1900.

Le (VroJe National Dramatique a 
initié un membre. MM. Adélard Ar­
chambault. J. B. A. Savard. Henri 
Pouliot. tdr». 1 Vue-rir Breault. Archiî- 
la- R. Brillon. .1. V. Oodar.l. .ï. A. Ar­
chambault'et Waldo. J. Ltis-ier ont été 
nommés pour organiser un bazar.

MVS ETES EN RECHERCHE DE

BARGAINS
C est ICI que vous les Trouverez

QUCLQUCSLISEZ LCS RRCUVCS:

TWEEDS P< »ER H ABILLEMENTS
D automne et d hiver......................................... BARGAIN

1 IJ )T DE TWEED.s A COSTUMES, nuance* nouvelle*.
Pour dames, valant §1.25................................ BARGAIN

ETOFFE* A MANTE Al X
Pour dan*es et filiettea. valeur §1.25...........BARGAIN

BEAVERS A MANTEAEX
Toutea nuances, valant §1.00.................... BARGAIN

3 LOTS D ÉTOFFES A ROBES
1er lot marc handises nouvelles

Valant 44c.............................................  BARGAIN
2me LOT—CE QE IL Y A DE PLUS NOUVEAU

Valant 58c .........................................   BARGAIN
3me LOT-DKS ETOFFES RICHES

Et «le qualité supérieure, valant 75c............BARGAIN
UN IMMENSE LOT DE SOIES

R*\« es et tiennes, bon marché 75c............BARGAIN
CORSETS P4 >UR DAMES

Une des meilleures valeurs...............................BARGAIN
GANTS CACHEMIRE

diverse* nuances depuis le prix de BARGAIN
GILET EN LAINE

Pour les enfants...................................................BARGAIN
BOAS

De dernier goût en plumes, noirs....................BARGAIN
BO \ S EN PELLETERIES

Depuis le prix de..................................................BARGAIN
CHAUSSETTES EN LAINE

Pour hommes.........................................................BARGAIN
CORPS ET CALEÇONS EN LUNE PAR COTES

Pour hommae......................................................... BARGAIN
CORPS EN LAINE ECOSSAISE

Pour hommes ....................................................... BARGAIN
corps et caleçons

•Qualité supérieure, pour hommes....................BARGAIN
CORPS FLEECE LINED

Pour hommes..........................................................BARGAIN
CORPS POER DAMES

Valant 50c...............................................................BARGAIN
CHEMISES EN FLANELLE

Pour homme*, valeur 943c......................
COE VERTES EN LAINE BLANCHE

D une laine très douce............................
EN LOT TOILE CIRÉE,

Pour Tapis de table.................................

! nÆ&Z

bargain

.BARGAIN

BARGAIN

HAS !
N’oubliez pas la spécialité que nous faisons dans cette ligne. Vous ne 

demanderez rien dans cette ligne sans que nous puissions vous sa­
tisfaire.

DESJARDINS & VIENS.4i
Avw

247 St Laurent,
COI 31 BTE CA TH KH I K.
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hommage dE fleb des

ERANCS IIREI RS A EN CON
FRERE I) El'EN T. —

NEW-BEDFORD. Mass. —

Aux f ra M Ylphéi Bo ir
que. (lé«éd«'. la semaine dernière, le 
Club (l(*s Frano-Tireur.- a été large­
ment représ» nté. Eue délégation des 
pi ticipaux (tfti«\« rs a «l('*|>«n*é* sur la 
tombe du confrère défunt une magnifi­
que couronne de fleurr* «*t a donné ù 
la v«*uve, § 14N). en ac«»« nipte sur le mon- 
t Mit d’assuranci* qu’ell» d. vra toucher.

T.«* club d«>s Francs-Tireurs «*st pro- 
babhmient la #-'''iil«* *«M*iété qui paie im- 
médiatetnei t une partie de l’assurance 
eu apprenant la mort d’un confrère.

A 1 a**s«'iiiblé<‘ »»[H*«'iale «lu club, t«‘'iiiie 
A cett«* fin, la nVolutkm suivante a été 
adopt «V :

Attemîu qu’il a plu A Dieu «le rap­
peler è lui notre « «uifrère Alphée Bour- 
«jm*. «tu’il soit résolu «pie les meinbr«*s 
du club nipat b>*« nt. de tout <*oeur. 
a v<n* la veuve da r#» l«* malheur qui la 
frapp«* et s enipr«*.-»8»*nt de lui «‘dTrir leurs 
«•( ii«loléaii«c* les plu* sim*ères.

Que «s«pie de c«*tte prés«*nte soit tran#»- 
n»>e A la famille et A la pixKso cana­
dienne.

DEEEDEES 4 \N \D1ENS AEX 
■ EN PIONS REPUBLIC\l 
N ES M4 )RT l’RA4HQEE D’EN 
( 'E\ RI ER CA N AD! EN

M A RLB4 )R4 U 4 ;il. Mass. — Parmi 
le- «i.'dégm'f» aux «l:fférent«s «mnventi >ns 
ré uihKcaine*. noti9 avons remarqué le* 
n« nir. «i«* M essieu r»» J. B. Dufault, 
Vrh:l e Beaudreau. .î'»s»*|>li Heaudreau, 

«' \tc D«-m*ett»'. Léon B*«urg«* is. Am­
broise \ igeant. I.« :r- 4»our«l. Amédée 
B« atm'gar i. Frank G.iuvin. A. L. Beau-
• hamp. l’réfiér»*» l.«p*:*ur. J. !.. Dan- 
«bnault. I.«*uis l.ac«rte, Arthur La- 
cr-*ix et Alfred Beau dry.

En pénible accident, «pii a coûté 
la * » compatriote*, M.
PiiTre Duhamel. «*m arrivé, la semaine
• Ornière. A la tanner:» .1. A. Fry»» «ni 
M. Duhamel travaillait depuie trois 
ans.

Il ét:rt occil|>é A enlever dpeaux 
dans une iminen-e r«*ue et quand il eut 
tii . il [vas--;! la tète dan** un tr ni prati­
qué dan- la r«»ue, p-uir voir s’il restait 
c:forv «i’antns p aux A enlever: maie 
«*♦ « «--«4 ma! équilibrée, commença A 
r«'lier, et a » a: r «pi’il »'*it le temps «le 
retirer la t'te. M. DuhameJ était p’us 
«' «nulle «lalis un * tau. par le cou. entre 
!'« uv« rtur«- de la r«'iie et une poutre.

On ne fait ••«nubien «le minutes il res-

tr-, \ 1 . M. N F* -g- i *n. étant revenu. 
s\ mpr«T*-;i {• '*• dégager i» «'ette p«s»i- 
f on. Eu m •• ein qui passait, fut «ie- 
in«*«Jé. mai#i il é*tait déjA tr«*f> tard, le

î ♦ - ••uvriet- |M»rtèn'r.t h- corps au bu­
reau en atten lant l’ai rivée «iu nuViecin

• . \-t«». pu - M. Y:c*,»r ArKcnnult fut 
env«.yé auprès de rép«.us« du b finit 
p ur tui appreD'ir»» a tre te lemv* H».

M. Duhamel était Agé d»' 33 au- . «vi­
tre vi v«uve. il lab*-** «juatre jeu en»
• : fa c- K.>- |.:"enî-. M. « t M:u«' d. l»u-
hcm« !. bii #mrvivent. a • -i «pie quatre 
- ur- • M*r• «* A’jih'-rsire H ais, îl«'> rue 
^'a-,'.!•. n. M’ • «-t.* . I>* 1 Saint-
M ü-fr*. 12*) n.o B,«*.id. Marils>r » . J..• ,i
•i. «b. M Ift»r’. Ma—., et Mm* Frank
B --«»i!. ru*1 Parb*. Marlbor»*.

l.« - fimérailhi» ont , u l eu A l’église 
Ste Mar

La «- r« t«' St .R an-Bap* ete. dont le 
défunt faisait partie, assistait eu corps.

4ozo 5

UN THE QUI E5T PUR, QUI A DE 
UN BON GOUT.

LA FORCE ET

plusLa Ozo Co., Ltd possède toutes les machines les 
nouvelles et les meilleures ainsi que l experience pour mé­
langer et manipuler le thé, etc.

OZO CEYLAN EN CANISTRES.
OZO JAPON EN PAQUETS DE PLOnB.

Primes de “La Presse
M

>5

* * ? * ?

Portraits
3/4 Qrandeur Naturelle

$1.40 en dehors de MontréalAu Crayon $1.00
^ 5epia $1.23 $1.65 en dehors de Montréal.

A la Peinture $1.50
“ AQUARELLE ” $1.90 en dehors de Montréal.

Et io Coupons de 
LA PRESSE SCUUM

A îa demande d’un grand nombre de nos abonné?, nous avons 
décidé de continuer nos primes de portraits au Crayon, à la Sépia 
et à la Peinture Aquarelle.”

De toutes les primes offertes par LA PRESSE, il n’y en a 
jamais eu qui aient obtenu un succès aussi grand, aussi spontané. 
Nous avons fait des MILLIERS de ces beaux portraits, nous en 
ferons encore des centaines. Nous avons reçu et recevons chaque 
jour des quantités de lettres de félicitations. Ces portraits sont 
faits par des artistes en renommée — ils valent CINQ FOIS le 
prix auquel nous les offrons — ils sont finis avec U plus grand soin.

Voici la manière de 
Commander :

_Découpez 10 coupons de LA PRESSE, apportez-!*-* au No
1877 me Ste Catherine, ou adressez à “Portraits”, LA PRESSE, 
Montréal, avec une photographie et $1.00 pour les portraits au 
crayon. SI.25 pour les portraits à la Sépia ou $1.50 pour les por­
traits à ik peinture “aquarelle.”

Vous recevrez sous quelques jours votre portrait tel que 
commandé, j buste grandeur naturelle, de ressemblance parfaite. 
Votre photographie vous sera rendue intacte.

Nous avons en mains un assortiment varié de très jolis ca­
dres. à très bas prix, pour convenir aux portraits.

N. B.—Les personnes demeurant en dehors de Montréal de­
vront ajouter 40c peur couvrir les frais d’emballage et d'expé­
dition.

Adressez : “ Portraits”,
LA PRESSE, Montréai.
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[LECTIONS 1 «ms u emit
( hei \e* elud.auu eu w.^dn, , e nt ^ fni* fu",*'-ir^

de Moutreal à ®eu ** t*ar,t

L’INSTITI T C ANADIFN A

U!l JlISt CiHfDItll 
I [[NTlill PUIS.

DK FOOTBALL,

M. PLOlTFfc: ELI ru KM- 
DEM

SI. Herhftte «« «'«•ni|>4ikrii> d* |tlu«ifu» 
in* uiUn «> du c-irriff leur rvud liUU 

—Lai al rt M»diII

l.'Alect-ou Anuue.c tin pri»!.leBt dm 
étudiant» eu iiiédt iitv. 1* I l i\t r»ité 
l^aval. a t^u lieu bit r apré»*uiidi. li y 
avait tien* taudidaU >ur >1.
A. A .ni t M .1 N Piuuffe. > 
141 vote». M. rUuiff. en a re«'ue...i 
i"-*. . • M A . ;;o Lt pn i • : i 
doue été déc.«ré élu a>et une- majorité 
«*t* 1 .t > autre» .>ff.f.era t-lu» «oui
E. laitretlle. vie« |*rt*»ideut ; T. Mo- 
2in. Mvrétaire ; P t^u«*»uel. tréaorier ; 
Art. I.eft4»vre. Alb. Marnard. "rtra- 
msateur» de démouat rat loua |mbîit|iie« : 
\. < hapdelaine. I . Puqutu. H. Ta*>é 
et H. tiervai», eonaeiller».

L’ŒIVBE

l u •'Pied-li ane** inmatv de |H>ut suite 
|*ai mi feu:me

PARTIE
IV la \ oilk' Li^ue, pi>ur le titre de c hampion,

Montreal vs. Britannia,
L Ho». Ambroise Choquette s iMLHJ. /r ; Octobre, à 8 Heures.

AU NOiMTREAL BASEBALL PARK.

\ M t >1 M » N 1n

TMITATRI: M» R M4JC.*TVS

CE SOIR
Mar|»h\. I*r»*|* «t

Il t..«te «eltr ^eM*l»> 
tl.llne- «••••>41.

ami >i:mknt>

ACADEniB £
M»uné*'» 'l.-r* rtsll * t ?v«aiadl.

1 a (mode p v •* de Wtlaon Barrett

THE SIGN ^ CROSS
M A mt*r

Fai*. R I

M t
llilluts en vent# cher 

du h.i» tio ia Aille et tu t

ADMI&SlOrd

j»» A l* > . au bureau autvuraalo du >1 AU 

ue Ste l'atlu nne

• 2 C»c, 39o ot B O 3

4>ttam
»* < >a v • i

1.1

t pa»

tVt i:.

évre
,A hi

11.

Le

nv» littéraire». Il 
bett»* viendrait 
le conférenee eet 
hef IVéroat dit 

qu’il «°it attirant .4 la r 
de» |M»mpier«i il Tort>nt«*.

- 4M» a découvert que 
dm trottoir» par travai 

Point u>»t be»'*.u tL* dire qu'une | ot.ilt** nîu» . her tin.* rent

Institut

qu.

v«t faux
de ehef

a r.'nstr
►urut

grande animation a régné à ces éice- 
«i contestée*. Oi»eudant. lors­

que le résultat a été connu, les cara­
bins »e sont réunis, le» vaitieua avec 
le» vainqueurs, et ils étaieut en train 
de fêter joyeusement leurs doua eaux 
officiera, lorsque M. 11‘rlK‘ttc. qui vi­
sitait l’Cniveraité. «*»t entré dans la ».l 
le. L était a.-.-omp.igné de Mgr Ra« i- 
tot, \ . U., du l‘r K. I*. Lachapelle, de 
M. l'abbé Folin. supérieur de Saint 
Suipice de l’abbé R*>urassa. »*vrétai 
re. de I Tnivers té : .lu I»r <»érin-La- 

- nion. M. Pémdeau, N.P.
Après avoir été présenté aux étu­

diants. M. Herbette leur a adress*'* la 
parole leur montrant la facilité qui leur 
est offerte, d’aller compléter leurs étu­
de.*- ù Paris.

M. Herbette s’est aussi arrêté i\ la 
faculté de I>roit, où le professeur F. 1». 
Monk, donnait son .ours, sur la bd ad 
■niinistrativo. LA encore, le distingué 
visiteur a adressé quelques mots d'en­
couragement aux étudiants, qui l’ont 
applaudi A outrance.

I .•• !
chuinement. 11 est fortement question 1 
d'inviter les étudiants de l’I’iiiversité 1 
Metï 11 .A faire partie du Parlement, 
avec des conditions également favora- ' 
Mes pour les deux l’niversités.

A 7..‘W heures, ce soir, le^ étudiants 
conservateurs se réuniront pour choi­
sir un « hef on remplacement de M. L. 
K. A. Beauehosne. dont le siège e»t de- | 
venu vacant. j

l.a eonsinicttoi 
| dont» de l.èvi» a « 
I Bearing et 1*.-wer»

t reprise.
ba»slii .le ra- 

adjugée hier A
I ' - ; v

«st de cent vins
—I>uii» Henri, des Pied- Blute», 

Lowe. est menacé par »on épouse de 
poursuite en justice. Il appert qu'Henri 
a vécu 17 ans uwc deux femme». Vune 
fl Wakefield, l’antre avec lui à Lowe. 
La première cependant e«t déc édée de­
puis deux ou trois an-. I.a femme No 
iî menace aujourd’hui de se »éparer 
d’Henri et voulant, l'autre soir, déser­
ter elle a ordonné A un nommé Ha gnon 
«le partir en avant avec sept l'été» fl 
«•orne» lui appartenant. Henri a averti 
la police de Hull d’arrêter Gagnon 
comme voleur, ce qui ne serait fait que 
quand Mme Henri aura fait arrêter son 
mari.

La M tison de 
Temperance de Stillwell

« i R*

I «I Ot W Kl » DM I I IA ^111 
II» Ul I* A» «OA I DM JOI K» IHMs 
Mie.MMqi >s » u a a hid « au ni u«

l n Vc/vi» ...•••• M vis
7 MUet% pour Ktpm* • • • $1.00

.’/ HU let % pour Keps* •••$.’ 7$ 
K JS Hit let s pour AV/nis • . - $4 SO

$00 Ot p.i ...................................$11.30
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L« i

:hiks. RTF
. a. jmi» e«»i

, .1. tmi

. * . 7e i . i
U.* :» i»mi .••iii

itMilon U<' g.v
tiMiis»» Ue 10

■\t. aent a a* t i v •*•
I Kî*t* \N . 
coritnu rt u ux.

1 é^t« bltftÿi-m 
Msn** de im\ I 
» t U Kmm e, 
noire > oniin»r

tuAi A‘)iandl«e» 
l'ont Mcturlln

.. , . . D'ahnid. le» Inon est tout fl fait bien vue du pu* d.ih» .!.• i*.»»

Le juge Phoquet était déj.A jug» 
la “Probate t 
La distinction
se» fonction», lui ont sans doute valu 
sa nouvelle nomination. Fette nomi* 
n

l'KIXTI id:f
eut» «t»n» It»»

Troupe d'Opera " Alice Nielsen "
D»»« au N Nixrl « 1»#r* inUU» «#

“THE SINGING GIRL"
>'« m at i .no > . i* #n » ■ »»i-t»r

Tm atrb Hi k* Majesty’s.

M rt Mme Kr»nk Alurplo pn*|» «I USraiil*

GRAND OPERA
MAURICE GRAU

Pi. HO\ VI 01*1 U 4 • « >\ i Ni •. v U P t \ I n 
d r»*-, Vi^ .i .lu M » i >IM| I I \ N Ofh II V 

M \\ V«»Hh.

U SOIRS U
I un*ii, Oct iti i •« Tra«l-iia
A|m i dt. tin 4 Ni Htm
Alrrcrnlt. Alei t *- K ••mr O r l -I u I t»l i ••
Jrutll, 4lrt IO t'iiu»!

1 <* plu* (l'ttiul ^v«n«ment iiiiiaI. a! «le I» vil»«>ii 
l’HIN MM «M». M ft-~Y.O«»

I en tiltlet» |H«ur ce tfiMiid •'vouement -ertiHl \eu 
«lu- i»u\ p« r .imnM ipit itHAimter A plan
«l ilH*' i< piv^eiitAtlcu Jeu.Il ntMllii. le > d «M toiiie. 
»u Sihi I it«iAO » i.l> Ml nu* s JAt'ipi«- et 
«u In... AU Ml. - in-Ale .'u -« I \U nu C.»el

I n veme .le- hlllel- pciu te puliUc en ki'iw'iaI,

DlPARTtMFNT DE

N érllable t r» « ; i j1 

>»em prts’h. | I

• •i Ibéât re I yrlr «te l»>tidiv»
• s .>1.0 «•( >1 «•

denc -r OMéra-etimiqns da
i. riM Hi l«lr S'.lect.

31 é

à i ' A I > F*! 1A| | l*: aE>i4i\r
\ l*»«4M »«

I 1 M A tu H» » Ph SOI «A ON MCI H AU n 1’ 
l N» 4HM>K A 1 A \ til TURK.

1 •• I*la* I*raa4 t «euemt ni Xu-I.al à Mostir*!.
r«»t i; i a r»{ > a i > k> Foia loi.

1.^ T • loin plie 
•I M Mol «|e t» 
Mai rite

LA B BINE 
1>K

I.# pDi» €>- 
lèhar eu 

A m#l l«| t*e

^ L’OPFHA 
- COMIQUE

SOUSA
THE 

HR IDE ELECT
UallHee S|t»«'l»|<' M. r, ie.1l 
Uallarr K.'kuMeie »• numU

Mil .1 h l>* EN \ t* N I I M UN I I N \ N l. 
I‘ri4 «t.-, . «*. ÿl.eo et fl a> ,*s4 it

Monumsn 
National

C a fil o I r, n M e» u r r» m .

Opéra Fiançais I
Co Soir, « M

LA JUIVE
««lamt .>p«*ia ei

CARMEN.
i:.'! ‘

A «'•'.itrHl l-'uIN. 
aquelle il h rempli

.•i».
meu

bile On ne pouvait fair * un choix plu» dur «h- Mm» 
'p«H>ulaire. noua écrit notre cor res pop 
«!aut. de Fentral Falls. Donc, nos fé j « ••» «ram.-.

I t! > h rince «tan 
n» mo i 
•t le fi 

imatet I.»»

une» «h'» 
inné .pal

■t le» »r 
In» td^ 
u.lu deux

» ; I n\ u
at riuouiu

minent eanaidien. .. , . , , . partie «t. n«i
a «léjfl publié. i, t.,.uire

Los unifornies dos pompiors

Divers contrats accordés

T.e «’omité des incen.lies s’est réuni, 
hier après-midi, sous la présidence «le 
ré«*hevin SteveiiMm.

On a <i’al»ord ouvert le» soumissions

licitatioiiK A c 
Fournie **Ixi Press*

ginaire de T 
rennes. P. . <*t a exercé la profeaaion 
d’avocat, fl Montréal.

Al \ HOTKLS
r A \ P»ll. 

HurliitKtnn. \ t 
mond, et enfan 
»«ur. Alleinagn 
Philadelphie • 
Marg«-I. Qu«'l»e«*

1 »«fnt h u Wind»* 
Mme Una M 

J Haye. Uoa<

cjiiéhc'* t’ .t MUmin. 
\v l: Kaynmnd. Mine Ha> 
St .lc;»n. N B l<**o \ •*»- 

M el Mme Llpplnoll». 
Sanltorn. Ho»i..u . Mme 

Frank Creel man. New York.

Uldfr. St llATclnthe . .1 L. 
Pa . H F Doaur. et Mme 
I.' .!. BédarC Richmond . AiHiaur. Boston

%
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chexaux. le» nvution • 
liane directe seul- p- iir 
faire de» affaire» »ul\ lé­
gère» Il »*• \* nd en >' 
nadlenne» «I» trèfle, «le n 
n<>u» Importun» «l< Fiai 
cumc» bi-lterav»-». na\
• l« Le» «*on»eiA e» «le h 
le» pol»»«-na frai» »auni 
mol. presque toute nul» 
le peut trouxei un dèl»ou 
le» artI. le» fabriqué».

I aratoire», le» mto-hin**» 
-••rie « ’ tte u»te et peut 
fur et A nieMin- «|Ue n •> 
connu* en Fran« « t 
heauroup »ur r«'\i-i>»lt>' 
pour faire mieux conn*' 
«Iula«-n».

Notre « ummer.-e Inléi u 
\ lt«' «Tautonine Le- « h« n 
fluvial'» tran»port«'nl >1 
mari'humllees le» mai 
km.*, «l.mt la «•ll«,nl« l«' • - 
d une trolsienie utine**
» appro* l»|onnent llh*'i ■« 
n»ur libéralement A ' 
mal»«»n» •!« srn» reç-dv* 
d'automne, «t la plupa 
ubllKèe» «le cilbler <1 • * 
pour n«* pa» *e lat»» i a»

Les Importation» «lu 
d'ailleurs une l»rè«h«* I 
nement» . mal» la plup. 
t" malheureux navire • 
dlatemeet. non pa» l«« ' 
le double <>U le trlpb* b

!>*» marchand- de !.« ' 
re» affalri» ou’ll» n ••c.t 
temp» et «,M*la dan» P 
nulatlnii «ntvrlèr** est t- u 
Tne:Tt.
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PEM. ont été tran«|iii 
offre •■«H* Itèt*-» A <' i l 
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il» »ur «'e nom ore. 
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Ix fa. lie». le plu» 

Les tsinue» qua 
I.» animaux com 

vendu*i ux »e sont
de IA à la plèc H > avait dan-R l;»t
de» \ en ux de .T \ « m-'i* qui ont réalisé de . 
A 4c l.i livre ! s-4 rimmon» ont été • • ndu-- 
d» .1 .VN A .P.r aux exportateur», et de ,T à

1
la livre . et le» por s gris, de t1, ft 4'jC la 
livre, poids vivant.

BBFRRF: KM' FRt *M A<tK
»rlx du b 
•ment hot 
’offrent <i

dét,,'

Il y a réaction dan 
exportateurs sont « n 
chê et les c mmrrqajitt n'( 
cexu*ndarit. Il y a eu «les 
probablement ft ÜV mal» r 
«Maux, non» coton» iq*i •• 
beurre frai» de septembre « 
à 2V- aux fabricant», le­
ft i&o. les bon» ti>V»UM»hJli» 
et |e« b-urre» de ’ -aieat. 1*

!-e fr< mage de la prot'lnc' 
ft Monttéal. pour le choix 
Il ô-*v . mal • non» n'a \'.ns pa» < 
de vente» é e prix î^*s J t lx I • 
la cmipaun ont été : A Kings! 
Ormstown, 11 .'I-8c ; «Y Brockv
11V

. loi
mar

«le 

la it

t fer»
ki a

•n.

«IIS I
pour le» mtr

• « xp •! I Cl |<
A t.g let c i i .

I • H po|» ft coup* -e détaillent A !*»• pa r 
tlo ll\tx*s le» blanche» \»biit $1
|. min..! »olt 2« la ll\'« et b - iatlio a 11 »" 

l p .mm' » de ten. »«• \ «n.t«*nt 4tV «*n gro* 
pai l»' livre», « t .'««r au «1êt»t1

L» foin e»t soutenu, sa i- I" ancoiip d actlvt
(A N o | ÿs oc , ' o N .* *7 «»» ft |7 .'•«*
N>» M l»i ft l«l •'•«H au • ha- • " »■«>'* •!•■ M ait 
léul lai demandr «b » Flats Fut.» c*t peu sen 
». oie

SALAléONH
Rien de changé aux ptlx de» lard» »alé» et 

fumé». Jambon», saindoux, etc.

COM M kh<t:
Monttiatl. f t ctobre I^ïh». 

(iRAINtt BT FAR INF»
le* marché d«* Llverj><»*l e»t encore soutenu 

pour le blé. gagnant I Kl »wr hier, pour lea 
livraison» sut dê« . tnbrv Isnuln . ••»! ferme; 
mais le» marx'hé» du continent sont plus fa­
cile», n n > .• «ton. guère d intlocnc n la
bau-»e «|ti«* celle de la guerre pr<»*h«ln«' ««»•*«* 
le Tian-\a.il Ft cette guerre ne peut aopot 
ter de |s*rt .n bn t ton- bien profond*»» dan» l« 
altunflon générale, ni l'un ni l'autre pa\.- n** 
s• nt giariti' pr.stu. teut» de blé

\ «'lil-.igi', lu réa«'tl"ti continue, le* blé »ur 
décembre . « lôturé, hier, ft TV-. U . «"i 
\ « rt < •* niMtln en bal»»* , è TJ « n ét s e t t-* 
nu eonstamnient depuis ••ntic 71’*, « t 72 7 k. 
atteignant ran-nwAI 7.'t «ui bâtit et 71Î 7 n en 
ba- La situation du marché paraît êtr^-
celle-ci II \ aurait tté» peu d«* «lé«ouvert 
et le» détenteurs d'option» seraient dè« oiira 
g ê — par T import a nee .les llvrnlpnna aux
point» «te c.meeiitratIon. La hausse de Ll 
\ • t pool est d «tlleiir» plu» <|Ue «sintn-ba lan 
cé.- par la ha'isse «le» fret», produite jsir le 
retrait du *a*i \ l<e man'hand des naître* no 
llsén pour l«' transport d" troupes atigtaises 
dan» U* Sud Africain.

la- blé No I dur d«» Ma ni toi ni. est coté à 
Fort WIMam. de 7«»'v A 7b A flot 

La ha u -se de» fret- n produit une baisse 
sur le» grain - ft Montréal. « Mi ri’oftiv plu» que 
HO',. V flot jHUir 1 avidlie. if Pt» polit le, 
P"l- H y a «u de la demande en nnnaaln 
ft én flot « •. gram semble d< stlné ft voir 
de meilleur» prix L'orge à moulée vaut de 
44- ft -4.V en tnagi.sln. et l'orge A maJter sc 
cl.- de dlt'Y polir No M ft ftp, Melgb* fVJ'. A
flot

F»'» farines sont en bonne demamle et «ou 
tenue» Le » forte- |. Manitoba valent d. 
Cl «to ft $3.70 le* patentes le M Ililfol.a de 
<4 . $4 2<» le Sir.alglit Roll,O. de AO ft
g! 4*4. et Jea patente- «l’Ontario, de gl 7ft A 
$:i l»t

VAM.FBS MIVIF.HK.S
« v.nr» rfhc|e| ro-irm par M. BeHlota Thiliaudeau | 

murtW-r d» naine». l»Atls»« «b* la Banque du Pennu-
j 07 rue Mt Jacijue».

La Police
CHAUSSURES D’HIVER

|*e» soumission- cachetêt*» a.1te»»ée» au 
•-.•u -.igné «d ouverte» en ptêsrine d*-» paitl* • 
Intéressée», ft la «lut»- sou» m*titlonnéc ft 2 
b* «in - p m . seront re«;ue» au bureau du gref 
fl. « d. la « lté tuaqu ft MFR«'RFI»I pi." l'.aln. 
b- ll. A 2 lieure» p in . pour .127 paire» d»* 
« bau»»uir» p«*u« . on,table, et ft» pali«-s «1» 
chaussure» p«»ui offl.-ler», plu» ««u inotn».

opé-a en * •« tea
gtainl opéra
en A acte-.

I'l lX *l‘N«lml»al«*ii .'*0« . î •• , * I .«M», # I. XO.
f J 4441, è 4. Y4l.

>-p««'l . > «b* In-cniiiliio procliutne Marvit
/*» /- 1.1 mcrcitNll, / ou»t . .Imnll, / «i
.Vnc/f ih r fi i xcmiicdl, A’oméo rf Ju- 
licttc KamtMll, /,«•* l/ufiu+nota.

b • i . v • me « i • l l.wrioiu !•• !*«'« ai v—au Mo 
nmni nt National an bureau «lu •■mur*’, ru* Me
• all.. I III. *< •

I Mil x I K I
W I I'll I l.l.l PS. I.ocatalie et «lérant

I I* X N * ' % I

malin- «lu J «icbdi
«llllqtniiian.'i' «'«niibiuo «I** f’Inoro The Amazons

Signé. • « D 4 N’IP.
Ir.-ffler «b- la cité

Rureau du giefflrt d< la . It«
II.Mel de xllle.

Mont I ên I. le I ... t obi e IMM»

le la « lté et portant ft

• i un progriiiiiini <b x iiiii|« x Hb- 1 ntérrsaaiil. 
I’rl\« itiinie «riitthltiKlt- ré|é|ili«ui«-> l-'.a-t 
.'UH piiiil le- »bNue* 1M1 H

THEATRE ROYAL A1.Mâ,.-
4 efIr Meutaliie'4 0*1. tiolr

The Cracker Jacks
«le» c \ 11 u\ne uii’e* < •raliü**» »péclallt«*a. Jo­
lie- ll I le» M : t g III lli | ll<- « d « «•« «I - Prix l«H*( AM 
cl ■ iii.iiin pi c||illll< Side lliulkcd. .’sLH.

fI^Ht A I ME U* S VÀWIET 8
il ItViti rii«> >*i*lMto-4 ni0«’rli4«y

Keul thioltr< Itniiviil* i\ Montréal

La lloutiiirtiiHT
Toiia le» «■ Sem,2 oct.

Jour»c\cep ^ .-«pré» midi
lé vendredi. I llll4M'4*lll N |«-t sollêo

2HI H

THEATRE BIJOU, I Chaque nprêg-
* « midi al aolr« o 111 ->t M .i m |. . el I n-pc l.-ur- »

ln«* «1*» *4 4 ><
Ton» lea Jour», 

dlmau.-he « impri*. 
excepté h- in<-r« re II

l'i 11 de» pla« < •
Bell Tél. l-a-i u 4

La Grace de Dieu.
*•41 »r. :iO«*.

IM :

hier 
11 L<-, 
111 .

ItOIS DK fXWBTRTMTION
été Ul
pour b

lea

i «-hargementi 
et I! Ira ft b 
nvlgntion. Hui

*t de
qui

«•que
xcel-

La saison qui s'achève atir 
meilleure» dont « n ->• »ouvlenn 
mer«*e de bol» du St lotirent. Rb*ti q«i«- le j^ 
de Trol»-Rlvière» n fourni d 
fl une cinquantaine de navire* 
soixantaine avant la fin de ]a 
ce nombre. 1! n'y a eu que «leux ou f- 
lier». ïje» propriétaire» de «»n<-e»«|oii- 
•" lerle» «‘«nt ; i « xr»é<ller tout .-X'-é la 
leur restait de l’anné.. dernière « t 
toute la production de cette jt.nn«'-* • •!
lentes condition» . leg prix réalisé» étant en 
moyenne d«* $2 1 pin» que ! .nné«. «l-rnlèj.- 
Presque tout a été exjKtrt» * u Ank.«-terr<- 
L Amérique «lu Hud. le «*np et 1*AustraIle 
n’ont rp-n ach'-té, cette anné**. au rr. <tn - sur 
n->tre march*'.

La saison d’hiver va commencer avec «le» 
chantl'T» dégarni- et le» opérathms «b coupe 
seront en «-nnséqm.nce f«r>ii»7ées ave. une gran­
de activité

Le map hé local a été assez bon. en somme, 
quoique les n.Mpliand «le bol» »•• plaignent 
d’êtr* obligés d* réduire leur ij..irçc «J« pro 
fits ft »,'i plu- -Impie expr» «fo,

CI T RF? KT PKAÎ’X

Payne 
War !‘.ag 
Itepubl l< 
Virtue 
M V ,ri. 
Big Three 
I «t «. <

* allfornla. 
«..«.. F. s 
« artboo H y 
Kven g Htar. 
Kern
« lold ii i «ev 
Jron « oit.
K nob illü 
Vf « hrlsto

I 2«t 
^ I . 
I JO

44
Al
IA
Mi
n

I IA Mont L V I.V
■* 04 N obi*. I-1 7». ’j»
i th‘x Novelty. 4

Il <>l«l I roitsld [i 2,| 
-M \ Irglnl»
17 Bam.t aiit»

. CH Maillon.
IJ LH»«-c»

! « Moriiaon
I 4«« f .nid t-uir

W H'oc.»n fs«»v
J o {Fontenoy .
! •'» Balliiiiullen

l«»

A Wlimlpe/
Bai dane Ile»

• i, I» I tall No2»

ftl
»*'x

I.V
JO
\

I 11

21 S

mission pour F.gotit”. seront requ*.» an b«l 
reau «lu tîreffler d«* la «’lté |u»«pi’A mercredi, 
b* Il octohi> IRllti. .« MIDI. p«»ur la «onatrue 
lion d'un égout «lan» In rue ou partie de ru» 
cl d«- "oit» mentionnée, avec le» rnc«-ordementa 
nf es «m | re», suivant le» profila «-t devis, «jue 
T«»n peut voir nu bureau «lu soussigné, nu 
voir :

Rue Duke, de la rue William A lu rue Faint 
Paul

Les soumission» ncront ouverte» lier |e 
Greffier de la « lté, en ppéænne «le» Intérensé»,
A la première assemblée «le la «'«un ml se Ion «le 
la Voirie apiés la réception de» «lltc» e «urnla I 
Slot»

La plu» h.iHwc ni aucune autre d**» soumis I 
sbms ne ecra né>-<-iMuilrement ao**»f»iée ^

I<a «-omtnDslon ». téseive !•« «troll d'acce«p I 
ter «les aoutnlNMlons pour nu <«u plusieurs I 
égouts.

4 I % I* ftl 4 I IH.I4 4 1*11 I'.

1000 CURIOSITÉS

Vnvixg'-» niitour du mond

SALLE DES CARABINIERS 
VICTORIA ......c........ «...

i « s««lr »*l I < « 11 s le» »«ilrs «l«* cette »• tniijnc.
II t (•uoi Ism* «i ftleamea lame lllustié-. i«L 

«• X llflqiR PHI b Prof « ai !•« ol. I
Prix I » . è'e, .'in* 2M| -Il

A
cl «I

M X IMUUNSIN

PI BLB
e I «m »«- pr.q
i» mentionné

pm b-* 
>S« de . 
du m ni

I é*o

mr ix«ur Ips iiiiif'iT é- > i 'h; * . r - h«>!i! 
nies: 100 ^uiiroî* de ixuitnl'iii*-. -O par- 
di’SKiia et 15 bonnets «le fournira. 

Voici Ion sonminsionnaire^ : MM.
Vue fillette çruérfe de la cécité et de la BouWkt et M

paralTsie irnice aux rayons X 1 •’i*^ • 1 •
1 ^ | tJiluiiN. N.i.l.» ; i»:ir

“^ mille I/Henreux,
f’hi.ag.». «—Harriett He .Unli.ûff«V j ,^n!;i|nlls sd.tML 

de «••.n«| «tl’e*. «pii etavt nvetijrle **1 para- i 1» >nnets «1«* fenrrnre j»ur officiers 
lysée depuis deux jiiis. vfeut «1** recou- ÿ7.«Hi, j our h-umivc-.

Sur jiropogition d*» l’écheviu Arnes 
j le contrat pt^ur pantaious est arcor K 
à MM. Boucher et Mer i* r. ù $1-1*’» 
la confection <les |air-le»eu- » -t eonfé 

i ré fl M. Camille L'Heureux .‘t •'‘*15.75 ci 
^ j la fourniture «les bonnets en fournm 

est a *cordé fl K. ITes'.auriert*.

D. Monast. (juébc«- V Nadeau Stnnf^'ld :
.1 i: L- t !at:« . ^uéb <• . I «' K« HhIIOix . 
J/0«'l» I>upa■ t l'onf Roug«* . Thos K Monta- 
g • * « -, For-i « bjest -.«nt au Qur-cn»

.loacph Ixtii» «^u'-la-< . <î-f« Bail. Nbolct ; 
A. B I g«'. Ma Mil . L L Ta< hé cf fill, «jué

r. puntaions. .<4.-47»; 1 Im-« ; Dr Gil lie». «'arl • ton l’iace .1 K Valll-
l«- . Bucking harn F A Gendron, Hull . N.1 : I’: NHgcnt. paR- B Renaud. i )tta wh . <; -• .1 Bérard. f**mme

h HMD. *1i».U«5 : F i- r t enfant. N ■ tth A«limis. Mass . <’ H t’ar-
l*ar-«l»*»'’'-. •l'IM.7-5: 

.1, K. I h t l.-iurieps.

rb 1. J <évis ; Alex. H• •uleston. Trois-Rivière*' ;
R. Basse tt. 
Hall.

Toronto . s .nt au St Lawrence

ft r« r la vue et Tikenire «le ses membres, 
grflee aux rayoïn X. II y a deux an?.
IV-nfant tir une chute «le seize pied* et 
t ouï Tu <u r il tête. A a milite *Ie fx*t 
ïiecident. erie devint aveiwtle «*t para­
lysée. Il y a quelques jours, les iné«ic 
vins lui appliquèrent !e- rayrais X «*
«!,'«-oorrireiit sur le cerveau de la peti 
t-» la présciftee d’une tumeur «b* l.u ! T>n ouvre ensuite >- 
préfacer l’uu «/enf. Après une opéra- j pour Tes jialins d’bifter d 
lion «.v«eaa4ft**nient liftierte et ilélicite 
le- mêieeine réu-sir'nt fl enlever rot 
1«* tumeur. Lu iwtite se i>«»rte mainte 
liant « «mine un charme.

J. Pr"
Mil» vv
« iranby 
clntbe .
A Dunbar. Détro 
<’ha» RoI»^rg«- Ni 
« Mi#*|l*-f t»-. x^uéL •< 
«’•r. Thér. «îrlffi1

HOTEL «T JAMES 
t. Toronto M. Wood. N>w-York 
«). .N>w-Vak . M flad-1 Ct dam» 
M Tét*ault. M M. Danby St H a 

A. 1^ l>«*»aulnlcr». Ixjul»»*v|lb- , \v

?m a « 
tar.n*- i « -

la hau»»<- h « 
un» notiv»llr 
que lur» »to 
»alr»* et qu«- 
pin» «-h<-r. i! 
meilleur prix 

f/**» pen x v < 
déJA notée 
No .*{, H centl 
<4 cent» j.< ir 
gni-Hiix pour l< 
« «*nt», en hau»» 

DR AI 
nte? d'

•hé «!«•>« ««ilr» o«t trê- ferme ft 
ic défendent absolument «b f 
i*g*l««n. exigent le plein mo 

m< qui»*-, en promettant d 
b;«u»»e avant peu J|» a 
k•« »ont réduit» au »trb- 
étant ««bllgé» «le i iv«r I

V'l:

peaux 
fit un

• if leur produit 
■f«-» »onf trê» f»rrne- fl 
o 1. If» « ent»; No 2 f> ' 

. veaux. 11 cent» poui 
N*. 2 Le prix de» p.

mol» d *
de lu . «

•tobr • e»t 
t».

KT NOFVKAFTi:

la hail
N«r i

fixé ft

Le» vente» d'autoinoe »ont trè 
te», t-n gr- - et « détail lx-“ « onrn: 
»<*rtlfnent »«.rit norabr*<j»e» ft imp >r 
paiement» »<7nt »atl»f;-«-ant»

f .p « ' ;nad|an * '.b.r«d « '« tt-n Mill 
vové «.ne *-lt' ulaire «n <1at«- «lu 2 o.

J. K 
York 
I > K
fjuéh*

Leblanc, Québec , 
Fred I»oré*. J. D. 
McDonald. !’ «*. 

J. W Hamil­
ton. Ft Jean 
E W. Henrv

Teintures Magnétiques
fc^out ic* moi* “urc^. 1D<- le pnqu *t.

PARC ioHMER
Dimanche. ^ «v t«d*re. après-midi, 3 

h*‘urcs; - -'r. S heur*»-.
T«.ute uiu irnndc compi^nie d’acro- 

hntes. ryinn.-.i « -. tr.»|H*Ee. rh. iiT.’.ins. 
clnr.*»* j«» ii.1«*urs, etc. Voyez Sa liste 
d« s attra. t:«»u?.

oiimiFsbtns
a noin'elîe

j tour-délujm «*t .les réparations aux pa­
tios «k* l'ancienne tour.

Ces fou mi*** ion * étaient 1»- FiiJv.-.n- 
! tes : A. F. Ijariviérr». $5tki pour 0“ 
| lain veaux patins, et $175 |'»,ir les ’ 

lia rations. A. Desrochers. mè*mc pr:': 
que la .«otimis<ion .pré élente. B. L« - 

I doux #*t Fie.. $320 et $1441.

} Ia* contrat p*tiir !e« patins non veaux 
: c-t n« «*r !*'* fl M. A. Desrtu-h *•- i 
| et celui des réparation* fl B. L*- !'*’!X 
' et Fie. jarur $140.

iston.a - nn>
H. ftft 
toir», St <*hry» 
to : M La < h h n

N B. . w. R I^.ft. Danville, 
ry, D» nver. «'oj Mm.- H Henry. 
I . N I>f»ro< hfr». 'tgdensburg. NV, 
Toront« B D lïenrop, Buffalo . 
nnon. WatcrvIIP Mlle Kmma 
Ester Johnston. New-York N\ m 
«t fil». Boston. 7.7a»». . A J S«n-

*té>me I* t»ff»man. Toron- 
et dam**. N'fw-York . J* K. 

Thoinprori. Boston, Ma»» .1 B. Rlvft. itfd- 
ford NV T'jrg* n. . - « Ml!- K Peterson
N* V-.rk Ibrr;. V i Manchester Mil**
A. Stuart. Buffalo. N. V. H. J Wilson. Buf­
falo. N Y K. J. Le»*, Halifax. N. B. , Geor­
ge Gohier, Pari*

IB rrni. rikndea i

a. St J*an. F* (j. .

j

LA BANQUE DU PEUPLE

On dépoae sur Ta tnhle !n rapptrt de 
M. I^icroix. «ib-j-ci tgur. sur i « «niée 
de rêrnnfiemcnt «le la Taflti«-«* «lu 

(Viannc mi k* »a:t «léjfl. cpt 
écrtmlcmciit i été causé [»jr «le« exca­
vations que !*oti faisait du: s L'i cave 
soti* i4‘s ffmdntiona.

F. Végina Ht J* an P (j. . »t .Lalan*ef- 
amaska F K. Tourjgny do . l7r J XI 

■ «». Québ***- J«. GJrouard. N P , St H»- 
. «». ". Flsk « t femme, «tttawa . c Au-

n i-, Beauchemln. fk Hoi
‘jr*l .\:fre<! « »nt A Marcotte. St

K d«- VN ir.<i»*.r «; I>im1««-rf St.- Jullen-
H <lauthier. St Lin A. I^a*'»uture. S«»- 
A Rtbvrd;. St F*llx K a S<--berr

Jo- « ■nênf\ e•> t. levait rie R S^ -j- 
!^.« he\ r-dlèt*- A A c*hai»Jflain* 

*arot 8t f’yrl d»- Wlndmvr .
M « • •;*•« • « -r|o . J - L f«-t.. r<-

R J D 4 'a • j j •-1, lirunswb v. M«

non«,ant un « 
nombre de 1 
oxfords, fiai 
sont haussé.

I.e» épb 
Occupé**» i 
et A la «-ai 
ter A la h. 
que tou» « 

r^*» »u< i 
»*rrialne *1

«pjaDs. 4« 
I *a pert*

:* rnent «b j.rlx «b

ô à H» pour cen 

KPIPKRIKF

cit isfalsan-
»nd* s d'a»- 
tant*** , le«*

s <’o a fti- 
rtohre ttn- 
» un grand 
-, galatée». 
««» ligne»

VENTES D'HIER APRES MIDI

Pig Three inoo ft )«, ftoo ft |«|. 1000 ft 10 
Novelty 2.Vh« ft nu,. |(»»( ft nia,
King rtfKsi ft 21
Virtu.* looo ft 42'y, IffOO A 42
Repijbltr B»» ft 1 1HU,
Bathriiulb-n BMNI ft H

VENTES DK f’E MATIN

King Mk» ft 22
Rathmiillffi h

04
Montreal J/,n«b.n Vsi ft M p») ft fs» 200

ft .»«. .'SHI ft M I y
P Ig Three PSSI A 17. PSK» à 17. pus» A 17
.-b/ an S«»w ; ign PS» ft .'17, 2*»«« !7. .•«»»

ft ttjtj . -iii h l'**i ft .'.71 . .'.4SI . .:7L BéH» I
os. 2'»» ft ilk. 2*si A AU. fiUfl ft .'!»

P», fl ;>Vy. •'ss» ;«
Republb rsiO ft IP»
Gulden Htar. P»S> ft

7ss» ft ;{*»„, |

Or muii*I<* h* l'rihot. z. S'ii-e**. q»jc 
Ih comniieéi'ra »;tbitjiir.* ft'dérail** *U* r»*- 
cruteiucnf siégcrtp:. ri y ;i f| ip)*|ii4*s 
jour.-, «lans un « ht f !i**u «h» di-trict «lu 
c.inton J«* l’rilaMir^. H*«*gt trouvée s*n 
I»rtVcnce d’tm csih «‘Xtrèioenicnt rdn* 
«h* «•«c*! .t ut .«m ph|ki«juc 

i . *
du.f. ’*• Tu: <■ nu. !<• Tnouicnt «i'«'*f r«* v -

présent* 
m»i ru In
a prè»«*ntf »» i -

son. et lea proprléfalr**» sur la <llt« ru** ««u 
••ctbMi d«- rin pourront profit»-» d«* J «»•< a «Ion 
pour faire établir d*-- i;•« «'or*l**tn«-ni en tuv 
aux en tulle» vltriüècH d» trois i.d p|e«|» d«« 
l«*ngu«*ur aux endroits «.«i Ils voudront *|u«* 
leur» ra» «-'«nismenf» s*denf « '.iiHtrulfs |H.ur 
< ha«|ue lof du <•(«<bi»tr*\ après avoir obtenu «b* 
l'Inape. i- ni «b- la «'lté |, perrni- né. « «*ali<* 
Ils -mit aussi Mbr« i d<* faire leur propre 
drain privé ft partir «l«- l é»..ut Jiia>|U'ft l'ail- 
gneni«*nt «b* leur propriété, «mi formé ment ft 
la sc«-tb»n II «lu règb-ment No 2.1.*, itfn«-ridatit 
l« rêgb-nient N<* Mtl. eon<-er unfit le» ég.iiii. 
Dans le «a» <«0 b - pr«»prlétalrf» sur 1*« dite 
rue - i »-«t|on l«* rue négligerab•nt d<- faire
un«- demande A « et effet ft I'Irisp«'« leur d*- la
• 'lté un ra< <-*>rd#Tnent de rr.»1» de b c
g'j*-'ji établi par > • *lernl**f **t construit
pour « haqu.- lot «lu * adnatre fietelant que l'é 
■ oui sern «n vol** de «-««nstrucM*»n I»*» pr«> 
prlMalre» do lofs «lu «ndaeirc jK»ur |4'*u|iie1n 
I lni*f*ecteur de la 4-|té aura établi
• « < ra«-c*»rdemcnt » d égf.tjt» I#- . ont «.L 
tenir un permis «b* I ln«q>« • t* ur «b l « «Mté 
*»•• pour lesquel» I'Insja-'-t'-ur «I*- la «'lté aura 
étnbll «-e» r;i« < '«r<b*rnetitM d égout», devront 
ot»t»*nlr un Iterinl» «le I'ln»p*-' tei'i d» la «'|té 
avant «le construlr** un drakn ft inrtir U 
tel» ra**«-ord«Mnerii» Jijs«|ii ft l'allgnemetit d* 
leur propriété. | e« pr«»prlétalt« h qui v«»u 
«iront fnlre < «instruire de» drain-- dnnx une 
tue après <iue le briquetag. I*- I é»',iit ama 
été achevé devront ••'««tenir un perrnP ••! dé 
P'»«**T a somme fstintée par I'in»|«e « leur «le 
la t'Ité p«.ur restaurer !*• fn i« M'b«m ou p .
v a g < • permanent «-n'Ioinm-igé j «. r la - <«nsfni« 
lion du drain privé. Ix» propriétaire» qui au 

faire valoir pour un 
ju«- ou en tulle» existant «lai 
•e'-tlon «b- rue sont, par !*•» 

réclamai lone «lei 
u «D l lnspe* teur «1** 

« après I a<*hèv«sment 
Ion d’égout.

JI-UDI, 5 OCTOBRE, 
SAMEDI, 7

Trois SteoplochaflOB ot uno course 

sans obstacles rhatjuo jour, passade 

aller et retour dOc.

A«liiii'*Hi<tn, roinpreiiftnt l/i grando ox- 
tiutlc .’»0« JjtiH inaiknes «Itta <'ultivaleurn 
MTont donné* a In liarnèro du Sud. Dnq 
«-«nivois H|)«‘<:mux hi- rendant «lirtu tement 
àl'oHtrade partiront i|«* la Karo B<tnaven­
ture a 12.10, I 50 et 'Jhrap.m.

Des itiHi^nns piivilégién peuvent être 
obtenu* de n'iumorte Inquwl «lea mem 
brf*«4, ou au Imre/iu du «Secrétaire.

D. THOS TEES,
‘/MV I iïeerttatrr.

I AI j H

font *’*•< réclamât 
é^.-.ut ;
dite rue ou a**.
Kente», aveitls 
ê*r«* produites au 1< « 
la <*lfé sou» deux rr 
du nouve| égout ««u »

i» Ih
pré

qu«

Bureau d« 

Montré,

frur ordre)

F’EFté*! VA I, W 
Insjx

i' Inspe-teur 
/.tel *1» VIII 

4 o*;tohre

HT GEORGE.
feiir de Ja f

la l‘lté.

2k4 2

M«

•xi» J B Bi 
Tr* - Riv|ére« , 

c «uteUier. !>%!-.

P-rmi-sinn c«t acrorl'* fl M Alex 
Contre nos prévision» et. malgré que • McLaren, «l’ouvrir un chantier «!«■ b 

leg directeur* nient v* ndu Je reste «:e an yft wci r,n* Xotre-D.im». 
l’actif de la baLf(n« du Peuple. I*» pan - i
ment du dividentu- in.»’ esî en« «»r« re- ! *y* •u.nire du < T’tr»*-nt:»ître .F**r
tardé. Totit-f.*M. Hector Paquet. M ; .......... ..... turn, nié le .<.Vi rnr -• né*.

cojjrtier. 1044 r*- X tr«*-Dam« . •ffre I^i
A aeheter la balance qui r^ste due aux u‘r 1,n '* >',irn H’1' ‘#‘T* 
d$j*og.*inta. fl 3T. p . 2S2-5 «h* Pnri- av.

■ — — * phieg de t/»Uteg k* état
Dan» un» ville eau- le» plu» fr'-queniéee— j d**1 et d**« appareil .

•u restaurant lu «_asin •
—Oarçon. 1» \ ds sur mon ad.Iiib-n une |<-

ch« c* tfe : fr V ■*
— Partai4crr«.-*rit ir«*n«ieijr
—El A d-ux |>;l» d »'J b»*« !<■ fruitier. J*

▼tèr* d* vr’r H rmr»- r r-s- '< ?/• - rti-
c ex

—Monaleut tcr.cre r-in* dm te que r. r r4^-h«« | ^ ^

••«* vot.V* pour ;«eh‘

in

S Bure«
Horei . J. I

H«»TFL F»K LA BLA' K VIGBR 
t Mme Alf K

St Pie . 
d* Marti 
. O Br«

« Mm-

rect de h 
peu approvisi*.'- 
« otés au début i 
II» très fi rw 

l^s Ix».s* Mu 
tés cefte anr«é< 
fïrowers A * •
'>*n prix .Mum

ron ne» pa*. uv

l.cs olgn« 
frent aux 
I#e« r«.lx I 
par livre « 
culte a ma 

Dans les 
du blé-d In 
d h«,l one • 

L a prix 
sont a«tu*- 
\eed pa» ,
a été très t 
e«t |»fe«qi|

gros sont très a ’ti- ement s!té. I ’n#* vL-- ihlo émoi pu h* ABi K liant A
r les « «mtr and*-» A i

1 a * fa» m f . c. ti,. , ,. *•*• RIO lIFIlt-i'i . h*e m/*«l« < •iiin r* ma rqm**-

rang* metits de prix pres- r'-nt s V»*Ç !4t Upéfîl* t ion q'P* !; réifioit
«l»ll se produl«*-nt

»uis la
thoriH ItlUC f* ;p î ;ig téo I»;«r i s batte­

snns « bang 
mais b-s pjllz- pr a v 1114‘lltg e •UT, fill «•été fl roi t. nt uni-

« gallon t'*nnes. ';s « « ntt1 ; «jiK'in* nt «lu •été tlrrht.
-* * j quart - 41», c. nts. r»r l’nigc iltatifdi \ h fvinj»t;itêr«*rjt

«tsman «î une quan lté de
-s en a van* »ur «li­ qd4» H c*4*ur a<* c** jf'UI .*• nninm* s**
ranéc. a ml s le mar« ft tré» îrotiftc v<-nifiit non PHk fl gHU<h<«
0* ces frul r * z prix <‘**nifi)« • ‘«1 t *• ras IT h* cvmnnun

<J«v» (■ r«*H huuuiiii*. ni i< i 4 fl f 11 '/lie. co

H

xi -nent sur du terrain qui va^t 2'"«é 
lr tcèîra 1

envoyé fl Iex- 
r !eg l’botogra- 
i«u.g.Vlu peraon-

On# ajourne en*»iite n pré* tfucique* 
affaires de routine.

Le Dr O. R de Cor rot ayant donné 
j sa dénii«»kn conrme m*vIcrin de !a bri- 

le rhoik de •on successeur *>«*♦

H«
M.

V

reines à une autre séance-

well Québe* . J E F 
ren «*urtls. New-York ;

Jérôme j* Ishatn.
Far - - Gaap Massive. VMmtI ........

Jonnaon. U b John- ! rhe «le» saxli 
N f urr> Amherst ; I tl*m dex «is n»

*r C/uébec . Mon. F ti | »/,r.. et ]>-» or 
W’jétiee* ; Vf \ péfiitlon» n'«

K.ixe Raners, H*- j »t*>cks II fa«
Parer.* Maire rjr Qué- J , ; , - ,,y art 

Rod. Tourvlll», F*1 erre- fX;e|qne« n
*n. «VuéUn .v A. \a- ia«s»,n irnej.t
rneau Québec ; r I rne*,tée« d*- F
le . J4. W Mi* haej. To- j du fe-blan* 
r*'au- Hon Jug» F| f» j AFItSfnett -s F.
L.a i»e IjeteHi#.-, Be%ij ^ T é(ég* »j 
Glasgow . Hon. F G • F'bœnix L 4
- tre la r*rox*lr.c» *1» • p* « *■ rnrnaode-- .b T. a,«

Qttém y V I nde -v N'X» - York ''St;. . I »#.
Ff '« Re N - . elle Zéinr,i» yj •* Mm» ! fleur préparée de Brodle a été bal*»ée d
Mar er. Ottawa M et Mme Hanaon otta- \ jor XXX é, . •-e» 12 V« livres. $1 2»
•wa Flm «n NV - narer. J F* V»';ii.am* John i Fuperb «’. livre» $2 FO livre», tl lé 
H Phillips. John H. Mllîlran Wiig*»barre, J râble 8i»a. a baissé de 1c par Ilv
R* j faut maintenant de 11V» à 13c.

l'iet
Mlle Mil
rhon. H 
«•héT.eer* H*t 
ronto . I.ucîen 
Taschereau. «»
ce i n Ms
Marchand. F're

«ont *-o-
Fr lit

!«*ln» de m, cents et les 4 «o
- de î* cents la livre Or II 

'1 - IX«o«** Mu '-a f » d l.-l 1 I
»,/ ft u renia la livre 
K-pagne sont arrivés et s of- 

b A “U '**nfs ;.I "crate" j

.* pour cent ; on dit qu* la ré-

•r* * II fa J* n*.t*r la fermeté I 
»nt on ne peut acheter au Jour- I 
ine A moins de $1 «s» |
n serves imi»»rté« » «Je France j 

rit très f«-rme* mal» «n no j
t 1^1 récolte des p-1|ta |»»1»

« f ar la * .laleijr* e* cet article | 
r «jvabl en disponible. Ix» I 
•il dans |e Trérr«e «a» I>a j*é- J 
a été mauvaise *t |a produr- J 
' ■t o* heté. porun*- s*tile mol- •

• ft' Jé» j» ur *1 nouvelle» *x- 
ptl é*r« arcey.îé». faut*- «je 

*.. f.ar e*«n«é*|uent. payer t ré»
« * t hiver

.« f-kj.r.r*-men»« d prix dan* 
fiérni Flanche-» i a. « r aug­
ur- *. par u t*- d « la hausse 
lais, baissé» de 10 nour *ent. 

augmentée» de 30* la *aj».
- 13 7«« Té é| - or ■ y V«
T Igec. 33 40 ave, escompte de

qui
ixil

ju- i «-mjs'-ch** |*h«s «bi D.-tc. J '-ir** 
<*t <]e f»*rw'tionn«*r n*»rfn:iIcnu nt.

r* . .1 J

IMMEUBLES
Pouf clore un*- Biw*-e«*l*>n !*•« propriété* ; 

suivant**» d*- grande vnletiret situé*-» 
dan» une !**callfé centrale 

**ront vendues

vV I.’KNCJAlN.-

Aux aalle* 181 rue HA F NT-J A< QF KH
Mercredi le 2S Octobre

A ONZ1-. HEF Ft KH.

I. Bloc du eoin ouest d-» rue» HT F'A 1 L et
HT VI Nt 'i. NT, ayant 47 pd«. d j>cs. de ;
front ; «up**rf1cle îtîTA

Z .V4-';« RTF--T PA 1 F.»t 3I7-3J'* R F E DES 
* « t M MIMW \ IR 1>. un terrain d’envlr'*n 
•V» pied» |*î»r Ut pieds, 4 l’oue»! *!*• 1* ru** , 
Hi l'Ierrc **t pré» du nouvel édifice du !
0.1 R

t e* deux pr*»j rlé*é» »ont loué<*« Ju»qti*au 
1er d** Mal prochain.

J. CkAUUCk SIMPSON & CO.,

1^1 Rue St 4af-fjiié«.
2BS—1 H”. H. I b 4 KNK. Enr»gt»*r.

VLM K \l TOIUSHH L\ .11 nTK |

1,e vingt-quatrième Jour du tnol» d'o* t«»bre 
couran» Ik**** a onze heur*-» ,Jij ninfln, ra 
v* ndu <* I enchère publlqu . aux Fall*-* <j'*n- 
«-«u «b- MM l'otter « » M-rln, «m*hM..«- . N.» 
î»2 ru» Ht Jacques, Montréal. EJmmeuM* ’ sui­
vant 4

l'n lot «I*.- t*-rre situé sur la ruelb Lucby 
dans I* quartpr Ht Antoln*. d* |H « «té d» 
M'-'réal. f'.rmant parti*, «lu b,t , uitiu - i- 
b numéro mille quarante B«-j«i aux plan «t 
llvr* d* renvoi officiel» du dit «puirtb-t Ht 
Antoln*, mesurant «Ux »*p« pied» *• neuf p.,u- 
' • •! front par environ s«»lx ifi*« d-.«iz< i.|«-,|»
d<- prof*»nde«ir. b*»rr«é en front par b* ruelle 
Ihjsby en arrlêr»- par b- lot num*'i > mill* «) ju­
rant* huit 104» d« “ d* ux ««'.fé- | ,a r parti*» 
du dit lot. numéro mille «piatante lo4<«
I*-*<;u»-Il s paroles rm-sutant aussi «-ha,-un*» 
d e||*-« dix sept pied* et neuf ftotj* en d* front, 
aver les t.Atts»*» 'l*-»T «i* érigé'

f,«* résidu «lu «lit lot doit étr«- vendu en mê­
me temps

l.a dit* propriété faisant f art!*- d< In sucre». 
sb • d* feu Mb 1 <i*-l *'«)«» -

Fo«jr l*-s condition- «'adre'-i-r fl Jo» A 
Brunet, notaire Bit:! ru N »r*-Darne, Mont­
réal *t MM Potter *t Morin. No l«2 r.j« St 
Jacques

Montré*,!. * «• clnqujerr.e Jotir du mol» d'o» - 
tobre mil h'ilt cent quatre-vingt dix neuf.

2V» 1 FGH A BFD NET. N F*.

\V|H est j»ar les prêaentc» d »r né que *1». 
mand* sera faite par la ‘ National Trust 

Company. limited.'' fl la l>gl*lature *j«- |:t 
provin**- de </uébo*. .'à ta pro* haine »* «Ion, 
pour la j»assatlori d'un acte aux fin» de con­
firmer |e» lettre» patent*** émanées SOU les 
dispositions de l'Ontario «'oiTipanb*'- A« f In- 
«orporant la dite compagnie, afin <1« lui per- 
mettr» d exer< er ses pouvoir» dans la provln- 
* e de Québec, d’y faire le» affaires d'une 
« omf agnje de fld't« le »t du « « * pter b« jKS|t on 
d* fiduciaire. d'e*écut«*ur et d« « urat*ur. et 
P« or d'»!!’'*» On«-

Frété . M*r,trêal «e tnrt-septlèr. * Jour de 
setter- bre 1VO M GIBBON f’AF'iRAFN. 
Ri A N ET MITFHELI.. pt "urauts d la ro- 
quéranta. 270 2»*

K A I. m.u» |epatr*»nnge vie* royal i—f>aniM# 
■ ' Boni - 1 *-nu«* I/ea détiutanis »e réunissent tou* 
I* ojHi<b • i Jeudi» Le- )euii«*»ft4p.m l*e» adul- 
t« /. p m « i»»»«-« «le Westmoiint les lundi» ■olm 
a A i» m Itéijiilon « ha-i'ie aHmi-ll fl a p m I^*;on» 
pnv'«- po r la «'itnwe «tans le» r-.iinlon» oti *ur la 

« »«-eii«- tou « «es Journet fl tout <*• le» lieuro» Voua 
j |s»ii«.« / .-ipprendr** plu» rii|ddainent et mieux »»t ft 
, m H i leu i i o * r« né A < ette école qu«-dan» n'lni|s>rte 

«pii-île M«itr«- « arm lu ville. 'Salle Htanley, 12; rua 
I Mai.le Prof. h'. H NORMAN. Tél 1 p *11.

/ «.-.G P \ A I Ol R L Ol OA N S F., bonne fanue 
" luie phy*l'i«u-, :?ft* rue Hte t :i«|jerlne
lin»- ..<-!'«• iiimIhi'’«nnt. la jour <*t lé »olr. la*» 
ronirn»*i>v i « lurnll et er« r.-dl, flap ru F)e» 
.«uar II « t *niin«-«I, « * p n« ÎV» Jeûna», 

roanti «•» •«. tl fl 4 p.rn F.e un» privée» a n'importe 
q 11 «• «■ le u re j.-ur «-••ri venir - .tver une «liuMe oQ 
V'»u« aurez n» • b-s i. v.i .r . ,«:«-*. ftfetii'**1es da» plu* 
t:t> .-s I rr ■ « ir -'. i-lq i«* f^e planrher la plu»
|.r"|.i'• |>•-r uiodez iir.« < ,r< iiIaIh Tél. Up I4JV

.«in II ur/). r. UFA MAN

LA STANDARD LIGHT & POWER CO.
Augment** »h capacité pour ail mon té r 
les fnoteuraélectrique*. t ;n>s esc*»ruptea.
l'rlx rMlaonnahlea. Deiimndcx-lea au No

t# HI K 4 H I-, X E V I l«l,K 27g-11

Avis de Faillite
I ; f « ' 1 ' N R DP' N’ ma'-'b,. ndde fruits et res 
t.»«ifafeur, terminus de la ^"le «lés 4.*har» 
Frb.i . ru* N«.tf. I>arn* Ks». Malsonneu-

•l'«ni • r,t r*';«j*» j«ar I* »oU*-

MAFtlJl. LE 10 OCTOBRE 1800 
A Midi

Pour l’achat de l'artif suivant :
Me t j 1> I * et garnitures dé msgrinln,-

«1* I In « ntalre................................ $2*2 i*
Izrolts du bail.
F jr ; «111 ->e lnfor:«>r|tlons. S adra»»er 4

ALEXANDRE FjKSMAKTKAF.
f'eaalonnalre,

4.G,7.9 1.798 ru* Notre-Dame. Montréal

Avis de Faillite
\vt- *-t pat le présent donné que Victor 

Mar* II. épf* |*r au N » 133 rue Roy, a fait c* 
Joui, une <'*»s»i<»n volo.italre «le tous ses Mem. 
entre |» «. mains du soussigné.

I***» «réancicrs »« nt j.riés de produire leur 
réclamation d.-»n« ls« 90 jours qui suivent U 
publication du présent avis, au aousslgné.

L A DELORME.
72 rue 8t F’Ierra.

3A4 y Montréal.

1974096^^^8247
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TKMPKHATCTHE
Toronto, <

ouest e du noi J, 
beau aujourd’hui. 
Vents de l'ouest et 
du nord, beau de­
main.

Ü.iL J ONM P b NE yispTsmiiüLtiiiisiiimist lesfiieuiis

Moitiréui, 6 <H'1<>brr IfttO.

l’uJl^IIn â nrr/t If- tbi rrnoniètr® «le !!< urn 
^ Iltnln i , JM'-lO-ru* Notrt-I*ttUiO :

A••.,oi»r»1,hu! maximum ........
Vfh»#* <!«!<• i ni. damier ....... .. •»*
Aujourd'hui minimum..........  <-
Mfinr* date l’ioi dernier .... 41

J 'm P ► Ir llaroij»*ir« aujourd’hui, â • hri 
e.nt. ‘jy.iis ; il liiki'.iii., *m i» . , tf hr-» p.m., 'Jy.hlf.

AU BUREAU DU GOUVERNE­
MENT

Tou* l*'** niemhrr»» «lu ruiivernrmeiit
provincial, a IVicoption »1«* l'hon. M. 
Duffy <•! de rhoo. M. Hhehjn, Maient. 
«-• ih.it n. au bunaii (lu go«r«rneriieril, 
i ü. St Dahricl. L'hon. M. Duffy 
i N mi .1 Ottawa par une chum* de la 
t'hiir Sup'Ti« ure daim la<jui*ll«' ii «et if 
t t'«• matin, le premier minietr**
Marcliaihl a reçu une deputation «'oni- 
P *oV du ju^c Choquette, d« MM. 
Jin.ui.i et Cloran. avocatH du R« v« nut 
et de M. m, ■ ontrôleitr «lu Ri ve
nu, afin «le diacuter le» affaires de «■«• 
d^parteimuil. L’hon. M. Parent, minis­
tre de** 'J’errea de la Couronne. «*f h* iR- 
pulC* ininMtre, ont, d«* Uur ehté, reçu 
line dél(*uati«»u d’une trentaine «le meiii- 
bfca «le !’A.^oeiation «hn eommerçante 
d" bois f|iii sont veinitN entretenir ces 
«!« ux p« . • uinti^e- au suj« t il** «-eitaim« 
loi#. «'Oiieeruant !*»« forf*t* de la Puis- 

sanee.
Si l’on en n !«• temp*, il y aura, eet‘e 

apnV mi<l , une r«*iinion du eabinet, mais 
si lew d«'i»utatlon«s Mint trop nombreii 
se:-- ««t iirennent tout le t«'ii jie. « Ile M-ra 
remiiw* à «leniain.

EN L'HONNEUR DE M. HER- 
BETTE

Madame Armand Larocque a offert, 
hier apr^s midi, un "Thé ' des mieux 
réusais en l’honneur «h- monsieur Louia 
Ilerbette. I)«* “5 à 7 p. ni.” lisait «ni sur 
la lettre d’invitnlion. lOt d«* ô A 7, les 
brillants salons «le madame l.ar«»ei|U«* 
ont #ubl la « liarmunt“ invasion «le l’»' 
lit»» sociale, qui y a fait dfdiler t«»utes 1«*k 
familles «listiniruées de Montréal. Le 
tact «,.\«|iiis «l»- la gracieuse hfftesse s’y 
«•st révélé dan* l’entrain et la digm' 
gaieté qui n out ee-sé, un iiiataut, de 
«louner la nol« dominiinte sous cet 
UKréaldc toit.

DE TAboAGE A MONTREAL
L'hon. M .hi'lc* T«vsai« r, orateur d«*
| mbiée D*risiative, et M. Lin:«Ve

Tnmybenuiu, a\ocit, une « u «l«vputé !«• 
«h raL, «ont ù Montréal.

31-r 1 A liCON 10
Arrivera u >1 mit real üciiiahi s«*it 

R« ccplioii par le «'Ici uc

! .«• «le* v;ih aipnsi«di«iue arrivera d« 
u- >-.ir a la - itv I* ae» N itfer si te.'DI 
h< nés. La i>rocesslon «iétiUTa par es 
n. St Denis, St»' Catherine. Place
l'hiiipi*. rue 1 h)relH*'st«*r <‘t «le là en- 
t r •-• à ia cathédrale.

R, eeption A 7 hcutvs A la «•atluslrah1 
et -a.ut siûennel du T. S. Sacrenn-ut.

Les eitoyrns sont pries de décorer 
leurs demi1 ores.

Mgr Kalconio s. ra reçu A la gare par 
les dignitaires (h* l'aivhrvérhé. Yoi«-i 
h* programme «U ' tet«'s «pii auront lieu 
à la eathé«lrale. A r«K‘easiou «le la visi­
te A Montréal, «lu distingué prélat :

Samedi. î imvembtv, A 7 lleun-s p.m.
Salut s«ileiiu«,l " I u «‘s sais r«ios' , 

choeur et solo, par Th. Dubois ; "Ave 
Maria”, « ho. • r. par St. hh* . "Tantum 
Ergo", grain! « hoeitr, par 15«M'th«»v*‘n . 
"Lamlate D«*nnnuni «mines getites", «le 
< founo«l.

Dimanehe. s ii«»v«vmhn'. 10 a.ni. 
Messe «!«• l ahla* Per«»si. A r«*ff«,rtoir«\
■ \ e Maria”, t« ho *nr » ins ae< ompa 
gnetnent.* par Karl Nehr.

7.1*i p. m. \'«‘*pres «*t salut solen­
nel Paaumea, hymnes et grande an 
tienne harmonist's. ’ A\« Verum ’, 
jehoeur sans a«*«*ompagm nient >. tic Th. 
Dubois . ’’Marin, mater gratiae, (duo 
jumr ténor ef ha r\t«»n upat i.Jabru'1 I ’.im 
n'. ; "Tantum Krgt>”, «duveur, par L. 
M«>hr. Solistes MM. K«l. Lobe. Ant. 
D«‘siroismaisons. M. Langlois, E. (îuil 
leniette.

l'onr aller r here hcr les effets (je6 rues Windsor et
aliaiKloiiiu^ par le* |»ussttgers Osborne

Mme Beaudry, séparée de son troisième mari, victime d’une
tentative d’assassinat

SON MUR. NOMMt: PIIIEMPS, A TI It K IN (OLP DE HKVOIA ER SUR ELLE, 
l/A lîi.EsSEE (dtlEVEMENT ET SEST FAIT SA L TEK LA CERVELLE

Phisicuis t«:molns ocnlaiiTs raconlt nt au représentant «le “ IjH Presse *' le*- 
«i< Ihü- «le ei'Me trau'hpie aflaire «pii er«*e un pr«»ton«l (;inoi «tans

l«>ute la ville

Cn drame d« fan.ilh a «mi «ou «lémoi»* 
ment, «•«•tte a« aiit-midi. v«*rs les bint 
loMires «*t demie, ru«* Snng.iioct, pré» 
l’.iiigl* -n .a in.- S . Cat Ier in«-. Cm an 
* i«*n eoiiiiiier<;aiit «in iii.ir« hé Im.ii®' «-ours 
âgé «j». plu> «h* s«>i\ant« a as, »«'*paré «h- 
sa femme «lepui- «iiviron six nmis, «t 
|N*nMionu8nt rin f'iitberini*, •> tlrà 
une haih sur sa (•-mm»-, «jii’il a b!<,ss-*«* 
gri«'v< im ut. puis il h‘. >t tiré une halle 
A lin in«‘*me. • t < t mort environ une 
heure après.

MA RI IW DEPI IS I N A N

Ces «leux p<-i« iiim-s n étal, ut tuarit'OM 
qu<* «1 pir#i environ un ; u. l/lunnine a 
nom .1. Z. Pliilijm, « t la femme, qui 
sYst marié«- tr>.: h-i est ll*'•« Agio's 
Alnne. ivarié- d'ahor«l A M. IIiiImt 
»l« a.i, puis à M. H«.;indry, « t «mi «l. rni* r 
Ii«‘U A l’auteiir «h* «■ 1 draine.

Ce matui. avant huit h,Mtr*,s. Mm»* 
lb-audr.v « 'e t l«- noil' sou- !«*<|Uf! elle 
«•et «-online partit pour le man bé 

•■‘«■«nils, a-« u.pa l ié«- <l< »-.i hru«*. Maie 
N. <Simanl. «pu «b intMir»* 1 .r»H2 rue 
(lntnri«». LA. « Ihe lireiil r«MnpUtt«* «b* 
quntr«‘ «loii/alneK d’«*« ufs «-t d’un pou- 
h-t et Mm<- Simard, inimb» «l’un panit-r, 
s«* «•harg«,a «le «•«•' «-IT.-ts.

riére, avocat, off il se tira une halle au 
effté «tn.it |«- !,» tét. . U t«»ml»a irmnédin­
tentent. Toutt- «s tD- «cène n’était jris- 
hA«* « n m iu- <l« «b- \ minute», et une 
fouie é-imniie n«* tar la pas A s«* ra«sern- 
I er aux uL.: 1s «h- l’imTneuhle 1H0, ha­
bité par Mn. Ifc’nudry. et aut«»ur «i«* 
Philips, dont 1«* saug <*«*iilait al»onilam- 
m«*-t.

En « ntendant !♦» premier coup de re- 
tolver. M. Lafnuiiére, «jui <1« imnire au 
N'«> Dili. a«*«s»nrut et sauta par ia fe-

iur le «ui -id* lu v*

néme fort 
la matinée,

Al NAIFHAGK 01 - M 01 S« 
'1 \ N

Reprise de IVnquête — Bijoux retrom 
— Piusieur» nutelots ont fait 

tout eu leur poutoir pouraid*r 
aux passager»

VASES DAia.KM ENLEVES

Les focturu* s tUileurt ont renoue- a 
Pid ♦ d«* faire sauter le coffre-fort

•lu mis i mais il «'-tait trop

P01 15 ( H U A(50
Le maire lTéf«vntain«\ l’éehevin Dru 

M, L, O Daii l. greffier de la <ité, 
ainsi que Mme David partent, «•«• stdr 
A ff heure» «b* la gare ih*iiav«Miture «»ff 
ils ptvmlmnt 1«* train «!«' Chicag«'. S«>u 
II«»nneur et h.'v . ompagn«»us «le v.iyage 
s’en vont A Chit agt» off Us assist«M’«>nt 

X 1 '%
l’inauguration «b’s munnUle» bâti'S«c«lu 
gouvernement.

III ( (DniAMLU ION M .U \i\

l/« nquête t« nue hier. A Cardinal.Ont.. 
par le coroner M« -Mab«*n. sur la m«»rt 
«le William Roj. a’eat terminée par un 
n r«liet de mort mvidentelb». Los jurés 
«•m fait la recommandation que «lans 
Ji-, « \« avations de «•«’tt,> sorte, ou de­
vrait user d’étançonnage.

. A LA IIOl RSi;

MM. 1 « irge et Ar \ , -
g, amie «•«•nimei «,am ^ :«• viande en cou 
tu ri e de Liver] . ont été présentée 
A la bourse, ce mat r. jvir M. P. Laiug.

i.M.MJl L 1 1 >l« (d 1BH0>

t’ette après-midi. A «leux heures, le 
,«• ité dos par» s et travorxos se réunit 
; r continuer rcn«]u«'*te M« Dibh«*n. <>’t 
« • t«*ndra maintenant les témoins de la

use.

P NORM K P1IU i M AU:

Hier, la compagnie «b-s tramway» a 
payé au trésorier «le la « ité. la somme 
«h- .S70,t’*OS.ô7. r»'piés« ntaut lo pv- «mita 
go que la cou pagnie, on vertu «lo son 
contrat, est tenue «lo payer sur s« s r«‘
« *ttes brute*, à la ville.

L1VRKS PO TR I lis >D.1H1( l>s

M. A. A Fouoher, M D.. bibliothé­
caire. n«'iis apprend «pie la Faeult,' io 
médecine «le rT'niversité Laval. A M mt- 
réal, recevra dans qmi-ju.s j uirs ies li- 
vres de médeoin»* et les thé-es -le Paris, 
appartenant m « •' ^je «;• > m«'b«’ n> i- 
Ja province. La bil ::oth*Npie «le îa Fa­
culté. ainsi enrichie d’ouvrag v p- s m- 
i»e5. sera ouverte gratuit» n. ut au pu­
blic médica’. t«'u» les jours «!(' V’ st m.li­
ne, do 3 A Ü heuroi et de S A 1U h. p. m.

LE MAR! SFIVAIT

C’est durant !«• l!-;ij« t, «pie Philips h*s 
ren«,ontni et h-s suivit. Pomme !«•» 
«hui\ Buiiiht v appr«n-hiti« nt du «bunlei: • 
«!«• Mîm* Ittiimlry. l’homme M’adossa 
«|ii«!qties iîistanls à la baluatriob* fai 
sa nt face A la maison de M. .Toinettc, 
du «‘«"dé «•>t «!*• ht rue. comme s’il avait 
délibéré aviu* lui no*um*. Puis au im>- 
imuit «»ff eiî< s imnitiiifuit l'estutlior. qui 
a M*pf ou Imit inar«b«s, il traverau 
bnis<|uetii<uit la nu*. «*t gravit l«*s mar- 
«du's, sans que !«•» «leux p«Tsonnes r« 
iiiHrquas>«‘Ht s«m approelu . Apia's un 
«•oup d’oeil eireulaire jeté* dune la rue. 
il tira un revolver «h sjj puch«\ A «•«* 
moment, Mme lb*nu Iry s*- trouva t « n 
avant «le sa compagne, (pii s«’ trouvait 
ainsi intenauder !«• passage A Plifllps, 
«a* (ju«‘ voyant, il passa s<m revolv«»r 
Sim,, bras d«* Miih* Siinatal, «pii rote 
unit le panier.

Mm.- Simard j» tn un eri : ‘‘Oh ! mon 
Dieu, «piYst <•«• «pu» «•’e^t”, jiul s’élan- 
« ant «mi avant r ussit « r« f« rmer sur 
l’hoinnu* la pori« • \t«'r « ure.

LF (RDM*

( Vpend a n t, «••'ni ci l’ouvrit en y met­
tant «le la violema*. et '••vaut s«»n r«‘vol- 
vor. visa a f« mm pat- <•-. us Mme S 
mari, la* «-oup part t au m«m «mu «u 
M m« |t«,audrv «nviiil !» s«m- n Y por­
to. «•! l'atteignit au «lo*«. E «• tit «pud- 
qu«'s pas «mi « hau e’int. dans le «svrri 
«îor, tandis «pu- Mme Simard, erai 
puant «pi’i! m* : • Nt ::n«* seconde f"t~. 
rassemblait >« s for. -s, ««t lui lançait A 
la tél»» son panhu- «hurpé T* «*iifs.

VF. \TTF FAR FN CHOC

L'homme dégriiuola r«*se,i!i«p* sous 
le ehoe. «*t alla ’abattre sur I«* trottoir. 
«»ff il se releva. Ht quelque» jais, jus 
qu'au »eo< !«• M i i

If i"T non

tard ]»our ri< n empêcher.

LE SFICIDK

L’homme ne tirait une balle au mo 
nient meme. Mîm* I>afreniére alla ai- 
d« r A Mim- Simard et aux autres per-

i:i «b- la fami.I* A porter la b'.<*-a*»é«* 
kur mu lit. prés «li^pi.-! .irrivér«Mit bien­
tôt j usieurs prétrw d»* l’église Salnt- 
•'.i * i m « n. ma ii dés |#ir «les person ne» «lu 
'<• -- iimuo. MM. les abbé-s Tranehemon- 
tairi Ma il lé et <1 inmx.

LA FA EROI IDI.E APPELE»!

Sur ct\i «Mitrefaites arriva une voiture 
d»- |mtrou .«•, ainsi «jue lu voiture «le 

i » Dr
Et bit r. intern»» «m «•li«*f. Celui-ci eut 
I die* A se frayer un passage jwirmi la 
foule qui encombrait l«*s nlxjnls <*t. A 
»'r . » « r auprès «tu b!«*ssé*. qui était tou­
jours <'»t«Mi«!u Mir ’«* trottoir, «*1 «*onser- 
vait sa eonuaisManee.

DE CAS DE S ES F» ERE

Ia- «b>«î‘nr jugia immédiatement !e 
ciih «bY«-s|uMé. La biiY avait |>é*nêtré 
•' m i parti* supérieure «lu pavillon 

!<• I’«»r. ilh* «li nie; il avait au tenip<»ral 
mu* ouivertitre hé-ante. par laquelle fai- 

i s a j.; up*. | .-ti«»n de lu suihstan<*o
'ri'hrab*. L'l « iüii • fut pl-nV* imiuédia- 

t«*m«Mit dtm.s la voitun» d’amhulanee.et 
M. l’ab’.é Trati dn montagne» monta 
av« «• lui.

MORT EN MINI TES

la* malheureux «*xpirait vingt minu- 
t« ' ap- »n arrivé*. A Fhéipltal. sans 
avoir promue*'» une parole.

A la malstm «le Mme Heaudry, les 
m i ■;|«‘<-i nu mundéis «‘onetatèrent «pie la 
b:'1!» avait p«'*i tré* dans le «hvs Ils ne 
désespè*r< nt pi.s «b» eon.s<>rver la vie «le 
la victime.

PldMOINS ( M’FLAIRES

Tous > «•' «létails nous ont été* racon­
té- par p!usi«»UTf* témoinn «m*uLi r-eapii 
s * t roi-v.i :«*nt dans la ru»*, “iitr** nvtres 
par Miih* Onésime î**f<*bvre, «jui ^e 
ti«»uvalt «bins sa fenè’re, et par le jeu­
ne .l«»seph .b :m*tte. «pii revenait dans 
'«» *ii «nient «!*. l’épi.•.■: ,«* Autbi«»r. angle 
sud • st «le la rue Ste Father nrt, et pir 
«!«•»< en.fant«i «pii «*«*n adlnieut à l'école, 
p'ii*iui les.pm s Y jeune Martin, «le la 
rte Mc» !><»>er.

Ces unîmes t«'*m«»ins ont été corvvo- 
«pi*V p«»ur r.Mi.pi. te du coroner, qui .a 
Iym <i«‘tiialti avant midi. A C’hApital

Not r«-Darne,
la H

Mme Simard est el! 
éiwrvée «les ««véneflients «1 
et l’on ne sait [ai* en or» ri elh* j»*» irra 
«ionner eon témoignage A V* nquéte. 
d» nner son témoignage à T» r.«pi«' t Elle 
« -t la femme «lu notaire N. E. Simard,
■ Y la rue St Doniin «jue. et avait été 
mariée en première» norea. au tiW «JH 
Mme Ih-audry.

A la [»remiére nefuv T’e -h ’.’affair*. 
e euteiuint !Ié■^K•r,. -h» JS*-'.- No 4. «*t 
lea «fét«—tiv««« Picarl et Cé»té, s«* sont 
p«.rrés sur les lieux, ma * :! ne notait 
autre ehoee à faire que de maintenir 
la foule.

Mme Beaudry ti«*nt une pene:on 
av««* sa Hile, et son Hls. M. .loaeph Hu-

MM. Denis et Frère», quir ailh rs, r i** 
Saint-D*» ur«‘nt. Ij»*s autn-e i»arenrs 
sont : Mrne Axa rie Pateiiamle. «ion: 
mari <*st barbier et au-ci en eo«*iété 
ave<- son frèr«*; M. Char **s Pateuau- 
de, «pii tient une écurie «b* louage, ru«* 
Senguinet; Melle H< Iwige Alarie, !••- 
miciliée ir»S2 me Ontario, et son frè­
re, Àdti’phe. qui demenre avec la pré­
cédente. Elle a aussi un frère «*t u* «* 
ooeur. qui demeurent d Sainte- \ui »* 
«lee Plaines, et n’ont pas encore été in­
formée de cet le tri*t«* aff l ire; le frère 
n" nomme Nar< i«^e, et a sim-ut .M.ir:«* 
est la femme de M. L unar *he. culti­
vateur «le l'endroit.

SEPARE DE COUPS

Il y i environ six moi», la victime 
obtint répartition de corps contre Phi­
lips. parce que eelui-ci s'enivrait et fai­
sait «les scènes à ia maison, et aussi A 
propo» de quation» finnnei«*res. D-puis 
«*»* tenijvs. le vieillard jyiraissait fort mo­
rose, et avait souvint «lit A son frère 
qu’il souhaitait «‘*tr«* mort. C«-|><n«lant, 
jamais il ne pciraît avoir menacé de 
tuer sa f«‘in*me, qu'il reiwontrait quel- 
qti«*f• >ii*« «it «pt’il avait d«*jA prié»* de re­
venir avec lui. Elle avait une quinzaine 
d’annévs «le moins que lui.

Les voisins l'ont vu souvent passer 
devant l’iiumeuble off deiikeurait »a 
femme, et jamais il ne manquait d’y 
j«*ter un regani. Il s'é*tait retiré «les 
affaires d«»pius trois tus. *t était b«*n 
*• nmi dans h* monde c« mmen-ial. Dans 
1<* t«Miq»s. il tenait uii débit «le beurre 
au marché RonsecoitrS. D«»|*uis sa s**^ 
paration d’avec sa femme, il a ]>en- 
sionné A «1 fférents en Iroits, «*t en der­
nier lieu, ru*- Ste ('atherim .

Il aivpartient A une famille éi ni grée 
d’Angleterre, et «*st né A Iberville. II 
s’est d’abord établi A Sa r«; .f«*an. puis 
A Saint-Luc, «l’off il est v nu A Mont­
réal. Il était généralement d’humeur 
paisible et mélancolique. Ceux «pii b* 
connaissaient intimement croient «pi’il 
aura «mi un accès de folie. Sa famille 
est plut«*d eanadienne-française, par s«*s 
alliances.

Nous apprenons que la victime prend 
beaucoup «le mieux. La bal h» n’a pas en­
cor»* é*té extraite.

• • • ♦ • • ♦ <

iut FONSI IL DE V1ELEHAV !

•v vvvvevvv.

Diir (Iun voyous (Lms un InR»' 

rut* t!o ( oiiMiiissaiivs

M. A 1
aidant au San i au K»*««*.îet. a ét«\ hier 
s«»ir. \ ' « m m«* «l’un «» lieux attentat. F. 
«-t «•ntre «lai .s mi h«'*!«v «i«» la ru»* des 
(Nniunissaires. hier, «-t ii a fait la ixmi 

.. - ave.* lesquels

un immient «lottné, M. I ■ ' •*e»«
,m titi «*t«»ur«l . «'t l’iiMOant apia's. il 
honbait évuu -ui sur b* panpiet. D*s 
n - rnbbs l’avaien'' trattr«'iis«Mnent 
«Inigué. « t i!s prolitèi -nt «le son «*‘va- 
e u .-e mu. nt pour iui \«>'*»m* son argent, 
Sti. s«*n r. v«*1v«m* e! sa montre.

T.» iMph* M. I/TUver « 't r«*venu A 
lui, i! *<’«*st rendu «»hex ’.«‘s dét«*etiv«'s. 
aux'pu'b- i*. a ra«M*'ut«’* sa tr sî»» aven­
tura.

t N U THE VOL

(cite fois-ci «YM un magasin de ni nies 
«pii en est le théâtre

!>«•> cami*ri«dours «uit i*risé. hier soir, 
au nn*yen d’une picrr»*. la vitre «h* la 
\ it ri ne «l’un magasin «le in«*«les situé 
nu No 1001. rue Hninte « ’ntheriue, et 
t nu par M «■ I ’ uib < 'baput. t *«'tt«‘ 
vitrine «*«»uteuail «!«' ricins iuar«*hau«li- 
scs. évalmVs A plus «!«• S400. L«'s « am- 
hri*'leurs. «*raignant sans d«uite «IVtrv 
surpris \»ar la i>«»li««*, n’«>ut «n.pt'rté 
«pi'iin pa«piet «b* plumes, évaluées A S10.

Mlle t'hnput a a>erti lea détecti\e», 
«p: sont sur les traces «h's v«deurs.

\ LA POLU’E

ï.e.s « ffieiers «lu grand «•onnétable Uis- 
»onn«tt«* ont air'té. hi«*r Hoir, un nom 
mé .1. Alleu BourlMun.als, ae«*usé» «l’a­
voir proféré «ht* nu uaces d«* m«>rt con­
tre s.m feumn*. l'r«»*«V inerere*ii pro­
chain.

,1 a m « « l>.nahne. de !a nu* St Sulpi- 
«*«*, arrêté par 1»^ ««tnstahb's Brouiib*t- 
t»* et R*«iselair. pour vol d’une hache, 
0Uhira i-oii pi«*e«V «• 11 «*«*urant.

Le i.«*nimé il. R. Duperry. noru»»* 
de Amies «U» fait sur sa feumu*. a été 
rondamné A S10 «l’amen«ie ou deux 
moi» «b» prison.

Arthur .1. Chalmers, accusé «b par­
jure. a été a«lniis A «unition.

.L an Scitz. i. « us. «1«* faux. «*st par­
ti. hYr. j1 nr sa ville natale. A l»onl «l’un 
pa«pn*b«»t albiuaml.

L’affair.- «I’On a Xante!. a«-«Mie*é d’a­
voir tiré un «tMip «1«* rev.»lver sur sa 
L mme. * st n-mise A jeu«ii pr«'« bain.

Lmlger Tar«lif. a été traduit t*n e«»*ir 
«b» poli«e. «*» matiu. s«»us rmvusation 
«l’avoir br - un irram! mir«>ir élu*?: le 
restatra. I.uuj . rue «le la M-n* 
tague. Fns'*'» nu r. r«*di.

ï Klin K 1MOIOM V1KI

C est par erreur inv«>lonta\re que n«>us 
aN*'!!" ann«>n«V' ’a nu»rt «le Mue Ma^ ■ t 
re 1 lion, l’une «Ys victimes de l’acei 
dent do Sirot* d'h. • < . av.int-hi. .

Mute Pi«>n survit, lu ureusonumt. A 
ses bîessun's. »•• son mé«l vin a mène' 
bon « sp.«ir «1 ■ • ’ni «*«*ns m\« r la vie s’il ne 
survient pas de complication.

I/c eons«MÎ municipal «le Villeray 
s*«*st ass«*mbl«'* liier soir, fums ’.a pré*?t- 
I»*ii«,«' «in pro-mair1»», M. Z. CortbMii, en 

l'ai '•' U ■«> «lu maire, M. Octave Mande- 
\ i!l«*, ret«*nu A son domicile jmr une 
l«Vèr«* imli>|M»siti«>n. Frésents : le» «*on- 

Vug..'tin Viau, Joa him Pri- 
mau't. I Onrrnon. C. Stdilyburst «‘t 

m O Pigeon.
L'miiquo but «le la séance? «Mait de 

i « 'Uisi«b n*r la «piestiou «b* savoir si la 
muni» | a it«'* a le «Iroit «b* prolonger !n 
rue Si D«mi:s sur la f« rme .1 rry. aux 
frais «les contribuaVdes avant l’an- 
i'e.xi«»n d«* «-«'tt*' dernière, mal» le eon- 
sei a «bVidé «b* «T»tisnît«‘r un av.-eat 
avant «le prendre une «lécision défini­
tive A ee sujet.

I i <piesti«>n «le nommer un in»iK*c- 
t«*ur du jain jmur la municipalité, a 
ét «I** nouv. au souleviY j»ar M. Vian, 
lî.uu • A plus tar*l.

L’a-sistant *- «• rétaire a donné lec-
e M J

sej h Morin, «tonnant s«i «lémission «*0111- 
me «Mimatour «le la municipalité.

I L’assis-tant se«*r iaiie a été chargé 
«l’assister A l’aiulitYn «les livres de la 
municipité.

L«* conseil a 1 *'*«• .!«'* «!«■* s’adresser A 
un imrénieur pour faire oonfectiomier 
les plans de» t«*rrain» qui seront pro- 
«'baitn*nu*nt annexés A la muni Mpaiité.

(OMIS ni: SOI.FFOF

Nos b'«*teur» sont prié» «te lire l’nr- 
tiie’e «|U.* n«»us publions aujount’hui 
lan» le journal, au sujet don cours «le 

solf«Ng,».

BV>01 I T A M. HKRBKTTE

Les jH'rsonnes qui désirent assister 
au banquet off« rt A M. Ilerbette. ]v»ur- 
rout •o' i>ro«*rrvr «les billet^ aux bureaux 

’La lYt'sse.”

PAS NOMME
Le suceesseiir de >1. Brown, de la 

compagnie Richelieu

La compagnie Richelieu et Ontari.» 
a «u hh réunion régulière, hier apr«V- 
midi. Contrairement A l’attente «1« 
quolqm^s-un*;. le» «lireeteurs ont «léeidé 
de m» pas tain* maintenant la nomina- 
tion «l'iin suce smmit A fou M. Brown, 
qui était gérant «lu trafic de la eompa- 
gr «*. Ds fonetii>t)r< «Je «m* p«>ti> impor­
tant *n'r«»nt remplie*», probablement jus- 
qn’A l’nséü'mblée générale, par b* jn-r- 
s««nnel actuel du himau, sous la direc­
tion «lu gérant général.

La compagnie a décidé d’al>olir. pour 
cette saYon. I« «servies* «lu dimanche on 
tre Québe.* et M itréa!. Le "Ham:lt«>n” 

ra M
1 leur»o p. ni. !.«• service quitt«’ra Mont 
réal pour !e^ jeudis. A 4 heures p. m. 
Le service «le l’Algcrian «'st «liaconti- 

j uué.

de

^ 1 IMF DF l UlAC

D*» ofti « :*s du Revenu. Watkins 
et Comte, ont op'ré la saisie «l’un«' 
«•«•maire «!«* livres de taba«\ qu’un cul- 
ti\.:teur •* Im-.h'U 'ffnit «•‘n vente, au 
matché Imaum'Cinuts. ce matin.

I F RFVFM DlTl IMKimi K

I.«*s r«'venus du bureau du départe- 
imiit «le ’’Intérieur, pour le «listr;<*t de 
M vitréa . s - vont élevés, durant lo mois 
drrn • .' <:bv;.l'«*iV70. '.Mitre 27«»XC*.-

,”«* j>- r«:ns durant )«' mois correspondant 
«1 iv.«s s.. t un stirplr..* peur v*«'tte an* 

S_v«. bVv.’îd.

K> FUS D’I N EDIFICE

! ’ - le James M
ebaml. «pii était, hier après-midi, «x't'Upé 
A travailler A la bàtissv' «le la banque 

S\ > ’

t«*ml «• d’une grande hauteur et s’est in- 
füjé une b «><ure sérieuse A la hanche.

MORT D'EN C VN \ DI EN DIS- 
TINGLE

Avocat et ancien journaliste

NI A. K. Aubry. nv«>cnt, professeur 
honoraire A IT'x v. sité Laval, et mem­
bre de l’Institut Canadien. d'Angers. 
Frnn«‘e, vient de mourir. Il était Agé 
«!« si ans. Il avait vécu A QiYbco «b* 
1S«;o A is«h". alors qu’il était r'daeteu- 
« n chef du "Courrier du Cnua«!a”, et 
pr«»fcss«'ur de «Iroit romain, A lT'iîiv«'r- 
sité Laval.

Mgr LORRAIN
Perd sa vieille mère âgée de 7î> ans

Pcmbrohe. t» F ne dépét'he reçu»'*
ici. hier, par Sa < ira mien r Mgr î.«-- 
rain, annomv la mort «le sa vénéraKe 

Sophie < . . \
risse l>orra n, A Age de 79 ans. Mgr 
I.orra:n est itnmévl ateiiKMit jvirti iv»ur 
Sr M .r’in. off s i morte est morte. T » is 
pt i*'nt Mgr lorrain d’neccpter «v ox'n- 
doléaiu'es stn«*èr* s dans le malheur qui 
vient de le frapper.

lOl KIÎIKIÎ DK (JI KIUH

EM ORF LVVLAVIim’

.bti. ph l a fleur a «le nouveau été ar­
rêté. bu r. «i tri'iivé en p«'*^'»si«>n «l’un 
e’ainhi»*. Il y a «pH'hjno ti'mpe. laifleur 
«•ait (nmv «xuipahle «le cotte même 
« v«m s«. nia is i! «'n avait appelé A un an­
tic tribunal. CYst A son étal du marché 
s- d Ri ate que Lafl 1 
r * ■ ’ « • pai lv grand cx>uuétabie B.sa«.»u- 
uetu.

(IV notre eorrweonJant part!'•ïîlsr)

Québec. (» Mme Joîiu, ép»-» ise du 
«'Usinier, sur l’un des bateaux-passeurv. 
a «Mé trouv«Y morte dans son lit. En 
«jiiète du coronar cette après*mi«li.

Le "Merrimae" est sorti ce matin, 
du bassin «ie radoub, off il a subi des 
réparations complète». Le vaisseau 
prend un «’hargr ment de bois, dan» le 

i bassin Louise.
Le paquebot "Buenoe Ayroan”. est 

arrivé ce matin, de Glasgow, avec Ô2 
| émigrés, venant d’Ecosse. Les émi­

grés v Mit «iébnrqués i«*i vt sont partis
N Oui

voi du Paeif vpi«' Canadien.
s • : Mgr E ' -

Dieu, du Sa ~é ('■» ur. « e matin, et a 
officié A ’a me«s,- dite «lans la chapelle 
de la « .«mmumiuté. (Ytt-. après-i»i«b. 

I le «lé ( gué visitera les couvents du Bon 
Pasteur et de Sitlary*

Le iétective Guérin a fait, hier aoftr, 
ver» cinq h«*urei*, une découverte qui 
ne inar*queru pat* d*lntérea»er no» le«- 
t« ur» et de nmener la >ér«îiiité «Jan»

•*»*I .t iu«|ui* t «ie «pi^.q i***» panaager» 
du "rbotaman."

le* détective (iuérin a trouvé, cachée 
«ierrière Y» tuyaux «•alorifère». «iun» 
1«* bureau des détective», à îa station 
«s-nîrab* «le poli«*e, une [*etite »a« «e he 
• onteiiaut <leü bijoux d’une grande va- 
lur. Il y avait dans cette sa «odie, «ie» 
Imgues en <»r, liamants, d« » éping.* tt***»

.
>;;(»» On er<iit «pi*un matelot «lu "S -ot»- 
man” se lirait «Jé*ir.irra»sé de cett«* ^a- 
co-he après mjii arr»*stati«>n avant la 
perquisition. (Ytte découverte a ét.N le 
v 11 j'-t '!<■ I.Yn «les iiseussiono tendant 
à /identification de ce» bijoux. Qu»* - 
«i'i'-’v-uns «le» diamants étaient faux. 
Mlb* L San Yman a reconnu quelque* 
épinglettes parmi les objet» trouvés. 
«•'Miim* lui appartenant. Cette sacoche 
a été ramassé.- san» doute aur le rocher 
I*a «juiÇqu’un de»; matelot».

Flusieiirs autres articles ont été iden­
tités par leurs propriétaires, parmi 
Ihiinonceüement «les bijoux, habds et 
itagagi's recueillie A bord «iu ■Mont- 
fort' «*t «b» l'”Ott<man” «-t T1* trou- 
veut au bureau d«*s d«^tective».

L'EN (/F ETE

On a continué. r*e matin, Ali heur«*s, 
«la us la cour «ien session»; s p»^ Ma les, 
l’au liemv des témoignag«*s dans l’en- 
<1 ièt«* préliminaire instituée i>our dé- 
e*»uvrir ia validité des aectMMtions por­
tées contn* des matelots du "Seots- 
man” rein rivement au vol de bagages 
appartenant aux passager»* et au pil­
lage des cabines.

1 •• piemY.* témoin uterrogé e^t 
M«*ih* S*« :»h«*n- qui «lépose dans le <*as 
de Richardson. Elle «lit que Richard- 
s..n était gardien «le sa cabine. Elle ne 
sait pa.s s'd a fait le voyage à bord du 
"Montfort." Elle «lit qu’cih* reconnaît 
un«* paire «1«* cbalno'n*; A ma lichettes <*t 
«les mouchoiiv». aintti qu’uüo cravate, 
comme appart«Miant A son mari. El e 
n demandé \ Ridhar«lson l’aller cher­
cher «la-ns» sa cabine de» joyaux et au­
tres art Y os. Il a risqué sa vie pour re- 
trouv«r «<\s objets, mais n'a pu rap- 
]»orter qu'une ehAtelaim* en argent,ap­
partenant an témoin. Il avait trouvé 
««•ite «-hAtelaim* «bine u«ne autre cabine. 
El!«* eet évaluée A $5.00. «•hafnons
0 manchettes étaient attachés aux 
lolgnets «Y la chemise marquée au 
nom le son mari. Elle «lit que M. Ste­
phens a demandé A Richunlson «l’al­
ler chercher sa montre et sa chaîne. 
L\*t< cusY y est allé et a remi.s lea ol>- 
jets réel am «Y; A M Stephens.

Me'.le (iertrmle Br.swell, «le 'a trou­
pe «In ”'Sign «»f the Cross,” témoigne 
ensuite. Erie «lit que le» objets sui­
vants: un coupe-papier, un canif et une 
P dn* de <*iseaux. lui ,appart:ennent. 
EI1«* a mie «lans sa mallette le» o;bjeTr* 
«•iilossu». ave* une ‘Mrveîorçipe j»ortant 
l’inscription de son adresse. Elle «^va- 
’ee le» aTtMY- i lentifiés A $1.00.Q’iand 
«•!!<* a quitté le “Scotsman." elle n’a 
apporté avec elle «pie e<vs jones et ba-

• tr- * * •
Charles C«*«té dépose ensuite dans le 

«as •!«' E.M’e Sweeny. C«N«c a rrré‘é 
Swrem'y le :»r«mier «liman,he. A bord 
du "Montfort.” Il produit en cour un 
’* «mt «‘ii <>r *pii a été réclamé par 
Me]’ • Boswell. Sweeney aurait «lit que 
ee bijou lui appartenait, mais, quand 
il a vu les photographies y contenues, 
il a «‘xnr’mé l’opinion contraire

!.. iétective Richard corrobora la «lé- 
position «le Cédé, relativement A ia dé­
couvert»' du loquet.

Milo Gertrude Boswell est ensuite in- 
terrogée « t dit quo ee loquet peut va- 
loir $2. Elle l’avait laissé «lans sa vali- 
♦*c qui n’était pas formée A clef, t'epen- 
dant. E:!o dit qnVlie n’a nas revu sa 
valise ou les objets qu’elle y ava:t «lé- 
posés. «Ypuis qu’elY a quitté le Scots­
man A bord de la «h uxYmc « haloupe «de 
sauvetage.

Le en s «le Joseph Blondell eet en- 
suite nnpo1é.

Henri Giguère. détective, «léj'osc coni- 
me témoin. Il d:t qu’il a arrêté BYn- 
•leîl alors que «« lui-ei descendait dn 
boni de ’’Ottoman le 2 courant, lundi 
matin. Il portait une malb- qu’il a dit 
être sa propriété. Tl avait aussi une 
montre en argent dans une «les poches 
de son gi|«'t. Il a dit que la malle lui ap­
partenait vu que son nom y était écrit.

Dans la valise se trouvait un crochet 
A «‘baussun*. «mi a été identifié par Mlle 
Sa i’ ’ man. M. TTarrv Chi’d a réclamé 
la valise «'t M Welsh la montre.

Ni. Wm. Welsh, «lo la troupe ‘‘Sign 
of the Cr«*ss”. témoigne ensuite et ré 
clame la montre pmfnite eu cour. Il dit 
qu’il cet sou< l’impression que lo capi­
taine est «Ymenré tout le temps sur le 
Scotsman et qu’il y avait quelqu’un d*-* 
préposé A la garde des bagages sur le 
plateau off s’étaient réfugiés les nnu- 
fra gés.

M ! Y Sandemnn cet interrogée : elle 
«lit A peu près ce que les autres témoins 
ont dit.

M. Harry Chibl «b'pose ot dit que la 
mal!*' pn «’mite en cour lui appartient.
1 «lit aus<i qu< Blonde':! a travaille 
av. c urage • t fermeté pour ia affrété 
d* - : assngers n fugiée sur le plateau.

! ■ '••• '• ' • Pi» t» Richard corrobo­
re la «bq «oit Yn «lu détective (iiguère.

L» • » d» Ii ishton est appe é M le 
N inie Cassx 11 reconnaît parmi les j)iè- 
«*cs A <*onvi«*tion. une épinglette. Elle 
l’avait mise dans une sa«*«>ehe fermée A 
« ’« f. s.ms; son lit. Cette épinglette vaut 
$5R. Elle «lit qu'elle a demnmié A Ri- 
eharilst'u «l’aller «*her«*li t la sacoche 
«'ontenant <‘e bijou, et «liver» autres ar- 
t «•'• ' «:•• m : Il 'rie. Niais Richardson 
I ii «lit qu’il c ait impossible de trou­
ver aucun bagage, vu l’état «les cabi­
ne».

I, e «’as «de Rob. Yiner e»t appelé. Le 
«léît'cti\m Guérin témoigne et raconte

s détails • l’arrestation de l’accusé. 
\ incr avait un pardessus «d«u'.b!é «le 
s *Y. p«'nr une valeur d’une trentaine «Y 
pias*r«s. II a «lit «pie le pardessus ne 
lui appartenait pas.

M S ’ man té:’i«.:gne et reconnaît 
sm p.:: ! vv-. F ’.‘êvalut A $25.

J«'hn Donaghue est appelé et plaide 
non e«>unab!e A racousation «de s’être 
. ppr«»prié «les effet» appartenant aux 
j a^agers da "Scotsman.”

Le «Yteetive Gallagher dit qu’il a ar­
rêté l>«machue lundi matin. L’accusé 
lui a «lit que son bagage avait été trou­
vé sur le r«»*her.

J. 4. 9
que les chemises. le» pantalon» er le 
p.j.iu as trouvf's en p»«S'«'ss;on «b* l’ae- 

» rtienaent. s-»u témoigna­
ge « st anal «gne. quant aux détails du 
naufrage. A «'«lui qu’il a donné hier.

LYmpYte est ensuite ajournée A 2La 
hrs p. m.

Flusieur» passager» ont obtenu la re­
mise «ie certain» objet» r»Vlnmé» par 
eux. Ni. Frank Chi l a repris sa mal- 

M1Y Yinic Cassell s«»n h-’r!*»ge. M. 
\N • stert • 1 une malle, et NI. Saml man 
!•* par«i«*ssus trouvé sur la personne de

LVg.:-*e angiicaae d<- St (*e< rge. si- 
tuf^ A .’a.ii;.e dei* ru*** Windsor et O»- 
L .ru** et iuiiu- d atement en face «le la 
gar«- du Facitiqne. » été visité*- par «1»*» 
eambrivb-urs. .a nuit d«-rnière. 1 au- 
dacieux voleur* *ont entré» en brisant 
un <'iiA**ia <Ju *««u»-m1. Far un escalier 
<‘Mi luisant à l’étage supérieur, il* ont 
pénétré dai.» l'ég ie**. Ne trouvant rien 
qu’l.s pussent en.jMjrter. il» sont passé» 
«lans une autre piété où il» ont bri»é 
ie* p«»rtes «ie» armoire» contenant plu* 
Ketir» vase» remplis «J’huile. Comme 
ce» vases étaient en argent, le» cam­
bra»..-urs 1**» ont pris apr»Y avoir ren- 
v«-r>é l’huile sur le parqu* ’. Ils ont en- 
anite tenté d'ouvrir !e coffr«-fort qui 
contenait une f«*rt«- »<»muH* d’argent et 
un grand nombre d’article» de valeur. 
N’ayant pas ni les outil* ni la poudre 
néo»-s*aire pour le faire sauter, ils ont 
dff renoncer A leur pr«»jet.

On ne peut encore se rendre compta 
des dommage» que le* cambrioleurs ont 
causé», mais il **»t certain qu’ils s'élè­
veront A plusieurs centaine» de dollar*. 
L*«» détective» ont été averti».

M. HERHETTE

luitTY^aui* documentlu» à ia 
coin un lion

Visite a ValterffeM

j p* nance ont été ù.»vUtf«* hier a|>rè»- 
j midi, à la convention «b** aianufactu- 

r < r«# i- < !«.!. qu. *e tient a tu . ..:tut 
! A i’li«*.tej Winda« r.

M. Char U* I AUia. de B-**t t.. a «J
r • f r

î ” "Evaluation «le» propriété* manufac- 
t 1 .ér«*- . ..«pp-.rt av«- .. pr«*.« i * .t
i« » taxe».” I.'«*rateur est d’av.» que !•*» 
évaluateur» ne »e rendent pas aee»*z 

j <-ompte. pour éva!u«*r un«‘ propriété. d*»i 
élémtiit» de location, de travail, «le 
tr:«ne;s»rt. et<*., qui influent c-msi i/ra- 
Idement »ur la valeur d’une pr«»pr té, 
quel*|u’. n » t s- xi . pj* r-n e et s-a »i-

Et FLcole Littéraire chez 
Fléchette

M. Foui»

M. Louis Fréchette, piéfcident d’hon- 
neur «le l’E«*ole Littéraire, donnera, dc- 

1 main soir, à sa résidence, nu* Sher­
brooke, une réception spéciale «ux 
membres de cette institution, et leur 
fournira, ainsi, l’occasion d’une cause­
rie toute intime avec M. Herbette, et 
qui se rapportera, naturellement, à l’ob­
jet de la niissbm que le gouvernement 
français a confiée A notre bête distin­
gué. Comme on le sait, cette mission 
« onsiste en une empiète sur l'état des 
sciences et «les lettre» au Canada. 

CHEZ LES SAUVAGES

M. Louis Herbette fera dimanche 
une vifcdre aux sauvages de Caughna- 
waga. II sera accompagné par que que» 
amis. Nul doute que les descendants 
des fameux guerriers feront un * récep­
tion cordiale au distingué visite ir.

L4 BOURSE
Montréal, 6 octobre

I.a bourse est encore assez bonne c? matin, 
quoique peu active. Le Pacifique fait ai*, i. i; 
fl Londr» s. il a haussé «l'un point. «MAturant A.

La H«>yal est -soutenue 16R . les nou- 
velles actions ont ét»' ooté.-s 1 «‘.2«»az est 
soutenu, les lia: s «ie Halltax sont en hausse 
A 1 • >.T'-4. î.-« Dominion Cotton est ferme, ainsi 
que !t 1 Able. Les mine*» sont fermes; la Re­

fait 118% contre 118 hlei '. « W « r B t»l« 
est fe*-me fl :,.« f» . mais la Montreal and Lon- 
don perd 1 eent à 61.

Londres est plus rassuré ; le Pacifique, le 
O. T R. et le.- valeurs amérloalnes en géné­
ral sont en repris^*.

Les consolidés sont A 102 T-** au comptant. 
J.a banque d'Angleterre a porté son taux A 5 
I» or cent, et l'état du marché libre est de A'-»

1 pour cent.
A New-York, les achats de Londres soit 

marqués et l»s cours sont en repris»- sur toute 
la lipne. particuliérement pour D* Rronklyn 
Rapid Transit, le Tabac, et le Louisville et 
Nashville. Les fonds sont encore serré*--, mais 
on espère un meilleur état des banques de­
main. ______

BOURSE; DK MONTREAL
, M M. Ch I-Ies Me-erf th ifc (Te. courtiers. .*7 rue St 
; Fr..nçois-Xavier, nous lournls«eiit le rapport sui­

vant A 3.0» p.m.

■ %£■■

M F K '’’LA R K F. président de r \s« . ,tloa
des Fileurs de la Nouveile- 

Anglet?rre

tuation. En général, d’aprê» M. Main, 
le» évaluateurs ne connu!r«»ent pas h>- 
frez leur lM»fogne. Ruu« la plupart «ks 
cas, ik obtiennent leur |»«>Iti*»u au 
moyen d’influences politiques. Cette idée 
émis** par le conférencier a donné Immi 
à une discussion satirique entre I » 
m r mbree.

M. James G. HiM, de Lowell. Mus», 
a aussi disserté sur un système de ■'••c 
invention pour «'valuer le cofft de la 
manufacture ou de la main-d’oeuvre.

Il a été en outre traité «ie ré«iu«*ation 
textile par < «»rrespon«ianee, par M. G. 
F. Broukt-. C(» monsieur affirme qu’il a 
puis «le Uhi/mkT gradués aux Etats-Fnis 
qui ont obtenu leur diplôme en s'ins­
truisant de la sorte. Ce système «l'édu­
cation est essentiellement américain.

tuênas. -» <.
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M. C. J. H. WOODBURY, secrétaire trésorier 

de TAssu* latlon des Fileurs de la 
Nouvelle- A nglet«*rre

Plusieurs îiutres discours furent pro 
non«*é> «'t MM. Gheesman, New-Y«^rk ; 
NV. H. Perkins. Boston, et Stephen A. 
Knight, discoururent successivement 
sur «liv«*rs«*s questions importantes.

On a discuté le sujet de trois intéres­
sants articles au "Smoke Talk*’ qui a 
eu lieu hier soir dans les galles du club 
T«Miiple sur la rue Dorchester.

M. Arthur H. Sulliver, «le Ashton, a 
lu un article sur : Ce qu’il faut fair»* 
pour tiler le fil retors sur les tram* s. 

j Une autre conférence a été donnée par 
i M. Ruseeîl. du Nouveau Brunswick et 
I M. Charles Fish, de Dover. N. H.

lyes membres de l'association s«mt ai­
lés A Valleyfield, ce matin. A bo;«l «lYn 
convoi spécial, offert par !n comoagnie 
électrique générale de Shenectady. Ijb 
«’épart a eu lieu ff U heures. M D«n— 
Simpson a r« <;u les invités e. ■ a l u 
visiter les usines du pouvoir • e« tri 1 i«*. 
Ia- train est r «parti pour Montréal 
midi et demi. Au cours de l’après-midi, 
les visiteurs sont allés sauter les mo ­
des <b* La chine. Ce soir, les délég* és 
et lours dpmes assisteront à la r. . :♦'*- 
sentation dotinée A l’Académie ‘‘The 
Sign of the Cross.”

VENTES DE L’AVANT-MIDI 
Can. Pa — LV) A DI. 50 A 914. 50 A OIV*. 
R.*v Lier. xr. 7>«» 10-1. 10 à I’M1*. «5

IM. 10 fl 1*>41... 1<X) à PU'.... 1 à 165.
R. \ F.l*c. a v. > k. — 2.'* à 1624. 50 

1«VJ .. :*7 à 162. 2.'* à 1024.
M" «Tas \«1. 75 fl 193.
W .n U.igU* \«1 - 2500 A 305.
R -l*.!I , 1 . \rt 1000 119. 3000 à 1184-
M.»ntrcal-L«'ndon. \ i. — 1000 à 51.
Hx Uy 25 à 101 »
I • : 1 * '■ *tI 'n. — 25 à 101. 25 5 1004.

* m. « .Li*- 50 à I»2.
Hf\ L' Bonds $.'«'00 A IO6V4 
P. >: ('.*in. — S fl If.**1*
Un ''n Bk. 7 à 11 4

VENTES DE L'APRES MIDI

i-Can. Pac. - UX) fl 91*
Halifax Ry. 25 à H 
1 .< nt • St. — 15<* à 111-*- 
Twin City. 25 fl <224 
EK-ctrio. nouveau. — 12 fl l'^4.

M. NN'. R. Bulling, du bureau du C. 
P R., agent gênerai du fret, donne 
avis aux expéditeurs que îe service <1* s 
wagoufl réfrigéra tears affectés au 
transport jusqn’A Montréal, du beurre 
et autres produits de la ferme, sera 
discontinué lo 14 octobre.

D'h derniers wagons de Bedford. 
S«Mith Roxton. Warden. Sherbrooke, 
Mégantic. Québec. St Gabriel et Pem- 
br« <k«*. A Montréal, d is con tin lieront le 
s* : vice, le 11 octobre, et le 12 du mê­
me mois, le C. P R. «ils continu era I» 
même service entre Man «on ville, St 
Jérôme. L abolie et Montca'm.

BOURSE DK N KM’-YORK
*’ours r \ .9 aajourrt'hm. pir cable privé, par M. 

Charles P Mon ». r i*- st sacrement, Montr al.
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MARCHE DE CHICAGO
Coura revus aujourd'hui, pir '•.•.* ■* pr v par M. 
vüaües L>. Muuk. u» ru« si Sacreiueut. Mo.itréa.

Blé-d’lude T*e*

SMUIMOUa.
Janv

Uurer- Plu» PiUS Fer u«e*
lure haut nas .ure
7;*» ru. i* * • l2'
Tfia U 41 • s «A ,
^* • .30S, »
ét* * \ u % MS
2- ^ 21 -2\
2»«s -* -4 %
è flj » .««1 

» 72
» 2-> 
v : •

A *0 
î* /i

& 42 » 42 i »: * G
5 li * 37 5 33 5 57

4 97 4 ' 4 C
é«l è à» é ré t kê

NAISSANCES
COTE M et Madame Charles Cèté ont la 

plnlsir de faire part A leurs parerts «*t ami» 
df la nai^^ance «le leur fill», arrivée le 5 cou­
rant: elle a reçu au baptême les noms de Ma­
rianne et Juliette.

Parrain et marraine. M et Mme St J»an. 
j grands-parents de l'enfant.

OSTIGNY Le 1er octobre courant, au No 
230 rue St Hubert, l'épouse de J. H. Ostigny, 
comptable, une fille

DECES
ARBOUR — En cette ville, le 6 courant. \ 

l’Age de 42 ans. Azilda Daoust. épouse de Ré­
mi Arbour.

Les funéraillîs auront Heu dimanche, le 8 
courant Le convoi funèbre partira «le la de­
meure de son époux. No 629 rue St Laurent. \ 
2 heures, pour fc rendre au cimetière de !a 
Cèt? des N• iaec. lieu 1e l» sépulture

Parent» et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation. 2

BETTS - En cette ville, le 5 courant, A l'f.- 
E*- A 21* ans *t 5 trois. Emêlie Cété. épousa 
de William Retts.

L s funérailles auront lieu samedi, le 7 cou- 
ran* Le- ''.-.-.v i funèbre partira de sa deme*j- 
r*-. No 199 rue Ste Elizabeth. A 0 heures a.m , 
pou- ee -endre > Féflise St Jacques et de IA 
au c im'tiêre de la Côte des Neiges, lieu de la 
sépulture.

Parent- et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

BEAUCHAMP — A St Eustarhe. le 5 cou- 
r .rt. A l'Age de **7 ans et 9 mois. Octave Beau-
champ. cultivateur.

Les funérailles auront lieu samedi, le 7 cou- 
rar*. fl 9 heur* s pr^ ises. pour se rendre \ 
l'église par<'isslale. lieu de la sépulture.

Parent - et amis sont prlAs d'y assister sans 
autre invitation.

GAUTHIER A St Martin, le 5 octobre. % 
1 *.g. d* 7* ans. Domithilde Couvrette. épousa 
de François Gauthier

L* s funérailles auront lieu samedi, le 7 cou­
rent l,e ->r. voi funèbre partira de «a demeii-
Tf. fl v -. h- •r'---. pour se rendre A l’église pa- 
r issiiie et d^ IA au cimetière

pH-ents et ami- sort priés d'y assister sans 
autr? Irvitr.tloti.

MAT.UHEL- SSF. Fn rette ville îe 5 cou­
rant. ft l'flge d- 79 ans. Stanislas Malchelosse.

L-s funérailles auront lieu samedi. |e 7 cou­
rant Le convoi funèbre partira de «a demeu­
ra N«- '»* tue Vf sai'ies. fl 645 he-jr®- p ;r 
se *-endrf \ 1 é*':»e gt .1 >seph. et de ia au r\. 
rr tière de la '"‘te des Neiges. 2«eU d« la sé­
pulture

Parents et amis sont prié* d’y assister sana 
autre invitation.

R ’YAL — En rette i|e. ’. 4 courant. A 
1 Age de 35 an-*, Marie-Elitabcth î..« 'anc*. 
épouse de Napoléon Royal

Les funérailles auront lieu tamedi, ]• 7 
courant. Le nvol fun'h-e pa-t*-* d» ’■ de­
meure de s r é; .v N o 19** : ’ - *at« \
7 1 ’ t jt<•« pour se rendre I ■ ' - - 
re. e* d® ’.à ru imetlêre de la 
»•». lieu de la sépulture

Parents et ami» sont prié» d'y assister si"» 
autre invitation
..<> soir. â_3 heures, il y aura récitation
1 wnua 4a ZUnOt4t%.


